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RÉVISION DU S0US-6ENRE LAMPRA ESCH. 

Par F. GUILLEBEAU. 



Je comprends que le genre Lampra n'ait pas été maintenu » si 
j'en juge par les caractères indiqués par M. Tabbé de Marseul dans 
sa Monographie des Buprestides, Il dit en eflfet : 

Pœcilonota : large, convexe, d'un bronzé obscur dessus ; élytres 
en pointe tronquée au bout, inerme; 1^' segment de l'abdomen 
canaliculé. 

Et pour Lampray comme sous-genre : assez étroit, déprimé, vert 
brillant, ordinairement avec des bandes rouges dorées et des mar- 
queteries ou taches d'un noir-violet ; l^^ segment de L'abdomen sans 
canal médian ; élytres en pointe arrondie, denticulées au bout. 

Or les Pœcilonota et les Lampra ont lés élytres deux fois aussi 
longues que leur largeur totale ; la conspersa présente souvent une 
épine bien distincte de chaque côté de l'extrémité de chaque élytre^ 
et ces deux épines sont ordinairement plus distinctes dans les Lam- 
pra que les autres de l'extrémité ; la festiva est convexe et le pre- 
mier segment abdominal de la gloriosa est sillonné sur sa pre- 
mière moitié. Il n'y a donc pas de limite tranchée entre les Pœci- 
lonota et les Lampra. Cependant la subdivision de ces dernières 
est bien indiquée par l'éclat métallique de ses espèces^ dont l'extré- 
mité desélytres est moins étroite et où la festiva forme un groupe 
bien à part par sa forme convexe, le système de ses taches et l'ab- 
sence de touffe de poils sur le prosternum dans les mâles. 

LAMPRA Esch. 

1 . Corps déprimé ; élytres avec des taches noires plus ou moins car- 
rées, disposées le long des interstries, surtout sur les 2«, 4«, 6* et 
8% plus petites et moins régulières sur les 1*^' et 3®, souvent absentes 
sur le 5*; d* avec une touffe de poils pur le prosternum ; élytres 
d'un vert plus ou moins doré, avec une large bande d'un doré 
plus ou moins empourpré sur les cétés, deux fois aussi larges que 
longues. 
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. Corselet ayant sa plus grande largeur au milieu ; points des in- 
terstries normaux sur le disque. 
3. Corselet avec des bandes longitudinales noires. 
4 . Interstries plans, leurs points non mêlés à ceux des stries ; 
élytres denticiilées sur les côtés, surtout en arrière ; points 
* dfes stries beaucoup plus serrés que ceux des iuterstries. 
5. Forme ovale-oblongue. 



1. gloriosa de Marseul. 

Long., 14-15 mill.; larg., 5 1/2-6 mill. — cf. Points du proster- 
num très fins et très serrés au milieu, couverts d'une touffe de poils; 
segment anal avec une écbancrure peu large, presque semicircu la ire , 
inerme. 

9. Élytres plus larges en arrière et plus longues, écbancrure 
anale plus petite ; prosternum brillant avec de gros points écartés, 
sans touffe de poils. 

La plus large et la plus trapue des Lampra ; très brillante, d'un 
beau verl, la bande pourpre dorée se détacbant plus vivement que 
dans ses congénères; les tacbes noires quelquefois un peu con- 
fluentes sur le disque. 

Tète presque une fois trois quarts aussi large entre les antennes 
qu'entre les yeux vers le vertex, à points gros, rugueux, avec un 
chevron doré, lisse, brillant au milieu ; écbancrure de l'épistonie 
peu profonde, large, arrondie. 

(^.orselet un tiers plus large que long, bisinué à la bise et au 
sommet, arrondi sur les côtés dont l'arête est tranchante sur les trois 
premiers quarts; avec des points ronds sur le disque, assez tins, 
plus gros, plus rugueux et confluents sur les côtés ; marqué de 
trois bandes noires, une au milieu, entière, deux autres de chaque 
côté sur le disque, plus ou moins régulières. 

Écusson noirâtre, convexe, au moins trois fois aussi large que 
long, droit au bord postérieur, arrondi sur les côtés, sillonné au 
milieu. 

Élytres parallèles sur leur premier tiers, plus (Ç) ou moins (d*) 
élargies au-delà, arrondies sur les côtés, surtout dans la $, obtusé- 
ment et séparément arrondies à l'extrémité qui est irrégulièrement 
dentée: points des interstries plus espacés sur les quatre premiers, 
plus serrés, rugueux et plus ou moins confluents sur les autres en 
approchant du bord ; 5« et 7« interstries ordinairement sans taches 
noires. 

Dessous du corps avec une pubescenoe blanche bien apparente, 
vert, le premier segment ordinairement avec un sillon sur sa pre- 



Digitized by 



Google 



— 3 — 

EQière moitié, brillant, avec de gros poiats écartés ; les ^^ 3^ et 4» 
avec des points beaucoup plus fins, aciculés, serrés ; le dernier seg« 
ment avec des points très fins et très serrés à la base, plu» forts et 
plus écartés en arrière. 

Arménie, Tokat (Argod); Syrie {Abeille de Perrin). 



2. vicina Guillebeau. 

Long,, 12 milL; larg., 4 1/2 niill. - Couleur, écbancrure anale, 
longueur des élytres comme dans la précédente, mais plus petite et 
plus étroite. 

Corselet un quart plus large que long, légèrement mais distincte- 
ment sinué sur les côtés dans sa première moitié, sa plus grande 
largeur presque au-delà du milieu. 

Écusson noirâtre, déprimé, deux fois et demie aussi large que long^ 
obtusément anguleux sur les côtés, avec une pointe au milieu du 
bord postérieur, sillonné au milieu, impressionné sur les côtés. 

Points des interstries plus fins. 

1^' segment ventral sans sillon, à points moinç gros, ceux des 
2®, 3® et 4® segments moins serrés, ceux du dernier à peu près 
égaux, non plus fins et plus serrés à la base. 

Tokat (ArgfOéï); Syrie {Abeille de Perrin, Fairmaire). 

Cette espèce pourrait bien être une variété de la précédente. 

I/exemplaire de M. Fairmairë est un peu plus large et sous ce rap- 
port semble faire passage. Mais les caractères ci-dessus indiqués sont 
cependant assez différents de ceux de gloriosa pourquoi Je n'aie pas 
cru pouvoir les réunir. 



3. deeipiens Mannerh. 

Long., 9 à 15 mill.; larg., 4 à 6 mill. — Très variable de forme, 
de taille et de couleur; la bande pourprée se réduit quelquefois à une 
bande dorée peu accusée. Elle est plus allongée que gloriosa et plus 
déprimée. 

cf. Points du milieu du prosternum très fins et très serrés, cou- 
verts d'une touffe de poils ; écbancrure du segment anal assez large, 
presque semi-circulaire, terminée par une épine aigûe de chaque 
côté en arrière. Armure copulatrice à lames latérales noires, courtes, 
avec une impression longitudinale dessus et dessous, presque droites 
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en dedans, arrondies en dehors, avec le bord externe de rexlrémitô 
étroitement testacé et garni de quelques poils longs et extrêmement 
fins ; lame médiane d'un testacé obscur, pins large qu'une des laté- 
rales, brusquement rétrécie à rextrémité qui est terminée par une 
petite épine aigûe. 

9. Proster num brillant, sans touffe de poils, avec de grois points 
écartés; échancrure et dents plus petites ; élytres plus longues et 
plus élargies en arrière. 

Tête une fois et demie aussi large 'entre les antennes qu'entre los 
yeux vers le vertex, à points plus fins, plus rugueux, plus con- 
fluents, le chevron doré brillant du milieu plus faible, souvent ab- 
sent ; échancrure de l'épistome large, peu profonde, arrondie. 

Corselet 1/4 (cf) ou 1/3 (Ç) plus large que long, ordinairement 
sinué, légèrement sur les côtés dans sa première moitié et souvent 
avec une petite échancrure latérale avant le milieu, avec une arête 
vive sur Ijes trois premiers quarts de sa longueur ; bisinué à la base 
et peu distinctement au sommet; avec des points assez forts, plus 
forts et plus rugueux vers les côtés, les bandes noires du corselet 
très variables et faisant même quelquefois défaut; celles des côtés le 
plus souvent irrégulières. 

Écusson trapézolde, le plus souvent vert, mais variant pour la cou- 
leue, pointu sur les côtés et au milieu du bord postérieur, deux fois 
aussi large que long, quelquefois plan, quelquefois impressionné ou 
sillonné au milieu. 

Élytres trois fois (cf ) à trois fois et demie ($) aussi longues que le 
corselet, parallèles sur leur premier tiers, plus ($) ou moins (<f) 
élargies et arrondies après le milieu, séparément et obtusément ar- 
rondies à rextrémité qui est irrégulièrement dentée, les dents de 
côté et de la suture plus prononcées que les autres ; points moins 
serrés sur les quatre premiers interstries, graduellement plus serrés, 
plus rugueux et plus confluents en approchant du bord ; 3«, 5« et 7® 
interstries ordinairement sans taches 

Dessous du corps vert ou bleu, Tabdomcn toujours plus bleu que 
le reste, pubescence peu apparente, i^'' segment ventral sans sillon, 
avec des points beaucoup plus gros et plus espacés que sur les 2®, 
3^ et 4® ; points du dernier segment plus fins et plus serrés immédia- 
tement h la base, plus gros en arrière que dans les précédents. 

Facile à distinguer de gloriosa par son écusson, sa forme plus 
déprimée et plus allongée, les interstries moins larges et l'échan- 
erure anale. 

Répandue dans tout le midi de la France où elle parait vivre sur 
l'orme. Elle est éclose à Grenoble, d'un saule marceau, chez M. le 
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IK Guédel, et M. Ghambovet Ta prise à la Grande-Chartreuse^ sur le 
troQC d^in hêtre abattu, en compagnie de la rutilans. 
Je Taivue aussi d'Algérie (A r^ocï) et de Crimée (Ravouœ), 
La L, mirifira de Mulsant est bien une decipiens; elle existe 
encore dans sa collection. 

Voici les principales variations de cette espèce : 

A. Type, d'un beau vert doré brillant avec une bande latérale d'un 
pourpre doré; taches noires oblongues sur les 2®, 4®, 6* et 8® 
interstries ; d'autres plus petites sur les !«' et 3®. 

B. Verte, bordure pourpre affaiblie ou simplement dorée; taches 
noires plus petites, celles du corselet faisant plus ou moins dé- 
faut. 

C. Bleue, la bordure simplement dorée et peu large, taches noires 
manquant en partie. 

D. D'un beau vert doré, la taille plus grande, les taches comme dans 
le type, la bande pourpre forte. 

K. Coloris de la gloriosa. Batna [Fair maire), 

F. Taille petite, forme plus déprimée, coloration du type, le proster- 
num plus large, à points plus gros, même dans le cf, l'écusson 
convexe, noirâtre, irrégulier, plus ou moins arrondi sur les côtés. 

On se croirait en présence d'une espèce différente de la deci- 
piens, 

Corse {Yillard)\ Marseille [Abeille de Perrin). Les.exem 
plaires de Marseille rapprochent cette variété du type. 

G. Entièrement d'un doré cuivreux. Corse (Croissandeau), 

J'ai rencontré plusieurs exemplaires cf dont le prosternum était 
profondément excavé ; mais j'attribue ce phénomène à une défor- 
mation accidentelle. 

5'. Forme acuminée en arrière. 



4. modesta Guillebeau.' 

Long., 12 mill. ; larg. aux épaules, 4 3/4 mill. — cf. Prosternum à 
points très tins et très serrés au milieu et couverts d'une touffe dn 
poils divergeant de chaque côté ; échancrure anale large, peu pro- 
fonde, à peine arrondie, terminée de chaque côté en arrière par une 
épine aigùe. 

Armure copulatriceà lames latérales entièrement noires, longues, 
brillantes, avec quelques poils extrêmement fins à l'extrémité du 
bord externe, très finement rebordées en dessous au côté interne, un 
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3u arquées en dedaus à l'exlrémilé, arrondies en dcbors, avec un 
etit sillon longiladinal en dessus prèi» du bord à l'extrémité. 

$ inconnue. 

Aspect approchant de celui d'une Ancylocheira, Peu brillant, 
art, la bande dorée très faible, les taches noii'es nombreuses. 

Tête un quart plus large entre les antennes qu'entre les yeux près 
u vertex^ à points rugueux, allongés, avec une place dorée, lisse, 
rillante au milieu entre les yeux ; édiancrure de l'épistome peu 
irge, assez profonde, semicirculaire. 

Corselet un tiers plus large que long, régulièrement arrondi sur 
is côtés dont Tarête est tranchante sur près des detix premiers tiers 
e sa longueur, faiblement bisinué ï la base, l'échancrure du som- 
let arrondie, les angles postérieurs aigus, les antérieurs arrondis, 
ouvert de points profonds, serrés, ceux des côtés un peu plus forts 
t peu confluents ; la ligne noire du milieu et les deux du disque 
'régulières, formées de taches isolées et à peine coniluentes. 

Écusson bleu, trois fois et demie aussi large que long, pointu sur 
is côtés avec un petit angle saillant au milieu du bord postérieur, 
npressionné de chaque côté. 

Èlytres trois fois aussi longues que le corselet, ayant leur plus 
rande largeur aux épaules, de là graduellement élargies vers Textré- 
lité qui est tronquée, irrégulièrement et obtusément dentée, les 
pines de la suture et des côtés plus fortes ; points plus écartés sur 
is trois premiers interstries, plus serrés et plus ou moins confluents 

partir du 4® ; 7« interstrie sans taches. 

Dessous du corps d'un vert brillant, le milieu du prosternum doré ; 
ubescence assez apparente; 1°' segment ventral sans sillon, lisse 
u milieu à la base, couvert ailleurs de points plus gros et moins 
erres que sur les 2% 3® et 4« ; points du 5*^ segment très tins et très 
erres à la base, plus gros en arrière que ceux du 4®. 

Grenoble. Un seul exemplaire {Abeille de Perrin). 

La femelle est peut-être moins acuminée, mais je n'ai pu en juger, 
l'en ayant vu aucune. 

Cette espèce est facile à distinguer de toutes celles de ce groupe 
ar sa forme acuminée et par sa coloration, par la ponctuation du 
Drselet, et par l'armure copulatrice ; l'échancrure anale est plus 
irge, moins profonde et moins arrondie que dans decipiens, bien 
lus grande et plus épineuse que dans rutilans. 

4\ Forme allongée, interstries dorsaux étroits, convexes, points 
es interstries mêlés avec ceux des stries. 
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5. dives GuiLlebeau. 



Lofig,, i2k 15 riiilL; larg., 5 à 6 mill. — cf. Proslernum avec dt»8 
points très Bns et très serrés au milieu, couverts d'une touffe de 
poils dryergents de chaque côté ; échancrure anale large, peu pro- 
fonde, à peine arrondie, terminée de chaque côté en arrière par une 
forte épine, plus forte que dans toutes les autres Lampra, 

Armure copulatrice à lames latérales courtes, noires à la base, 
avec un reflet métallique vert brillant à partir de leur séparation, 
arrondies en dehors, presque droites en dedans, le bord externe de 
l'extrémité élroileraent testacé et garnis de quelques poils longs et 
extrêmement fins, un peu convexes, en dessus avec un sillon longitu- 
dinal près du bord externe, en dessous avec un sillon longitudinal près 
du bord interne vers rextrémité. Lame médiane d'un testacé obscur, 
un peu moins large qu'une des latérales, brusquement rétrécie à 
l'extrémité qui finit en une pointe spiniforme. 

$ plus large, prosternum avec de gros points écartés, sans touflfe 
de poil-5, échancrure et dents presque aussi fortes que dans le d*, 
élytres plus larges après le milieu. 

Plus grand, plus allongé, moins déprimé que decipiens, moins 
brillant, moins variable, même genre de coloration. 

Tête un quart plus large entre les antennes qu'entre les yeux 
près du vertex, à points et rugosités allongés, avec un place dorée, 
lisse et brillante au milieu, entre les yeux ; échancrure de Tépi- 
stome large, peu profonde, arrondie. 

Corselet un quart (d*) ou un tiers (Ç) plus large que long, peu 
{(f) ou régulièrement (Ç) arrondi sur les côtés dont l'arête est tran- 
chante sur les deux premiers tiers ou sur les trois premiers quarts, 
distinctement bisinué à la base, assez faiblement au sommet, an- 
gles postérieurs presque droits, les antérieurs obtus, points de chaque 
côté sur le disque serrés^ plus forts, plus rugueux et confluents vers 
les bords ; la bande médiane noire assez régulière, celles des côtés 
sur le disque interrompues, et avec la trace d'une autre bande entre 
elles et celle du milieu. 

Écusson presque quatre fois aussi large que long, de couleur va- 
riable, obtusément anguleux sur les côtés, presque droit en arrière, 
avec une impression de chaque côté, quelquefois avec un sillon au 
milieu. 

Élytres trois fois et trois quarts (cf) ou 'quatre fois (9) aussi Ion 
gués que le corselet, tronquées et irrégulièrement dentées à l'exlré- 
mité, la dent externe ordinairement plus accusée que les autre.-, 
interstries étroits, les quatre premiers plus convexes que les autres 
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leurs points mêlés avec ceux des stries ; points des autres interstries 
plus serrés, plus forts, plus confluents en approchant du bord ; 5« 
et 7« interstries sans taches. 

Dessous du corps vert, d^un veft doré sur Fabdomen, à pubes- 
cence très fine et peu apparente ; i^^ segment noir à la base, lisse au 
milieu sur la première moitié, couvert ailleurs de gros points écartés ; 
points des 2^, 3® et 4« segments plus fins et plus serrés, avec un es- 
pace lisse au milieu à la base des 2<^ et 3^ ; points du dernier seg- 
ment plus fins et plus serrés à la base, plus forts en arrière qne 
ceux du 4®. 

M. Ravoux, à qui je dois cette belle espèce. Ta prise à Nyons sur 
Taulne. Il m'en a communiqué un nombre d'exemplaires suffisant 
pour que j'aie bien pu constater la fixité de ses caractères et dissé- 
quer les mâles. Son écusson, ses interstries convexes et ponctués 
jusque dans les stries, l'échancrure anale et l'armure du cf ne per- 
mettent pas de la confondre avec aucune de ses congénères. 

Je l'ai vue aussi de Corse (Croissandeau), du Caucase {Pic) et 
de Vienne en Autriche (ReiUer), 

3^ Corselet sans bandes noires. 



6. rutilans Fabr. 

Long., 12 à 15 railL; larg., 5 à 6 mill. — d*. Prosternum avec des 
points très fins et très serrés au milieu et couverts par une touffe de 
poils divergeant de chaque côté; échancrure anale assez faible, peu 
profonde, inerme. 

Armure copulatrice à lames latérales longues, noires, brillantes, 
déprimées en dessus, un peu convexes en dessous, avec une bordure 
testacée étroite et quelques longs poils extrêmement fins à l'extrémité 
externe, presque droites en dedans, arrondies en dehors, plus étroites 
et plus acuminées à Textrémité que dans les trois autres décrites ; 
lame du milieu d'un testacé obscur, plus large quMne des latérales, 
assez brusquement rétrécie à rextrémité où elle est terminée en une 
pointe spiniforme. 

$. Élytres plus larges en arrière, prosternum sans touffe de 
poils, avec de gros points; échancrure anale très petite, inerme. 

Bien variable pour la coloration : ordinairement d'un beau vert 
doré avec une bande latérale variant du doré pourpré au doré pâle, 
élytres parsemées de taches noires plus petites que dans decipiens^ 
moins apparentes. 

Tête moitié plus large entre les antennes qu'entre les yeux vers 
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le vertex; fortement rugueuse avec deux plaques lisses d*un doré 
brillant au milieu entre les yeux ; écha|icrure de l'épistome large et 
peu profonde. 

Corselet d'un tiers plus large que long, arrondi sur les côtés, dont 
l'arête est tranchante sur à peu près les trois premiers quarts ; dis- 
tinctement bisinuô à la base, presque pas au sommet ; angles pos- 
térieurs droits, les antérieurs obtus ; ponctuation forte, moins au 
milieu que sur les côtés où elle est rugueuse et confiiuente. 

Ëcnsson deux fois et demie aussi large que long, pointu sur les 
côtés, anguleusement avancé au milieu de son bord postérieur, 
quelquefois sillonné ou impressionné au milieu. 

Élytres trois fois (cf) à trois fois et demie ($) aussi longues que le 
corselet ; parallèles dans leur première moitié (cf) ou le premier 
tiers ($), séparément et obtusément arrondies à l'extrémité qui est 
faiblement et irrégulièrement denticulée; interstries plans, à ponc- 
tuation assez forte, rarement mêlée à celle des stries dans le pre- 
mier tiers, plus forte, rugueuse et confluente sur les côtés. 

Dessous d'un vert doré, à pubescence peu apparente; !•' segment 
à points plus forts et plus écartés que sur les 2®, 3% 4® et 5«, à peu 
près égaux sur ce dernier. 

La plus répandue des Laràpra, vivant ordinairement sur le 
tilleul ; M. le capitaine Xambeu l'a prise sur l'orme, M. Chambovet, 
sur le hêtre. 

Voici les principales variétés qui me sont passées sous les yeux : 

A. Type, d'un vert doré, les côtés avec une bande d'un pourpre doré. 

B. D'un vert plus doré, le corselet entièrement doré, les bords des 
élytres toujours enjpourprés. 

C. Corselet doré, élytres d'un vert doré, le doré plus rouge sur les 
côtés, les élytres sans aucune tache noire. Toulouse (Mayet), 

D. Élytres d'un vert doré, les bords avec un doré jaune. 

E. Élytres bleues, les bords avec un doré jaune. 

A l'exception de la variété qui est immaculée^ les élytres des 
autres ont toutes des taches noires très variables pour le nombre 
comme pour la grandeur. On trouve les intermédiaires entre toutes 
ces variétés. 

2'. Corselet ayant sa plus grande largeur au-delà du milieu ; points 
des élytres larges, peu profonds, varioleux. 
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7. Solieri Lap. 

Long., 12 à 13 mill.; larg.^ 4à5 uiill. — d*^ Proslernum avec des 
points très fins et très serrés au milieu et couverts d'une touffe de 
longs poils divergeant de chaque côté; échancrure anale de lar- 
geur variable^ droite en avant, terminée en arrière de chaque côté 
par une épine. 

$. Prosterna m sans poils^ brillant, avec de gros points écartés; 
écbancrure anale très petite, arrondie, étroite. 

Très brillant, d^un beau vert doré ; les taches noires ordinairement 
bien marqués et souvent confluentes, les côtés dorés surtout dans 
leur seconde moitié, le corselet tout vert doré, avec des bandes 
noires. 

Tête à gros points rugueux, avec une place dorée lisse et brillante 
au milieu entre les yeux ; un tiers plus large entre les antennes 
qu'entre les yeux vers le vertex ; échancrure de l'épistome peu pro- 
fonde, large, arrondie. 

Corselet 1/4 plus large que long, sinué sur les côtés dans le pre- 
mier tiers de sa longueur, anguleusement élargi au-delà du milieu, 
un peu phis large à la base qu'au sommet, distinctement bisinué à 
la base, très faiblement au bord antérieur, les côtés avec une arête 
traucbante sur les deux premiers tiers de leur longueur ; angles pos- 
térieurs droits, les antérieurs un peu émoussés; une ligne noire en- 
tière au milieu, une autre de chaque côté sur le milieu du dbque, 
interrompue en avant, et des traces d'une troisième bande entre la 
précédente et le bord externe; points assez fins, serrés au milieu, 
plus forts et confluents sur les côtés. 

Écusson vert, trapezoîde, anguleux sur les côtés, plus ou moins 
prolongé en pointe au milieu en arrière, deUx fois aussi long que 
lar^e, plan, parfois impressionné au milieu. 

Elytres trois fois aussi longues que le corselet (cf $), parallèles sur 
leur première moitié (cf) ou le premier tiers (Ç), plus ou moins di- 
latées au-delà du milieu, sensiblement rétrécies vers l'extrémité qui 
est tronquée, irrégulièrement dentée, la dent de côlé et celle de la 
suture plus fortes ; interstries presque plans, couverts de points 
larges, varioleux, peu profonds, confluents; taches plus ou moins 
fortes et confluentes, le 7« interstrie et quelquefois le 5® sans taches. 

Dessous du corps vert, à pubescence fine, peu apparente ; l*'' seg- 
ment ventral avec des points plus forts et plus écartés que sur les 2*, 
3* et 4® segments ; ceux du 5« plus fins et plus serrés à la base, plus 
forts et plus écartés en arrière que sur les précédents. 

Celte espèce parait rare. Espagne [Argod^ Croissandeau, May et), 
Corse {Croissandeau), Smyrne (Fair maire), La variété Guiraoi, 
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d^pagne (Fair^naire)^ n*eii diffère que par les taches plus fortes 
et plus eonfluentes. 

Je n'ai pu vérifier la synonymie de Yhieroglyphica Muls., cette 
espèce et la Solieri ayant disparu de sa collection, très probable- 
ment par suite des ravages des Anthrènes, comme je l'ai constaté 
pour d'autres espèces. 

r. Corps convexe; élylres vertes ou l>leues, sans bandes pour- 
prées, avec de grosses taches noires transverses ; cf sans touffe de 
poils sur le prosternum. 

8. lestiva Linn. 

Long., 6 à 11 mîll.; larg., 2 1/2 à 5 mill. — D'un beau vert ou 
bleu métallique, avec deux taches arrondies noires sur le disque du 
corselet ; sept taches noires sur chaque élytre, une à Técusson, une 
dans l'angle humerai, une deuxième au premier tiers, plus près de 
la suture que du bord externe, deux autres transverses au-delà du 
milieu, quelquefois eonfluentes, une autre au troisième tiers for- 
mant souvent une bande allant du bord externe à la suture et une 
dernière à l'extrémité. Ces taches se subdivisent plus ou moins dans 
certains exemplaires. 

Je ne décrirai pas plus longuement cette espèce qui est bien con- 
nue. Les (f sont plus étroits, les points du prosternum sont plus 
serrés, l'échancrure anale est un peu plus forte ; mais on trouve des 
$ qui ont les mêmes caractères, ce qui rend leur séparation difficile 
et douteuse. Les taches paraissent plus fortes dans les femelles. 

Tout le Midi de la France. Grenoble [IT Guédel), Savoie, St-Ger- 
vais {Abeille de Perrin), 

La L, virgata Motsch., de Sibérie {Abeille de Perrin)^ est4*un 
hnaizé doré, les taches du corselet forment une bande longitudinale 
de chaque cMé du disque ; elle n'a pas de tache sur les élytres dans 
l'angle humerai, et elle a 9 ou iO taches sur chacune autrement ré- 
parties que dans festiva; les interstries ont une ligne de points au 
milieu, tandis que dans festiva les intervalles des points forment 
des rugosités trans verses, les points n'étant pas sur une seule ligne. 

La L. bella Cory, d'Asie Mineure, que je n'ai pas vue, différerait 
de festiva par son corselet plus étroit en avant qu'à la base, par les 
taches des élytres moins fortes, au nombre seulement de einq^ dont 
les deux poslôrieures se réunissent vers la suture, et par l'extrémité 
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élytres muaie de trois épines, tandis qu'elle est obtusément et 
guUèrement denticulée dans festiva. On donne pour synonyme 
tette espèce la balcanica Kirchsberg, de Turquie. 



SUR LES BYTHINJJS BAUDUERI, LATEBROSUS 
ET BLANDUS 

Par J. GROISSÂNDEAU. 



n novembre dernier, j'eus l'occasion de recevoir, de M. Warnier 
^eims et de M. Ravoui de Nyous, deux suites nombreuses de 
hinus latebrosus et Baudueri Reitter. D'autre part, j'avais 
leilli dans la Drôme, à St-Martin-Lantosque et dans les Hautes- 
is, une assez grande quantité des trois espèces, 
epuis longtemps je me promettais une étude approfondie dos 
'hinus testacés, où Reitter semble s'être un peu noyé ; car, plus 
li soumettais de types et moins je m'y reconnaissais. 
?. me mis à l'œuvre et j'acquis la certitude que ces trois espèces 
\. identiques. 

outes les Q, en effet, sont pareilles. La dissection ne m'a pas 
ilé la moindre différence. 

hez les cf, les antennes sont identiques. Il en est de même pour 
es les autres parties du corps, sauf les pattes postérieures, chez 
baudueri, 

omme un certain nombre de Bythinus^ les d* ont souvent les 
ises postérieures renflées. 

r, le latebrosus et le blandus Reitter n'offrent pas la plus légère 
^rence. Ces deux espèces ont les pattes postérieures normales, 
e Baudueri a les cuisses postérieures renflées et les tibias pos- 
eurs élargis. La dissection ne m'a révélé aucun autre caractère 
iculier. 

es trois soi-disant espèces se prennent ensemble ; mais la dernière 
surtout répandue sur les côtes méditerranéennes. On le rencontre 
[u'à Lyon. 

5 crois donc qu'il y a lieu de réunir ces trois espèces sous le nom 
baudueri (avec une var. cf spissipes), 

se pourrait aussi que le Bythinus Argodi Croiss. ne fût autre 
le codes. Mais n'ayant jamais pu me procurer de types de cette 
lière espèce Je n'ai pas réussi à me faire une opinion défioitive* 
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LES PHALACRIDES D'EUROPE 

TABLEAUX TRADUITS ET ABRÉGÉS DE l' ALLEMAND DE KARL FLACH (1 
Par M. DES GOZIS. 



La famille des Phalacrides forme un groupe de Coléoptères trèi 
homogène, dont l'étude séparative est parfois difficile, et exige ei 
beaucoup de cas l'emploi du microscope. 

Elle se sépare principalement des Nitidulaires les plus voisin: 
(parmi lesquels les genres Cyllodes et Camptodes offrent avec le 
insectes actuels une grande analogie), par les hanches antérieure 
globuleuses et les postérieures très rapprochées, transversales. Entn 
ces dernières, le metasternum offre à son bord postérieur une fent 
longitudinale très constante. 

Les Erotylides aussi présentent une certaine analogie dans la struc 
ture de leurs tarses et de leurs antennes, ainsi que dans le nombr 
des stries élytrales, mais ils se distinguent bien par le large écarte- 
ment de toutes les hanches et par la soudure des deux premier 
segments abdominaux. 

La forme générale du corps chez les Phalacrides varie de l'oval 
arrondi à l'ellipse plus ou moins atténuée, et cela par tous le 
degrés. 

Les antennes sont de onze articles, et offrent toujours deux grd 
articles basilaires, avec une massue bien tranchée faite des troi 
derniers. . 

Quant aux parties d& la bouche, les mandibules sont fortement 
mais variableraent dentées au sommet, leur bord interne est tran 
chant en avant, puis finement membraneux et cilié ; à la base es 
un épaississement plan, destiné au broiement des aliments, fînemen 
et très densément rayé en travers. 

Le dessus du corps semble complètement glabre ; ce n'est qu'à u: 
fort grossissement que l'on aperçoit ça et là quelques poils excessi 
vement tenus et appliqués aux téguments. 

La sculpture de toutes les espèces peut se démre de la façon sui 
vante : 



(1) Bestimmungs-Tabellen der eurovœisehen CoUopterm. XVII. Phalaeridc 
bearbeitet von £arl Flach. (Extr. Ferh, naturf. Ver, BrU^nn, Band XXYII, 1888, avi 
une pL n.). 

Revue d'Entomologie,-' l&nvieT 1889. 2 
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Corselet et étuis toujours finement, mais visiblement rebordés 
, sur les côtés. 

Le corselet offre en outre aux bords antérieur et postérieur, au 
moins presque toujours, une ligne marginale^ extrêmement fine 
(strie marginale antérieure et postérieure). 

A la base des étuis, parallèlement au bord du corselet, on voit 
une fine ligne (strie basale; qui se prolonge tout le long de l'écusson 
(strie scutellaire) et de la suture (strie suturale) (1). La dernière est 
souvent très fine ; mais sa réunion ou sa non réunion avec la strie 
scutellaire fournit de bons caractères pour la séparation des espèces, 
liln outre, on voit marquées plus ou moins sur h disque, neuf lignes 
de points fins (séries dorsales), qui sont souvent accompagnées exté- 
rieurement ou intérieurement chacune d'une légère strie simple. Je 
nomme les stries de ces couples qui sont les plus rapprochées de la 
suture, stries dorsales de premier ordre, et les autres, stries 
dorsales de second ordre. 

Des stries dorsales de premier ordre, la première seulement, ou 
d'autres fois les deux premières, sont bien distinctes, profondément 
creusées. Je nomme ces deux premièi^es stries principales. Ce 
sont les stries sutu raies des auteurs précédents. 

Dans le genre Tolyphus seulement, les stries dorsaks de second 
ordre sont aussi fortes et aussi bien creusées que les stries princi- 
pales ; dans tous les autres genres elles sont seulement indiquées 
sous forme de lignes légères; elles varient du reste de force selon 
les espèces. 

Un autre type de sculpture consiste en outre dans la présence de 
points superficiels, en forme d'arc ouvert en arrière, et présentant 
au milieu un petit poil couché, très fin, dirigé en arrière qui donne 
au point la figure d'un & ou d'un E. Je donne à ces points le nom 
de points en z. 

En dessous du corps, les hanches antérieures sont séparées par un 
prosternum étroit, élargi en arrière. Kntre les hanches intermé- 
diaires s'avance le metasternum, qui est finement rebordé. Entre les 
hanches postérieures, le bord du metasternum est brièvement fendu. 
Le ventre a cinq arceaux libres. 

(i) Je regrette de ne pouvoir approuver ici la manière de voir de M. Flach. Il me 
semble absolument impropre de qualifier de stries les fines ligues qu'il nomme ainsi. Ce 
sont pour moi de simples rebords^ souvent à peine tracés du reste, et je croirais beau- 
coup plus exact de dire : rebord basaly rebord scutellaire^ rebord suturai. L*expres- 
sion de strie fera toujours penser à toute autre chose ceux qui ont l'habitude des stries 
élytrales, et d'ailleurs celles même des Fhalacrides ne ressemblent en rien à ces légers 
rebords. Enfin j'ajoute que c'est embrouiller peu utilement les idées des lecteurs que de 
détourner ce nom de strie suturale de l'application déjà ancienne qu'en ont faite tous les 
auteurs précédents à tout autre ofaose, c'est-à-dire aux raies que Al. Flach nomme main- 
tenant s(Heff pr fil dpa/es. • [^Note du Trad.), 
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Les ongles offrent à la base une dent visible cb^z tons les Pbala- 
crides. Le 4* article des tarses est toujours très petit et encbassé dans 
les lobes du précédent. 

La circonstance ci-dessus mentionnée que les stries du genre To- 
lyphus sont plus fortement creusées, ainsi que le petit nombre des 
espèces de ce genre, permettent de croire avec vraisemblance que 
ce genre est celui qui s'approche le plus de la forme typique, et ceci 
me détermine à le placer le pi*emier de tous. 

A catise de la conformation presque identique des espèces, il est 
parfois utile de recourir au microscope, pour trouver des caractères 
nets et constants. Il faut employer alors un instrument à long foyer 
et grand champ visuel, et placer les insectes sur un papier mou, 
mais fort, où l'on peut leur donner facilement toutes les positions 
nécessaires afin de les bien voir. Pour apprécier certains détails mi- 
nutieux du dessus du corps, il conviendra parfois d'obscurcir le 
champ visuel avec l'ombre de la main. 



a?ABIjBAXJ IDES Q-ENHES. 



i". Prolongement du metasternum entre les hanches intermé- 
diaires atteignant ou dépassant l'extrémité du prosternum ; sa ligne 
marginale longeant de tout près les hanches intermédiaires et faisant 
à la cavité cotyloïde une fine bordure égale. Languette en cœur sub- 
trapézoldal. 

2". Tarses de la première et de la dernière paire de longueur et 
de forme peu différentes. (Second article des tarses postérieurs plus 
long que le premier. Strie suturale toujours entière. Dessus uni- 
colore). 

3". Couronne de soies des tibias postérieurs longue, non dépassée 
par les fines épines apicales._Une seule strie principale fortement 
marquée. (Stries dorsales de second ordre plus ou moins obsolètes. 
Insectes ovales ou elliptiques, d'un noir profond, rarement les an- 
tennes, les tibias et les tarses brunâtres). . . . Phalacrus Payk. 

3'. Couronne de soies des tibias postérieurs assez courte, visible- 
ment dépassée par les robustes épines apicales. Étuis régulièrement 
et fortement striés. (Neuf stries dorsales fortes et profondes ; les 
stries de second ordre souvent aussi fortement gravées que celles de 
premier ordre. Insectes en ovale subcylindrique, plus ou moins mé- 
talliques) ToLYPHUs Er. 

2'. Tarses postérieurs visiblement plus longs que les antérieurs, 
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basilaires latérale m enl comprimés et faiblement en- 
article des postérieurs beaucoup plus court que le 
ries principales bien nettes. Cuisses antérieures avec 
ir faiblement entaillé. Étuis offrant ordinairement 

iclaircie Olibrus Er. 

nent du Bàetasternum recouvrant le mesosternum, 
►ointe du prosternum fait elle-même saillie. Ligne 
aetasternum se détachant obliquement des hanches 
e sorte de plaque sous-fémorale. Cavités cotyloldes 
termédiaires pourvues d'un rebord spécial. Pas de 
me seule strie principale. Cuisses antérieures à bord 
Tarses postérieurs médiocrement plus longs que les 
coud article allongé; épines apicales distinctes. Étuis 
souvent leur extrémité éclaircie. (Languette en cœur 
esque pédiculée) Stilbus Seidlitz. 



BLEAU DES ESPECES. 



Genre 1. — Tolyphus Erichs. 

e, toutes les stries dorsales (au nombre de 9) sont 
reusées, d'où les étuis sont régulièrement striés. Les 
, d'aspect très variable, communément les dorsales 
)is les principales (1 ou 2) moins distinctes. Le cor- 
e pas la courbe des étuis. L'espace plan de la base 
est plus finement, plus obsolètement rayé ; les palpes 
ilaires sont cylindriques ; les mâchoires tiennent le 
es des Phalacrus et des Olibrus, Les cuisses et les 
dilatés, l'article basilaire des tarses plus faiblement 
es cf le corselet est plus large, plus fortement ar- 
mt. 

téguments en dessus en grande partie lisse. Stries 
\xs souvent marquées, mais médiocrement, et recoc- 
ment à la place qu'elles occupent. Les huit ou neuf 
e second ordre aussi fortement creusées ou plus for- 

encore que celles du premier ordre, 
densément ponctué sur les côtés qu'au milieu. Gou- 
vevt bronzé au bleu bronzé, bleu profond ou même 
sez variable, ordinairement comprimée latéralement. 
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laterstrie externe alutacé vers le bout. Ponctuation du corselet très 
inégale, mêlée de points très gros et d'autres bien plus fins). — 
2 1/2 à 3 mill. . . . {striatipennis Luc.) granulatus Guér. 

France mér. (Hyères I) (1), Espagne, Sicile, Algérie. 

1'. Fond des téguments en dessus densément et fortement alu- 
tacé, et par conséquent plus ou moins mat. Stries principales sim- 
plement indiquées ou même effacées. 

2". Stries dorsales très obsolètes, mais les points en série profonds ; 
interstries convexes. Insecte variant du brun bronzé au noirâtre, 
peu brillant. — • 2 i/2 à 3 1/4 mill. . . punctatostriatus Kr. 

Barbarie^ Andalousie, Corfu. 

%\ Stries dorsales bien marquées, points peu profonds ; inter- 
stries plans. Insecte noir, mat, un peu plus large que le précédent. 
-- 3 mill punctulatus Rosh. 

Espagne, Tanger. 

Genre 2. — Phalacrus Payk. 

Les espèces de ce genre, d*un noir profond en dessus et en des- 
sous, se distinguent de toutes autres par Técusson très grand. Leur 
forme est aussi plus arrondie ; toutefois le Ph, caricis rappelle la 
physionomie des Stilbus, le substriatus celle de VOlibi^us mille- 
folii^ le brunnipes celle de l'O. helveticus. Tous les tarses ont 
l'article basilaire profondément échancré; le dernier article des an- 
tennes est souvent très allongé. Les palpes labiaux et maxillaires se 
terminent par un article cylindrique ; le lobe externe des mâchoires 
est plus développé que dans les autres genres. On constate souvent 
la présence de points en e. Le bord antérieur de Pépistome du d* est 
plus ou moins entaillé ; parfois Tune ou l'autre des mandibules est 
prolongée. 

1". Corps en ellipse allongée, un peu comprimé, presque dé la 
forme de Hydrous caraboïdes. Dessus et dessous très densément 
alutacés, réticulés en mailles rondes, ce qui donne un reflet soyeux. 
Rebord basilaire du corselet distinct au milieu. Entre les séries de 
points dorsales (qui s'avancent jusqu'à la base) on voit très rappro- 
chées d'elles des séries intervallaires de points aussi gros (assez visi- 

(1) Les indications de localités françaises sont ajoutées d'après notre collection. 

{Note du Trad.). 
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blement eu g)* Suture légèrement relevée eu toit. ^ i 3/4 à 2 milU 

(mille folii Gyll.). caricis StuYm, 

Suède, Finlande, Allemagne sept, et centr. 

1'. Corps rond ou brièvement ovalaire. 

2'". Rebord basilaire du corselet atteignant ou à peu près les angles 
postérieurs. Écussoti marqué au devant de la base d'une fine ligne 
transversale. Suture visiblement enfoncée près de l'extrémité. Pre- 
mier interstrie plan. Dernier article des antennes aussi long que les 
deux précédents ensemble, deux fois long comme il est large. 

3". Fond des téguments en dessus finement et ouduleusement 
réticulé en travers. Inierstries finement, assez densément et égale- 
ment pointillés, chacun avec quelques points plus gros en série irré- 
gulière (4 à 5). Séries dorsales distinctes en arrière seulement, obso- 
lètes. Espèce très grande et arrondie. — 3 3/4 à 4 mill. 

maximus Fairm. 

Espagne (Escurial). 

3'. Fond lisse et poli. Séries dorsales très marquées en arrière. — 
3 à 4 mill v. Reitteri Flach. 

Espagne, Algérie, Sebdou (2)» Martin), 

2". Rebord basilaire du corselet marqué sur le tiers médian seule- 
ment. Écusson sans ligne transverse. 

4". Fond des téguments lisse et poli (à l'exception de l'extrême 
sommet des étuis). Dernier article des antennes à peu près aussi 
long que les deux précédents réunis. Séries dorsales très distinctes, 
faiblement raccourcies à la base. 

5". Grand, assez convexe ; étuis non rétrécis des épaules en ar- 
rière ; côtés du corps assez parallèles. Premier interstrie plan, mar- 
qué d'une série de gros points très écartés, deuxième intorstrie 
pontué de gros points épars, les suivants ponctués en série unique 
et irrégulière. En outre des points plus forts, on distingue aussi 
quelques petits points clairsemés. 1®' article de la massue anten- 
naire à peine plus étroit que le 2^, le dernier une fois et demie long 
comme il est large. — 3 à i/2 mill grossus Er. 

Bords de la Baltique ; Dalmatie. 

5'. Petit, arrondi, fortement convexe ; étuis rétrécis à partir des 
épaules* Interstrie suturai légèrement relevé en toit ; interstries sui- 
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yaaU offraat cljacun une «érie- simple de petits point» extrêmement 
fins, avec quelques points plus gros. — 4 l/2à i 3/4 milJ. 

substriatus GylU 

Finlande, Suède^ Allemagne, Croatie, Dalmatie, France sept. 
(St Germain !). 

Les petits individus de cette espèce offrent assez souvent les stries 
étjtrales bien marquées, avec leurs iuterstries convexiuscules. Je 
n*ose pas affirmer complètement qu'ils soient identiques avec le 
Phalacrus minutus Tourn. (1). 

4'. Fond des téguments, au moins sur les étuis, tout entier réti* 
culé-alutacé. 

6". Tout le dessus du corpç densémenl réticulé-alutacé et très 
finement pointillé ; séries dorsales très indistinctes. Dernier article 
des antennes plus de deux fois long comme il est large, notable- 
ment plus long que les deux précédents pris ensemble. Étuis ré- 
trécis dès l'épaule. — i 3/4 à 3 1/4 mill. . . coruscus Panz. (2). 

Europe, nord de l'Afrique. 

Individus de petite taille, à pattes éclaircies. v. Humberti Rye. 
Stries dorsales régulières, presque s ulcifor mes. 

m. Doebneri Flacb. 
(Collection du professeur Dôbner, à Aschaffenburg). 

(1) Phalacrus minutus Tourn. — Brièvement ovale, subarrondi, très convexe. Épi- 
stome légèrement entaillé en avant. Stries élytrales distinctes* quoique faibles ; inter- 
stries légèrement convexes, chacun marqué d'une série simple et très régulière de points 
fins, laquelle est placée tout contre la btrie (il en est toujours ainsi des séries dorsales ! 
Ptach), Antennes brunes ; massue assez allongée, le dernier article aussi long que 
les deux précédents. — Long., 1 4/2; larg., 1 mi|l. — Suisse (Peuey). 

Cette espèce, par sa petitesse et surtout par sa ponctation élytrale, n'a aucune ana- 
logue dans le genre (?) {Note de l'Auteur), 

(2) Ici se placerait le Phalacrus intermediu» Hoofab., de Russie méridionale, qui pai* 
sa description semble identique aux grands coruscus : 

« Brièvement ovale, convexe, étuis très subtilement et obsolètement pointillés, à peine 
visiblemeut striés; leur marge entière. Massue antennaire allongée, fortement acu- 
minée. Taille et faciès du grossus avec la ponctuation obsolète du coruscuSt dont il se 
sépare du reste suffisamment (?) . Distinct de coruscus par la marge latérale des étuis 
prolongée visiblement jusqu'à l'extrémité comme chez grossus, tandis que chez co- 
ruscus elle disparaît avant le sommet [caractère inexact, d'après Flach], S'éloigne des 
deux espèces ci-dessus par sa massue antennaire longue et acuminée. » 

Ici se placerait encore : 

« Phalçcrus Brisouti Kye, d'Angleterre. — Très voisin de coruscus ; s'en distingue 
(d'après Rye) par la taille plus faible (2 mill.)) les tarses et les antennes plus claires, la 
massue antennaire plus large, un peu plus courte et moins acuminée, à dernier article 
sinué en dedans. Étuis plus obtusément arrondis en arrière, plus distinctement striés- 
ponctués, avec les interstries plus éparsément ponctués. > 

Probtblfiiaent race d^ petite taille de coruscus. Note de l'A uteur). 
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6'. Corselet à tond poU ; étuis à réticulation alutacée extrême- 
ment fine et séries dorsales plus ou moins distiocfes. Insecte voisin 
de Ph, grossus. Dernier article des antennes deux fois long comme 
il est large. — 3 i/2 mill hybridus Flach. 

Transsylvanie. 

Pourrait bien être un hybride de grossus et coricscus. 

2'. Rebord basilaire du corselet tout à fait nul. Dernier article 
des antennes plus long que les deux précédents réimis, À peu près 
deux fois et demie long comme il est large. Antennes, et souvent 
aussi les pattes, d'un brun obscur. Séries dorsales distinctes. 

7". Insecte en ovale arrondi. Étuis en majeure partie à fond poli. 

Taille faible, égale à celle àesubstriatusi plus plan, plusoblong, 
rétréci en arrière. Séries dorsales faites de gros points, int^rslries 
ponctués de même et régulièrement, ce qui fait paraître les étuis 
marqués de rangées serrées. ïnterstrie suturai légèrement relevé en 
toit postérieurement. Épistome du cf trisinué, la sinuosité de droite 
la plus profonde. Mandibule gauche allongée. — Presque 2 mill. 

seriepunctatus Bris. (1). 

Pyrénées orient. (CoUioure). 

7'. Insecte oblong-ovale, forme d'un Olibrus, Étuis à fond alu- 
tacé-réticulé. Interstries avec quelques petits points plus fins que 
ceux des séries, en ligne irrégulière brunnipes Bris. 

France mérid. (Collioure), Algérie. 



Genre 3. — Olibrus Er. 

Ce genre est facile à reconnaître par ses deux stries principales 
bien marquées et ses tarses postérieurs allongés ; mais il est un cer- 
tain groupe de ses espèces qui, grâce à ses caraclères variables, pré- 
sente de sérieuses difficultés. La sculpture du metasternum et du 



(1) Au Ph. sertepunctalu» Q peut se rattacher sans doute le «friatudfs Tourn. ; 

ObloQg-K>vale, très brillant. Tête large, très finement ponctuée; épistome entier au 
bord antérieur, sans sinuosités. Etuis offrant leur largeur maximum peu près la base, 
rétrécis de ce point au sommet, striés, les stries lisses, extrêmement fines et à peine en- 
foncées ; chaque interstrie marqué de deux séries très régulières de points assez gros, 
un peu affaiblis en arrière; sans autre pointillé, antennes brunes, à massue allongée ; 
dernier article plus long que les deux précédents pris ensemble. — Long,, i 3/4 ; larg., 
3/4 mill. 

Sicile. [NoU de V Auteur), 
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fond des étais est très importante; la «trie suinrale, selon qu'elle est 
entière ou abrégée en avant, doit ^tre sérieusement prise *en consi- 
dération, et dans les cas douteux, il faut avoir recours au micros- 
cope. Phisiftiira espèces varient beaucoup en taille, couleur, profon- 
deur de stries, et parfois même en faciès. Les parties buccales se 
font remarquer par la grosseur du dernier article des palpes des 
deux paires^ lequel est ovale. Le cf offre les deux premiers articles 
des tarses antérieurs dilatés. 

4'". Seconde strie principale raccourcie en arrière avant de se 
réunir à la première. 

^^ Dessous du corps et cuisses noirs ou brun de poix obscur. 
Dessus d'un bronzé brillant uniforme ou noir métallique. Ëtuis à 
fond visiblement réticulé-alutacé en travers, Técusson légèrement ; 
strie suturale entière. 

3". Articles 4-8 des antennes visiblement plus longs que larges. 
Corselet non réticulé-alutacé. 

Dessus bronzé. Insecte ovale, plus grand. Massue des antennes 
assez large, généralement obscure, le dernier article pas deux fois 
long comme il est large, le 8® pas plus long que large, les 4» et 6« 
pas tout à fait deux fois, les 5® et 7^ deux fois longs comme ils sont 
larges. Angles postérieurs du corselet presque rectangulaires, à sommet 
émoussé. Insecte offrant sa largeur maximum peu après la base des 
étuis, puis assez fortement rétréci en arrière. ~ 2 1/2 à 2 3/4 mill. 

(ovatus Marsh.), œneus F. 

l^urope du nord et du centre. 

3'. Articles 4-8 des antennes pas plus longs que larges ; massue 
compacte, d'un brun noir. 

4". Ovale subarrondi, très convexe, d'un noir métallique. Tête et 
corselet à fond alutacé -réticulé, surtout près des bords latéraux. — 
i i/2 à 1 3/4 mill mille folii Pajli . 

Europe septentrionale et moyenne. 

4'. Ovale-oblong, un peu plus petit ; bronzé. C4orselet à fond lisse. 
— i 1/4 à i 1/2 mill. . .' Bauduer i F\ach. 

Europe du centre et du sud (Sos, Dax !). 

(Peut-être faut-il assimiler à celte espèce VO. ulicis Hoclih.; 
toutefois riadication que cet auteur donne d'une strie suturale sim- 
ple laisserait croire qu'il ne s'agit point d'un véritable Olibi^us), 

2'. Dessous du corps ou au moins les pattes d'un roux clair. Dessus 
d'un noir profond, le plus souvent avec les éluis parés d'une tache 
apicale roussâtre. 
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(Ici se placent les mèffîed espèces cfo*ea U plus loin). 

4". Secùode^ strie prioipale réunie à la première avant le semniet. 

5". Insectes brièiement elliptiques, à peine plus étroits en arrière 
qu'en avant. Strie suturale le plus souvent entière. Dt;»sous, pattes 
et antennes d'un roux clair. 

6". Taille plus forte (2 i/2 à 3 milL). 

7''. Uniformément roux, souvent avec la suture étroitement 
rembrunie. Étuis à fond réticulé en mailles, surtout chez la ^. Me-> 
tasternum indistinctement ponctué au milieu, pas du tout sur les 
côtés eastcmeus Bdudi. 

Dalmatie, Espagne, Herzégovine, Chypre, Algérie, Syrie, Taâcb- 
kend. 

7'. Très voisin du précédent, mais noir avec les étuis éclairois au 
sommet. — 2 1/2 miU. Beitteri Flach. 

Croatie. 

6'. Taille plus faible, ne dépassant pas 2 mill. Couleur uniformA- 
ment noire ou brun noir. 

8". Étuis à fond lisse jusqu'à rextrêrae sommet. Strie suturale 
généralement entière. Metasternum presque poli. Parfois la strie sii- 
turale est raccourcie en avant (Baléares) (1). — 13/4 à 2 mill. 

particeps Muls. 

France méridionale (Cannes, Hyèresl), Italie, Chypre. 

8'. Étuis visiblement alutacés-réticulés sur leur seconde moitié. 
Metasternum visiblement poiatillé vers le milieu. Pareil pour le sur- 
plus au précédent (2). — 2 mill ? v. fallax Flach. 

Autriche : Vienne {Reitter)] France méridionale (Cannes !). 

(1) Il est peu exact de dire que VO» pcoHiceps soit toujours et tout potier noir en 
dessus. Je l'ai vu au contraire très fréquemment coloré presque comme VafftniSf c'est- 
ardire avec les étuis d'un trun châtain plus ou moins clair à l'extrémité sur une étendue 
très variable (Cannes, Landes, Sos !). J|av?iis depuis longtemps séparé les individus ainsi 
peints dans ma collection. Si leur couleur le^ rapproche dUiffinis^ ils s'en distinguent 
encore surabondamment par leur forme générale, et surtout par le metasternum entiè- 
rement dépourvu de points et d'un aspect presque poli assez particulier. 

{Note du Trad.\ 

(2) Je ne crois pas impossible que cet insecte soit une espèce à part. Je n'en possède 
que deux individus pris à Cannes, mais j'avais remarqué entre eux et les particeps vrais 
des différences assez sensibles qui me les avaient fait séparer dans ma collection sous un 
nom qu'il est inutile de rapporter ici. Ils sont plus grands que presque tous les par/f- 
ceps que j'ai vus. Le metasternum au lieu d'être lisse et poli, offre au milieu et sur les 
côtés des points pilifères petits et légers, mais très distincts ; l'alutaeé de la seconde 
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5', Insectes ovoïdes, offrant leur largeur maximum au premier 
tiers, rétrécis de ce point au sommet et devenant graduellement plus 
clairs ou uniformément noirs. 

9". Strie suturale entière. 

10". Dessous et pattes d'un roux clair. Metasternum obsolètement 
pointillé, presque lisse. Taille plus forte. 

Saillie interboxale du mesosternum allongée. Metasternum lisse, 
sauf un petit groupe de points près d^ hanches intermédiaires. 
Écusson lisse, avec quelques petits points fins, 

H". Corselet large, avec les c<^tés plus fortement arrondis, sur- 
tout chez le cf. 

d*. D'un brun métallique, avec les étuis d'un brun roussâtre, 
s'éclaircissant graduellement en arrière, entièrement alutacés-réti- 
culés, Técusson parfois moins distinctement. Ç..D*un bronzé obscur, 
avec les étuis plus mats, densément alutacés-réticulés.— 2 1/2 à 
3 mill (anthemidis Perris). œnescens Kùst. 

Centre et midi de la France (Montluçon, Sos I), Espagne. 

14'. Corselet un peu plus étroit que les étuis, avec les côtés fai- 
blement arrondis, convergents en avant. 

cf et 2 noirs, avec les étuis peu éclaircis au sommet, lisses et polis 
chez le d* jusqu'aux deux tiers, entièrement alutacés chez la J. — 
2 à 3 mill Baudii Flach. 

Sicile. 

10'. Dessous et pattes d'un brun de poix obscur. Insecte très petit, 
brièvement ovoïde, d'un noir brunâtre. Metasternum marqué de gros 
points vers le milieu du bord postérieur. — 1 à 1 1/3 mill. 

pygmœus^ixxvm. 

Europe (France centrale et méridionale !), nord de l'Afrique. 

9'. Strie suturale abrégée en avant. Metasternum visiblement 
ponctué. Dessous, pattes et antennes d'un roussâtre clair. 
12". Insectes étroitement ovales. Saillie melasternale en forme de 



moitié des étuis est sans doute très léger et échappe à une loupe de grossissement mé- 
diocre, mais pourtant il existe; enfin le rebord suturai (strie suturale de Fiacb), est très 
nettement eutier, et vient se rejoindre sans interruption au rebord circascutellaire, 
alors que chez la plupart des parliceps, il est obsolète ou même tout à fait effacé en 
avant. Au total, il me parait y avoir à peu près autant de différences entre ces deux 
formes qu'entre plusieurs autres espèces du même genre^ que l'on sépare ajuste titre 
{JiiquUiWi ttfM^^ t^Holor^ Stierlini, etc.). {Note du Trad.). 
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langue étroite. D'ua brim métallique variant du clair au foncé, 
avec le sommet des étuis beaucoup moins obscur. 

13". Fond des étuis poli jusqu'aux deux tiers (9) ou jusqu'au 
sommet (cf'), le sommet seul finement réticulé-striolé. Metasternum 
éparsément ponctué, les cô.téd en grande partie lisses. Espèce très 
variable de forme, de taille et de coloration, presque toujours à re- 
flet métallique (i). 

D'un brun métallique obscur avec le sommet des étuis d'un 
brun clair. — 1 3/4 à 2 l/2mill affinis Slurm. 

Disque des étuis en grande partie brun clair. (D'après le type ori- 
ginal) v. discoideus Kùst. 

Europe, surtout méridionale ; nord de l'Afrique, Egypte, Syrie. 

Petit, étroit, d'un brun noirâtre à reflet métallique. Extrémité 
élytrale étroitement éclaircie. — 1 3/4mill. v. corcyrensis Flach. 

Corfou. 

Très petit, étroit, brun clair, presque sans reflet métallique. — 
l 2/3 mill V. Lederi Flach. 

Oran, Espagne. 

13'. Fond des étuis tout entiers (Ç) ou au moins leurs trois quarts 
postérieurs (çf) réticulés-alutacés. Insecte ramassé, brun, sans re- 
flet métallique. Étuis souvent brun clair. Ponctuation du metaster- 
num peu dense, mais couvrant les côtés. — 1 3/4 à 2 2/3 mill. 

liquidus Er. 

Europe moyenne et méridionale, nord de l'Afrique. 

12'. Largement ovale. Dessus d'un noir profond. Prolongement 
metasternal large ; metasternum fortement et assez densément 
ponctué. Étuis à fond lisse jusqu'à l'extrême sommet.*- 

Forme courte dL*œneus, pas tout à fait deux fois long comme il 
est large. Sommet des étuis brun obscur. Articles 4-5 des antennes 



(t) L'une des variations les plus fréquentes de l'O. affinité au moins dans nos pays, 
consiste dans la présence de stries complètes et bien creusées, qui donne à l'insecte 
l'apparence d'un Ctrcyon très allongé. Je m'étonne que M. Flach ne signale pas cette 
forme, dont j'ai trouvé ji peu près autant d'individus que de la forme typique, et que 
j'avais depuis longtemps séparée dans ma collection sous le nom de O, affinis v. arcUus. 
(Pionsat, Montiuçon, Lyon, Le LucI). Elle reproduit du reste toutes les variétés Je co- 
loration du type, et elle lui est ce quel&y, helveticus est m flavicornis, 

[Note du Trad,). 
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à peine deux fois longs comme ils sont larges, le 8« aussi long que 
large. — 2 1/4 à 2 3/4 mill. (helveticus Rye). flavicornis Sturm. 

Nassau, Suisse, France ( Brides-les-Bains, Grande-Chartreuse, 
Hautes-Alpes, Saint-Julieu-Beau chêne, Cannes !), Italie. 

Plus grand et plus comprimé latéralement, dessus uniformément 
d'un noir profond. Articles 4-5 des antennes deux fois longs comme 
ils sont larges, le 8« un peu plus long que large. — 2 3/4 à 3 mill. 

•V. perfidus Flach. 

Piémont, Italie. 

1'. Seconde strie principale s'approchant plus ou moins de la pre- 
mière sans s'y réunir. 

14". Dessus du corps entièrement ou en majeure partie roux 
clair. Insectes largement ovales, médiocrement convexes. 

45". D'un roux clair uniforme. Corselet à fond poli; étuis entiè- 
rement alutacés, interstries à peine ponctués. Bord postérieur du 
corselet légèrement sinué de chaque côté. Écusson poli. — 3 1/2 mill. 

Heydeni Flach. 

Hongrie, Russie méridionale. 

15'. Corselet, suture et bord externe des étuis bruns, le disque de 
ceux-ci d'un teslacé pâle. Tout le dessus du corps à fond alutacé. 
Bord postérieur du corselet légèrement sinué de chaque côté. — 
2 4/2 à 3 mill corticalis Panz. 

lilurope, Caucase, nord de l'Afrique. 

Une variété se distingue par l'extension de la coloration brune ; 
le disque des étuis devient châtain v. adustus Flach. 

Caucase (Leder), 

Une autre par l'éclaircissement du corselet qui passe au testacé 
clair. V. assimilis Flach. 

Europe du sud. 

14'. Dessus noir, souvent avec l'extrémité plus ou moins d'un 
roux clair. 

16". Insectes offrant leur plus grande largeur au tiers antérieur, 
puis plus ou moins rétrécis de ce point au sommet. 

17". Metasternum presque lisse, son prolongement intercoxal lar- 
gement arrondi. Dessous du corps, y compris les pattes, d'un noir 
de poix ; dessus d'un noir profond et uniforme. Étuis à fond entiè- 



Digitized by 



Google 



— 26 • 

rement aiutacé-réticulé ; strie saturàié abrégée en avant. — 3 à 
31/4 mill. Gerhardti F\Bich. 

Siléaie. 

17'. Metasternnm grossièrement ponctué au moins au milieu. 
Dessous du corps d'un brim roussàtre variablt*. 

18". Ponctuation du metasternum le couvrant presque tout en- 
tier, également et densément ; son prolongement intercoxal médio- 
crement long et large, subtronqué au bout. 

19". Tibias postérieurs courts et larges, leur arête externe droite ; 
tarses courts. Étuis à fond alutacé presque striolé sur toute leur 
étendue ou au moins sur les deux tiers postérieurs. Forme briève- 
ment ovoïde, très convexe. Stries principales largement séparées 
Tune de l'autre au sommet, l'externe raccourcie et obsolète en ar- 
rière ; stries dorsales de second ordre le plus souvent très visibles. 
Tache apicale des étuis arrondie, d'un rouge obscur, peu distincte. 
— 2 1/2 à 2 3/4 mill. . {maciUifer Waltl) bimaculatics Kùst. 

Suisse, Allemagne du sud, Italie, Transsylvanie. 

19'. Tibias postérieurs (et tarses) plus étroits; arête externe des 
premiers légèrement arquée, la convexité intérieure. Fond des étuis 
finement alutacé-striolé sur le dernier tiers ou jusqu'à la moitié (Ç). 
Forme oblongue-ovoïde, convexe. Stries principales très rapprochées 
au sommet (parfois largement séparées); stries dorsales de second 
ordre le plus souvent indistinctes. Tache apicale habituellement 
ovale, grande, d'un rouge clair sur fond rouge obscur, parfois arron- 
die et assombrie comme chez bimaculatus, très rarement nulle. 
(Les individus sans tache restent distincts de flavicornis surtout 
par les étuis plus fortement alutacés, la forme plus allongée et les 
stries principales autrement disposées). — 2 1/2 à 3 1/4 mill. 

bicolor F. 

Kurope. 

18'. Metasternum lisse sur les côtés, sauf un petit groupe de petits 
poils, très fortement mais pas très densément ponctué au milieu ; 
d'un brun de poix obscur, son prolongement intercoxal plus étroit 
et plus long, en pointe arrondie au sommet. Taille forte. Étuis alu- 
tacés sur le tiers (o*) ou sur la moitié (Ç) postérieure. Stries princi- 
pales rapprochées presque jusqu'à se réunir. Extrémité des étuis 
d'un roux clair (plus ou moins étendu en avant), souvent sans tache 
distincte ou simplement d'un brun obscur (Gorfou). — 3 1/2 à 
4 mill Stierlini Flach. 

Bassin de la Méditerranée, France (Cannes, commun !)• 
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16'. Insectes offrant leur plus grande largeur vers le milieu, avec 
les <;ôtés fortement arrondis. Brièvement elliptique, fortement con- 
vexe, noir avec une tache rouge, ronde, nettement limitée assez 
avant le sommet des étuis. Strie suturale parfois entière ou presque 
entière ; stries principes très rapprochées en arrière. Fond des étuis 
alutacé-substriolé sur le dernier quart ou le dernier tiers. Metaster- 
num presque lisse, à ponctuation fine, très éparse et inégale, son 
prolongement intercoxal court, largement arrondi au sommet. — 
3 à 3 1/2 mill coccinella Flach. 

Midi de là France, Espagne, Autriche dii sud. 

Genre 4. — StUbus Seidl. 

Ce genre» que Ton réunissait autrefois au genre OlibruSy a pré- 
senté, lorsqu'on Ta examiné avec plus d'attention, de telles diffé- 
rences, que leurs rapports vrais apparaissent aujourd'hui comme 
des plus superficiels. 

En outre de la conformation absolument différente de la poitrine, 
il existe bon nombre d'autres particularités. On ne trouve tout 
d'abord aucune trace de strie suturale, la massue antennaire est 
beaucoup plus compacte, son dernier article n'offre pas comme chez les 
Oïihrus une petite portion un peu séparée. Deux caractères esseii- 
liels qui séparent les Stilbus de to\is les autres genres sont la con- 
formation de la languette et la brièveté du dernier article des palpes, 
ovalaire aux labiaux, obtusément dilaté eu dedans aux maxillaires. 
La brièveté des mâchoires surpasse aussi de beaucoup ce que Ton 
voit dans les autres genres. Ajoutez à cela présence plus fréquente 
et plus facile à constater de points en e, une strie principale unique, 
la conformation des cuisses antérieures et la direction d'ordinaire 
pnduleusement transversale de la réticulation foncière, tous carac- 
tères qui placent le genre actuel beaucoup plus près des Phalacrus, 
En tous cas, leurs rapports avec les Olibrus sont beaucoup plus 
éloignés qu'on ne l'avait affirmé jusqu'à présent, en ne regardant 
qu'à l'analogie des couleurs. 

Chfz les (f les tarses antérieurs ont le second article légèrement 
dilaté et le melasternum offre au milieu une fossette peu profonde, 
densément ponctuée. 

!"• Arc sous-fémoral du metasternum brisé au milieu et formant 
un angle aigu, la branche interne rejoignant la hanche par une 
courbure en «, la branche externe remontante. Sommet du proster- 
num pourvu de cinq à six soies un peu dressées, dirigées en ar- 
rière. Taille plus forte (1 3/4 à 2 1/4 mill.). 
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2". Aagles postérieurs du corselet vifs et aigus. D'un brun rous- 
tre variable, avec une grande tache apicale claire, le plus souvent 
sez nettement limitée. Largement ovale, convexe, fortement bril- 
Qt, comme poli, paraissant au microscope rayé de traits onduleu- 
ment transversaux extrêmement lins. Ponctuation très fine, pres- 
le nulle sur le corselet. — 1 3/4 à 2 4/4 mill. 

(consimilis Marsh. — geminus lllig.) tes taceus ?anz. 

Europe, Caucase, Syrie, nord de l'Afrique. 

On trouve, surtout dans le midi (Hyères !),des exemplaires plus ou 

oins entièrement roussâlres v. untcolor Flach. 

2'. Angles postérieurs du corselet rectangulaires, assez vifs. D'un 
ùr de poix, un peu plus mat que testaceus, obsolètement brun 
iscur vers le bout des étuis ; ceux-ci plus visiblement alutacés en 
ailles transversales et ondulées. Plus petit, brièvement ovalaire, 
siblement atténué en arrière. — 1 3/4 à 2 mill. 

{piceus Steph.) alomarius [., 
Europe. 

Passe parfois au brun châtain ou au brun clair, devient en même 
mps un peu plus étroit et plus brillant (Cannes, Hyères !). 

V. picatus Flach. 

1'. Arc sous-fémoral du melasternum plus ou moins régulier. 

mmet du prosternum sans soies dressées. Forme assez étroitement 

alaire. 

D'un brun variable avec une tache apicale claire bi^^n tranchée. 

îssus tout entier alutacé en mailles arrondies serrées, peu brillant. 

igles postérieurs du corselet arrondis. Arc sous-fémoral obtusément 

Lguleux. Taille plus faible, 1 1/2 à 1 3/4 mill. . . oblongus Er. 

Europe jusqu'en France méridionale (Cannes !). 

Parfois entièrement testacé v. uniformis Flach. 



DESCRIPTIONS DES ESPECES NOUVELLES 
Olibrus Baudueri (Tourn.) Flach. 

01. millefolii minor et angustior ; supra œneus ; thorace vix 
inctulato haud alutaceo ; elytris evidenter alutaceis, striae cardi- 
les postice non confluentes ; antennœ latins obscure clavatœ, arti- 
lis 5-8 latitudini fere œquilongis, cetera omnia paria. — 1 1/4 à 
1/2 mill. 
Allemagne {Scriba)\ France, Sos ; Espagne. 
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Distinct du millefolii par la taille plus petite et la forme plus 
étroite, le dessus bronzé et l'avant-corps non alutacé. 

Il est difficile de rien dire de l'O. ulicis de Hochhuth , dont la 
description se rapporte assez à l'espèce actuelle ; cependant on ne 
saurait Ty assimiler, puisque l'auteur n'a pas vu de seconde strie 
principale. S'il n'en a qu'une en eflfet, ce ne peut être un Olibrus, 

Olibrus Reittexi Flach. 

01. helvetici fere statura, sed rotundato-ovalis, medio fere latissi- 
mus ; niger, elytrorum apice obscure rufo-piceo, tborace vix pers- 
picue punctulato, haud alutaceo, an^ulis posticis subrectis, elytris 
dimidia parte antica non, postica perspicue alutacea, striis cardina- 
libus 1 et 2 ante apicem confluentibus, slriola suturali intégra ; subtus 
ferrugineus, metasterno medio sparsissiine, lateribus non punctulato; 
antennis pedibusque ferrugineis. — 2 1/2 mill. 

Croatie (Heitter). — Vu trois exemplaires. 

Très voisin de 01, castaneus, dont il n'est peut*êlre qu'une va- 
riété. Toutefois j'ai vu une centaine d'exemplaires de ce dernier sans 
y remarquer aucune tendance à un changement de coloration. 

Olibrus Heydeni Flach. 

Major, sat late ovatus et convexus ; corpore postice attenuato ; 
totus ferrugineus, nitidus^capite thoraceque subtilissime punctulatis, 
haud alutaceis ; elytris distincte sed persubtililer alutaceis, nitidis ; 
séries dorsales subtiles, interstitiis vix punctulatis ; striae cardinales 
ante apicem vix conjunctœ ; metasterno obsolète punctato, fere 
glabro. — 3 1/4 mill. 

Hongrie [v. Heyden). Orenburg {Faust), 

Beaucoup plus grand que son voisin corticalis, roux testacé uni- 
colore, facile en outre à distinguer par le fond du corselet lisse (il 
est visiblement alutacé sur les côtés chez corticalis). Angles posté- 
rieurs du corselet droits, légèrement émoussés, sa base visiblement 
sinuée de chaque côté de l'écusson. Stries dorsales extrêmement 
fines ; interstries à peine pointillés. 

Olibrus Baudii Flach. 

Oblongo-ovalis, supra niger, elytrorum apice vix dilutiore, subtus 
ferrugineus. Thorace elytris paulum angustiore, antrorsum angus- 
tato, lateribus parum rotundatis, angulis posticis subrectis parum 

Bévue d'Entomologie, •— Février 1889. 3 
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acutis, supra subtilissime punctulato; elytris stria suturali intégra, 
cardinalibus ante apicem conjimctis, levissime slriatis ; feminis lotis 
evidenter, maribus tertia parle posleriore solum alutaceis ; meta- 
sternum impunctatum (punctis nonnullis pone coxas inlermedlas 
exceptis), processu sat lalo, lioguœfortni ; aotennis pedibusque 
ferruginels. — 2 à 3 1/4 ru ill. 

Sicile (SeidlitZy Baudi), 

Très voisin des 01. helveticus^ perfidus el des exemplaires 
noirs du bicolor, mais distinct par la strie suturale entière et h me- 
tasternum lisse ; distinct du dernier en outre par les stries princi- 
pales réunies en arrière. 

Différent du œnescens, qui occupe la place la plus rapprochée 
dans mon système, par la couleur, le corselet plus étroit, moins ar- 
rondi latérsdement. Les petits individus paraissent une espèce à part, 
et sont souvent confondus avec le partieeps^ dont ils s'éloignent 
par la forme plus allongée. 

Olibrus Gerhardti Flach. 

01, Baudii stalura et colore supra simillimus, 01, bicoloris 
T. nigrae etiam valde affmis, differt ab illo stria sulurali anlice ab- 
breviata, striis cardinalibus postice haud confluenlibus et colore cor- 
poris subtus nigro, ad hoc colore ventris, elytris omnino reliculatis 
et metaslerno impunctato. Oblongo-ovatus, totus niger, antennis 
pedibusque modo ferrugineis ; capite thoraceque subtilissime punc- 
tulatis, haud ahitaceis, elytris evidenter alutaceis, striis dorsalibus 
levissimis, cardinalibus postice haud conjunclis, sulurali antice ab- 
breviata, metaslerno haud punctato. — 2 3/4 à 3 4/4 mill. 

Haule-Silésie : Lâhn (coll. Gerhardt), 

J'ai vu neuf individus bien pareils de cette espèce remarquable, 
qui est sans doute très voisine de \'0l. Baudii^ de Sicile, mais s'en 
distingue à coup sûr. 01. perfidus s'en rapproche aussi beaucoup, 
mais est facile à séparer par la ponctuation métasternale. M. Ger- 
hardt, de Liegnitz, a pris cette espèce au commencement d'août, 
sur les capitules de Senecio nemorensis. 

Olibrus SUerlini Flach. 

Omnium specierum maximus, OL Mcoîori valde affinis, relror- 
sum paulo minus atteuuatus, niger; elytris apice luteis vei macula 
lutea indislincta vel fere deliciente, superticie vel non (d*) vel elytro- 
rum tertia parte posleriore plus minusve alutaceis (9;, striis cardi- 
nalibus plus minusve approximatis, vix coniluentibus, stria sulurali 



Digitized by 



Google J 



— SI ~ 

antice abbreviata; subtus dilute piceus, metasterno piceo, medio 
profunde^ lateribus haud puactato, aatennis pedibusque rufescen- 
tibus. — 3 1/4 à 4 mill. 

France méridionale, Corse, Italie. 

Cette espèce variable, et qui parait propre au bassin de la Médi- 
terranée, se reconnaît surtout, en dehors de sa couleur, par la sculp- 
ture de son metasternum (Les 0, bicolor et bimaculatus, très 
voisins, ont en effet le metasternum entièrement et grossièrement 
ponctué). La coloration claire du sommet des étuis s^étend plus ou 
moins indistinctement en avant; parfois ils sont tout entiers obscurs 
(ex. de Corfou), et les individus ainsi colorés ont tout à fait la 
physionomie d*une espèce particulière. 

Olibrus oocoinella Flach. 

Late ovalis, convexus, lateribus rotundatls, niger ; elytrorum ma- 
cula minore distincta, rotunda, anteapicali, testacea vel rufa; tho- 
race angulis posticis subrectis, apice rotundatis ; elytris stria suturai! 
plus minusve intégra, striis cardinalibus postice non confluentibus, 
sed convergentibus, superficie elytrorum apice excepto haud alutacea; 
metasterni processu lato^ antice rotundato, illo sat sparsim fere non 
punctato, antennis pedibusque rufotestaceis. — 3 à 3 1/2 mill. 

Vienne (Reitter); France mérid., Crimée, Balkans, blspagne. 

Cette jolie espèce a été confondue jusqu'à présent avec 0. bima- 
culatus Kûst. Mais grâce à la communication des deux individus 
originaux de Kùster, je suis en mesure de rectifier cette erreur. 
M.Tournier, qui a reçu de source sûre le bimaculatus Kùst. sous le 
nom de maculifer Waltl, affirme également que notre espèce n'est 
pas celle de Waltl. Le coccinella manquait dans la collection de 
kûster ; il ne s'y trouvait aussi sous les noms de 0. afflnis et ^i* 
quidus que des variétés de couleur de 0. bicolor. Son discoïdeus, 
dont je possède un exemplaire typique, n'est rien autre chose qu'un 
afflnis à coloration claire. 



Pour terminer, je crois à propos de dire un mot d'une note de 
M. Cl. Rey, insérée dans ÏÉchange (n° du 15 février 1889), sous 
le titre t Remarques en passant. Phalacrides. » 

M. Rey crée plusieurs noms nouveaux pour des variétés d'es- 
pèces connues, et indique certaines localités de capture qui ne sont 
pas sans intérêt. Je crois donc qu'il est bon d'établir la concor- 
dance entre ses noms et ceux du présent travail. 
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Olihrus bimaculatus, cité par M. Hey, est évidemment ou le 
coccinella Flach, ou le bicolor vrai (car, ainsi que je vais le dire, 
M. Rey me paraît inscrire sous ce dernier nom une autre espèce). 
Kn tout cas, ce n'est pas le bimaculatus Kùst., qui se distingue 
précisément par la tache claire peu distincte, au rebours de ce qui 
se voit chez les individus de notre collègue lyonnais. 

Olibrus œnescens me semble bien être cette espèce, mais le peu 
qu'en dit M. Rey en le comparant au bicolor me prouve que sous 
ce nom de bicolor, il possède presque sûrement le Stierlini Flach 
et non le bicolor vrai. En effet, œnescens et Stierlini diffèrent 
peu d'aspect général, sauf qn'œnescens est, comme le dit M. Rey: 
« un peu plus oblong, obscurément bronzé, etc. » En revanche 
œnescens diffère notablement de bicolor qui est plus ramassé, 
plus obtus et pourvu d*une tache rouge anteapicale bien nette et 
isolée, et non pas fondue et étendue jusqu'au bout comme chez 
Stierlini et œnescens, M. Rey n'eût pas eu de peine à distinguer 
œnescens de bicolor^ s'il eut connu vraiment ce dernier. 

La description du 0. convexus Rey, si courte qu'elle soit, me pa- 
raît s'appliquer aux immatures de flavicornis. J'ai vu souvent cette 
altération de la forme chez les Olibrus récemment éclos. Ils parais- 
sent plus comprimés latéralement, et par suite plus convexes. 

0. subsulcatus est évidemment une variation légère de flavi- 
cornis à stries dorsales un peu mieux marquées à la base. C'est un 
acheminement à la forme helveticus, qui les a bien marquées sur 
toute leur longueur. Cette dernière forme, que M. Rey signale dans 
l'Ain et aux environs de Lyon, doit se prendre dans tout le Sud-Est 
au moins, car je la possède de la Grande-Chartreuse, de Savoie (Mou- 
tiers) et des Hautes-Alpes (St-Julien-Beauchène). Il n'est presque 
pas nécessaire de dire qu'elle ne mérite en aucune façon le nom 
d'espèce, ainsi que l'a fort bien reconnu M. Flach. Non seulement le 
passage que fait la v. subsulcatus le démontre, mais je puis 
ajouter que dans plusieurs autres espèces du genre, les stries dorsales 
arrivent chez certains individus à se creuser assez pour apparaître 
bien nettement sous tous les jours, et avec une force absolument 
égale à celle qu'on remarque chez la v. helveticus. J'en puis donner 
comme exemple le O. afflnis où le fait est fréquent. 

Enfin le Phalacrus subseriatus Rey n'est qu'une variété à 
ponctuation un peu moins confuse que d'ordinaire du coruscus. 
D'après la brève description qu'en donne M. Rey, il semble qu'on 
peut l'assimiler à la v. Brisouti Rye. {Note du Trad.), 
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ESSAI MONOGRAPHIQUE SUR LE GENRE TRfGONOSOifA 

Par i« D' G. HORVATH. 



Le genre Trigonosoma, établi par F.-L. de Laporte sur la 
Tetyra nigellœ Fabr., appartient à la famille des Pentatomides et 
y constitue, avec les genres Putonia Stâl, Crypsinus Dohrn, Le- 
prosomaBàer, et Asaroticus Ssik.yU division des Trigonoso- 
maria de Stâl. Il se distingue au premier abord de ces genres par 
récusson très grand, très large et aussi long que l'abdomen. 

Les Trigonosoma sont pour la plupart très rares dans les collec- 
tions. Si malgré cela j'ai pu examiner toutes les espèces et si j'ai 
pu voir tous les types décrits depuis 1860 (sauf la Scutellera 
irigona Kryn.), je le dois uniquement à l'extrême amabilité de 
mes collègues qui m'ont communiqué leurs matériaux. J'en re- 
mercie surtout MM. Jakowleff, Oschanin, Puton et Reuter. 

La diagnose du genre est la suivante : 

Trigonosoma Lap., Ess. Hém,, p. 69 (1832). 

Corpus late obovatum vel oblongo-ovatura, subtus valde con- 
vexum. Caput deflexum, planiusculum, antrorsum leviter angusta- 
tum (rarissime antrorsum dilatatum et concaviusculum), apice 
rotundatum, marginibus lateralibus leviter sinuatis, jugis tylo multo 
longioribus et ante hune contiguis ; bucculis valde elevatis. An- 
tennae graciles, articulo primo apicem capitis haud attingente, ar- 
ticulo secundo tertio circiter duplo longiore. Pronotum anterius 
valde déclive, margine postico ad angulos posticos leviter sinuato, 
angulis hisobtusis, leviter retrorsu m prominulis. Scutellum maxi- 
mum, latissimum, apicem abdominis attingens, abdomine heme- 
lytrisque parum angustius, basi capite eu m ociilis circiter duplo 
latius. Prostetbium margine antico inter oculos et acetabula antica 
fortiter rotundato-dilatato, produclo. Pedes validiusculi, tibiis sub- 
triquetris. Abdomen a basi vel fere a basi angustatum, margine ob- 
tuso. 

La tête est construite à peu près sur un modèle unique. Elle est 
plus ou moins planiuscule et subarrondie en devant, subparallèle 
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sur la moitié antérieure de ses côtés, élargie sur la seconde. Seule- 
ment une variété (falcatum var. reflexum) a la tôle un peu 
excavée et dilatée à son extrémité. 

La structure des antennes, malgré les indications contraires de 
quelques auteurs, offre peu de variations. Le deuxième article est 
deux fois environ aussi long que le troisième et celui-ci est un peu 
plus court que le premier article. 

Les angles latéraux du pronotum sont souvent prolongés extérieu- 
rement et en avant et représentent chez quelques espèces de longues 
cornes. 

Le corps et les pattes sont très souvent couverts d'une matière 
singulière qui forme une mince couche d*un hlanc grisâtre. Cette 
matière dont j*ai examiné et constaté la nature cireuse, est une sé- 
crétion de ces insectes. Elle a été remarquée déjà par le vieux Domi- 
nique Cyrillo,qui écrivait en 1787 de son Gimex falcatus : t Totus 
adspersus pulvere griseo. » 

Les espèces, actuellement au nombre de 13, sont propres à la 
faune paléarctique et réparties entre l'Europe méridionale, le nord 
de l'Afrique et l'Asie occidentale jusqu'au Turkestan. Ce psys, avec 
laTurcomanie, la Perse septentrionale et la Transcaucasie, est la patrie 
de prédilection des Trigonosoma, dont 12 espèces se rencontrent 
dans ces pays asiatiques, soit exclusivement {oHbrosum, produc- 
tum, ceriferum, Putoni, carinatum^ Oschanini^ oblongum), 
soit aussi en Europe (halophilum) ou en Afrique [modestum). 
Trois espèces {rusticum, Fischeri, falcatum) se trouvent égale- 
ment en Europe, Asie et Afrique. Une espèce (obesum) est propre 
au nord de l'Afrique. 

On peut distinguer les 13 espèces par le tableau suivant : 

1 (2). Tête plus courte que large avec les yeux ; rostre prolongé au- 

delà des hanches postérieures ; bords latéraux antérieurs du pro- 
notum droits ; deuxième segment ventral sillonné au milieu. 
(S.-G. Trigonosoma s. str. = Glypheria Muls.-R.) 

1. T, rus ticum Fahv, 

2 (ij. Tête aussi longue que large avec les yeux ; rostre n'atteignant 

que les hanches postérieures; bords latéraux antérieurs du pro- 
notum sinués',; deuxième segment ventral non sillonné. 

(S.-G. Selenodera Horv.). 

3 (18). Corps largement ovalaire ; écusson plus court, rarement 

(ceriferu7n) aussi long que la largeur du corps au niveau de la 
base de Técusson. 

4 (13). Connexivum non tubercule. 
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5 (6). Pronotum sans ride transversale sur le disque. 

2. T, obesum Stâl. 

6 (5). Pronotum avec une ride transversale bien distincte, lisse et 

calleuse. 

7 (10). Partie antérieure déclive du pronotum convexe; ride trans- 

verse distinctement élevée, droite, non courbée en avant à ses 
extrémités ; un tubercule calleux lisse et pâle de chaque côté de 
la basedeTécusson. 

8 (9). Dessus du corps à ponctuation fine; angles latéraux du pro- 

notum bruns ; éciisson ordinairement avec deux traits brunâtres 

à sa moitié apicale S. T, halophilum Jak. 

9(8). Surface fortement ponctuée et d'un jaune testacé unicolore. 

4. T. crihrosum Horv. 

10 (7). Partie antérieure déclive du pronotum concave ; ride trans- 
versale du pronotum à peine élevée, mais distinctement courbée 
et sinuée antérieurement; écusson sans callosités blanchâtres à la 
base. 

11 (12). Taille plus grande (9 1/2 à 11 mill.); angles latéraux du 
pronotum peu saillants, la distance entre leurs extrémités nota- 
blement plus petite que la longueur du corps. 

5. T. Fischeri H-Scb. 

12 (11). Taille plus faible (7 à 7 1/2 mill.); angles latéraux du pro- 
notum prolongés en une longue corne, la dislance entre les 
extrémités des cornés égale à la longueur du corps. 

6. T, producium Jak. 

13 (4). Gonnexivivm tubercule. 

14 (17). Ride transverse du pronotum faible ou nulle, rarement 
bien distincte, mais dans ce cas elle est fortement sinuée et on- 
dulée. 

15 (16). Cornes thoraciques plus ou moins sinuées en avant, sou- 
vent très longues, leurs bords postérieur et antérieur noirs; 
écusson plus court que la largeur du corps au niveau de la base 
de récusson 7. T. falcatum Cyrill. 

16 (15). Cornes thoraciques à bord antérieur droit, peu saillantes, 
obtuses, non bordées de noir ; écusson aussi long que la largeur 
du corps au niveau de la base de l'écusson. 

8. T. ceriferum Horv. 

17 (14). Ride transversale du pronotum bien distincte, fortement 
élevée, mais peu sinuée, non ondulée, seulement dans la ligne 
médiane faiblement anguleuse en avant; angles latéraux du 
pronotum bruns, peu saillant?, obtus. . . 9. T. Putoni^txV.. 

18 (3). Corps en ovale allongé ; écusson plus long que la largeur du 
corps au niveau de la base de l'écusson. 
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19 (20). Surface grossement ponctuée et rugulense ; ride transverse 
du pronotam non lisse, ni calleuse. 10. T. carinatum Jak. 

20 (19). Dessus du corps simplement ponctué, non rnguleux ; ride 
transversale du pronotum lisse et calleuse d'un blanc plus ou 
moins jaunâtre. 

21 (22). Ride transverse du pronotum à peine élevée et non paral- 
lèle au bord postérieur mais distinctement courbée et sinuée an- 
térieurement ; connexivum sans tubercules. 

11. T. Oschanini Horv. 

22 (21). Ride transverse du pronotum distinctement élevée et pa- 
rallèle au bord postérieur ; connexivum tubercule. 

23 (24). Angles latéraux du pronotum plus ou moins prolongés 
extérieurement et en avant ; ride transversale du pronotum un 
peu ondulée; un point calleux blanc de chaque côté de la base 
de l'écusson 12. T. modestum Jak. 

24 (23). Angles latéraux du pronotum non saillants, très obtusé- 
ment arrondis; ride transverse du pronotum tout à fait droite; 
écusson sans point calleux lisse de chaque côté de sa base. 

13. T. obîongum Horv. 



SUBG. TRIGONOSOMA s. str. 
Glypheria Muls.-R., Pun. France, Scutell.y p. 72 (1865). 

Gaput latitudine eu m oculis brevius. Rostrum pone coxas posticas 
extensum. Margines latérales antici pronoti recti.'Segmentum ven- 
trale secundum medio canaliculatum. 

1. T. msticum Fabr. 

Late obovatum, supra fusco-castaneum, dense distincteque punc- 
tatum ; capite parteque dimidia antica pronoti' ferrugineo-testaceis, 
fusco-punctatis; pronoto ruga transversal! destituto, angulis lalera- 
libus extrorsum parum prominulis, apice rotundatis, marginibus la- 
teralibus posticis parte ultra latera corii sita capite sallem dimidio 
breviore ; scutello quam latiludo corporis ad basin illius breviore, 
pone médium angustato et hemelytra occullanle^ basi transversim 
fortius elevato ; pectore et ventris disco basi fusco-testaceis; anten- 
nis, pedibus lateribusque ventris cuni connexivo stramineis, hujus 
margine haud tubecculato; segmentis genitalibus nigris. d*Ç. — 
Long.^ 8-9, lat. inter ang. lat. pronoti 6 1/2-7, ad basin scutelli 
5 1/2-e milU 
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d*. Segmento geoitali convexo, apice medio vix sinuato. 

Cimexrvsticus Fabr. Spec, Ins., H, p. 339, 5 (1781). 

Cimex ceruginosus Cyrill., Eut. Neap.^ tab. 6, fig. 3 (1787). 

Cùnex Nigellœ Fabr., Mant. Ins., Il, p. 280, 5 (1787); Ent. 
Syst,, IV, p. 82, 8 (1794); Panz., Faun. Germ., 66, tab. 19 (1799); 
Wolff, Icon. Cim,, III, p. 92, 86, lab. 9, fig. 86 (1802). 

Cimex flavipes Vill., Entom,, I, p. 483, 14 (1789). 

Tetyra Nigellœ Fabr., SysL Rhyng., p. 140,55 (1803); H-Sch., 
Nom. Eyit,, î, p. 54 (1835); Blanch., Hist. des Ins., lll, p. 156,5 
(1840); Ramb., Faun, And,, II, p. 96, l (1842). 

Scutellara Nigellœ Latr., Hist. Nat., XII, p. 179, 10 (1804). 

Ventocoris Nigellœ Hahn, Wanz. Ins.^ Il, p. 36, fig. 133 
(1834). 

Trigonosoma Nigellœ Burm., Handb.., II, 1, p. 389, 3 (1835); 
Costa, Cim. Neap.f cent. I, p. 64, 1 (1838); Germ., Zeitschr., I, 
p. 56, 2(1839); Am. Serv., Hist. des Hém., p. 48, 1 (1843); Kol., 
Mel. Ent., IV, p. 15, 134 (1846); Gorski, Anal. Ent., I, p. 46, 13 
(1852); Fieb., Eur. Hem., p. 372, 1 (1861). 

Glypheria œruginosa Muls.-R., Pun. France Scutell., p. 73, 
1 (1865). 

Scutellera trigona Kryn., Trudy Charkow. Univ., IV, p.—, 
6 (1871). 

Trigonosoma œruginosum Put., Syn. Hém. France, II, 
p. 16, 2 (1881); Jak., Trudy Russk. Ent, Ohts., XIII, p. 144 
(1882); Horœ Soc. Ent. Ross., XVIII, p. 220 (1884). 

Europa meridionalis; Algeria ; Tunisia; Syria: Aleppol; Asia 
minor : Brussa I Amasia ! Caucasus ; Turkestan ! 

Celte espèce est la plus répandue du genre et u*est pas très rare 
dans les pays méridionaux sur Nigella arvensis L. 

Elle ne varie que peu. La couleur foncée de la base du ventre est 
plus ou moins étendue, mais n'occupe que rarement le ventre en- 
tier. M. Costa a indiqué une variété chez laquelle le dessus du corps 
est entièrement noirâtre, mais qui m'est restée inconnue. 

Cette espèce étant le type du genre Trigonosoma Lap., Mulsant 
et Uey ont eu tort de la séparer de ce genre et de créer pour elle le 
genre Glypheria. 

SuBG. SELENODERA Horv. 



Caput latitudine cum oculis sequilongum. Uostrum coxas posticas 
haud superans. Margines latérales antici pronoti sinuati. Segmentum 
ventrale secundum medio haud cs^naliculatum» 
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Par les caractères ci-dessus indiqués, ce sous-genre se dislingue 
bien nettement du précédent. Il renferme la plupart des espèces et 
doit recevoir un nom nouveau parceque le nom de Trigonosoma 
s. str. doit être réservé, comme je l'ai dit plus haut, pour le Tri-- 
gonosoma rusticum Fabr. 



2. T. obesum Stâl. 

Late obovatura, flavo-testaceum, sat dense distincteque puncta- 
tum ; pronoto rugo discoidali transversa destituto, marginibus late- 
ralibus anticis distincte sinuatis, angulis laleralibus extrorsum et 
leviter antrorsum raodice et sat obtuse productis, concoloribus, 
marginibus lateralibus posticis parte ultra latera corii sita capite di- 
midio breviore ; scutello quam latitudo corporis ad basin illius bre- 
viore, basi utrinque impresso et Iransversim elevato, ibique fortius 
punctato, pone médium hemelytra occultante ; connexivo haud tu- 
berculato. d*$. — Long., 9-10 1/3, lat. inter ang. lat. pronoti 
7 1/4-8, ad basin scutelli 6-7mill. 

<f, Segmento genitali apice levissime sinuato. 

Trigonosoma obesum Stâl, Hem, Afr., I, p. 84, 2(1864). 

ut]gyptus: Cairol {Mus, IToZm.); Algeria: Bona! (Autran). Var. 
humerale Horv. Angulis lateralibus pronoti nigris cf. iCgyptus : 
Cairo ! (Auiran), 

Je dois à l'obligeance de M. Chr. Aurivillius la communication du 
lype unique de cette espèce appartenant au Musée de Stockholm, 
M. Kug. Autran en a reçu une femelle de Bône. MM. Lethierry et 
G. Mayr m*ont communiqué deux vieux exemplaires dont la patrie 
est inconnue, mais qui proviennent probablement de l'Egypte. 

La variété avec les angles latéraux du pronolum noirs a été prise 
le 17 octobre 1887 par le D' G. Schweinfurth au Caire, et l'exem- 
plaire unique fait partie de la collection de M. lilug. Autran, à Ge- 
nève. 

3. T. halophilum Jak. 

Late obovatum, fuscescenli-testaceum, subtiliter punctulatum ; 
pronoto parte antica declivi convexa, disco rngo transversali elevata 
pallida, Isevigata, callosa, latiuscula, intégra, recta, postice sâppe 
fnsco-terminata instructo, marginibus lateralibus anticis leviter si- 
nuatis pallidis, angulis lateralibus paulloprominulis, late rotundatis, 
supra subtusque castaneis^ marginibus lateralibus posticis parte 
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ultra latera corii sita capite dimidio breviore ; sctitello quam latitud( 
corporis ad basin illiiis paullo breviore, pone médium angustato 
basi transversim elevato, fortins punctatoet tuberculis duobus palli 
dis lœvigatis callosis instruclo, pone apicem plenimque vitlis duabm 
longitudinalibus curvatis infnscatis, maculam auguste oblongo 
elongatam pallidiorem includentibus notato ; corpore subtus flavo- 
testaceo; pectore fusco-punctato ; ventre vittis tribus obsoletis, punc 
tis acervatis nigris formalls siguato ; connexivo haud tuberculat< 
(fQ. — Long., 6 1/2-7, lat. inter ang. lat. pronoti 5-5 1/4, ad basii 
scutelli4 1/2-4 3/4 mil! . 
cf. Segmento genitali apice superne reclo, haud sinuato. 

Trigonosoma halophila Jak., Bull. Soc. Nat. Moscou^ 1874 
II, p. 232, tab. 10, fig. 1 ; Trudy Russk. Ent, Obis., XIII, p. 14^ 
(1882); Horœ Soc. Ent, Ross., XVIII, p. 220 (1884). 

Rossia meridionalis : Aslrachan ! Sarepla î ; Turkeslan : prov 
Semiretscbje et Ferghana ! 

Cette espèce babite, d'après M. Jakowlelf, les terrains salés, dam 
le gouvernement d'Astrakhan. M. Oscbanin m'écrit qu'elle se trouv( 
en Turkestan dans la province de Fergliana seulement dans les mon 
tagnes jusqu'à une hauteur de 7,000 pieds. 

Les angles latéraux du pronotum sont bruns en dessus et en des 
sous, mais leur extrême bord reste toujours jaune de sorte que h 
couleur foncée du dessus et du dessous de ces angles est toujoun 
divisée par une ligne pâle. 

Tous les exemplaires que j'ai vus des diverses collections, provien 
nent des chasses de MM. Becker, JakowlefF et Oschanin. 



4. T. cribrosum Horv. 

îiate obovatum, flavescenti-testaceum, fortiter fusco-punctatum ; 
pronoto parte aniica declivi convexa, disco ruga transversal! éleva ta, 
laevigata, callosa, angusta, recta instructo, marginibus laleralibuî 
anticis levissime sinuatis, angulis lateralibusmodice prominentibus, 
rotundatis, concoloribus, marginibus lateralibus posticis parle ulln 
latera corii sita capite fere 2/3 breviore ; scutello quam latitudo cor- 
poris ad basin illins, vix breviore, abdomine distincte angustiore 
basi tuberculis duobus lœvigatis callosis pallidis inslructo, iateribui 
ultra médium parallelis; pectore ventreque utrinque longilrorsunr 
obsolète fnsco-vittatis ; connexivo haud tuberculato cfj. — Long. 
5 3/4-6, lat. inter ang. lat. pronoti 4 1/4-4 i/2, ad basin scutell 
3 3/4-4 mill. 

(f. Segmento genitali apice superne sinuato. 
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Turkestan: provincia Semiretscbje I (Oschanin, Reuter, Hor- 
ath). 

Bien diflférent du T, halophilum par la taille moindre et moins 
Hrécie en arrière, la ponctuation plus forte, la ride transversale du 
ronotum plus étroite, les angles latéraux du pronotum moins lar- 
ement arrondis et concolores et Técusson unicolore sans traits bru- 
âtres sur la partie apicale. 

5. T. Fischeri H-Sch. 

Griseo-flavescens vel fuscescenti-testaceum, sat remote fuscopunc- 
itum; capite, lobo antico pronoti parteque corporis inferiore palli- 
ioribus; pronoto parte antica declivi plano-concava, disco ruga 
itiuscula transversali parum elevata, pallida, lœvigata, callosa, in- 
îgra, postice fusco-vel rarissime nigro-terminata, utrinque sensim 
îviter antrorsum curvata instructo, marginibus lateralibus anticis 
)rtiter sinuatis, angulis lateralibus modice et valde obtuse extrorsum 
t leviter antrorsum productis, antice et postice fusco-vel rarissime 
igro-limbatis, marginibus lateralibus posticis parte ultra latera co- 
[i sita capite br^viore ; scutello quam latiludo corporis ad basin 
lius subbreviore, pone médium angustato, basi transversim elevato 
l ruguloso-punctato ; connexivo baud tuberculato cfÇ. — ï^ong., 

1/2-11 ; lat. inter ang. lat. pronoti 7 1/2-9, ad basin scutelliô 1/2- 

1/2 mill. 

,-?*. Segmento genitali apice late quadrangularite#exciso. 

Trigonosoma Fischeri H.-Sch., Wanz. Ins., IX, p. 331 
1853); Slâl, Hem. Afr., I, p. 84, 1 (1864); Reut., Berl. Ent. 
:eitschr., XXV, p. 164, 1 (1881). 

Trigonosoma Baerensprungii Stâl, Berl. Ent. Zeitschr., 
V, p. 277 (1860). 

Trigonosoma Lehmanni Fieb., Wien. Ent. Monatschr., 
m, p. 334, 22(1864). 

Trigonosoma umbrosum Jak., Trudy Russk, Ent. Obts., 
in,p. 145(1882). 

Corsical (Mus. Yienn.)\ ^gyptus! (Reuter); Nubia ! (Mus. 
7ienn.)\ Kordofan! (Mayr)\ ksvA minor: Amasia ! (Mus. Vienn.); 
laucasus: ApsclieronI (Jakowleff)\ Turcomania! (Mus. Vienn.). 

Le segment génital du mâle présente à son bord postérieur chez 
ette espèce ainsi que cliez la suivante, une large échancrure qua- 
Irangulaire tandis que chez les mâles des autres espèces Je bord pos- 
érieur du segment génital est plus ou moins faibleqient sinué. 
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J'ai examiné au musée de Vienne (Autriche) le type unique du 
T, Lehmanni Fieb., de la Tnrcomanie, et je puis confirmer l'io- 
dication de M. Reuter que ce n'est qu'un individu plus obscur de 
la présente espèce. Cet exemplaire Ç (et non d* comme l'a indiqué 
Fieber) a le dessus d'un brun ferrugineux et les bords et l'extrémité 
des angles latéraux du pronotum largement noirs ; la ride trans- 
versale calleuse du pronotum est terminée en arrière de noir au 
lieu de brun. 

Le r. umbrosum Jak. dont l'auteur m'a communiqué le type 
unique du Caucase, appartient à la même variété plus foncée. 

Les exemplaires de Corse que j'ai vus au musée de Vienne, ont 
été pris en 1853 par J. Mann. 

6. T. productum Jak. 

Late obovatum, supra fuscescens, subtiliter punctulatum ; pro- 
noto parte antica declivi concava, disco ruga transversali parum 
elevata pallida, lœvigata, callosa, intégra, ulrinque antrorsum cur- 
vata, fere usque ad apicem angulorum lateralium cxtensa instructo, 
marginibus lateralibus anticis fortiter sinuatis, angulis lateralibus 
in cornu longum extrorsum et antrorsum vergentem, apicem versus 
sensim gracilescentem et antrorsum ultra marginem anticum pro- 
noti extensum productis^ cornubus bis bumeralibus antice, postice 
apiceque nigro- limbe tis ; marginibus lateralibus posticis pronoti 
parle ultra latera corii sita capile longiore ; scutello quam latitudo 
corpoi'isad basin illius distincte breviore, pone médium angustato, 
basi transversim elevalo et fortius punctato ; corpore subtus fusces- 
centi-testaceo, dense dislincteque fusco-punclato ; connexivo baud 
tuberculato cfÇ. — Long., 7-7 1/2; lat. inter ang. lat pronoti 
7-71/2, ad basin scutelli 5-5 1/4 mill. 

(f. Segmento genitali apice late quadrangulariter exciso. 

Trigonosoma productu7n Jak., Horœ Soc. Ent. Eoss,^ XIX, 
p. 106, 3 (1885). 

Turcomania: Achal-Tekke I {Jakowleff)\ Turkeslan : Tscbinasî 
(Oschanin, Horvath), 

Cette espèce ressemble par sa forme générale et par ses cornes 
thoraciques longues à l'espèce suivante; mais elle en est très dis- 
tincte par sa surface plus foncée et plus finement ponctuée, la ride 
transversale du pronotum d'un blanc jaunâtre, calleuse et lisse et le 
connexivum non tubercule. De plus, le dernier segment génital du 
mâle présente à son bord postérieur une large échancrure quadran- 
gulaire au lieu d'être faiblement sinué. 
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7. T. lalcatum Cyrill. 

Late obovâtum ; pronoto disco ruga transversal! nulla vel tantuta 
obsoleta (rarissime distincta) et undulata, medio antrorsum rotun- 
dato-curvata instructo, marginibus lateralibus anticis fortiter sinua- 
tis, angulis lateralibus in cornu plus minusve longum productis^ 
cornubus bis bumeralibus antice et postice nigro-limbatis, subtus 
prope apicem uigro-maculatis, margine antico plus minusTe sinuatis; 
scutello quam latitudo corporis ad basin illius distincte bre viore, 
pone médium angustato ; connexivo tuberculato. 

d*. Segmento genitali apice superne levissime sinuato. 

Forma typica: Flavo-testaceum, grised-flavescens vel fusco- 
testaceum, dense distincteque fusco-punctatum ; capite planiusculo, 
ante sinus latérales haud ampliato, jugis apice extus rotundatis vel 
valde oblique rolundato-truncatis ; pronoto ruga transversal! obso- 
leta vel nulla, cornubus bumeralibus longis, extrorsum et antror- 
sum vergentibus, apicem versus sensim gracilescentibus, antrorsum 
ultra apicem pronoti productis, marginibus lateralibus posticis parte 
ultra latera corii sila capite longiore; scutello basi utrinque impresso 
et transversim elevato d'S- — Long., 8 1/2-9, lat. inter ang. lat. 
pronoti 8 1/2 9, ad basin scutelli 6-6 1/2 mill. 

Cimex falcatus Cyrill., Eut, Neap., tab. 6, Og. 9 (1787). 

Trigonosoma Desfonlaini Germ., Faun, Ins, Eur.^ 21, tab. 
19 (1839); Zet^5c/ir., I, p. 56, 1 (1839); Gorski, Anal, Ent.yî, 
p. 46, 14 (1852); Fieb., Eur, Hem., p. 373,2 (1861). 

Trigonosoma falcata Costa, Cim. Neap,, cent, lli, p. 57, 2 
(1852). 

Trigonosoma Bohemani Dohrn, Sett. Ent, Zeit., XXI, p. 100, 
2 (1860), 5ec. spec, typ, 

Trigonosoma falcatum Jak., Horœ Soc. Ent. Eoss., XVIII, 
p. 219 (1884). 

Italia meridionalii : Apulia(sec. Cyrillo)', Sicilia ! (Mus. Vienn,, 
H. Ragusa)', Marocco! (Dohrn); Algeria : Oran! Teniet-el Hadl 
Bou-Saada I Nemours ! Biskral Batna! Bônel; Tunisia (sec Fer- 
rari et Puton); iKgyptus (sec. Dallas); Rossia meridionalis : Tau- 
ria (sec. Gorski). 

Cette espèce, qui babite les pays du bassin de la Méditerranée (1) 

(1) L'indication de Dallas que le Musée de Londres possède ceUe espèce aussi de l'île 
de Geytau, est évidenimeut erronée et se rapporte peut-être à une autre espèce encore 
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est fort variable. Elle montre dans la structure de la tête et surtout 
du pronotum une telle variabilité qu'on serait disposé à la diviser en 
plusieurs espèces. Cependant Texamen comparatif de près de cin- 
quante exemplaires provenant de différents pays m'a démontré que 
les caractères qui donnent à certaines formes souvent un aspect tout 
à fait différent, sont inconstants et que par conséquent ces diverses 
formes ne sont que les variétés d'une seule espèce. 

On peut diviser ces variétés en deux groupes. L*un renferme celles 
chez lesquelles les cornes du pronotum sont aussi longues que chez 
le type, c'est-à-dire dont la largeur entre les cornes thoraciques est 
égale ou à peu près égale à la longueur du corps; chez le deuxième 
groupe ces cornes sont plus courtes. 

Il y a cinq variétés, trois à cornes longues et deux à cornes cour- 
tes. Je les distingue comme suit ; 

A) Cornubus humeralibus pronoti longis, antrorsum ultra mar- 
ginem anticum pronoti productis, ut in forma typica. 

Var. reflexum Horv. Pallide testaceo-flavescens, siepe nonnihil 
Yirescens, subtiliter punctulatum; capite antrorsum dilatato, ante 
tylum concaviusculo, marginibus lateralibus apicem versus reflexis, 
jugis apice late rotundalis; pronoto ruga transversali destituto, cor- 
nubus humeralibus gracilibus ; ceteris ut in forma typica cf$. — 
Long., 8 1/4-8 1/2, lat. interang. lat. pronoti 8 1/4-8 1/2, ad basin 
scutelli6-61/4mill. 

Tetyra Desfontainii Ramb., Faun, And.^lî, p. 97, 2 (1842). 

Trigonosoma Desfontainii Am.-Serv., HisL des Hém.jp, 48, 
2 (1843). 

Trigonosoma falcata Muls.-R., Pun, France Scutell., p. T7, 
1 (1865). 

Trigonosoma falcatum Put., Syn, Hém. France, II, p. 16, 
1 (1881). 

Gallia meridionalis : Montpellier; Hispania: Madrid! {Putoyi); 
Sicilia l {Mus, Yienn.), 

Diffère par la structure singulière de la tète non seulement du 
type et des autres variétés, mais en même temps aussi de toutes les 
autres espèces de ce genre. Rambur avait très jjien remarqué et dé- 
crit ce caractère, ce qui appert par sa phrase : « La tête est un peu 
dilatée et excavée à son extrémité ; son lobe moyen est tronqué et 
très court, et les lobes latéraux viennent se joindre au devant de lui 
en se dilatant. » 

Var. Desfontainii Fabr. Minus, fusco-testaceum, fortiter punc- 
tatum ; pronoto ruga transversali destituto, cornubus humeralibus 
longis, gracilibus ; scutello subtiliter ruguloso-punctato, plerumque 
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isco-ferrugineo, elevatione basali interdum pallidiore ; ceteris ut in 
jraia tjpica d*2. — Long., 7 1/2-8 1/2, lat. inter ang. lai. pronoli 
1/2, ad basin scutelliS 1/2-6 1/4 raill. 

Cimeœ Desfontainii Vahv. , Enl. Syst,, IV, p. 89,40(1794); 
loqueb., Illustr. Ins,, I, p. 39, tab. 10, fig. 5 (1799). 

Tetyra Desfontainii Fabr., Syst, Rhyng.^ p. 141, 61 (1803). 

ScutelleraDesfontainii Lat., Hist. Nat.^ XII, p. 179, 9 (1804). 

Hispania! (Mus. Holm, «l Lubec), Aguilas) (Lethierry); Alge- 
ia: Oran ! (Èorvath); Barbaria (sec. Fabr.). 

A cette variété appartienneat, d'après la figure de Coquebert les 
ttdividus à taille plus faible avec les cornes thoraciques plus grêles 
t avecTécusson ordinairement d'un brun ferrugineux. 

Var. Balassogloi Horv. Latiusculum, sordide tlavescenti-testa- 
eum, capite parteque antica declivi pronoti pallidioribus; pronoto 
uga transversali distincte elevata inslructo, cornubus humeralibus 
rassiusculis; scutello, basi excepta, subtililer punctulato; ceteris ut 
n forma typica d*. — Long., 7 1/2, lat. inter ang. lat. pronoti 7 1/4, 
d basin scutelli 5 1/3 mill. 

Turkestan : provincia Syr-Darja ! 

L'unique exemplaire de cette nouvelle variété m'a été envoyé sous 
e nom de T, Balassogloi par M. Osclianin. Elle se distingue des 
liverses formes du T, falcatum par la ride transversale du prono- 
um bien distincte. 

B) Cornubus bumeralibus pronoti brevioribus, antorsum ultra 
ipicem pronoti haud extensis; marginibus lateralibus posticis pro- 
loti parte ultra latera corii sita capite breviore. 

Var. achivum Horv. Griseo-flavescens vel flavo-testaceum, sat 
lense dislincteque punctatum ; pronoto ruga transversali minus ob- 
oleta instructo, cornubus humeralibus crassis, extrorsum et leviter 
mtrorsum vergentibus, apice late obtusis ; céleris ul in forma typica 
fÇ. — Long., 8-9, lat. inter ang. lat. pronoti 7-8, ad basin scutelli 
) i/2-6 mill. 

Grsecia : Attica ! Athen ! Pirœusl Parnassus ! Morea ! Naxos! 

Ne parait pas très rare en Grèce à en juger d'après ce qu'on la 
rouve dans beaucoup de collections dont je puis citer celles du 
nusée de Vienne et de MM, Lelhierry, P. Lœw, G. Mayr, Puton, 
ileuler et la mienne. 

Var. orthoceras Horv. Latiusculum, flavd-testaceuna, subtiliter 
}unctatum ; pronoto ruga transversali obsoletissima vel nuJla, cornu- 
3us humeralibus extrorsum et nonnisi levissime antrorsum produc- 
is, apiceni versus subito gracilescenlibus ; céleris ut in forma 
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typica. (fQ. — l-ong., 8-8 1/2, lat. inter ang. lat. proooti 7 3/4- 
8 1/3 ; ad basin scutelli 6-6 1/4 mill. 

Calabria: Palizzi! {Mus. Florent.); Sicilial {Mus. Vienn.^ 
Mayr^ Ragusa). 

Rappelle par la couleur pâle du dessus et par les cornes du pro- 
Qotum nn peu brusquement rétrécies vers le sommet la Yar. re- 
flexum ; mais la structure de la tête ainsi que la longueur et la 
direction des cornes tboraciques en sont bien différentes. 



8. T. oerilerum Horv. 

Late obovatum, griseo-flavescens, dense et distincte punctatum, 
plerumque excretione cerea griseo-albida incrustatum ; pronoto 
disco ruga transversali obsoleta, unduiata, medio antrorsum rotun- 
dato-curvata instructo, marginibus iateralibus anticis fortiter sub- 
angulato-sinuatis, angulis Iateralibus in cornu brevey obtusum, 
extrorsum et leviter antrorsum productis, cornubus bis bumeralibus 
concoloribus, baud nigro-limbatis, antice rectis^ marginibus Iatera- 
libus posticis parte ultra latera corii sita capite breviore ; scutello 
latitudine corporis ad basin illius œquilongo^ pone médium angu»- 
talo, basi transversim elevato et fortius punctato; connexivo tuber- 
culato. d'Ç. — Long., 8 1/2-9 1/2, lai. inter ang. lat. pronoli 7 1/4- 
7 3/4, ad basin scutelli 5 1/2-6 mill. 

cf. Segmento genitali apice leviter sinuato. 

Turkestan: Tascbkent! Kbodscbent, montes ad Sarafschan et 
Naryn (Oschanin), 

Cette espèce nouvelle est très voisine des T, falcatum et Putoniy 
mais elle s'en distingue par sa taille un peu plus forte, son écusson 
plus long et surtout par la conformation du pronotum. Les bords 
latéraux antérieurs du pronotum ne sont pas uniformément sinués 
comme cbez ces deux espèces, mais auguleusement sinués^ c'est- 
à-dire que les bords latéraux de la partie apicale du pronotum, peu 
sinués du reste, se tournent à la base des cornes tboraciques subite- 
ment et directement en debors. 11 en résulte que le bord antérieur 
des cornes, qui est plus ou moins sinué cbez les T. falcatum et 
Putoniy est ici droit. Les cornes tboraciques sont pâles et conco- 
lores ainsi que le dessus du corps; elles ne sont pas bordées de noir, 
ni brunes en dessus et en dessous. 

La sécrétion cireuse parait très abondante cbez cette espèce, puis- 

Rûvue d'Entomologie.— Février 1889. 4 
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qu'elle 6» est presque toujours couverte sur toutes les parties du 
corps, sauf les yeux, les antennes et le rostre. 



9. T. Putoni Jak. 

Late ohovatum, sordide griseo-flavescens, dense distincteque 
punetatum ; pronoto disco ruga transversal! fortiter elevata conco 
loré» nec kevigata, nec calloàa, pbstice fusco-marginata instructo, 
ruga Iota minus cui^vata, medio antrorsum paullo angulosa et ver- 
sus latera sensim leviter autrorsum curvata, marginibus lateralibus 
anticis fortiter sinuatis, angulis lateralibus extrorsum et antrorsum 
modice productis, supra suhtusque fuscis, apice late obtusis, margi- 
nibus lateralibus posticis parte ultra latera corii sita capite breviore ; 
scuiello quam latitudo corporis ad basin illius distincte breviore, 
poue médium angustato, bas! transversim elevato, fortius punctato 
et utrinque ieviter impresso ; connexivo tuberculato. cf$. — Long., 
7 4/2-8, lat. inter ang. lat. pronoti 6 1/2-7, ad basin scutelli 5 1/4- 
5 3/4 mUl. 

cf. Segmento genitali apice leviter situato. 

Trigonosoma Putoni Jak., Trudy Russk. EnU Obts.y X, 
p. 75, 3 (1877) et XIII, p, 144 (1882). 

Trigonosoma Stâli Reut., Berl, Ent, Zeitschr», XXV, p. 155, 
2 (1881) sec. spec. typ. 

Persia septentrionalis ! (Mus. Holm.j Jakoioleff, Puton^ 
Reuter). 

Cet insecte ressemble beaucoup au T. falcaium var. Balas- 
sogloi; il en diffère cependant par les cornes thoraciques unifor- 
mément rembrunies en dessus et en dessous, au lieu d*être bordées 
de noir en avant et en arrière, et par la ride transverse du pronotum 
peu courbée. Celle-ci n'est pas ondulée comme chez les deux es- 
pèces précédentes, mais représente deux lignes peu concaves en avant 
qui se rencontrent sur la ligne m^.diane sous un petit angle ouvert 
en arrière. 

Lé deuxième article des antennes serait, d'après M. Jakowleff, 
presque quatre fois aussi long que le troisième article ; M. Reuter 
l'indique pour son T. Stâli trois fois et un quart aussi long que le 
troisième article. Or, ces deux indications sont inexactes. J'ai me- 
suré au micromètre les antennes des types de ces deux auteurs, 
et j'ai pu constater que le deuxième article n'est en réalité que deux 
fois aussi long que le troisième. 
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10. T. carinatum Jftk. 

Oblongo-ovatum , griseo-flftvescens vel fuscescenti-testaceum , 
dense fortiterque ruguloso-panctatiim ; pronoto disco ruga plus mi- 
nnsve distincta, haud lœvigata, nec callosa, medio antrorsum patiiio 
angulosa et versus latera fortiter aotrorsum curvata iostructo, mar- 
ginibus lateralibus anticis fortiier siDiiajtis, angulis lateralibus in 
cornu médiocre, cunéiforme, eilrorsum et antrorsum productis, 
cornubus his liumeralibus ultra a[iicem pronoti exiensis, antice et 
postice nigro-limbatis, marginibus lateralibus posticis parte ultra 
latera corii sita capite œqnilonga; scutelloquam latitudo corporisad 
basin illius lougiore, abdomine distincte angustiore, pone médium 
anguslato, basi transversim elevato et fortius rugoeo-punctato, disco 
carina mediana obsoleta, sœpe vix distinguenda instructo, margi- 
nibus lateralibus nonnihil elevatis ; connexivo fortiter tubercnlato. 
cf$. — Long., 7-8 ; lai., 6-6 3/4, ad basin scutelli 4 i/2-5mill. 

cf. Segmento gcnitali apice levissime sinuato. 

Trigonosoma carinatum Jak., Horœ Soc, Ent. Ross., XXÏ, 
p. 298, 2 (1887). 

Turkestan : Taschkent ! (Jakotoleff)^ d^stum inler Tschinas et 
Dshisak ! (Oschaniriy Horvath), val lis Sarafschan ! (Reuter), 

Cette espèce est remarquable par le dessus grossement ponctué et 
ruguleux. Elle constitue avec les espèces suivantes une section à part 
qui diffère des autres congénères par la forme générale plus allongée 
et récusson plus long. Les espèces de cette section ont Fécusson 
bien plus étroit que l'abdomen, laissant voir une grande portion de 
la corie. 

Les côtes longitudinales de l'écusson sont chez cette espèce tou- 
jours peu distinctes et parfois presque effacées. 



11. T. Oschanixxi Horv. 

Oblongo-ovatum, supra fuscesenti-testaceum, dense et subtilis- 
si me punctulatnm, subtus eu m capite pronotique parte antica pal- 
lide flavo-lestaceum, pectore fortius punctato, ventre subtiliter punc- 
tulato ; pronoto disco ruga transversali vix elevata, pallida, lœvigata, 
callosa, medio antrorsum leviter angulosa et versus latera distincte 
antrorsum curvata instructo, marginibus lateralibus anticis fortiter 
sinuatiâ, angulis lateralibus in cornu médiocre, triangulure, extror- 
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sum et antrorsum productis, cornubus his humeralibus ultra apicem 
pronoti extensis, superne paullo înfascatis, marginibus lateralibus 
posticis parte ultra latera corii sita capite longiore; scutello quam 
latituda corporis ad basiu illius longiore, abdomine distincte angus- 
tiore, pone médium angustato, basi transversim elevato, disco carina 
^mediana subtilissima ii^structo ; çonneiivo haud tuberculato. d* . — 
Long., 7 ; lat. iiiter ang. lat. pronoti 5 3/4, ad basin scutelli 4 1/3 mill. 
(f;. Sîegmento genitali ^ice leviter sinuato. 

, Turkestan: Kbodscbent l;(0$chanin). , 

Pour la. forme géaérale» cette espèce nouvelle ressemble beaucoup 
à la précédente, mais le dessus du corps est finement et tout sim- 
plement ponctué, non ruguleux ; la tète et la partie antérieure du 
pronotum sont plus pâles que le reste de la surface, la ride trans- 
versale du pronotum est lisse et calleuse, les angles latéraux de 
celui-ci non bordés de noir et le connexivum non tubercule. 



12. T. modestum Jak. 

Oblongo-ovatum, griseo-testaceum, dense subtiliterque puncta- 
tum ; pronoto disco jruga transversa fortiter elevata, pallida, Isevi- 
gata, callosa, leviter nndulata, medio subinterrupta et latera versus 
sensim gracilescente instructo, marginibus lateralibus anticis dis- 
tincte sinuatis, angulis lateralibus extrorsum et antrorsum paullo 
produçtis, apice late rotundatis, superne infuscatis, marginibus late- 
ralibus posticis rotundatis parte ultra latera corii sita capite dimidio 
breviore ; scutello quam latitudo corporis ad basin illius sublon- 
giore, abdomine distincte angustiore, basi fortius punctato et tuber- 
culis duobus parvis pallidis, lœvigatis, callosis instructo, lateribus 
ultra médium^ paralleiis ; connexixo tuberculato. $. — Long., 6 ; lat. 
inter ang. lat. pronoti 4 \I2, ad basin scutelli 3 3/4 mill. 

Trigonosoma modestum i&k. y Trudy Russk, Ent, Obts.^ XI, 
p. 207, 5 (1880) et XIII, p. 144 (1882). 

Persia septentrionalis : Scbachrud ! [Jakowleff), 

Var. Martini Horv. Fuscescenti-testaceum, fortius punctatum, 
subtus pallidum ; parte anteoculari càpitis nonnihil longiore ; mar- 
ginibus lateralibus anticis pronoti fortius sinuatis, cornubus bume- 
ralibus longioribus. cfÇ. — Long., 6-6 1/2, lat. inter ang. lat. pro- 
noti 4 1/2-5 1/4, ad basih scutelli 3 3/4-4 1/4 mill. 

cf. Segmento genitali apîce leviter sinuato. 
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Algeria; Kef-el-Dor ! (Puton)^ Ouled-Autrem (Marmottan); 
Transcaucasia : Ordubat l (Horvath), 

La ride transversale calleuse du pronotum légèrement ondulée, 
mais parallèle au bord postérieur, fait aisément reconnaître cette 
jolie espèce dont j'ai pu examiner le type unique de M. Jakowleff. 

La variété, dont M. le D' Ch. Martin a trouvé deux exemplaires en 
Algérie et M. Leder un mâle en Transcaucasie, est un peu plus 
grande et plus foncée avec la tète un peu plus allongée et les cornes 
thoraciques plus développées. L'écusson montre sur le disque la 
trace d'une très faible carène longitudinale à peine visible. 

13. T. oblongum Horw. 

Oblongo-ovatum, superne griseo-fuscescens, dense distincteque 
punclatum ; pronoto disco ruga transversali elevata pallida, laeyi- 
gata, callosa, intégra, recta, postice fusco-terminata instructo, mar- 
ginibiis laleralibus anticis leviter siuuatis pallidis, angulis latera- 
libus vix prominulis, late rotundalis, supra subtusque infuscatis ; 
scutello quam latitude corporis ad basin illius distincte longiore, 
abdomine distincte angustiore, basi transversim fortius elevato et 
fortins pu nctato, lateribus ultra médium parallelis; corpore subtus 
cum antennis, rostro et pedibus flavo-testaceo, fusco-punctalo ; 
ventre latera versus utrinque vitta obsoleta nigra signato, connexivo 
obsolète tuberculato ; femoribus tibiisque fusco-conspersis. Ç. -^ 
Long., 8, lat. inter ang. lat. pronoti 5, ad basin scutelli 4 1/2 mill. 

Transcaucasia : Ordubat î 

Ressemble par la forme du pronotum pourvu d'une ride transver- 
sale calleuse, lisse et tout à fait droite au T. halophiluMy mais en 
diffère par la taille plus allongée, le dessus plus fortement ponctué, 
récusson unicolore sans callosités blanchâtres basales, le ventre 
ponctué de brun et le connexivum tubercule. Les angles latéraux du 
pronotum sont très obtusément arrondis. 
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LES UTHRIDIENS 

DANS LA FAUNA TRANSSYLVANICA DU D' SEIDLITZ 

Par le R. P. Fr. Mabie-Joseph BELON. 



lie» ouvrages du D^ Seidlitz sont justement appréciés par les ento- 
mologistes. On ne s'étonnera donc pas, si, à l'apparition des 3« et 4® 
livraisons de la Fauna Transsylvanica, je me suis empressé d'y 
chercher des reuseignements nouveaux et intéressants sur la famille 
qui fait Tobjet de mes études spéciales. Au point de vue delà classi- 
fication comme de la nomenclature, il y a toujours profit à consulter 
les maîtres. Alors même qu^on peut contester la justesse de certains 
aperçus ou l'exactitude de quelques détails, un peu de lumière jaillit 
au choc des idées, et les questions obscures s'élucident graduelle- 
ment jusqu'à la clarté complète de la science. 

Je n*ai nulle intention d'entreprendre la critique de l'ordonnan- 
cement adopté par Tauteur en ce qui concerne sa 26^ Famille, 
GoLYDiiDiE, dans laquelle il comprend les Lathridiens et plusieurs 
autres groupes de Clavicornes. Cela m'entraînerait trop au-delà des 
limites de ma compétence. II est possible, je l'ai du reste reconnu 
ailleurs à propos des genres Langelandia et Agelandia (Ann, 
Soc, Linn. LyoUy 1882) que l'on réunisse un jour plus étroitement 
les Colydiens et les Lathridiens, dont les formes, en se reproduisant 
parallèlement presque sur un même plan, viennent parfois s'enche- 
vêtrer de telle sorte que les derniers caracftères de séparation perdent 
leur valeur et laissent indécise la place réelle d'un insecte. Mais il 
me semble d'ores et déjà inadmissible qu'on fasse des Colydiides un 
magasin de petites espèces sans affinité suffisante entre elles, comme 
les Monotoma, les Thorictidœ, les Leiestes^ les Mycetœidœ et 
les Murmidius, Après avoir éliminé ces éléments étrangers, qui 
doivent constituer des familles distinctes ou être annexés à des 
groupes dont ils possèdent les principaux caractères essentiels, il y 
aurait encore lieu, à mon sens, de modifier notablement la dispo- 
sition systématique des tribus restantes ; car celle que l'auteur a 
préférée ne tient pas suffisamment compte des rapports très étroits 
qui existent entre plusieurs genres, outre que les phrases diagnos- 
tiques des tableaux (p. 56 et 57) ne s'appliquent peut-être pas rigou- 
reusement à toutes les divisions comprises sous un même numéro, 
ainsi qu'il est aisé de le constater soit par l'examen direct des in- 
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sectes soit par la comparaison avec les formules des tableaux géné- 
riques (p. 58 et s.). 

A part cette observation sur laquelle je me permets d'attirer Tat- 
tention du D' Seidlitz, je me propose simplement de recueillir 
quelques fruits de ses recherches personnelles, et de sigoaler cer^ 
taines rectifications, qui pourront être utilisées dans VErrata^ ou 
dans une édition ultérieure de la Fauna Transsyîvaniea, 

Le genre Neoplotera Belon a été importé à Rouen, et non pas 
dans la France méridionale, comme il est dit page 57, note 3, 

Les caractères indiqués pour séparer les genres Metophthalmus 
Motsch., Cartodere Thoms. eXRevelieria Perris (p. 61, n^» 5" et 6') 
ne conviennent pas à toutes les espèces. Ainsi, sans parler des 
exotiques, ni même des types européens qui ne sont point cités dans 
l'ouvrage, la Cartodere filum Aube n*a pas la massue antennaire 
« tri-articulée ^ mais composée de deux articles seulement, et son 
corselet n^est pas c dépourvu de fossette » comme celui de la pUipart 
de ses congénères. — De môme, la Cartodere filiformis Gyll. se 
distingue précisément de la C. argus Reitt., et de plusieurs autres 
européennes et exotiques, en ce que les yeux ue sont pas t contigus 
au bord antérieur du prothorax », mais séparés par des tempes plus 
ou moins accentuées. 

A diverses reprises (dans ma Monographie des Lathridiens 
de France et dans des notes publiées aux Compte-rendus de la 
Société Entomologique de Belgique)^ j'ai fait connaître les motifs 
qui ne permettent pas le maintien du genre Coninomus Thoms. 
Cette manière de voir est partagée par le D' Seidlitz, qui n'accorde 
à ce groupe (p. 256) qu'une valeur sous-générique. Cependant il a 
conservé dans la phrase dichotomique relative aux Lathridius 
in sp. le caractère de la massue antennaire « tri-articulée » , dont la 
valeur et l'exactitude disparaissent devant les faits suivants : 4<> chez 
le Lathr, alternans Mannh., espèce delà faune transsylvanienne, 
on peut à peine distinguer trois articles à la massue ; 2P on aurait 
presque le droit d'en dire autant du Lathr, rugicollis 01., où la 
massue est fort peu tranchée ; 3' mais, en tout cas, une forme nou^ 
vellede Circassie et du Caucase, Lathr. Belonianus^ que M. Edm. 
Reitter a bien voulu me dédier en termes très flatteurs ( Wien, ent, 
Zeit.f 1889, p. 65), fournit un appoint décisif à la solution de la 
question, puisque sa massue antennaire est exactement bi-articulée. 

Dans la note 7 de la même page 256, l'auteur rappelle, ainsi que 
je l'avais fait moi-même, l'étymologie du genre Lathridius Herbst. 
C'est donc avec raison que Mannorheim et Motsch ulsky avaient adopté 
une orthographe correcte, abandonnée par le Catalogue de Munich 
et par quelques auteurs récents, mais reprise aujourd'hui — il faut 
l'espérer — définitivement. 
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Ici encore (dans le texte et dans plusieurs notes de la même page 
et de la page suivante)^ je remarque des rectilications synonymiques 
importantes ; quelques-unes doivent être considérées comme acquises 
et il faut les enregistrer purement et simplement ; d'autres, au sujet 
desquelles on accueillerait volontieirs un supplément d'information, 
sont néanmoins fort vraisemblables et suffisamment établies i»our 
être acceptées, faute de raisons équivalentes en sens contraire. — 
Les premières sont relatives à une attribution de nom. 11 n'existe 
pas plus de Lathr. angttstiœllis Humm. que d'angusticollis 
Schûpp. On doit en dire autant de L. constrictus Humm., de Cor- 
ticaria elongata Humm. et de Cort, fuscula Humm. Manner- 
heim, il est vrai, a cité les Essais entomologiques de cet auteur. 
Faute d'avoir vérifié son allégation, que je trouvais du reste repro- 
duite par les monographes récents, j ai cru qu'il renvoyait à une 
description authentique, et je me suis conformé de confiance à 
l'usage de mes devanciers. Mais, suivant la juste remarque du D' Sei- 
dlitz, nous n'avons affaire en réalité qu'à des noms in litteris^ sur 
lesquels on ne saurait s'appuyer, et qu'on n'a plus coutume de citer 
aujourd'hui. En conséquence, et par application du principe de 
priorité, on devra dire désormais: Lathr. angusticollis Gyll.; 
Lathr, constrictus Gyll.; Cortic. elongata Gyll.; et Cort. fus- 
CMZaGyll., tous ces noms ayant été publiés pour la première fois 
avec ime description à l'appui dans la Fauna Suecica, 1827. — 
Quant aux autres rectifications, elles ont pour objet l'interprétation 
du Lathr. angusticollis deGyllenhal et de Mannerheim. M. Thom- 
son y a vu l'espèce à corselet étroit et allongé entre toutes ses con- 
génères, que M. Reitter et moi avons appelée Lathr. angulatus 
Mannh.; et il a décrit sous le nom nouveau de Lathr. tremulœ 
celle que nous regardions comme le véritable Lathr. angusticollis 
de Mannerheim. J'ai expliqué ailleurs {Monographie des Lathri- 
diens de France, I, p. 120-121} les motifs qui* me paraissaient 
légitimer notre manière de voir ; je n'insisterai point sur leur degré 
de probabilité : ce serait plaider les circonstances atténuantes. Je 
préfère me ralliera l'avis d'entomologistes éminents, d'autant mieux 
que les raisons à l'appui, si elles ne sont pas absolument décisives 
comme le serait par exemple l'inspection d'un type de Gyllenhal ou 
de Mannerheim, ont cependant une valeur réelle dont Tesprit peut 
se déclarer satisfait en pareille matière. D'abord, il ressort de la com- 
paraison des textes que les deux auteurs ont vraisemblableuïent en 
vue le même insecte; tous les détails substantiels sont identiques, et 
l'on pourrait presque assurer que la diagnose et la description de 
Mannerheim sont une transcription légèrement amplifiée de la 
Fauna Suecica. Or, il y est question expressément de petits poils 
dressés sur les élytres: < in junioribus illœsis individuis, 
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elytrapiîis quibusdam minutis erectis adspersa videntur », 
dit Gyllenhal ; et Mannerheim le copie, sauf le mot « junioribus » 
qui est supprimé. Parmi les centaines d'exemplaires qui ont passé 
sous mes yeux^ je n'en ai vu aucun qui ne présentât le caractère 
mentionné ; alors même que les individus ont été frottés ou qu'ils 
sont en mauvais état de conservation, il subsiste encore, sinon sur 
le dos au moins sur les parties latérales des étuis^ une ou plusieurs 
séries de ces petits poils raides tout à fait spéciaux. Au contraire, 
chez l'insecte auquel j'appliquais le nom d'angusticollis, les 
échantillons très frais sont les seuls où l'on puisse apercevoir une 
certaine pubescence ; de plus, cette pubescence, plantée pour ainsi 
dire au fond des points, n'est ni aussi jongue ni aussi raide, et offre 
par suite un aspect assez différent. A ce détail assurémeut fort ca< 
ractéristique j'ajouterai un fait qui me frappe maintenant davan- 
tage : d'après le comte Mannerheim, son Lathr, angusticollis a 
une aire de diffusion géographique assez étendue, où il est généra- 
lement commun ; celte assertion concorde fort bien avec ce que je 
sais sous ce rapport de mon angulatus, mais je ne crois pas qu'il 
en soit ainsi de l'espèce à laquelle j'attribuais le nom d'angusti^ 
collis. En ce qui concerne du moins les collections françaises sou- 
mises à mon examen, celle-ci est rare et semble propre à certaines 
régions montagneuses, ce qui expliquerait pourquoi elle n'a pas été 
connue et décrite par Tauteur russe. De tout ce qui précède il résulte 
que la nomenclature sera ûxée de la sorte : 

1. X. angusticollis Gyll., 1827; Mannh., 1844; Thoms., 1863; 
(angulatus Reitt., 1875, Belon, J881). 

2. L, Pandellei Bris., 1863; (tremulœ Thoms., 1868 ; angus- 
ticollis Reitt., 1875; Belon 1881). 

Une question resterait à élucider : le L, angulatus Mannh. 
constitue-t-il une espèce distincte de V angusticollis 1 he h^ Sei- 
dlitz l'affirme (p. 256, notes 8 et 9) parce que, d'après la descrip- 
tion, les élytres du premier n'offrent pas de dépression transverse 
posl-humérale, et leurs intervalles alternes ne sont pas relevés en 
côtes à la base, deux caractères qui appartiennent à V angusticollis 
Mannh. — Pour moi, je n'en suis pas convaincu, attendu l'extrême 
variabilité que présente la structure des Lathridiens dans les détails 
d'importance secondaire. Qu'on parcoure eu effet une série tant soit 
peu nombreuse d'exemplaires capturés ensemble et surtout à divers 
degrés de maturité, on y trouvera aisément tous les passages. — 
D'après M. Reitter (Wien, ent. Z eit., IS^9, p. 65-66), l'an^w- 
latus Mannh. serait identique à V angusticollis Gyll., mais non à 
V angusticollis Mannb.; ce dernier appartiendrait en réalité au 
L. Pandellei Bris, par la sculpture des élytres, de sorte qu'il fau- 
drait corriger ainsi la synonymie énoncée plus haut: 
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4. Z. angusticolUs GyU.^ 1897 (non Mannh.); Thoms., 1863; 
angulalus Maanh., 1844; R€itt.,i875; Belon. 1881). 

2. X. Pandellei Bris., \Se3 ; (angusHcollis Mannh., 1844; 
Reitt., 1875; Belon, 1881 ; tremulœ Thoms., 1868). 

Plus loin (p. 257, note 2), rauleur delà Fauna Transsylvanica 
se demande si nous avons en raison, M. Thomson et moi, de séparer 
spécifiquement le Coninomus carinatus GjW., du C. constrictus 
Gyll., en nous appuyant sur une différence de largeur dans le pros- 
ternum entre les hanches antérieures. J*ai déjà tranché moi-môme 
cette question ; car j'ai déclaré à la fin de la première partie de ma 
Monographie (p. 203), que ce caractère devenait inapplicable, lors- 
qu'on en faisait l'épreuve sur des matériaux plus abondants. — 
Quant à l'opinion émise par le D' Seidlitz (ibid.), que le Z. con- 
strictus Mannh. n'appartiendrait pas à l'espèce de Gyllenhal, 
parce qu'il est dit du corselet « apice in medio rotuyidatim pro- 
ducto »,il n'y a pas lieu de s'y arrêter: ce minuscule détail n'a pas 
une valeur suffisante; il dépend d'ailleurs très probablement, comme 
la configuration des marges thoraciques, de la dessiccation de la 
membrane qui les enveloppe chez les Coninomus, 

Arrivons au genre Enicmus Thoms., qui comprend deux sous- 
genres. Le premier (Conithassa Thoms.), caractérisé principale- 
ment par son prosternum non caréniforme, est peu riche en espèces, 
la plupart des types décrits par Mannerheim et par les auteurs an- 
ciens n'étant que des variétés plus ou moins accentuées mais réelle- 
ment impossibles à déhmiter du vulgaire et cosmopolite F, minu- 
tus Linn. — Je remarque cependant que le D' Seidlitz s'est efforcé 
de séparer VF, assimilis Mannh.; (p. 258) il indique deux diffé- 
rences principales, l'une tirée de la taille un peu plus avantageuse 
et plus allongée, l'autre de la conformation apicale des élytres qui 
se termineraient en angle obtus, tandis que leur extrémité est lar- 
gement arrondie chez le minutus Linné. Si la réunion de ces carac- 
tères était constante, et qu'elle se rencontrât avec un ensemble fixe 
de détails secondaires, comme ceux que Mannerheim énumère dans 
sa description, il y aurait en effet q\ielque raison de penser qu'on a 
affaire à un type distinct. Mais, ou bien je n'ai pas eu sous les yeux 
un véritable assimilis parmi «les milliers d'échantillons provenant 
des contrées les plus diverses du globe, ou bien il m'a été impossible 
de le reconnaître par suite des passages de toute sorte que je cons- 
tate sur les représentants de celte espèce, la plus variable assuré- 
ment entre ses congénères. L'étude de la page inférieure du corps 
m'a toujours manifesté une ponctuation plus forte et moins serrée 
sur le métasternum que sur le premier segment ventral, avec des 
fossettes post-coxales à bords plissés. 11 serait intéressant d'apprendre 
s'il en est autrement chez Vassim,iUs\ le fait serait décisif. Aussi, 
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malgré l'opération fastidieuse de décoller les insectes, j'espère que 
le D* Seidlitz voudra bien se livrer à cette recherche et nous dire le 
résultat de son examen. 

Nous avions également, M. Reitter et moi, rapporté au minutus 
L. VE, anthracinus Mannh. à titre de simple variété. Tel n'est pas 
l'avis de l'auteur de la Fauna Transsylvaniea ; il identifie cette 
forme à 1*^. brevicollis Thoms. {carpathicus Reitt.). J'ignore s'il 
a confronté des types. Quoiqu'il en soit, la description de Manner- 
heim pourrait à la rigueur s'adapter à l'insecte décrit de nouveau 
par MM. Thomson et Reitter, autant du moins que j'en puis juger 
d'après le petit nombre d'exemplaires authentiques que je possède. 
Le nom de Mannerheim prévaudrait en ce cas comme plus ancien. 

Au second sous-genre {Enicmus in sp.) appartient une jolie 
espèce décrite en 1850 par Aube, sous le nom de cordaticoUis, et 
de nouveau sous celui de crenicollis par M. Thomson (1868). 
Avons-nous eu raison, M. Reitter et moi, de lui appliquer le nom 
plus ancien (1830) de testaceus Stephens? M. le f)' Seidlitz se pro- 
nonce carrément pour la négative (p. 258, note 4), alléguant que la 
marge antérieure du corselet doit être « bisinuée » chez Tinsecte de 
l'auteur anglais. Outre qu'il ne faut pas faire trop de fond sur les 
moindres détails des descriptions et des dessins de Stephens (car ni 
les uns, ni les autres, ne pont des modèles de perfection) il suffit de 
rappeler que l'espèce très reconnaissable à son corselet court et fort 
dilaté antérieurement a été signalée depuis longtemps {Trans. 
Ent, Soc. London^ V, p. 175) par M. Waterhouse comme le tes- 
taceus Stephens. Les entomologistes delà Grande-Bretagne n'ont, 
que je sache, aucun doute à cet égard. Il n'y a donc pas à modifier 
la nomenclature. 

Je ne ferai aucune observation au sujet des genres Cartodere 
Thoms., Anommatus Wesm., et Eoloparamecus Curt., qui n'ont 
pas, semble-t-il, de nombreux représentants en Transsylvanie. On 
me permettra toutefois de noter avec satisfaction que, conformément 
à mes justes revendications, le nom de Calyptobium Auhé est at- 
tribué au groupe dont les antennes sont composées de 41 articles, 
tandis que celui à* Eoloparamecus in sp. s'applique aux espèces 
dont les d* et les $ ont respectivement 9 et 10 articles aux antennes. 
Dans la 2® édition des Bestimmungs-Tahellen (Môdling, 1887), 
M. Reitter n'avait pas cru devoir tenir compte de cette rectification 
qui s'impose. J'espère qu'elle sera désormais admise sans conteste. 

Au sujet du genre Corticaria Marsh., auquel cette dénomination 
est maintenue à bon droit contre la proposition injustifiable de 
M.desGozis, il y a lieu de relever, outre les rectifications à la no- 
menclature que j'ai signalées plus haut, plusieurs points d'une cer- 
taine importance, soit pour appeler de rechef sur eux l'altention des 
entomographes, soit pour en démontrer l'inexactitude. 
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Je remarque d^abord que le D^^ Seidlitz, suivant du reste en cela 
les traces d'éminents devanciers, n'a pas jugé à propos d'attribuer 
une valeur générique aux deux coupes principales qui ont été éta- 
blies par M. Reitter et par moi ; il conserve celles-ci à titre de simples 
sous-genres. Sans méconnaître les raisons qui ont guidé sa détermi- 
nation, on est d'autant plus fondé à la regretter que l'auteur a par- 
faitement condensé dans sa formule dichotomique un ensemble de 
caractères essentiels» qui est très propre à délimiter et à dassifier ce 
que Ton est convenu de désigner sous le nom de genre. Lorsqu'on 
étudie non seulement les insectes de la faune européenne mais les 
exotiques, on s'aperçoit bien vite qu'on a fait des Corticaria un 
vaste magasin ou plutôt un fouillis d'espèces dont les dissemblances 
de structure, pour n'être pas aussi apparentes qu'elles le seraient 
s'il s'agissait de coléoptères de grande taille, n'en sont pas moins 
réelles, de telle sorte que l'œil tant soit peu exercé distingue au pre- 
mier aspect les Corticaria vraies des Melanophthalma, Il y a 
donc avantage pour le naturaliste comme pour la science elle-même, 
à l'établissement de coupes moins générales et correspondant à la 
réalité des choses. A mesure qu'on connaîtra un plus grand nombre 
de formes étrangères et qu'on saisira mieux certaines différences 
plastiques, il n'est pas douteux qu'il faudra renoncer à comprendre 
sous une même appellation générique des types aussi disparates que 
le sont par exemple les massives Corticaria du groupe de la sylvi' 
cola Bris., et les Corticaria alkmgées et aplaties du groupe de la 
cucujiformis Reitt. 

L'auteur de la Fauna Transsylvanica a inséré dans la diag- 
nose des Corticaria in sp. qu'il n'a pu découvrir l'existence d'un 
6« arceau ventral chez le cf. De fait, je suis porté à penser, confor- 
mément à sa déclaration (p. 260, note 6), qu'on s'est trompé là- 
dessus, au moins en ce qui concerne les espèces du groupe de 
puhescens Gyll. 11 arrive presque toujours que le segment apical 
de l'abdomen demeure entrouvert après la mort de l'insecte et laisse 
saillir une portion de l'appareil génital ; de là, une confusion facile, 
que j'avais du reste indiquée dans ma Monographie des Lathri^ 
diens de France (ïl, p. 47, note), et que je me propose de vérifier 
ultérieurement sur toutes les espèces du genre. — Quant aux Me- 
lanophthalma^ je crois pouvoir affirmer que les deux sexes pos- 
sèdent six arceaux à l'abdomen ; il est vrai que le 6* est parfois 
dissimulé sous une épaisse pubescence. 

C'est sans doute par l'effet d'une distraction que le D' Seidlitz 
(p. 260) a donné la priorité au nom de Cort. pinguis Aube, qui a 
été publié, non pas en 1862, mais en 1866 à la page 462 des Aw- 
nales de la Société Entomologique de France, Serait-ce le 
chiffre de la pagination qui a occasionné cette méprise? En tout 
cas, l'espèce doit s'appeler Cort, sylvicola Bris. (1863). 
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11 faut probablement attribuer à une cause analogue l'une des 
citations synonymiques de la C. beîla Redt. (p. 261). L'auteur 
mentionne à ce titre, quoique avec un point de doute, la C. fla- 
vescens Thoms., qu'il avait d'ailleurs correctement rapportée à la 
C. fulva Comolli. La même erreur a été commise par M. Reitter 
dans sa 2« édition des Bestimmungs^Tahellen (Môdling, 1887, 
p. 34). D'après M. Thomson, la pubescence de la C flavescens est 
semblable à celle de la crenulata Gyll., c'est-à-dire longue et assez 
épaisse ; de plus, le dernier segment ventral est dépourvu de fos- 
sette; ces deux caractères qxù conviennent fort bien à la C. fulva 
Com. ne s'appliquent aucunement à la C. bella Redt., chez laquelle 
la pilosité est plutôt Gne et assez courte, et la fovéole abdominale est 
au contraire très accentuée. 

Une q\iestion diflicile de nomenclature est aussi soulevée (p. 262) 
à propos de la C. ferruginea Gyll., sur l'identité de laquelle tous 
les monograpbes sont d'accord, la description de l'auteur suédois ne 
permettant aucune méprise. Fera-t-on prévaloir cette désignation 
qui est certaine et incontestée, ou bien doit-on revendiquer la 
priorité du môme nom pour Marsham, dont la diagnose est à peine 
suffisante, ou enfin faut-il remonter plus haut et attribuer à Tes- 
pèce l'appellation linnéenne C. fenestralis, ainsi que M. Reitter 
l'a fait sans hésiter, et après lui M. Brisout de Barneville, le 
D' Everts (Bijdrage tôt de Kennis der Lathridiidœ, 1884) et 
moi, conformément à l'indication du Catalogue de Munich ? A ren- 
contre de notre manière de voir, le D' Seidlitz fait observer : 1" que 
la description de Linné n'offre pas de caractères assez plausibles 
pour qu'on puisse y trouver un solide point d'appui ; 2® que ni 
Gyllenhal, ni M. Thomson n'ont voulu risquer cette interprétation 
(j'ajouterai que Mannerheim ne l'a mentionnée dans sa synonymie 
qu'avec une expression de doute); 3® qu'on aurait tout autant de 
droits à reconnaître dans le Bermestes fenestralis L., YAto^ 
maria fimetarii Herbst. 11 y aurait peut-être quelques objections 
à formuler contre la première et la troisième des raisons alléguées ; 
mais je préfère passer simplement condamnation plutôt que d'en- 
gager une discusssion où je crois impossible d'apporter l'évidence. — 
Reste à examiner le droit de Marsham en concurrence avec celui de 
Gyllenhal. Ici encore, il y a lieu d'avouer qu'il est fort douteux. 
Dans sa révision des espèces britanniques de Corticaria (Trans, 
Eut. Soc, London, V, 140-141), M. Waterhouse qui a mis à profit 
les meilleurs éléments d'information nous apprend que la collection 
de Stephens ne renferme pas le type de Marsham, et il exprime le 
regret de ne pouvoir identifier l'insecte d'après les termes seuls de 
la description ; il incline même à regarder la C. ferruginea Marsh. 
comme identique à la C. elongata Gyll. plutôt qu'à la C. ferru- 
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ginea G7IL « En définitive, concHit-il, je crois plus probal^ que 
la description de Marsbam avait en vue Pespèce la plus commune » 
(c'est-à-dire Veîongata)^ Par conséquent, dirai-je à mon tour, du 
momeot qu'un pareil doute subsiste, il vaut mieux adopter le nom 
d'atiteur où Taccord est universel. Tel est aussi Tavis du IK Seidlitz; 
el, par suite, la nomenclature serait fixée de la sorte : 

C, ferruginea GylL, 1827; Steph., 1830; Zetterstedt, 1830; 
Mannh., 1844; Waterhouse, 1861; Thoms., 1863 ; Seidlitz, 1889 ; 
(C. fenestraîis, cum synonymis, Reitt., 1875 ; Bris., 1881 ; Belon, 
1884). 

Avant de terminer, je dois relever une erreur manifeste de M. le 
IK Seidlitz (p. 262) relativement au nom de Corticarina qu'il pré- 
fère à celui de Melanophthalma pour désigner le second sous- 
genre de ses Corticaria, La date de publication n'est pas, comme 
il rindique, 1875, mais bien 1880. GVst en effet dans une note de 
la première édition des BesHmmungs-Tabellen (p. 28 du tirage 
à part), que M. Keitter proposa de substituer une nouvelle appella- 
tion à celle de Melanophthalma Motscb. qu'il avait adoptée dans 
sa Révision des Latbridiidse (Slett. Ent. Zeit.^ 1875, p. 431). 
Après les observations que je fis valoir à ce propos, mon excellent 
collègue et ami revint en 1887 à sa première nomenclature. C'est & 
lui qu^appartient l'honneur d'avoir donné une diagnose scientifique 
du genre ébauché par Motschulsky. Le D' Seidlitz m'en attribue 
trop libéralement la paternité ; car, en conservant les mêmes limites 
que M. Reitter avait magistralement tracées, mon modeste concours 
s'est borné à préciser l'importance de certains caractères qui avaient 
été d'abord négligés. Sans doute la description générique de Mots- 
chulsky est fort imparfaite ; elle ne s'applique pas à toutes les 
espèces que nous y avons comprises. Là dessus, je suis d'accord 
avec l'auteur de la Fauna Transsylvanica (p. 262, note 6). 
Néanmoins, il ne faudrait pas en conclure que la coupe proposée 
par Motschulsky ne correspond aucunement à la nôtre. Si Ton par- 
court la liste qu'il a dressée {Bull. Mosc, 1866, III, p. 269-271), 
et si Ton se reporte au tableau synoptique où il a condensé son 
système de classification (ibid.^ p. 228), on constate que la plupart 
des espèces énumérées appartiennent à ma première section, tandis 
que la M, gibbosa Herbst et quelques formes voisines représentent 
une partie de ma seconde section. Nous avons élargi le cadre, en y 
annexant les espèces qui ont également les yeux contigus au corselet 
et les tibias antérieurs du <f armés d'une dent épineuse à leur tran- 
che interne. La structure thoracique ne permettait pas à Mots- 
chulsky de les ranger parmi ses Melanophthalma, parce qu'elle 
était en opposition avec la formule diagnostique : « Corselet plus ou 
moins anguleux sur les côtés et transversalement impressionné sur 
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toute sa largeur au devant de sa base. » Je ne vois donc pour ma 
part aucun inconvénient à dire : Melanophthalma Motsch., 1866 ; 
fteitt., 1875; Belon, 1884 ; d'autant mieux que l'étude des exotiques 
amènera peut-être la nécessité de séparer un jour génériquement les 
formes qui ont le métasternum tronqué droit entre les hanches pos- 
térieures. Dans ce cas, le genre Melanophthalma Molsch. serait 
réduit à son extension primitive. 

En ce qui concerne le changement du nom, sous prétexte qu'il 
s'agit d'un adjectif, et que cet adjectif est déjà employé dans le genre 
Corlicaria comme nom spécilique, j'avoue que je ne saisis absolu- 
ment pas la justesse de cette conséquence. D'abord, on peut con- 
tester que le nom de melanophthalma soit employé pour une 
espèce du genre, attendu qu'il est à bon droit tombé en synonymie. 
Et d'ailleurs quand cela serait, il n'y aurait pas de confusion pos- 
sible, la méthode binominale assignant au nom générique la pre- 
mière place, et an nom spécifique la seconde ; — de plus, Mela- 
nophthalma, nom de genre, prend une majuscule, et melanoph- 
thalma, nom d'espèce, s'écrit avec une minuscule ; — enfin, le 
nom d'auteur qui suit l'un ou l'autre^uftirait à lever le doute, s'il 
y en avait, et personne, en lisant par exemple : les Melanoph- 
thalma Motsch., ne sera tenté de s'imaginer qu'il est question d'une 
melanophthalma, espèce de Mannerheim ou de M. Thomson. 
Mais revenons au grief principal : il s'agit d'un adjectif ! — Sans 
vouloir faire ici de l'érudition hors de propos, on pourrait rappeler 
que nombre d'adjectifs ont été employés substantivement et sont de- 
venus des noms propres, de par l'usage « quem pênes arhitrium 
est, et jus, etnorma loquendi ». C'est ainsi qu'un qualificatif, 
un sobriquet {Cicero) nous sert à désigner la personne du grand 
orateur romain. Restons plutôt sur le terrain de l'entomologie. Les 
catalogues et les monographies sont remplis de noms génériques, qui 
sont des adjectifs sans mélange, ou des adjectifs adjoints à un sub- 
stantif mais conservant le caractère et la signification de véritables 
épilhètes. On les compte par centaines, je devrais dire par milliers, 
et si l'on veut appliquer à la rigueur cette prétendue loi qui les dé- 
clare impropres à désigner les genres, il va y avoir encore de beaux 
jours pour les amateurs du mihi en présence d'un si riche butin. 
Us s'ingénieront à inventer des substantifs pur-sang ; ils en lance- 
ront bientôt une avalanche, sous laquelle disparaîtra la vieille no- 
menclature... et aussi rédifice de la science. Un pareil résultat n'a 
rien de commun avec le progrès : c'est la confusion et la destruction 
érigées en système. Pour me borner à la seule famille des Lathri-- 
diidœ, le bouleversement sera complet. Neoplotera, Colovocera, 
Merophysia, Basycerus, etc., sont, tout comme Melanoph- 
thalma, des qualificatifs malgré le substantif qui entre dans leur 
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composition. Quant à Lathridius (Xa9p(ôio;, caché), Corticaria, 
(dérivé du substantif cor^e^), Haloparamecus (6\o(; totus, noLpa- 
(j.inxY)c ohlongus), il faudra les soumettre aussi à l'anathéme en leur 
qualité de simples adjectifs et les proscrire sans pitié. Je pense que 
M. le D' Seidiitz comprendra par ces exemples que les adjectifs pris 
substantivement ont droit de cité comme des substantifs, et que le 
nom de Meîanophthalma ne mérite pas plus que les autres un 
décret d'ostracisme. 

Voilà, je l'avoue, beaucoup de réflexions à propos d'un petit 
groupe d'insectes. Mais, ainsi que je l'ai dit en commençant, Tou- 
vrage qui a pour titre Fauna Transsylvanica m'a paru digne 
d'attirer l'attention des entomologistes. Il aura, je l'espère, plusieurs 
éditions que le savant auteur voudra perfectionner. Désireux comme 
je le suis de cette amélioration pour le profit des collectionneurs 
studieux, j*ose faire appel aux spécialistes, dont la critique bienveil- 
lante, s'exerçant sur les familles de leur compétence, produirait 
certainement des résultats avantageux. 



CATALOGO DE LOS COLEOPTEROS DE CHILE 

Por Federico PHiLIPPI (i) 

REMARQUES SUR LES STAPHYLINIDES, 

Par Albert FAUYEL. 



M. Federico Philippi ayant eu l'obligeance de nous offrir un exem- 
plaire de son récent Catalogue des Coléoptères du Chili^ nous 
en profitons pour publier quelques notes rectificatives sur les Sta- 
phylinidœ de cet ouvrage. Peut-être l'auteur pourra les utiliser 
dans un supplément. 

1. Aleochara signaticollis Fairm. Germ. = notula Er. 

2. Tachyporus Grav. n'est pas synonyme de Polylohus Sol. 

3. Oligota pusillima Mann, n'est pas cette espèce, non encore 

signalée au Chili, mais la pumilio Kraatz. 

4. Oligota pygmœa Sol. = flavicornis Lac. 

5. Myllœna dilutipes Fairm. Germ. (ferrugata F. et G.) est 

une espèce de Santiago et Quillota, distincte de IdiparvicoUis 
Kr., décrite du Chili, sans indication de localité spéciale. 

(1) Extr. des Anales de la Universitad de ChUe^ t. LXXI. Santiago de Chile. Im- 
prenta naciunal, 1887. In-8°, 190 pag. 
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6. Conurus maculipennis Sol. = testaceus SoL 

7. Eeterothops discoideus Fairm. Germ. est un Quedius. 

8. Philonthus bisulcatus Sol. est un Cafius. 

9. • impressifrons Sol. est un Quedius, 

10. y pyropterus Kr. = rufipennis Sol* (Le tufipennis 
Grav. est un Hesperus), 

11. PA. semipunctatus Fairm. Germ. est un Actobius, 

12. t c/iiien5Û Sol. et c^Zorop^erw^ Sol. sont de simples syùo- 

nymes de sordidus Grav. 

13. PTi. varians Payk. n'est pas cette espèce, mais le longicornis 

Steph., qui a pour synonyme perpleœus Fairm* Germ. 

14. Othius angustatus Sol. est un Philonthus, 

15. Mecognathus sculptilis Fairm. Germ. est un Dibelonetes 

Sahlb. 

16. Pœderus chilensis Fvl. a été décrit par erreur comme du 

Chili (le type portant une étiquette fausse de localité). C'est 
une espèce des Philippines et de Célèbe9. 

17. Trogophlœus puncticollis Sol. = obscurus Sol. Ç. 

18. » me Zanocep/iaZw^ Sol. est simplement synonyme de 
suturalis Sol. 

19. Le genre Physognathus Sol. est aberrant et doit former une 

tribu spéciale reliant les Staphylinides aux Psélaphides ; mais 
c'est réellement un Staphylinide par son abdomen composé 
de 7 segments, y compris celui de l'armure, bien visibles 
en dessous, et tous ses tarses pentamères. 



SUR LA CHASSE DES HISTÉRIDES MYRMÉCOPHILES 

Par G. LEWIS (i) 



En février dernier, passant à l>aris en route pour le midi, je fis 
part à M. Bedel de mon intention de me livrer à des recherches 
spéciales sur les Hetœrii^ pendant les trois mois que je resterais 
hors d'Angleterre ; il me répondit immédiatement : « Trouvez les 
larves des fourmis et vous trouverez les Betœrius au milieu 
d'elles », et M. Bedel ajoutait: « Ils se rencontrent plus facile- 
ment par les temps de pluie que par le beau temps. > Me souvenant 
de cette indication, je quittai Alger par le chemin de fer, le 17 fé- 

(1) Eztr. de VBntomologUt^ t888, XXI, p. 289-294. 
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vrier, pour Bou-Medfa, et de la station, j'arrivai après une heure de 
voiture, à Hammam-Rirha {Aquœ Calidœ des Romains). L'altitude 
de l'hôtel est à environ 2,200 pieds au-dessus du niveau de la mer 
et je ne crois pas l'avoir beaucoup dépassée. Le temps était si mau- 
vais que. je ne pus sortir jusqu'au 21; mais alors une courte pé- 
riode de soleil me permit de me mettre en chasse, et je fus assez 
heureux pour prendre un unique Sternocœlis, ce qui me prouva 
que j'étais à la bonne place pour trouver les insectes que je cher- 
chais. 

Il convient de dire dès à présent, qu'en étudiant les Hetœrii^ 
j*ai été convaincu qu'il fallait diviser les Hetœrius en deux genres^ 
Hetœrius et Sternocœlis^ et mon travail sur ce sujet a paru dans 
\e% Annals and Magazine ofnatural History, juillet 4888, 
p. 144. Cette division ne laisse qu'une espèce africaine {H,, plici- 
collis Fairm.) dans le genre Hetœriios. Notre espèce anglaise {fer- 
rugineus 01.), type des Hetœrius, est un insecte qui paraît plus 
voisin des Fretmotus que des Sternocœlis et la même remarque 
s'applique aux espèces du genre Satrapes Schmidt. 

Le 20 février, il neigea une grande partie de la journée ; je restai 
à Hammam-Rirha jusqu'au 8 mars, en tout 21 jours, pendant les- 
quels je n'eus qu'une belle journée sans pluie. La saison était 
cependant convenable pour trouver les insectes désirés; mais la 
mauvaise condition des chemins et l'état glissant des pentes mon- 
tagneuses rendaient avec la pluie la marche très difficile. C'est au 
sud de l'hôtel que je trouvai la meilleure localité à Sternocœlis, 
et pour y arriver, il fallait traverser une petite rivière. Après avoir 
passé le ruisseau, j'avais à ma droite et presque à l'ouest, la mon- 
tagne de Zaccar, haute de 5,000 pieds et couverte de neige. La sur- 
face de la localité qui borde la rivière est de terre compacte et les 
meilleurs endroits pour les insectes étaient ceux où croit le gigan- 
lesque Scilla maritima, et où il n'y a que du gazon court et pas 
de végétation rabougrie (scruh). Ça et là je trouvai des places où 
la terre avait été remuée à une époque récente par la culture gros- 
sière des Arabes avant l'occupation française; c'était justement ce 
que je cherchais. Dans tous les endroits où je suis allé en Algérie et 
au Maroc, chaque fois que j'ai trouvé des terrains à végétation ra- 
bougrie, les pentes des montagnes étaient relativement dépourvues 
de Coléoptères, et M. J.-J. Walker a fait la môme remarque. Proba- 
blement cette végétation ne pousse pas fréquemment dans la partie 
non inclinée des montagnes, et la faune des Coléoptères de la région 
sud du bassin de la Méditerranée est en grande partie une faune de 
crevasses (cret?ice-/awna). Les insectes vivent sous les pierres 
(beaucoup sont aveugles); pendant la chaude et belle saison, ils ont 
iîacilement accès dans les crevasses du sol, et quand viennent les 
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pluies, ce sol se referme et les emprisonne pour Thiver sous une 
solide croule de terre dure. 

La fourmi qui attire ici les insectes est un Aphœnogaster^ grande 
espèce noire avec des poils gris ; elle est très commune et fait sous 
les pierres un nid à moitié enfoncé dans le sol. Ces pierres occu- 
pées par elle sont surtout de petite taille, de 11 à ^ centimètres 
dans leur plus grand diamètre. De plus petites pierres conviennent 
peut-être aussi bien à VAphœnogaster, mais elles sont fréquem- 
ment remuées par le pied des chèvres qui pâturent sur la montagne, 
et les fourmis dérangées sont forcées de transporter ailleurs leur nid. 
Parmi les pierres de moyenne grandeur les meilleures pour les re- 
cherches sont celles qui laissent voir, quand on les retourne, toutes 
les galeries du nid et par là même les insectes, quand il y en a ; 
mais si les galeries sont cachées en dessous ou au bord de la pierre, 
le sol doit être dégagé pour permettre de voir les excavations où les 
larves ont été déposées. Les Histérides se trouvent généralement en 
train de manger les larves, s'attachant à elles par les mandibules et 
les pattes ; mais j'en ai vu aussi un bon nombre dans les galeries, 
près de l'endroit où les larves sont emmagasinées, ce qui est surtout 
le cas pour les hispanicus^ arachnoïdes et fulvus, d'allures 
plus actives que les espèces à pattes courtes comme cancer et 
punctulalus. Quand le nid est découvert, le premier instinct de 
la fourmi est d'enlever ses larves de la partie supérieure de la ga* 
lerié pour les emmagasiner loin du soleil et de l'air; les Histeridœ 
les suivent aussi vite que possible, étant comme toutes les espèces 
pâles et souterraines, gênés par l'éclat de la lumière. 

Je ne saurais insister sur le fait d'une fourmi attaquant un His- 
téride, parce qu'ils semblaient l'un et l'autre, soit inconscients de 
leur présence, soit complètement indifférents aux conséquences de 
cette attaque ; toutefois, j'ai vu un Sternocœlis saisir l'abdomen 
d'un Aphœnogaster et se faire transporter sur lui dans une galerie 
inférieure. Dans une autre occasion j'ai trouvé un Sternocœlis at- 
taquant une masse de larves qu'une fourmi emportait à une place 
qui lui promettait plus de sécurité, après que j'avais troublé les arran- 
gements intérieurs du nid. L'ApTid^no^â^^^r semble avoir des man- 
dibules faibles, et en outre il me paraît pauvre en acide formique, 
si on le compare aux Formica rufa et fuliginosa ; c'est peut- 
être une des causes qui permettent aux Hetœrius et Sternocœlis 
de s'installer dans les nids et d'y commettre des dégâts que les four- 
mis, d'après le soin qu'elles prennent de leurs larves, ressentiraient 
vivement, il me semble, si elles s'en apercevaient et étaient capables 
de s'en venger. Dans le cas où un Hetœrius se trouverait pris entre 
les mandibules d'une fourmi, on verrait que la capture faite par 
celles n'aurait pas d'effet, à cause des téguments extérieurs très 
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résistants de Vffetœrius, les mandibules de la fourmi étant d*ail- 
leurs trop écartées pour permettre la moindre pression. Je crois donc 
que les fourmis sont ino^pables, soit d'éloigner de leurs nids les in- 
trus, soit de les y détruire, et n'est-ce pas cette intuition quelles 
ont de leur impuissance qui les rend philosophes et les porte à ne 
pas s'inquiéter d'un mal qu'elles sont hors d'état d'empêcher ? 

Nous autres Anglais, nous sommes habitués à voir les fourmis 
choisir de préférence les lieux secs et exposés au soleil ; mais sur les 
côtes méridionales de la Méditerranée, elles ont à supporter une 
sécheresse accompajrnée d'une haute température, ce qui les oblige 
à choisir d'autres emplacements et à s'établir dans les lieux les plus 
humides. Aussi, en Algérie, les pentes nord et est des montagnes de 
moyenne élévation sont beaucoup plus fréquentées par les insectes 
de mœurs terrestres que les pentes exposées au midi, bien que cette 
remarque ne doive pas s'appliquer aux pics les plus élevés de l'Atlas. 
Pendant les mois de février et mars, j'avais retourné les pierres des 
pentes ; l'eau du sol envahissait alors les galeries creusées par les 
fourmis et noyait les nids ; je l'ai constaté ce printemps à Hammam- 
Rirha et à Tanger. 

A l'époque de mon séjour en Algérie et au Maroc, on rencontrait 
des larves presque dans chaque nid à' Aphœnogaster^ et je voyais 
ces fourmis très occupées à les élever ; mais il m'a été impossible de 
trouver la larve de \ Atta^ dont on prétend que certaines espèces 
d'Histérides font leur proie ; je ne saurais donc dire si le Sterno- 
cœlis s'en nourrit également. UAtta étant une très grande fourmi, 
peut être supposée un type plus méridionalde la famille effectuant 
sa ponte plus tard au printemps; aussi je ne puis en parler par 
expérience comme t fourmi-hôte ». A la mi-mai, le soleil échauffe 
les pierres, le sol se dessèche et Y Aphœnogaster devient solitaire 
ou retire ses colonies dans des lieux plus frais. Des renseignements 
sur ce point auraient beaucoup d'intérêt pour moi qui n'ai pu 
savoir ce que deviennent les Histérides (? alors à l'état parfait) pen- 
dant l'été et l'automne. En octobre, je crois qu'on peut en retrouver; 
mais si V Aphœnogaster a deux ou trois éclosions de larves à dif- 
férentes saisons de l'année et notamment une ou deux au printemps, 
il serait très désirable que les Hyménoptéristes nous le fissent con- 
naître. 

Quant aux premiers états des Histérides myrmécophiles et à leur 
existence avant de devenir adultes, je crois que rien n'est connu. 

A l'état parfait ils ont la tête rétractile et des tarses et des an- 
tennes pouvant se placer dans des sillons qui les garantissent d'une 
mutilation de ces appendices, même entre individus de la même es- 
pèce; mais il en serait tout autrement si les fourmis pouvaient 
atteindre leurs larves. Quand des chenilles de petits Lépidoptères 
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tombent dans un nid de fourmis, leurs moments sont comptés ; 
vite une douzaine de fourmis ou plus se réunissent et attaquent 
la petite larve longue d'un demi-pouce. 

Les Hétériens ne sont pas des parasites dans le sens propre du 
mot ; mais ils sont certainement insectivores à l'état parfait, sinon 
même à l'état de larves, et c'est peut-être le cas de tous les 
genres de la famille. On a observé VHister pustuîosus Gêné, fouil- 
lant un champ à la recherche de la larve d'un Agrotis ; M. Gorham 
a trouvé le Saprinus virescens Payk. dévorant les larves d'un 
r.oléoptère phytophage; M. Stevens a pris à Norwood le rare Tere- 
trius picipes Fabr. , chassant le Lyctus dans les galeries percées 
parce dernier dans des clôtures en chêne, et moi-même j'ai vu des 
Trypanœus attaquant méthodiquement des Platypus, Il est donc 
probable que les Histers et les Saprinus, qu'on regarde quelquefois 
comme ayant des mœurs stercoraires, sont réellement attirés par 
des colonies d'insectes qui ont devancés là où on les trouve ; pour- 
tant nous ne pouvons l'affirmer faute de connaître leurs larves. 

En général il n'y a dans un nid qu'un ou deux individus de Ster- 
nocœlis ; mais à Tanger, j'ai pris ensemble jusqu'à quinze S, arach- 
noïdes Fairmaire, et à Cintra (Portugal), j'ai obtenu une fois vingt- 
deux S, hispanicus Rosenh. d'une même colonie de fourmis. On 
rencontre ces deux espèces dans les endroits sablonneux, là où le 
sable, quand la pierre est enlevée, tombe quelquefois aussi aisément 
dans les galeries du nid que celui d'un sablier qu'on retournerait. 
Toutefois la majorité des espèces de l'Amérique du Nord se trouve 
dans l'argile. Le Sternocœlis acutangulus Lewis est une espèce 
propre à Targile, et le 8 avril dernier, relevant une pierre large de 
dix pouces entons sens, qui était fortement enfoncée en terre, j'en 
rencontrai plusieurs dans une petite crevasse. Il y avait là un nid 
à^ Aphœnog aster et une masse de larves entassée dans cette cre- 
vasse, longue d'un pouce environ. J'aperçus d'abord un Sternocœlis, 
puis un second, et, en me servant d'une paille, j'en fis sortir sept 
autres qui se tenaient cachés sous les larves. 

VEretmotus n'est pas un habitué aussi exclusif des fourmis que 
le Sternocœlis. J'en pris trois individus près de Tanger, le 5 avril, 
sous une petite pierre où il n'y avait pas de fourmis, et l'un d'eux 
était immature, ce qui laisse croire que leur nymphose s'opère 
loin des fourmis; il n'est donc pas présumable que dans cet état 
de repos ils soient dépendants de celles-ci. Le 40 avril, j'en re- 
trouvai deux autres individus courant au soleil sur un sentier, peut- 
être eu quête des nids d'Aphœnogaster, comme le Teretrius 
chasse le Lyctus ; enfin près de Madrid, le 24 avril, je prenais Heux 
E. ihericus Brisout, sous une pierre où il n'y avait que quatre ou 
cinq fourmis, et pas trace de nid dans les environs. 
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Voici le relevé de moa itinéraire avec rindication de mes captures 
relatives à la présente note : 

Hamraam-Rirha (17 février-3 mars) : Sternocœlis fulvus l.ewis, 
punctulatus Lucas, cancer Lewis ; Eretmotus approœimans 
Fairm. 

Tlemcen (15-20 mars): Stem, setulosus Reiii,, pectoralis Lewis. 

Oran (20-24 mars): Stem, setulosus Reitt. 

Tanger (27niars-41 avril): Stem, mauritaniens Lewis, acu- 
tangulus Lewis, arachnoides Fairm.; Eretm» tangerianus 
Mars. 

Madrid (24 avril): Stem, hispanicus Bris.; Eretm. ibericus 
Bris. 

Escorial (-25 avril-l«' mai): Stem, hispanicus Bris., Marseuli 
Bris.; Eretm. ibericus Bris. 

Saint-Jean-de-Luz (2 mai): Hetœrius ferrugineux Oliv. 

(Traduit de l'anglais par A. Fauvel). 



SUR LA FALAGRIA FOVEA SH., DU JAPON 

TROUVÉE EN FRANCE ET EN ITALIE 
Par ALBERT FAUVEL. 



M. le IK D. Sharp a décrit dans ses Staphylinidœ of Japan 
{Trans. Ent. Soc. Lond., 4874, p. 3) une magnifique Falagria 
du Japon, très voisine de la flavocincta Kr., commune à Geylan, 
et dans la Biologia centrali-americana (Coleopt.., 1, 2, p. 233), 
il a créé pour elle et quelques autres espèces aftines, un nouveau 
genre, sous le nom de Stenagria, fondé sur la forme du prostor- 
num très large dans sa partie antécoxale et sur rallongement des 
pattes, surtout des tarses. Cette coupe me parait plutôt un sous- 
gi^nre, étant donnée l'extrême diversité des types des Falagria ; 
mais ce point n*est qu'un objet accessoire de la présente note. 

Si j'appelle aujourd'hui Tattention des entomologistes d'Ëurofie 
sur cet insecte, c'est pour leur signaler sa présence dans la région 
méditerranéenne. Il y a quelques années, notre zélé collègue, M. le 
capitaine de Marchi, de Turin, m'adressa plusieurs individus de la 
fovea, qu'il venait de trouver à Caserle (Italie), et en février der- 
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nier, M. Cl. Rey en a repris quelques autres à Hyères, sous un tas 
de foin humide; il m'informait en même temps que M. Abeille de 
PeiTin ea avait capturé un exemplaire aux environs de Marseille ; 
il est donc permis d'espérer qu'on la retrouvera sur d'autres points 
de la Provence ou du Languedoc. D'après une indication de M. L. 
von Heyden {Deut, Eut, Zeits.^ 1885, 307), elle a été rapportée 
encore par M. Koltze, de Chabarofka, dans la province maritime de 
l'Amour la plus voisine du Japon. 

J'engage nos collègues du midi de la France à la rechercher avec 
soin, et je transcris, à leur intention, la diagnose que M. Sharp en a 
donnée dans son travail précité : 

t Capite thoraceque rufis, elytris fuscis, basi apiceque auguste 
testdceis, abdomine nigro, segmentis basalibus testaceis^ antennis 
pedibusque testaceis, illis medio obscurioribus, femoribus quatuor 
posticis fuscis, basi testaceis ; thorace subcordato profunde canali- 
culato, vix punctulato; elytris pone scutellum foveolatis. — Long., 
4 mill. 

Antennes longues, testacées,à articles 4 à 10 plus foncés, 10® pres- 
que aussi long que large. Tête et corselet à peine ponctués, rouges ; 
ce dernier avec un sillon profond, longitudinal, sur toute sa lon- 
gueur ; élytres larges et courte», environ de la longueur du corselet, 
d'un brun de poix plus ou moins clair, avec l'angle humerai et le ' 
sommet testacés, à peine ponctuées, avec une impression circascutel- 
laire distincte. Écusson presque plan^ n'ayant qu'un fin sillon mé- 
dian presque invisible. Abdomeu noir avec les deux segments de la 
base testacés, éparsement et très finement ponctué. Pattes longues 
et grêles, testacées, avec les cuisses postérieures enfumées excepté 
à la base. » 

Les exemplaires de Provence et d'Italie sont absolument identiques 
au type du Japon que M. Sharp a bien voulu me communiquer. Je 
suis beureux de le remercier à nouveau de son cordial empresse- 
ment à me venir en aide, lorsque j'ai be^^e ses excellents avis 
et de ses riches collections, non moins que de l'hommage qu'il veut 
bien me faire de ses nombreuses et importantes publications. 
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DEUXIÈME SUPPLÉMENT AUX XÏLOPHAGES D'EUROPE 

Par Albert FàUYEL. 



Le premier Supplément aux Xylophages d'Europe a paru 
dans la Revue de 1885 (p. 326 à 329). 

Depuis celte époque, de nombreuses communications nous ont été 
adressées, qui nous engagent à donner une nouvelle lisle de localités, 
intéressant surtout la faune gallo-rbénane, et quelques remarques 
de synonymie. 

Nous suivrons pour cela l'ordre du Catalogue publié dans la 
Eevue de 1883. 

Hylastes cunicularius Er. — Calais, chantiers {de Norguet); 
Valais, Chandolin (Favre), 
» linearis Er. — Nyons {Ravouoc)\ Gironde, Arlac (Bra- 

quehaye), — Portugal, Algérie. 
» angustatus Herbst. — Sibérie. 

» opacus Er. — Calvados, Monts d'É raines ! Fresnay-le- 

Puceux (Dubourgais)^ Caen ! Moulins, Montluçon 
{Olivier). 
» glahratus Zett. — Chandolin (Favre); Uriage {des 

Gozis). 
» palliatus Gyll. — Calais {Bonard); Rouvray {Emy); 
St-Flour {Daude); Gironde {Vauloger). 
Obs. VHylastes Helferi Villa (aj.: Col, Diagn. 06s., 1868, 
22), de Bohême (e1 non Lombardie), est synonyme du 
palliatus Gyll. 
Hylurgus ligniperda F. — Morbihan, Réminiac 1 Le Lioran I — 
Madère, Canaries. 
• Micklitzi Wachtl.— Iles d'Hyères, Porquerolles(A6eiZZe 

de Perrin). 
Myelophilus piniperda L. — Sibérie; nord de l'Afrique. 

» minor Hartig. — Marly. 

Cissophagus vieinus Comolli {hederœ Schmilt). — Bois de Bou- 
logne {Marmottan)\ Seine-et-Oise, Bellevue {Maup- 
pin)\ Mareil {Ch, Brisout de Barneville); Meanx 
(Bedel); Bordeaux {Vauloger); Njons {Ravouœ); 
Alpes-Maritimes {Croissandeau), — Algérie. 
Polygraphus punctifrons Thoms., Ann. Soc, Ent. Fr.^ 1886, XL 
P. pubescenti statura et magnitudine simillimus, sed 
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fronte pareius punctata, clypeo apice vix emarginato, 
elytris postice pareius squamosis, seriatim obsolète 
hispidulis, anlenuarum clava apice obtusa, pedibus 
posticis fuscis discedit, — Suède (Thomson), 
Polygraphus grandiclava Thoms,, l, c, LXII. = polygra^ 
phus L. 
Subopacus, niger, tarsis paliidis, antennis laete flavis, 
clava maxima, ovato-acuminata. Ab omnibus specie- 
bus corpore magno, supra subopaco, antennarum 
claya maxima, femoribus tibiisque nigris discedens. 
Vosges (Puton), 
Obs, Je possède 3 cf et 2 9 de cet insecte, que je dois à 
l'amitié de M. le B^ Puton ; comparés à mes pubescens 
(sensu Thomson), du Jura (localité citée par l'auteur sué- , 
dois pour son pubescens)^ je n'y puis trouver d'autres 
différences que la coloration ; mais celle-ci tient évi- 
demment à l'état plus ou moins mature des exemplaires. 
Le corselet est pourtant un peu plus court chez les quel- 
ques individus que je possède du Jura ; or, justement 
M. Thomson ne parle pas de ce caractère, assez variable 
du reste dans différents groupes d'Hylesiniens et je le 
crois ici purement individuel. Les différences sexuelles 
sont identiques dans les deux prétendues formes, et 
quant à la grandeur ou à la structure de la massue anten- 
naire, on la voit varier suivant la taille de l'insecte, si on 
a soin de comparer des individus de même sexe. 
Autre remarque : M. Thomson, à l'exemple de Ghapuis et 
de MM. Eichhoff et Fairmaire, attribue au polygraphus L. 
des pattes testacées. — Je n'ai pas sous les yeux la 
diagnose originale de Linné; mais pour Fabricius (SysL 
Eleuth.)f qui le cite, le type dn polygraphus aurait plutôt 
les pattes foncées, et Red ten tacher [Fn, Austr., éd. 3) 
le décrit comme noir, brun ou d'un brun clair avec les 
pattes d'un brun testacé. Il est donc très possible que la 
forme à pattes foncées soit le type de Linné, contraire- 
ment à l'avis de M. Thomson. 
Il me semble d'ailleurs prématuré de décrire de nouveaux 
Xylophages, à moins d'espèces^très distinctes, quand on 
ne connaît ni leurs larves, ni leurs travaux. 
L'exemplaire que j'ai pris à L'Esseillon (Savoie), est une 
petite 9 à pattes flaves avec le corselet assez brillant et 
bien moins densément ponctué; mais je suis convaincu 
que ce n'est encore qu'un état de moindre développe- 
ment. 

Carphoborus minimus F. — Nyons [Ravouco], 
» pini Eichh. — Corse. 

Phlœosinus Auhei Perris. =&icoZor ^vxxWh.i^ prœnotatus Gredl.), 

BêDUê d'Entomologie. — Mars 1889. 6 
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— Évreux (Bellier); Sologne (Cayol); Moulins, 
Cosnes, Lurcy-Lévy (Desbrocher s), — Liban. 
Carphoborus thuyce Perris. (juniperi Nœrdi. Dœbn.). — Elbeuf 
(Levoiturier); Calvados, Monts d'Eraines ! — Algérie. 
Obs. Vimpressus Oliv. est une espèce douteuse. 
Hylosinus crenatus F. — Forêt de Gompiègne (Léveim)\ parc 
de St-GIoud (Guérin)\ Rouen, chantiers {Mocquerys); 
Q\eTmoni'VevTaind(Desbrochers). 

^ oleiperda F. {Esaû Gredler). — Bois de Boulogne [De- 
eaux); St-Germain (Ch, Brisout de Barneville); 
Somme, Longueau (Delaby); Galvados, Louvigny {Du- 
bourgais); Brout-Vernet {du Buysson); Gannat 
{Desbrocher s). 

^ fraxini Panz. = varius F. , 

^ » vittatus F. — Asie mineure ; Palestine. 

» Perrisi Chap. — Gette espèce est un Carphoborus, 

» vestitus Muls. Rey. — Cannes {Chanay, teste Clair), 

. » Wachtli Reilt., Wien. Ent. Zeit,, 1887, 193. 

Nigro-brunneus aut niger, elylris ferrugineis, opacis, 
squamulis minutissimis fulvis seriatini inspersis ; an- 
tennis pedibusque ruiîs ; capite subtilissime ruguloso, 
antice fulvo-piloso ; prothorace transverso, antrorsum 
angustato, coleopteris vix angustiore, subtilissime ru- 
guloso, utrinque rugulis elevatis sparsis denudalis, in 
medio rarioribus, ante basin breviter subcarinato, basi 
bisinuala, lobo scutellari obtuso ; scutello fere qua- 
drato ; elytris tborace duplo longioribus, apice vix de- 
clivibus, regulariter aequaliterque striatis, striis subti- 
liter punctalis, interstitiis uniseriatim punctatis et pilis 
brevibus declinatis seriatim dispositis ; pèdibus robiis- 
tis. — Long., 2,7 railL 
Forme et taille du vestitus, des exemplaires clairs du- 
quel il est surtout très voisin. Distinct par sa couleur, 
le corselet plus finement scabreux sur les côtés, soa 
écusson assez grand, carré, tandis qu'il semble réduit à 
un point chez vestitus, ses élytres à squamules uni- 
formément fauves, manquant de pubescence hérissée, 
les intervalles égaux entre les fines stries ponctuées, 
offrant une rangée de points au moins aussi visibles que 
ceux des stries et pourvus chacun d*un petit poil court, 
couché. Insecte d'un brun noir, élytres rougeâtres à 
la base, couvertes en dessus de squamules très serrées 
et très petites d'un gris fauve. La convexité des élytres 
est celle du fraxini, et non des espèces voisines du 
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vestUus, notamment par leur faible déclivité apicale. 
Ce caractère des élylres et la forme de l'écusson le pla- 
cent près du fraœini F., qui est plus large. 
Un seul exemplaire du Midi de la France {Reitter). 
Obs. Cette espèce nous est inconnue et nous en reprodui- 
sons la description d'après l'anteur. 
Phlœophthoriis spartii Noerdl. = rhododactylus Marsh, (per- 
foliatus Woll.), — Paris (Aube); Bernay (Delamare); 
Moulins (Olivier); Nyons {Ravouœ). — Madère, Ca- 
naries, Algérie, 
» cristatus Fauv. (rhododactylus Ghap. Eichh. non 
Marsh.). — • Étranger à Madère et aux Canaries (c'est 
le précédent qui se trouve dans ces îles); très douteux 
de Scandinavie. 
Ohs. Distinct du spartii surtout par la crête basilaire des 
élytres très élevée, fortement crénelée. 
» spinosulus Rey (rhododactylus Ratz.). 

Phlœotribus oleœ F. = scarabœoides Bernard. — Paris, Jardin 
des Plantes (H. Brisout de Barneville)) Aube, 
Foicy (Le Grand); Côte-d'Or, Chambolle (Rouget); 
Gannat (Deshrochers)) Moulins (Olivier); Charente, 
Lignières (Gireaudeau), 
Scolytus Ratzehurgi Janson. — Kirghiz et Transbaïcalie. 

» pygmœus F. (cf armatus Comolli). ^ Fontenay-aux- 
Roses {Bedel); Seine-et-Oise, Moir nés [S eyrig); Gannat, 
Lurcy-Lévy (Besbrochers); Moulins (Olivier), 
» carpini Ratz. — Meudon (Bigot). 

» pruni Ralz. — Calvados , Bavent ! Fresney-le-Puceux 
(Dubourgais); Morbihan, Ploermel! Allier (Olivier), 
— ïranscaucase ; Sibérie orientale. 
» rugulosus Ratz. — ïurkestan ; États-Unis. 

» amygdali Guérin. — Grèce ; Tiflis. 

» multis tria tus Marsh. — Transcaucase. 

» ensifer Eichh, — Commun à St-Germain (et non à Paris). 

» carinatus Chap. — Décrit de Garthagène (Amer, mérid. 

et non Espagne). A supprimer. 
Crypturgus puslllus Gyll. (atomus Lee). — Hollande, Arnhem, 
Amersfoort (Everts); Calais (Bonard); Aube (Le 
Brua)', Moulins, Cosnes (Olivier)', Gironde, Le Ver- 
don ! — États-Unis. 
» Gàuyiersdorferi Reitt., Beut, Ent. Zeits., 1885, 389. 

Voisin du pusillus, mais notablement plus petit, beau- 
coup plus étroit, à pubescence plus courte, plus éparse, 
presque glabre. Corselet à peine aussi large que les 
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élytres, à ponctuation très fine, peu serrée, éparse, 

sans ligne médiane imponctuée, beaucoup plus long 

que large, avec les angles arrondis et les côtés presque 

parallèles ; élytres finement striées-ponctuées, les stries 

très obsolètes, la suturale seule profonde et subégale, 

les points des stries peu serrés, arrondis, les interstries 

à peine pointillés (1 ou 2 points visibles sur chacun), 

les élytres deux fois et demie plus longues que larges 

(seulement deux fois chez pusillus), les antennes et 

les pattes d'un brun testacé. — Long., à peine i mill. 

Rubée, probablement sous les écorces du pin d'Apollon ; 

en nombre (Emge), 

Crypturgus cinereus auct. (non Herbst). = tenerrimus Sahlb. 

— Gironde, Le Verdon ! 

» numidicus Ferr. — Alpes maritimes (Croissandeau). 

Liparthrum mori Àubé. ~ Cannes {Clair). 

» genistœ Aubé. — Var, Bormes [Guillebeau); Cannes 

(Clair). 
Hypoborus ficus Er. — Aube (Le Brun); Calvados, Gavrus (de 
Mathan); Argentat (Vachal)\ Nyons (Ravouœ). — 
Algérie ; Madère. 
Ohs. Introduit avec le figuier dans les régions où cet arbre 
n'est pas spontané. 
Cryphalus piceœ Ratz. — Vosges, Les Fourneaux (Charpentier)^ 
Gannal ; Auvergne (Desbrocher s)» — Finlande 
(/. Sahlberg). 
» asperatus Ratz. — Styrie ! Géphalonie (Œrtzen). 

» tiliœ Panz. (cinereus Herbst). — Grand-Quevilly (Moc- 

querys); Aube (Le Brun); Dijon (Rouget), 
» fagi Eiclih. (non F.). = Thomsoni Ferr. (tiliœ Thoms.). 

» Schreineri Eichh. = caucasicus Lindem. — Caucase. 

» jalappœ Letzn. — États-Unis. 
Glyptoderes Eichh. = Trypophloeus Fairm. 

» binodulus Ratz. (? asperatus Gyll.) — Hollande, Huis- 

sen, Waaldorp, Doetichem (Everts); bois de, Bou- 
logne (Bigot); Villers-sur-Mer (Bedel); Gannat (Des- 
brochers). 
Obs. Le granulatus du Cat. Everts (1887, p. 195) se rapporte 
à cette espèce. 
Hypothenemus eruditus Westw. iarecœ Hornung. — hispi- 
dulus Lee. — Boieldieui Perroud. —f aspericollis 
WolL). 
06s. La diagnose du ruficollis F. né convient pas à cet in- 
secte, qui semble répandu dans une grande partie des 
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régions chaudes du globe. M. J. Hamilton Ta trouvé en 
Pennsylvanie causant des dégâts dans différentes noix 
exotiques. Sa patrie d'origine est encore inconnue. 

Pityophthorus Lichtensteini li\a,\z, — Notre-Dame-du-Lans ; Sa- 
viups {Abeille de Perrin), — Corse. 
r ramulorum Perris. — Amiens (Carpentier); Chaville 

{Mauppiny, Marly (Bedel); Seine-Inférieure (Jkfoc- 
querys) ; Gien (Pyot) ; Allier (Olivier) ; Gironde 
{Yauloger)\ Savines (Aheille de Perrin). 
» Henscheli Seitner, Wien, Eut, Zeit., 1887, 44. 

Assez étroit. d*un noir de poix, brillant; pubescence 
grise, serrée ; antennes et pattes flaves. Corselet pas 
plus large que long, très fortement rétréci en avant et 
très fortement étranglé avant le milieu. Élytres très 
finement, souvent irrégulièrement striées-ponctuées, 
parfois avec de très fines rides transverses dans les in- 
terslries; strie sulurale très peu profonde dès avant le 
milieu ; sommet obliquement déprimé, à sillons nuls 
ou obsolètes, dépourvus de granulations ou celles-ci à 
peine visibles ; bord apical obtusément arrondi ; front 
de la 9 sans touffe de poils. — Long., 4,5-4,9 mill. 
Tyrol : Innsbruck et Hall, sur les Pinus cembra et 

montana; printemps, été. 
Voisin du glabratus^ mais plus petit et plus étroit, il en 
diffère par l'absence de touffe de poils sur le front de 
la 9> le corselet plus fortement rétréci et étranglé en 
avant, densément ponctué-rugueux en arrière (et non 
simplement ponctué), les élytres plus finement striées- 
ponctuées, la suture non entièrement saillante, no- 
tamment à la dépression apicale, mais presque effacée 
dès avant le milieu, ces mêmes élytres non glabres, 
mais pourvues de petits poils courts, testacés, dirigés 
en arrière, plus visibles sur la dépression apicale sur- 
tout chez les exemplaires frais. 
» micrographus Gyll. — Lausanne, dans un cèdre du 

Liban (Bugnion). — Cépbalonie (Œrtzen), 
: inacrographus Kichh. — Mont Dore ! Savines ; La Lou- 

vesc (Abeille de Perrin), — Moravie ! Styrie ! 

Taphrorychus bicolor Herbst (Bulmerincqi Kol.). 

» villifrons Dufour (Bulmerincqi Eichh.). — • Forêt de 

Sénart (Ste-Claire-Deville); Le Rochoir près Gien 
(Pyot); St-Bonnel près Gannaii (Desbrochers); Allier ; 
La Rochelle (Champenois)', Oloron (Nicolas); Gi- 
ronde, St-Médard (Vauloger); Bordeaux! — Por- 
tugal, Algérie. 
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Thamnurgus euphorbiœ U^ndschnch, — Attique (Krûper), 
>/ varipes Eichh. (euphorbiœ Perris), — Seine-Inférieure, 

Canteleu {Le Boute Hier); Dijon (Rouget). 
Obs. C'est Veuphorbiœ signalé de Paris (Ann. Ent. Fr., 
1863, XXIV) et celui du Catalogue Olivier (p. 313). 
» Kaltenbachi Bach. — Nassau (Karsch); El berf eld (Cor- 

nelius); Compiègne (Sédillot); St-Gucufa (Bigot); 
Sénart (Fallou); Bon-Secours près Rouen (Le Bon- 
teiller); Aube (Le Brun). 
Xylocleptes bispinus Duft. — Algérie ; Asie mineure. 

Obs. C'est le Tomicus bidens du Catal. Mocquerys (p. 94). 
Ips Degéer (To^nicus auct. — Bostrychus Herbst). 

» 6'dentatus Bœrner. (typographus Oufour). — Anas- 
terdam (Everts); Compiègne {Poujade); Rouen, 
forèidesSapins (Mocquerys); Vil lers -sur-Mer (Bedel); 
Fresney-le-Puceux (Dubourgais); Ploermel! Troyes, 
Bar-sur-Seine (d'Antessanty); Sologne (P</o^); Allier, 
Chevagnes, La Palisse, Chemilly (Olivier), — Sibérie. 
» cembrœ Heer. — Les localités que nous avons citées de- 

vront être vérifiées, cette espèce ayant été confondue 
avec Yamitinus Eichh., dont elle diffère surtout par 
les deux premiers articles de la massue des antennes 
obtusément triangulaires en dessous, tandisque chez 
Vamitinùs, le 1®' est seulement un peu arqué et le 2° 
tronqué droit. Nous ne connaissons réellement le 
cetnbrœ que deux localités gallo-rhénanes : Valais, 
Loèche, alpe de Torfeût (Bugnion) et Briançon!— * 
Il est commun en Styrie. 
» arnitinus Eichh. — Valais, forêt d'Aletsch (Bugnion); 

Chandolin (Favre)\ Charmet près Modane! Grande- 
Chartreuse! — Hongrie, Transsylvanie, Grèce (^i- 
chhoff), 
Obs. Vamitinus du Cat. Everts (p. 195) est un très petit 
6-dentatu8 mal développé. 
» typographus L. — Fontainebleau (Mauppin) ; Villers- 

sur-Mer (Bedel); Blois (Délugin); Allier, Bert, La 
Palisse (Desbrocher s); Salève (Chevrier). — Sibérie. 
» erosus Woll. (rectangulus Ferr. — laricis Perris. — 

duplicatus Ferr.). — Gironde, Pessacl St-Jean-de-Luz 
(Vauloger); Briançon ; Marseille (Abeille de Perrin), 
» laricis F. — Remiremont (Puton); Calvados, Fresney- 

le-Puceux (Dubourgais); Ploermel I Genève, bois des 
Frères (Chevrier); Ganriat (Desbrochers), Briançon; 
montagne de Lure (Abeille de Perrin). 
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Ips suturalis Gyll. — Ghamouni! montagne de Luue [Abeille 
de Perrin). 

» curvidens QfQtm, — Géphalonie (C&r^^en). 

» chalcographus L. Ratz. {œylographus SaUlb.). — Calais, 
chantiers (de Norguet). 

» ausiriacus Wachtl, MittKNiederôsferr^Forstverein,^ 
1887, 3, XXXr. 320. 
Voisin du chalcographus ^ dont il diffère par sa taille, sa 

sculpture et ses caractères sexuels. — Autriche. 
Obs. Nous ne faisons que signaler cette nouvelle espèce, 
n'ayant pu nous procurer le recueil où elle est décrite. 

» hidentatus Herbst. — Bois de Boulogne (Bigot); Rou- 

vray [Emy)\ Valais, Chandolin (Favre); Gironde, 
Pessac I La Louvesc [Abeille de Perrin). — Algérie. 

» quadridens Hartig. — Env. de Paris {Ch. Brisout de 

Barneville). — Styrie. 

» var. bis trident atus Kicbh. — La Louvesc [Abeille de 

Perrin); Bastay près Barèges {Puton). — Engadine; 
Allemagne. 

» var. conjunctus Reitt., Wien. Ent. Zeit,^ 1887, 196. 
Plus grand que la var. bistridentatus avec les élytres 
plus tinement ponctuées, offrant de plus gros points 
entre la ponctuation, celle-ci en séries visibles seule- 
ment vers les côtés, et Téchancrure apicale pourvue de - 
4 dents de chaque côté, tandis qu'il y en a 3 chez bis- 
tridentatus, 2 chez quadridens, 1 chez hiden- 
tatus ; le Lipperti Henschel en a 5, dont 2 plus pe- 
tites placées entre la seconde dent et l'apicale. — 
Tyrol, avec Vamitinus, ^ 
Dvyocœtes autographus Ratz. [septentrionis, semieastaneus 
Mann.) — Marly-le-Roi [Seyrig)\ Allier, forêt de Mo- 
\didL\QV [Olivier); La ^ovwhoxÛQ [Yauloger), — États- 
Unis. 

» villosus F. — Ploermel I Genève, bois des Frères (Che^ 

vrier); Oloron [Nicolas). — Crète ; Portugal ; Ma- 
dère. 

> coryli Perris. — Gannat (Desbrochers); Ain, Le Plantay 

(Guillebeau). —Russie. 

» Eichhoffi Ferrari. — Espèce et genre douteux. 

Coccotrypes dactyliperda F. — États-Unis. 

Xyloborus dispar F. [d* brevis Panz.). — Épinal (Zurcher); 

Marly [Poujade); Fontainebleau [Sédillot); Aube, 

Villechétif, forêt d'Orient [d'Antessanty)] Rouvray 

[Emy); Allier, forêts de Moladier, de Dreuille, de 
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Tronçais; Digoin {pUvier)\ Oloron (Nicolas), — 
Sibérie. 
Xyloborus cryptophagus Ratz. — Parc de St-Cloud (Hénon\ 

Ob8. 1. Effacez la localité : Meudon. — Quant au cryptogra- 
phu8 du Catal. Everts (p. 196), c'est le Xylocleptes bU- 
pinus ç. 
Oba. 2. Le et* parait très rare. 
x> eurygraphus Ratz. — La Teste ! 

Ohs. Le <f a le corselet excavé et relevé-subacuminé en 
avant; ceux de Pfeiliy dryographus et monographus 
l'ont excavé et denté-saillant en avant. 
» Pfeili Katz. — Bords de la Sîoule {du Buysson). 

Ohë. Le cr a été décrit par Perris (Ann. Ent. Fr., 1866, 196.). 
Il a le corselet profondément excavé sur sa moitié anté- 
rieure (mais non sur toute sa largeur), et terminé en 
avant par un crochet. 
» Sacceseni Ratz. {<f subdepressus Rey). — Épinal ! Pé- 

ronne ! Bernayl Orléans! Charente, Lignières! Mar- 
cenat d'Allier ; Gannat ; Ain, Le Plantay. — Algérie. 
Obs. Les (} paraissent dans la proportion de 4 pour 100. 
M. Boieldieu a décrit et figuré ce sexe sous lé nom de 
decolor {Ann. Ent. Fr., 1859, 473, pi. 8, fig. 7); mais le 
dessin qu'il en donne est très mauvais. 
» dryographus Ralz. — Fontainebleau (Bonnairé)\ Ain, 

Le Plantay {Guillebeau)\ Bordeaux ! Pau, Oloron 
{Nicolas). — Grèce. 
Obs. D'après Eichhotf , on trouverait un cT sur une quinzaine 
d'individus. Je n'en connais que deux exemplaires en 
France (coll. Fairmaire et Bedel). 
» monographus F. — Compiègne (Bedel); Rouen (Moc- 

querys); Allier, fotêt de Marcenat (du Buysson); 
Genève, bois des Frères (Chevrier); Ain^ Le Plantay 
(Guillebeau)', Bordeaux ! La Teste I — Algérie. 
Obs. Les cf sont très rares. 
Trypodendron domesticum L. {limbatum F.). — Épinal (Zur- 
cher); Meudon (Bigot); Marly {Ch. Brisout); Allier, 
. Gannat, forêt de Dreuille (Desbrochers) . 
Obs. Cette espèce se distingue facilement des signatum F. 
et lineatum Oliv. par ses élytres nettement sétuleuses 
sur leur déclivité postérieure. — D'après M. le D' Puton 
{Ann. Ent. Fr., 1867, 633), le domesticum figuré par 
Jacq. du Val {Gênera, Col. Eur., IV, pi. 33, fig. 162), pa- 
raît se rapporter à une variété sans bande médiane du 
lineatum, mais l'antenne (fig. 162 o) est bien celle du 
domesticum. 
^> signatum F. (quercus Eichh. ). — Nord, forêt de 
Mormal (Lethierry); Remiremont (Puton); Épinal 



Digitized by 



Google 



.^^■. .: .k.^^~- - . ^ ^^,j 



--77 — 

(Zurcher); forêt de Compiègae (Marmottan)', Oloron 
(Nicolas). — Sibérie. 

Trypodendron linealum 01. ■— Épinal (Zurcher); Seine-Infé- 
rieure, chantiers (Mocquerys)^ Allier, Montoncel 
(Olivier); La Bourboule (Yauloger); Valais, Chippis 
(Favre)\ Sl-Mariin-Lantosque (Clair). — Sibérie. 

Platypus cylindrus F. (platypus Daft.). — Aube (Le Brun); 
Loiret, St-Florent (Cayol); Gien (Pyot); Rouvray 
(J^mi/); Nièvre, Liizy (Bedeï); forêts de TAUier (Oli- 
vier); Genève, bois des Frères (Cfievrier); Oloron 
{Nicolas), — Nord de l'Afrique. 
» oxyurus Du four. — Grèce. 

Obs. Cette espèce vit dans le sapin. Sa capture en Grèce 
(l^arnasse, Eubée), par MM. von ^tzen et Emge, est très 
intéressante. 



NOTES ADDITIONNELLES. 



Hylastes Er. = Tomicus Latr. 

» glàbratus Zett. (pinifeœ Fitch). — Sibérie orientale ; 

États-Unis. 
» palliatus Gyll. — Vosges, Les Fourneaux (Charpentier). 
» obscurus Marsh. — États-Unis. 



SUPPLEMENT AUX HISTERIDES GALLO-RHENANS 

Par Albert FAUVEL. 



Bien que la publication des Histérides gallo-rhénans n'ait pas 
encore trois années de date (Revue ISS6^ p. 152 à 213), l'impor- 
tance des communications que nous avons reçues concernant les 
insectes de cette famille, surtout le relevé des cliasses de notre sa- 
vant président, M. Cl. Rey, nous engage à en faire l'objet d'un pre- 
mier supplément ; nous pensons qu'il sera favorablement accueilli 
par nos lecteurs, comme tout ce qui touche à notre géographie en- 
tomologique. 

Hololepta plana Sulz. — Lyon (Rey). 

Platysoma frontale Payk. — Plombières ; Gluny ; Bresse (Rey); 

montagnes d'Uriàge (Guédel). 
» compressum Herbst. — Grande-Chartreuse; Néris; Mor- 

gon (Rey)] La Bourboule (Yauloger); Vienne, St- 

Julien-l'Ars (de Lar clause). 
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Platysoma oblongum F. — Lyon (Rey); St-Julien-l'Ars {de Lar* 

clause); Hautes-Pyrénées, Sost (Pandellé); Cannes 

(Clair). 
» elongatum 01. — Cannes ; Menton {Clair). 
» angustatum Hoffm. — Hollande, Aalten ( Everts ); 

Lyon {Rey); St-Julien-l'Ars (de Larclause),^ 
Hister major L. — St-Julien-PArs {de Larclausé). 

» inœqualis 01.— Lyon; Morgon (i^ej/); Sl-Julien -PArs 

{de Lar clause). 
» helluo Truqui. — Nimégue/ Houthem près Maêstricht 

(Everts); Aisne, marais de l'Ourcq (Bedel); Cluny, 

Lyon, Morgon, Bresse {Eey);Si-iu\kn-A'Avs{de Lar- 

clause)\ Luz (VachaT). 
» distinctu9i^v. — Lyon (Rey). 

» succicola Thoms. — Morgon (Rey). 

» binotatus Ev.^— ï,yon ; Nîmes (Rey). 

» fimetarius Herbst. — Haarlem (Everts); Velsen (Jas- 

pers); St-Julien-l*Ars {de Larclause). 
» neglectus Germ. — Calvados, Carville ! Lyon, Morgon 

(Rey); Hautes-Pyrénées, Bernet (Pandellé). 
» marginatus Er. — Lyon (Rey). 

» ruficornis Grimm. — Morgon (Rey); Hantes-Pyrénées, 

Marmajou (Pandellé). 
Obs. Le myrmecophilus Muls. est bien le ruficornis, et non 

le sHgmosus Mars., comme M. Rey Ta indiqué à tort 

(Ann. Ent. Fr., 1887, LXXXVII, et UÉchange, 1888. 

n- 47); j'ai vu des types des deux espèces et les descrip- 
tions confirment cette synonymie. 
» uncostriatus Mars. 

Obs. Le caractère indiqué par M. Schmidt de la longueur 

des 4« et 5« stries élytrales est variable ; mais l'espèce 

se reconnaît bien à son abdomen très den sèment rii- 

gueux. 
» stigmosus Mars. — Cluny,- Morgon [Rey). 

» quadrinotatus Scrib. — Arnhem ; Nimégue ; Koermond 

(Everts); Lyon (Rey); St-Julien-l'Ars (de Larclause) . 
'» funestus ¥iV. — Lyon; Aveyron (i?6i/). 

Obs. Le Cat. mss. de l'abbé Clair le cite de : Cannes, canal 

de la Siagne; mais l'espèce manque dans sa collection. 
') hissexstriatus F. — - Valais, Trient (Favre); Martigny î 

«■ prœtermissus Peyr. - Calvados, Isigny, baie des Veys ! 

Morgon ; St-Haphael ; Collioiire (Rey). 
Obs. La tête est plus grosse que chez corvinusy avec la strie 

frontale très sinuèe au milieu. 
» corvinus Germ. — Maêstricht (Everts); Martigny (Favre); 
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Lyon (Rey); Basses-Alpes! Hautes-Pyrénées, Caslel- 
nau-Rivière (Pandellé). 
Epierus comptus 111. — Aigues-Mortes (Rey). 
Dendrophiïus pygmœus L. — La Haye {Everts)\ Roermond 
(Wasmann); Lyon ; Néris {Rey), 
» punctatus F. — Lyon {Rey). 
Carcinops picipes 01. {minima Aube). — Breda, Zierikzee, Noot- 
dorp (Everts); Carteret ! Portbail I 
» ié-striata Steph. — Hollande, Schevenîngen {Everts)\ 

Lyon ; Hyères {Rey), ' 
Paromalus complanatus Panz. 

Obs. L'exemplaire trouvé' par nous à L'Esseillon (Savoie) pa- 
raît différer notablement de cette espèce ; nous préfé- 
rons cependant attendre, avant de le décrire, la capture 
d'autres individus. 
• parallelepipedus Herbst. — La Bourboule {Yauloger)\ 

Lyon ; Avenas (Rey). 
» flavicornis Herbst. — Gronsvold, Arnhem, Winterswijk 

{Everts)) La }io\xvho\\\e {Yauloger)\ Lyon {Rey), 
Hetœrius sesquicornis Preyssl. (ferrugineus auct. non 01.). — 
Puy-de-Dôme, Cottenges près Besse {du Buysson)\ 
Morgon, Bugey {Rey); Sl-Jean-de-Luz (Lewis); 
Menton (Clair), 
Obs. VoY. sur les mœurs de cette espèce : Wasmann, Deul. 
Ent.Zeit8.,iSm,m, 
Saprinus semipunctatus F. — Lyon, Morgon (Rey). 
» detersus 111. — Lyon (Rey). 

V chalcites 111. — Hérault, Vias {Marquet). 

>» subnitidus Mars. — Lyon, Morgon, iNéris (Rey), 

» immundus Gyll. — Hollande, Winterswijk (Everts); 

Nord, Zuydtcoole; Pas-de-Calais, Berck-sur-Mer {Le- 
prieur). 
Obs. J'ai étudié chez notre savant collègue, M. le D' Le- 
prieur, le S. aspernatus cité par lui (inn. Ent. Fr,, 
1888, CXXIV et CXXXI) comme pris à Zuydcoote près 
Dunkerque ; ce n'est certainement qu'un exemplaire 
ôi' immundus j chez lequel la strie suturale est réunie 
• accidentellement à la 4* dorsale, tandis que la petite 
plaque lisse en dehors de celle-ci est bien limitée par 
la ponctuation ; j'en possède deux individus semblables, 
l'un du Nord, l'autre d'Angleterre. De telles variations à 
des degrés divers ne paraissent pas très rares chez 
cette espèce. 
» virescens Payk. — Hollande, St-Pieter (Everts). 

» lautus Er. — Lyon ; Morgon (Rey). 
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Saprinus biterrensis Mars. 

Obs. Cette espèce, très voisine du latitusy semble distincte 
par la strie humérale interne plus longue que les autres, 
nettement imprimée dans toute sa longueur et complè- 
tement parallèle à la i^ dorsale jusqu*à la base des 
élytres. 
» pastoralis Duv. 

Oba. Ce n'est pas la planche 18 de M. de Marseul, mais 
la planche 20, qui doit être citée pour cette espèce. 
» œmulus m. — Marseille (Rey), 

» metallescens Er. — Provence {Rey). 

Obs. La localité : Landes, a été indiquée par M. Gobert 

(Catal.), d'après les notes et collections de Perris; mais 

il ne possède pas l'espèce. 

» amœnus Er. — Viennes St-Julien-l'Ars {de Larclause), 

» conjungens Payk. — Valais, Martigny, commun {Favre). 

Obs. La note du Catalogue {p. 203), concernant cette espèce, 

est à supprimer. 

» quadristriatus Hoffm. — Morgon ; Néris ; Languedoc 

(Rey), 
» 7'adiosus Mars. — Provence (Rey). 

» apricarius Er. — Mars., 4855, 725, pi. 20, XXXIII, fig. 

458. 
Obs. La citation du Catalogue (p. 204) est à rectifier comme 
ci-dessus. 
» grossipes Mars. — Lyon, inondations du Rhône (Rey). 

Obs. La découverte récente de l'espèce dans cette localité, 
indique qu'elle n'est pas propre, comme on le pensait, 
au littoral ; il est donc possible que l'indication du 
Catal. Delherm : Sos (Bauduer) soit exacte ; mais nous 
doutons toujours de celle de M. de Marseul : Bayeux, le 
grossipes ne paraissant pas dépasser au nord les côtes 
du Morbihan. 
» rugifrons Payk. — Rotterdam, Berg-op-Zoom (Everts); 

Lyon (Rey). 
» metallicus Herbst. — Nord, Zuydtcoote [Leprieur). 

» dimidiatus \\\. — St-Jeau-de-Luz (Nicolas). 

Gnathoncus rotundatus Kug. — Caen ! Lyon (Rey). 
Myrmetes pieeus Payk. — La Haye (Everts): Morbihan, Grand- 
champ (Le Tuant). 
Teretrius picipes F. — Rennes (Bleuse); Morgon, Bresse ; Cluny 
(Rey). 
Obs. M. Revelière a trouvé la larve, en Corse, dans des sar- 
ments de vigne, avec le Sinoxylon ô-dentatum^ dont 
elle dévore les larves. — Celle mentionnée par M. Le- 
prieur comme parasite des Xylopertha (Ann. Ent, Fr., 
1859, Bull., p. 193), n'est pas la larve du picipes, mais 



Digitized by 



Google . 



— 81 — 

bien celle du Teretr, parasita Mars. {Ann, Ent, Fr,, 
1861, 457). 
Plegaderus saucius Er. — Narbonue (Rey). 

» vulneratus Poluz. — Savoie ; Grande-Chartreuse {Rey), 
» cœsus 111. -^ Lyon ; Morgon (Rey). 
» discisus Er. — Grande-Chartreuse (Rey), 
» oui Mars. — Cannes (Clair), 
» Barani Mars. = sanatus Truqui. 
» pusillus Rossi, — Draguignan (ilfw^5«nO; St-Raphaêl 
{Rey). 
Onthophilus sulcatus F. — Zutphen, Warnsveld (Everts); Lyon 

(Rey). 
Abrœus globosus Hoffm. — Arnhem, Bunde (Everts), 
Acritus sulcipennis Fuss, Berl, Ent. Zeits.^ 1868, 312. — 
Rhône, St-Genis- Laval (Rey), 
Obs. Je rapporte à cette espèce, d'après la description, un 
exemplaire que M. Rey a bien voulu me communiquer. 
diètes atomarius Aube. — Morgon (Rey). 



DESCRIPTION 
DE DEUX HOMOPTÈRES NOUVEAUX DIRKOUTSK 

Par L. LETHIERRY. 



Deltocephalus alboniger. 

Corps plus ou moins brun ou noirâtre mélangé de jaune ; home- 
lytres blanches avec deux bandes irrégulières brunes. Vertex en 
angle obtus en avant, d'un tiers plus long en son milieu que le pro- 
notum, jaunâtre, avec deux taches carrées noires sur le disque, 
avant le milieu en avant, et deux très petits points noirs au sommet. 
Front noir plus ou moins maculé de très petits jaunes ; clypeus 
jaunâtre avec des lignes noires, ou noir maculé de jaune. Pronotum 
noirâtre, avec une petite croix pâle sur son disque. Homélytres pas 
plus longues que l'abdomen, arrondies séparément chacune à son 
extrémité, blanches, avec deux bandes brunes irrégulières, la pre- 
mière oblique, partant de la suture avant son milieu, et atteignant 
le bord latéral en son milieu; la seconde droite, moins large, et in- 
terrompue par les nervures, est située en avant des cellules apicales; 
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les nervures soat blanches, très saillantes sur la moitié postérieure 
des homelylres ; les cellules apicales, au nombre de quatre, sont 
plus ou moins enfumées. Abdomen noirâtre. Pattes jaunâtres avec 
toutes les cuisses plusieurs fois annelées de noir, Textrémité des ti- 
bias postérieurs et les tarses postérieurs noirs. 

(f. Segment génital noir, plus ou moins jaune en dessus, hérissé 
de quelques soies noires ; 9 inconnue. -— Long., S i/2 mill. 

Pour la forme du vertex, cet insecte se rapproche du 2). pulica- 
rius Fallen, et par le dessin des homelytres, du D. pictipennis 
Rirschbaum. 

Deltocephalus marginivalvis. 

9. Entièrement d'un jaune très pâle, excepté le bord postérieur 
de ravant-dernier segment ventral en son milieu, et les ongles des 
tarses, noirs. Vertex anguleux en avant, plus long que large, une 
fois plus long en son milieu que le pronotum, sans taches, ainsi que 
le front et le clypeus. Homelytres plus courtes que Tabdomea, ne 
dépassant pas ravant-dernier segment^ arrondies chacune séparé- 
ment à l'extrémité. Abdomen pâle, ravant-dernier segment ventral 
largement échancré à l'extrémité, avec U\ fond de i'échancrure 
bordé de noir. Pattes pâles, ongles des tarses noirs, d* inconnu. — 
Long., 2 mill. 

Forme et taille du D. languidus Flor ', en diffère par la couleur 
pâle de l'abdomen. 

Ces deux espèces ont été trouvées aux environs d'irkoutsk (Si- 
bérie) par notre collègue M. Jakowleff, qui a bien voulu me les 
offrir. 

SUR UNE FORME INÉDITE DU RHANTUS SUTUEALIS LAC. 
Par Albert FAUVEL. 



Le Rhantus ^uturalis Lac. {notatus (Fabr.) a des femelle^ 
dimorphes, comme bon nombre d'autres Dytiscides. Tantôt, en effet, 
les elytres de ce sexe sont sculptées comme celles du cf^ tantôt elles 
sont profondément vermiculées jusque vers le milieu ; c'est pour 
cette dernière forme que je propose le nom de vermicularis. 

Il est singulier que M. Seidlilz {Best,'Tab. Dytisc) ait omis de 
parler de cette curieuse variété, très bien figurée dans l'Iconogra- 
phie d'Aubé (pL 13, fig. 4 a) et indiquée depuis par Schaum et 
MM. Bedel et Sharp. 
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^RÉVISION DES THINOBIUS D'EUROPE 



ET 

DESCRIPTION DE DEUX ESPÈCES NOUVELLES 

Par Albert FAUVEL. 



Depuis la publication des ThinoMus dans ma Faune gallO" 
rhénane et ses suppléments, j'ai eu l'occasion d'étudier plusieurs 
types de ce genre, et récemment je recevais de notre zélé collègue, 
M. Pyot, une espèce nouvelle prise à Gien (Loiret), au bord de la 
Loire. 

Devant décrire cette espèce en même temps que je l'insérais au 
Catalogue des Coléoptères gallo-rhénans y et en possédant une 
autre inédite d'Europe, j*en profite pour donner une révision du 
genre et notamment un tableau revu et plus complet que celui de 
ma Faune. 

11 est remarquable que nous rencontrons dans nos limites fau- 
niques tous les ThinoMus européens, sauf Yheterogaster^ qui 
devra se trouver aussi en France, d'après son babitat (Bobême et 
Espagne). Le Caucase en possède en outre une espèce particulière 
(nodicornis Eppels.), et deux autres sont décrits de la faune palé- 
arctique (appendiculatus J. Sablb., de la Sibérie arctique, et 
heterocerus Fauv., d'Algérie). 

A. Corps plus ou moins brillaat; parallèle; tête au moins aussi large 
que le corselet. {TMnophilus Rey). 

a. Tète oblungue, non traasverse; autennes brunes; abdomen à 

ponctuation nette, serrée; taille relativement très grande. . . • angusiieepSé 

b. Tête subobiongue ; antennes testacées eu entier ou seulement à 
la base; avant-corps à ponctuation invisible, celle de l'abdomen 

très fine et très dense ; taille très petite minor. 

c. Tète traasverse ou carrée, subquadrangulaire, tronquée carré- 
ment à la base ; yeUrX gros. Antennes soit testacées, soit roussâtres 
ou enfumées avec la base plus claire. 

•{• Taille très grande ou moyenne. 

X Abdomen brillant, très densémeot et liettement ponctué- 
chagriné. 
* Articles 3 à 6 des antennes d'égale largeur, au moins aussi 

long que larges ; taille moyenne, , linearis. 

Articles 4 à 8 des antennes plus courte ; élytres plus courtes, v. àninneipennis, 
**' Articles 4 et 6 des antennes plus petits et plus étroits que les 
contigus ; taille très grande ou moyenne. 
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. Article 3 des antennes bien plus long que large, les 4« et 6* 

moniliforoies, non transrerses; taille très grande. . . . major» 

,, Article 3 des antennes pas plus long que large, les 4* et 6* 
très courts et fortement transverses. 

— - Tète transverse ; antennes robustes, bien plus longues 
que la tète et le corselet, à articles 9 à 1 i très grands ; 

taille très grande diversicomiê. 

r= Tête carrée; antennes fines et courtes, à articles 9 à il 

bien moins grands ; taille moyenne, . .... delicatuluê, 

XX Abdomen complètement mat, d'un gris feutré-velouté, 
à pubescence courte, argentée et à ponctuation très 
écartée, peu visible; articles 4 à 8 des antennes non 
transverses, 11* d'un tiers plus long que large. . . . heterogoêier» 
tt Taille très petite. 
X Abdomen mat, d'un gris feutré- velouté, à pubescence courte, 
argentée' et à ponctuation très éparse, invisible; articles 
4 à 8 des antennes assez fortement traus verbes, 11" pas 

plus long que large * micros, 

XX Abdomen brillant, nettement ponctué. Tête, corselet et 
élytres assez mats, plus ou moins foncés ; articles 4 et 6 
des antennes plus petits et plus étroits que les con- 

tigus Ligeris, 

d. Tète plus longue que large, subquadrangulaire ; avant-corps et 
pattes flaves, brillants, à ponctuation écartée ; yeux petits; an- 
tennes très courtes, à articles 4 à 10 très fortement transverses; 

taille très petite . nitens, 

fi. Corps mat, oblong^allongé ; tête ovale, bien plus étroite qne le cor- 
selet; taille petite ou très petite, {TMnobius gen.]. 

a. Articles 4 à 6 des antennes plus longs que larges ; taille petite. lonçipennis. 

b. Articles 4 à 6 des antennes très petits, transversaux. 

f Corps en entier d'un noir profond ; ély ères très courtes. . . brevipennis. 
tt Corps plus ou moins brunâtre aux élytres, qui sont très lon- 
gues. 
X I^eux premiers articles des antennes et élytres d'un testacé 

rougeâtre obscur; taille très petite atomus, 

XX Antennes testacées, sauf la massue ; élytres d'un brun 

noir ; taille microscopique minutissimus. 



aroupe 1 . — [TiniSOPHlLUS HEY), 

1. angfUBtIeep»* — mo/or Fauv., Fn. gall.-rh., III, 435.— Rey, 
5rev.,1879, 327. — Fowler, Col. Brit. Isl., II, 391 (non Kraatz). 

Ghamonix {Gh, Brisout de Barneville). — Grande-Bretagne. 

Obs. Chez cet insecte, la tête est étroite, non transverse, carrée- 
suboblongue ; les antennes ont le 3* article court, non ou à peine plus 
long que le 4«, les 9« et 10» transverses, plus de moitié plus courts que 
le 11«. — Aussi grand que major et diversicornis, il en est bien dis- 
tinct par sa petite tête étroite, arrondie aux angles postérieurs ; il dif- 
fère en outre du major par la brièveté du 3* article des antennes, 
tandisque le diversicornis a les articles 4 et 6 beaucoup plus petits et 
les 9 et 10 bien plus longs, non transverses. 
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D'après la description donnée par M. Fowler {l. c), il me semble 
bien que le major de cet auteur se réfère à Vangusticeps ; mais je n'en 
ai vu aucun exemplaire de Grande-Bretagne. 



2. inioer* Rey, Opusc. EnL, 1870, XIV, 116; Brév., 1879,338. — 
Fauv., Fn, galL-rhén., III, 13b. — Mars., L'A6ei«e, 1871, VIII, 379. 

Dans le sable humide, au bord des ruisseaux; avril (tb). 

Yzeron près Lyon {Rey). 

Distinct par sa tête suboblongue, la ponctuation de Tavant-corps 
invisible, les antennes à articles 7 à 10 bien plus courts que chez 
delicatulus ; plus petit et encore plus déprimé que cette dernière 
espèce. 

Les antennes sont testacées chez les deux exemplaires typiques 
que M. Heym^a communiqués. 



" 3. lineariA^ Kr., Nat., 883; Ber/. Ent, Zeits., 1857; 113. — Rye, Ent, 
Annual, 1867, 67. — Fauv., Fn. galL-rh., III, 135. — Rey, Brév.y 1879, 
330, pi. VI, fig. 11. — Fowler, Col Brit. Isl. y II, d&2. — longicomU 
J. Sahlb., Àct. Soc. Fn, FI, Fenn., 1874, 488 ; 1876, 1, 181. — luteipen- 
nis* Rey, l. c, 329. — var. brunneipennis Kr,, Nat., 884. — Fowler, 
/. c, 392. 

Sur le sable humide au bord des ruisseaux et dans les détritus des 
inondations ; avril à août (tr). 

Haut-Rhin, bords de la Fecht (Leprieur); Strasbourg! Gien 
(Pyot); Lyon, Yzeron, Morgon {Mey)\ Drôme! Provence (Rey); 
^on\onse{Marquet); Hautes-Pyrénées, Vielle-Aure (Pandellé), 

Laponie, Grande-Bretagne, Bohême, Thuringe, Bavière, Tyrol, 
Italie, Algérie, Lenkoran. 

La variété brunneipennis Kr. ne diffère du type que par les 
élytres et les articles 4 à 8 des antennes plus courts. M. Sharp me Ta 
envoyée d'Ecosse. 



4. majer* Kraatz, -^at., 883. — brevicoUis* Rey, Opi^c. Ent., 1869, 
XIV, 114; Brév., 1879, 325, pi. VI, fig. 10.— Mars., L'Abeille, 1871, VIII, 

378. 

Sur le gravier au bord des eaux et dans les détritus des inonda- 
tions ; juin, juillet (tr). 

Oullins près Lyon (Rey), — Allemagne du Sud (Kraatz) et 
Sibérie arctique (/. Sahlberg), 

Le seul exemplaire que je possède m'a été donné par M. John 

BewM d* Entomologie. — Mars 1889. 7 
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Sahlberg, qui Ta rapporté de Sibérie (Cf. Col. Sib,, 1880, 99); il est 
semblable aux types que MM. Kraatz et Rey m'ont communiqués. 

5. diversleorois*. 

De la taille du major ; presque moitié plus grand que linmris, 
dont il offre la coloration ; tête et corselet à ponctuation plus forte, 
moins dense que chez ce dernier, celle des élytres au contraire bien 
plus serrée et plus Une avec leur pubescence aussi beaucoup plus 
fine et p\us serrée, plus longue, non dorée, mais d'un gris flave ; 
abdomen plus fortement ponctué, subrâpeux-cbagriné avec la pu- 
bescence dorée des marges des segments plus forte et plus longue ; 
tète plus courte, plus transverse ; yeux plus gros ; une faible dé- 
pression assez large en travers sur son disque ; un sillon arqué très 
net entre les antennes séparant le front de l'épistome ; celles-ci ro- 
bustes, notablement plus longues que la tète et le corselet, les deux 
premiers articles robustes, le 2® d'un tiers plus long que le 1*"^, le 
3® triangulaire, pas plus long que large, le 4<^ bien plus petit, plus 
étroit, moniliforme, transverse, le 6® égal au 4», les 5% 7® et 8® mo- 
niliformes, un peu transverses, égaux et plus gros que les 4* et 6*^, 
les 3 derniers formant massue, le 10° à peine transverse, le \\^ 
obtus, presque moitié plus long que large, notablement plus gros 
que le 10®; corselet plus court et plus large que chez linemns yh\Q\i 
moins avancé au milieu du sommet sur la base de la tête, plus ré- 
tréci en arrière et en avant; écusson grand ; élytres moitié plus lon- 
gues que le corselet; marge apicale du 6« segment abdominal lisse 
et brifiante. — Long., 4 8/10 mill. 

Sur les sables des fleuves et dans les détritus des inondations. 

Gien, bords de la Loire (Pyot), — Bohême, Brandeis près Prague, 
au bord de TElbe (Skalitzhy), 

J'ai vu deux exemplaires de cette espèce: l'un est dans ma 
collection, l'autre dans celle de M. Pyot. 



6. delieatulas* Kraatz, Nat., 884 ; BerL Eut. Zeits., 1857, 113. — 
Fauv., Fn. galU-rhén., III, 136. — Rey, Brév., 1879, 334. 

Sous les pierres au bord des rivières et dans les détritus des inon- 
dations ; du printemps à l'automne (tr). 

Alsace, bords de la Bruche {WencTier)\ Gien {Pyot); Lyon, 
Morgon [Rey)\ Drôme! Toulouse {Marque t). 

Pologne, Bohême, Piémont, Lenkoran. 

Les exemplaires du Lenkoran ont les articles des antennes plus 
courts, mais ne paraissent pas autrement distincts; cette différence, 
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qu'on observe chez d'autres espèces du genre, est probablement 

sexuelle. 



7. heterog^aster*. 

Remarquable à* première vue par son abdomen complètement 
mat, d'un gris feutré-veloutè à peine irisé de violacé sous un cor- 
tain jour et chez les exemplaires très frais, la ponctuation de celui-ci 
très fine et rare, peu visible, la pubescence réduite à un petit poil 
gris jaunâtre inséré dans chaque point ; un peu plus petit que 
linearis et coloré de même; tête plus étroite, un peu plus courte 
et plus convexe; antennes un peu plus courtes et moins robustes, 
légèrement enfumées, à 2 premiers articles testacés ; yeux plus 
gros ; corselet notablement plus long, encore moins arrondi 
sur les côtés; élytres à ponctuation et pubescence semblables; 
marges abdominales n'oflrant pas de ciliation spéciale. — Long., 
1 4/10 mill. 

Bohême, Brandeis près Prague (ShaUtzky)\ Madrid. 
Le seul exemplaire que je possède d'Espagne est plus petit que 
ceux que j'ai reçus de Bohême, mais il n'en diffère pas d'ailleurs. 

8. inîepo»* Fauv., Fn. gall.-rhén.^ III, 137. — Mars., L'Abeille^ 
1871, VIII, 380. — Rey, Brév., 1879, 332. 

Fréjus {Raymoyid), 

9. nodicornis Eppelsh., Verh. Nat. Ver. Brùnn, 1883, XXII, 6 
(séparât.). 

Elongatus, angustus, linearis, depressus, nitidulus, capite oblongo- 
quadrato thoraceque transverso fuscis, elylris hoc duplo longioribus, 
antennarum basi pedibusque pallide testaceis, abdomine nigro ; an- 
tennis crassiusculis, articulo 4^ includentibus multo latiore. — 
Long., 1/2 lin. 

Lenkoran (Leder). — Un seul exemplaire (coll. Eppelsheim) . 

Je n'ai pas vu cette espèce, que M. Eppelsheim (CaU Col. Eur, 
Cauc, 1883, 60) place entre micros et Ligerls, et je n'en puis 
rien dire à cause de l'insuffisance de la description. 11 est au moins 
très probable (jue celle-ci contient une indication inexacte relative- 
ment au 40 article des antennes, attendu que chez les espèces con- 
nues dont les articles 4 à 6 varient de grosseur, c'est toujours le 5® 
(et non le 4') qui est plus gros que les contigus. 



Digitized by 



Google 



10. I.i|ireris* Pyot, Afin. Soc. Eut. Fr., 1874, 79, pi. 2, fig. 2.1. — 
Fauv., Fn. gall.-rhén., IIL suppl., 31. — Eppelsh., Deut. Ent. Zeits,^ 
1878, 402. — Rey, Brév., 1879, 3:^. 

Bords des fleuves, dans les débris des inondations ; mars à mai (tb). 

G'mn {Pyot); Toulouse (Bauduer). 

Bohême. 



11. nitenm* Fauv., Fn. gall.-t'hén., III, 137,. pi. II, fig. 3. r- Mars., 
L'Abeille, 1871, VIII, 380. 



Gomme le précédent. 

Gien {Pyot); Fréjus, St-Raphaél {Raymond). 



Groupe 2. — (THINOBWS GES,). 



12. lon^ipennlft* Heer, Fn. Helv,, I, 595. — Fauv., Fn. galL^rhén,^ 
III, 138 et syn. — J. Sahlb., Act. Soc. Fn. FI. Fenn., 1876, 1, 181. — 
Rey, Brév., 1879, 345, pi. VI, fig. 2, 8. — Fowler, Col. lirit. Jsl., II, 392. 
— opacus* Rey, /. c, 347. — var. pusillimus* Heer, l. c, 347. — Fauv., 
l. c. et syn. — Rey, L c, 347. 

Sur le gravier, sous les pierres, jusque dans l'eau, au bord dès 
rivières et torrents ; dans les détritus des inondations ; avril à sep- 
tembre (ac). 

Ahr {Fuss); bords de la Bruche et du Rhin, à Strasbourg 
(Wencker); Colmar! Gien {Pyot); Orléans, bords de. la Loire; 
Indre, Chabris {Croissandeau); St-Florentin {de La Brûlerie); 
Puy-de-Dôme, lac Charabon ! Genève {Heer)\ La Leysse, à Gham- 
béry! Lyon,Morgon {Rey); Hyères! Fréjus! St-Raphaêl (JRai/mowdZ); 
St-Marlin-Lantosque 1 Garcassonne {Gavoy); Toulouse (Marquet); 
Pyrénées-Orientales, Amélie-les-Bains (Mayet), Bourg-Madame 
(Ch. Brisout de Barneville); L'AdoUr, à Tarbes {Pandellé)^ 
dans le Gers {Delherm] et dans les Landes {Gobert); Eaux-Bonnes 
{des Gozis); Landes, bords de La Leyre {Perris). 

Europe jusqu'en Laponie, Barbarie, Caucase. 

D'après le type, le pusillimus Heer se rapporte aux petits exem- 
plaires à antennes plus courtes qui se trouvent avec le type. M. J. 
Sahlberg le cite de la Sibérie arctique {Sv. Vet. Ah. Handl.^ 1880, 
XVII, IV, 100); mais je n'ai pas vu les exemplaires qu'il y rapporte. 
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43. bri>vipeniii0* Kiesw., Steit. Ent. Zeit., 1850, 221. — Fauv., 
gall.-rhén., III, 139 et syn. — Rey, Brév., 1879, 348. - Fowler, < 
Brit. Isl.y II, 393. 

Sous les détritus, les feuilles humides; printemps (tr). 

Alsace {Meyer). ' 

Grande-Bretagne; île de Wighl; Allemagne. 



14. atomuM* Fauv., Fn. gall.-rhén., III, 139, pi. II, fig. 4. — Ma 
V Abeille, 1871, VIII, 381. — Rey, Brév., 1879, 349. 

Sur le sable au bord des fleuves ou des lorrenls ; dans les dé 
tus des inondations; mai, août(TR). 

Alsace ( Wencker) ; Orléans, Gien {Pyot) ; St-Raphaêl, Fr^ 
{Raymond)', Le Var près iNice (Grouvelle)\ Toulouse {Marqua 
Amélie-les- Bains [May et), 

Bohême. % 

Les articles 4 à 6 des antennes, surtout les 4° et 6° sont très pet 
transversaux ; c'est par erreur que ma Faune il, c.) indique ai 
le 3® article comme offrant la même forme. 



15. luinatisaiinns* Fauv., Fn. gall.-rhén., III, suppl,, 14. — R 
J5r^u., 1879, 351. 

Dans les détritus des incmdalions, au bord des fleuves ; mai (i 

La Loire à Gien [Pyot), 

Bohême. 



NOTE SUR LA SYNONYMIE DES LAMPRA 

DÉCRITES PAR M. GUILLEBEAU 
Par *M. DES r.OZIS. 



Dans le premier numéro de la Revue d'Entomologie pour 18 
M. Guillebeau nous a donné avec une conscience remarquable i 
étude des espèces du sous-genre Lampra Spin., et y a décrit de 
espèces nouvelles sur lesquelles je demande à faire quelques obs< 
vations. 

La I^. modes ta, tout d'abord, décrite sur un seul individu cf 
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Grenoble, m*est restée inconnue, et je n'en puis parler que par 
hypothèse ; mais les caractères invoqués par M. Guillebeau peuvent se 
réduire essentiellement aux suivants : 

4° Forme plus acu minée que chez toutes les autres Lampra, à 
peu près analogue à celle d'une Ayicylocheira; 

2»^ Coloration d'un vert peu brillanl, avec la bande dorée des côtés 
très faible; 

3° Écusson trois fois et demie large commp il est long ; 

4^ Taches des étuis nombreuses, ne manquant que sur le 1^ in- 
terstrie ; 

5** Interstries internes plans. 

Je ne parle pas de la forme des lobes de l'armure copulatrice, qui 
pour moi n'a pa* plus de valeur que les variations insignifiantes des 
forceps dans le genre Carahus^ ni de la ponctuation du corselet 
qui est on ne peut plus variable. 

Or je remarque dans mes individus des espèces voisines : 

1° Que la forme est toujours plus acuminée dans le c* que 
dans la Ç, et que chez la dives (dont je possède plusieurs indi- 
vidus venant de M. Kavoux, c'est-à-dire de la même source que 
ceux de M. Guillebeau), il y a des n* encore plus acuminés que 
d*autres, dont un entre autres l'est, à ce qu'il me semble, autant 
que n'importe quelle Ancylocheira. Et ce n'est cependant pas un 
viodesta, car les interslries sont convexes, et d'ailleurs M. Gabillot, 
de qui je le tiens, me l'a donné comme venant de M. Guillebeau 
lui-même ; 

2° La coloration indiquée est celle de beaucoup de decipiens ou 
de dives, car celles-ci sont de nuances très variables ; 

3** L'écusson a exactement les proportions de celui de dives; 

4° Lps taches des étuis sont aussi celles de dives. Chez deci- 
piens Guill., au contraire, elles sont plus rares et même presque 
nulles sur tous les interstries impairs et non pas seulement sur le ?*; 

5<* Les inlerstries plans rapprochent seuls modesta de decipiens 
[mirifica)» 

Ce dernier caractère, que M. Guillebeau fait passer en première 
ligne, me semble, je l'avoue, beaucoup moins important et bien plus 
sujet à variations que celui qu'on peut tirer de la forme de l'écus- 
son, dont il parle à peine. J'en conclurais donc que si modesta est 
une bonne espèce, elle doit se placer mieux dans le voisinage de 
dives que dans celui de decipiens^ et j'irais facilement jusqu'à 
penser, étant donné qu'il n'en existe qu'un seul individu, que c'est 
ou un hybride, ou une variété accidentelle, peut-être un passage 
entre les deux espèces si voisines et si fréquemment réunies jusqu'à 
ce jour. 

Je passe maintenant à ces deux autres. Je crois que M. Guillebeau 
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a fait erreur en attribuant à la forme qu'il nomme decipieûs le 
nom créé par Mannerheim. Si Ton s'en rapporte à la description de 
Redtenbacher {Fn. Aust7\t 2° édition), l'espèce de Mannerheim est 
évidemment celle que M. Guillebeau nomme dives, et dont il a vu 
des exemplaires d'Autriche, du Caucase, etc., c'est-à-dire de la plus 
grande partie de l'Europe: 

Decipiens Mannh. Écusson plus de quatre ibis large comme 
il est long. Étuis du çf dépassant l'abdomen ; dernier segment ven- 
tral offrant chez le cf une longue dent aigùe de chaque côté et chez 
la Ç une entaille ronde au bout. Taches noires des étuis plus abon 
dantes et plus grandes. {Ex Redt.). 

Il est impossible de décrire mieux, et M. Guillebeau, en décrivant 
sa dives, emploie passhn presque les mêmes expressions. Il fait 
notamment remarquer la longueur des épines anales du d* qui est, 
dit-il, plus forte que dans toutes les autres Lampra. Je ne crois 
donc pas qu'il soit possible de conserver un doute. 

Quant à sa decipiens^ il n'y a pas à douter de son identité avec 
l'espèce décrite par Mulsant sous le nom de mirifica. D'ailleurs 
M. Guillebeau a vu le type. La quasi-absence de taches noires sur les 
inlerstries impairs est du reste très caractéristique, et l'écusson bien 
moins court montre évidemment que ce n'est pas là l'espèce de 
Mannerheim. 

Conclusion : Mulsant avait eu raison de décrire sa ynirifica et de 
séparer en deux espèces la decipiens ancienne, et M. Guillebeau, 
qui a eu raison aussi de maintenir la séparation, a eu tort de créer 
un nom nouveau. La synonymie doit s'établir comme suit: 

1. mf?n/^crt Mais., 1855. 
decipiens Guilleb., 188^. 

2. decipiens Mannh., 1852. 
linihata Mannh. (otini), 
dives Guilleb., 1889. 

? V. modesta Guilleb., 1889. 
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LISTE 
ÉOPTÈRES COMMUNS A L'EUROPE ET A L'AMÉRIQUE DU KORD 

D'après le Catalogue de M, /. Hamilton (1) 

LVJEC RKMIARQTJJES KT ADDITIONS 

Par Albert FAUVEL. 



ird'hui que, grâce aux travaux si complets de Le Conte et 
orn surtout, la faune des Coléoptères de TAmérique du Nord 
t presque aussi complètement connue que celle de TKurope 
i Sibérie, il commence à devenir possible d'essayer une 
e leur distribution géographique, et rien plus que celte 
e saurait offrir d'intérêt poîir toutes les sciences naturelles, 
5 à en tirer de précieux et nouveaux documents. C'est donc 
è véritable satisfaction que nous avons reçu de M. le D' John 
n le catalogue qu'il vient de publier des Coléoptères com- 

TAmérique du Nord, à l'Asie septentrionale et à l'Europe. 
872, dans ma Faune gallo rhénane (t. III), j'ai abordé 
ment cette question en indiquant après chacune de nos es- 
on extension géographique, et MM. Bedel et J. Sahlberg ont 

même voie, l'un dans sa Faune du bassin de la Seine, 
ians ses Coléoptères de la Sibérie occidentale ; je ne 
as des traités monographiques, où cette extension est tou- 
çoureusement indiquée. Mais, en dehors de ces ouvrages, il 
ivenir que nous possédons à peine quelques documents sur 
bution de nos Coléoptères européens en Asie et en Amérique, 
l'en 1863, la Bibliotheca entomologica du D"* Hagen n'in- 
ue deux notes se référant vraiment à cet objet. Elles sont de 
klin et intitulées : Considérations sur la distribution 
phique des Insectes du Nord et leur relation avec la 
de Scandinavie et Finlande ; — et Considérations sur 
mes affines des Coléoptères du Nord (2). 

alogue of the Coleoptera common to \orth America^ y or t hem Asia and 
witli distribution ahd bibliograpliy^ by John Hamilton {Trans. Amer, 
ymarch-may 18K9, XVI, p. 88-162.) 

rag liU kœmnedom om insekternas geografx$ka utbredning i ^orden med 
kligt afseende pd Slçandinavient och pinnlands Faiina. Dissert. Helsingfort, 
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M. Hamilton ne paraît pas avoir connu ces deux notices (1), qui 
contiennent des indications intéressantes, bien que depuis leur pu- 
blication, un certain nombre d'espèces citées par Mœklin aient été 
reconnues faussement déterminées. La liste bibliographique de Fau- 
teur américain ne comprend que cinq notes du D"* Le Conte, dont 
voici les titres : - 

1. On certain Coleoptera indigenous to the eastern and 
western continents (Ann. Lyc. New Yorh^ IV, p. 159 et suiv.). 

2. On the parallélisme équivalents and analogues of Ame- 
rican and European, Arctic and sub-Artic forms (Agass. 
Lake Super,, 1850). 

3. TJ. S. Pacific Railroad Expédition, vol. Il, Zoology, Re- 
port of the Insects. 

4. Tables relating to transcontinental distribution (Journ, 
Ac. Se. Philad,, sér. 2, IV, p. 9 et suiv.). 

5. Address to the American Association for the Advance- 
'inent of Science (Amer, Naturaliste ÏX, p. 481 et suiv.). 

En outre de ces notes, M. Hamilton a mis à contribution pour son 
travail les ouvrages sur les Coléoptères de TAraérique du Nord et 
entre autres, les différents Catalogues régionaux publiés aux 
États-Unis, par Le Conte lui-même, Austin, Dury, Harrington, Pac- 
kard, Reinecke, Hubbard, Schwarz, Snow, Hayward et Savage, enfin 
il a trouvé de nombreux documents dans les collections, notamment 
celles de MM. Horn et Fréd. Blanchard. — Pour l'Asie, il a pris 
comme terme de comparaison le Catalogue des Coléoptères de 
Sibérie de M. L. von Heyden (Berlin, 1880-81 et 1885-87); — et pour 
l'Kurope, les travaux consacrés à cet ordre d'insectes. 

L'intérêt que présente son mémoire nous engage à en donner un 
résumé complet en ce qui concerne les relations de notre faune eu- 
ropéenne avec celle de l'Amérique du Nord ; quant à celle de l'Asie, 
encore incomplètement connue dans ses régions ol-ientales surtout, 
et sur laquelle nous n'aurions presque rien à ajouter d^ailleurs, 
nous nous bornons à renvoyer le lecteur aux indications des ou- 
vrages spéciaux. 

Il convient toutefois d'ajouter une remarque : c'est que les rela- 



iib^y ^2 ^. — Bidrag au kaennedom om sâkallade rikarierande former blond 
Coleoptera i JSordcn. Dissert. Helsingfors, 1856, 54 p. 

Ces deux dissertations OQt été traduites eu allemand par M. v. Oslen-Sackea (5feff. 
Enl. Zeit., 4857, p. 471-192 et 321-348). 

(4) La première donne une liste de Coléoptères en majeure partie extraite de l'ouvrage 
de Kirby {Rictiardson's Fauna fioreali-Americanaf part. IV, 1837) et reproduisant 
le» normes erreurs. 
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tions entre les faunes paléarctique et néarctique apparaissent plus 
restreintes ou plus étendues suivant que les auteurs restreignent 
ou étendent eux-mêmes la variabilité des espèces affines qui habi- 
tent l'ancien ou le nouveau continant. C'est ainsi que les anciens 
naturalistes, Kirby, Mannerheim, Mœklin entre autres, ont décrit 
comme distinctes un grand nombre de formes américaines recon- 
nues aujourd'hui identiques à celles d'iilurope ou d'Asie, et il n'est 
pas douteux que peu à peu, à mesure que les rapports et les maté- 
riaux augmenteront des deux côtés de l'Atlantique, beaucoup 
d'autres espèces, encore inscrites, comme différentes, seront réunies, 
surtout dans les familles difficiles et peu étudiées, comme les Clavi- 
cornes, par exemple. 

I.a liste donnée par M. Hamilton n'est donc en fait qu'une pre- 
mière statistique des Coléoptères communs aux deux continents ; 
mais elle est très intéressante, et si chaque spécialiste veut bien lui 
venir en aide par ses observations, nul doute qu'il ne soit bientôt en 
mesure à'y ajouter un supplément (1). 

Telle qu'il nous la présente, elle contient 484 Coléoptères, appar- 
tenant à 261 genres et à 50 familles : 328 sont asiatico-américains, 
parmi lesquels 40 ne paraissent pas avoir été signalés en Europe. — 
Quant à l'origine de ces 484 espèces, l'auteur en considère comme 
aborigènes, 278 ; comme introduites (d'Europe, excepté 3), 156 ; et 
comme douteuseé, 50. Parmi les espèces introduites, 60 Tout été 
par le commerce et 96 par importation accidentelle, et si bon 
nombre sont aujourd'hui naturalisées dans l'Amérique du Nord, 
d'autres n'ont encore qu'une acclimatation incertaine. Il est indis- 
cutable que le développement rapide des relations commerciales 
augmentera à bref délai le nombre des espèces susceptibles d'être 
introduites par cette voie d'une région dans l'autre (nous en avons 
déjà des exemples dans la faune méditerranéenne depuis l'ouver- 
ture du canal de Suez), et à ce titre, le Catalogue sera un document 
de valeur historique pour l'avenir. Nous verrons d'ailleurs, par les 
additions qui vont suivre, que les chiffres donnés par M. Hamilton 
sont déjà au-dessous de la réalilé. 

11 nous reste maintenant à passer en revue les espèces européo- 
américaines citées par l'auteur ; nous le ferons en suivant l'ordre 
de sa liste, et en intercalant entre [] celles qu'il a omises ainsi 
que les remarques de synonymie ou autres que son travail nous a 
suggérées. 

(1) M. T. Cockerell a tout récemment indiqué [Ent, MontL Mag.^ 1888-89, XXV, 
p, 67, 164, 486, 255) quelques Coléoptères (et autres insectes) communs à rKurope et 
au Colorado, presque tous dt^jà cités de celle dornicre contrée par M, Hamilton. 
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ClÂRABID^ W 

1. Elaphrus riparius L. (intermedius Kirby, californiens 

Mann., punctatissimus y sinuaius, similis Lee.) 
Espèce très variable et largement répandue, s'étendant du 
Nouveau-Mexique par les Montagnes Rocheuses jusqu'à la 
Californie etTAlaska, et'à Test au Michigan et au Canada. 
— Europe, Turkesian, Daourie, Sibérie. 

[Dejean (Spec, U, 67) a décrit par erreur comme de l'Amé- 
rique du Nord, sous le nom de Beauvoisi, le Caràbiis 
catenidatus Scop., d'Europe. 

M. le D' Horn a cité encore de Wilmington, N. C, le Carabus 
cancellatus 111., d'après des exemplaires trouvés dans la 
collection de feu Wenzel [Trans, Am. Ent. Soc, 1883, 
270); mais cette indication est erronée (Cf. Morawitz, Mém. 
Ac. Pétersh., (1876, XXIV, n° 9, p. 4) et a été justement 
omise par M. Hamilton.] 

2. Blethisa {Diachila) arctica GyW, 

Amérique boréale. — Laponie, Sibérie arctique. 

3. B. mvltipunctata L. 

Nord des États-Unis (Wisconsin, Michigan, etc.). — Europe 
boréale et tempérée, Sibérie arctique et orientale. 

4. Lorocera pilicornis F. [semipunctata Eschs., neoscotica 

Lee). 
Nord des États-Lnis. — Europe septentrionale et tempérée, 
Sibérie.' 

[Le Notiophilus aquaticiis li. a êlé cité de l'Amérique du 
Nord par Kirby et Mœklin {Stett. Ent. Zeit,, 1857, 185, 335), 
mais sans doute par confusion avec le sihiricns Mots.] 

5. Leisius pieeus Frôhl. 

Un seul exemplaire trouvé à Fitchburg (Massachusetts). — Eu- 
rope tempérée occidentale. 

6. Nebria nivalis Payk. 

Groenland. — Laponie, Sibérie. 

(i) De Chaudoir {Cal. Coll. Cicind.^ 22) indique la Cicindela germanica L. comme 
trouvée dans l'Amérique du Nord; mais je ne la vois pas citée dans les ouvrages 
américains et cet habitat doit être erroné, d'autant plus qu'en Sibérie, elle appartient à 
la régiou méridionale ; or, les relations de la faune asiatico-américaines Boni surtout 
boréales. 
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[M. Hamilton dit la nivalis commune en Ecosse, mais par er- 
reur; c'est la rufescens Slroem {Gyllenhali Schh.) et sa 
var. Balhii ^oxi, qu'on trouvé seule dans les montagnes bri- 
tanniques (Cf. Fauv., Fn, gall.^rhén,y llï, 114. — Schaum, 
Nat., 98. — Sahlb., Not. Fn, FL, Fenn., 1873, 63.— 
Fowler, Col. Brit. Isl.^ I, 15). La vraie nivalis Payk. est 
spéciale à la Laponie et, d'après M. v. Heyden, elle se re- 
trouve en Sibérie (Cat, Col, 5i&., 14). Comme la rufescens 
est également sibérienne, il ûonvient de vérifier laquelle des 
deux espèces habite le Groenland.] 

7. Clivina fossor L. (collaris Lee, elongata ^dinà.^ Randalli 
Lee). 
Littoral près Boston (Mass.), probablement introduite; Cincin- 
nati, Ohio. — Europe, Caucase, Sibérie. 

[8. Dyschirius œneus Dej. [frigidus Mann., integer^ dentiger 
Lee). 

Iles Aléoutiennes, Kenai, Rio Colorado (Calif.). — Europe, 
Daourie, Sibérie, Japon. 

Cette espèce est omise par M. Hamilton. J'en ai donné la syno- 
nymie dans ma Faune (III, 145).] 

9. Nomius pygmœus Dej. [grœcus Lap.). 

De la Géorgie à la Californie, Canada, Lac Supérieur, Ala- 

bama. — France (Fontainebleau, Ariège), Hongrie, Grèce, 

Chypre. 
[M. Paul Madon m'informe qu'il a trouvé cette rare espèce dans 

Tîle de Chypre, volant vers minuit dans une forêt incendiée, 

au voisinage des flammes, en septembre.] 

10. Bemhidion littorale 01., Encyel,, 1791, VI, 353 (palu- 

dosurn Panz., lacustre Lee). 

Lac supérieur, Ohio, New York, Orégon. — Europe septen- 
trionale et tempérée, Sibérie. 

[Pour la synonymie d'Olivier, voir Bedel, Fn. Seine, I, 138 et 
146. — Le B. impressum Gyll. Kirby, cité par Maeklin de 
TAmérique du Nord {Stett, Fnt.Zeit., 1857, 185), n'est pas 
l'espèce d'Europe, mais l'ancien impressum des ouvrages 
américains et de Le Conte, qui est le carinula Chaud.] 

11 . ^. ustulatum L. {littorale 01., Ent.^ 1792, II, 34 ; rupestre 

Fabr,, tetracolum, Say, var. rupicola Kirby.), 
Canada, Colorado, Pennsylvanie, New-York, Lac Supérieur, baie 

d'Hudson. — Europe, Méditerranée, Sibérie. 
^M. Hamilton mscrit cette espèce sous le nom de rupestre L, 
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{femoratum Gyll.); mais cette synonymie est fausse, le vrai 
rupestre de Linné étant une espèce d Europe décrite depuis 
par Wesmael sous le nom de hruxellense (Cf. Bedel, Fn, 
Seine^l, 146). — Quant à la question de savoir si le tetra- 
colum Say (rupicoîa Kirby), d'Amérique, est réellement 
notre ustulatum, d'Europe, je ne puis que m'en référer à 
l'opinion de Le Conte (Proc, Ac, Se. Phil., 1857, 5), adop- 
tée actuellement dans les ouvrages américains, sans doute 
après une nouvelle étude du type européen; car celte opi- 
nion a été contredite par Schaum (iVa/., 1, 698), bien que 
Dejean (Spec.y V, 111) ait déclaré les exemplaires reçus de 
Le Conte père, identiques aux nôtres]. 

12. B. Grapei Gyll. {Sahlbergi Dej., brunnipes Sahlb., œreum 

Buy,, picipes ^anu., nitens Lee). 
Du New Hampshire à l'Alaska (New-York, Lac Supérieur, Fort 
Simpson sur la rivière Mackenzie). ^— Europe boréale, Si- 
bérie. 

13. B. flammulatum Clairv. {undulatum Stni., ? dentellum 

Thunb.). 
Pennsylvanie, Alaska. — Europe septentrionale et tempérée, 
Sibérie. 

14. B. assimile Gyll. {frontale Lee). 

De la Floride au riouveau Mexique et au Lac Supérieur. — Eu- 
rope septentrionale et tempérée, Sibérie. 

15. B, 4-maculatum L. (opposituyn Say). 
États-Unis, Canada. — Europe, Algérie, Sibérie. 

16. Tachys nanus Gyll. [inornatus Say, picipes Kirby). 
États-Unis, Canada. — Europe, Algérie, Orient, Sibérie. 

17. Patrobus septentrionis Dej. (hyperboreus Dej., longiven- 

tris Mann., lacustris Mots., tenuis, rufipes Lee. — ? fos- 
sifrons Escbs., (cinctus Mots.), t foveicollis Escbs.; ?o&- 
tusiusculus Chaud.; Istygicus Chaud.). 
Amérique boréale jusqu'au Michigan et au Mont Washington 
(N. H.). — Montagnes de l'Europe centrale, Europe boréale, 
Sibérie. 

18. Trechus rubens Fabr. 

Nouvelle Ecosse, Canada. — Europe septentrionale et moyenne, 
Sibérie. 

19. Pterostichus vitreus Dej. [oblongopunctatus Gebl., Mœ- 

klini Lee). 
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Alaska, Galiforuie. — Europe boréale, montagnes de la Grande- 
Bretagne, Sibérie. 

[Mœklin {Stett. Ent, Zeit., 1857, 185) a cité le Pter. nigiHta 
Fabr. de TAmérique du Nord, mais évidemment par réfé- 
rence erronée dixxnigrita Kirby [non F.), qui est le caudi- 
calis Say.] 

20. Amara apricaria Payk. (f Putzeysi Horn). 

Canada (Putzeys). — Europe, Caucase, Turkestan, Sibérie. 

21. A.erratica Duft. {lœvipennis, vulgarisKirhY^ineptaLec). 
De la baie d'Hudson à l'Alaska, Vermont, Lac Supérieur, Mon- 
tagnes Rocheuses jusqu'au Nouveau -Mexique. — Nord et 
montagnes du Centre de TEurope, Sibérie, Mongolie, Tur- 
kestan. 

[A cette espèce se rapporte la vulgaris^ citée par Maeklin 
(Stett, Ent. Zeit,, 1857, 185), qui est la vulgaris Kirby 
{7ion Linn.)] 

22. A. interstitialis Dej. {inœqualis Kirby, splendida Hald.)- 
De la Pennsylvanie à la baie d'Hudson, Fort Simpson sur la ri- 
vière Mackenzie, Montagnes Rocheuses jusqu'au Nouveau- 
Mexique. — Europe boréale, Sibérie, Turkestan. 

23. A. brunnea Gyll. [lapponica Sablb., Sahlbergi Zeii., ampli- 

collis Mann.). 
Alaska. — Europe septentrionale et moyenne, Alpes, Pyrénées, 
Sibérie. 

[Les Amara communis Panz., familiaris Duft., et similata 
Gyll. ont été indiquées par Dejean des États-Unis, et la spreta 
Dej. par Ziramermann {Silberm, Rev, Ent,, II, 203); mais 
ces mentions paraissent erronées.] 

24. Licinus punctatulus Fabr. (silphoides Fabr.). 
Massachusetts (? Indigène). — Europe moyenne et méridionale, 

Barbarie. 

25. Badister bipustulatu^ Fabr. 

Ile Vancouver (deux exemplaires). — Europe, Maroc, Sibérie. 

26. Lœmostenus complanatus Dej. 

Amérique du Nord (parait naturalisé en Californie). — Frauce, 
Europe du Sud, Méditerranée, Açores, Madère, Canaries, 
Ste-Hélène, Pérou, Chili, détroit de Magellan. 

27. Z. terricola Herbst [inœqualis Panz.). 

Nouvelle Ecosse. (Probablement importé). ^- Europe. 
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28. Platynus obscur us Herbst (ohlongus Fabr., picsillus Lee). 
Massacliuselts, New-York, Canada, Michigan, Illinois, Kansas, 
Orégon. — Europe septentrionale et tempérée, Sibérie. 

[Le A assimilis Payk. (angusticollis Fabr.) a été cité de 
rAmérique du Nord par Msp.klin (Stett. EnU Zeit.^ 1857, " 
185), évidemment d'après Kirby ; or VangusticolUs de Kirby, 
est un tout autre msecte, le mauriis Mots, {stygicus 
Lee), comme l'a indiqué Le Conte {Ann. Mag. Nat. Hist.^ 
1870,3)]. 

,29. P. Millier l Herbst (jparumpuyiciatus Fabr., planipennis 
Mots.). 
Sitka (si la dernière synonymie est exacte). — Europe, Caucase, 
Sibérie. 

30. P. Bogemanni Gyll. {obsoletus Say, striglcollis Mann., 

placidus Lee, borealis Mots.). 
États-Unis, Canada, de la Colombie britannique à l'Al§iska. — 
Europe boréale, Autriche, Sibérie. 

31. P. 4'punctatus Deg. {octocolus Mann., stigmosus Lee). 
New- York, Canada, Michigan, Wisconsin, Lac Supérieur, 

Alaska et Montagnes-Rocheuses jusqu'au Nouveau-Mexique. 
— Europe septentrionale et moyenne, Pyrénées, Sibérie, 
Japon. 
[Je' ne sais pourquoi M. v. Heyden {Cat. Col. Sib.y 28) a placé 
Voctocolus Mann, dans le sous-genre Batenus Mots, comme 
espèce distincte du 4-punctatiiS ; car Mœklin (Stett. Ent. 
Zeit.^ 1857, 338) le dit très voisin de ce dernier et sans 
doute la synonymie des auteurs américains est correcte.] 

32. Metabletus (Blechrus) iiigiHnus 'M.ann {Unea^Hs Lee). 
Canada, New- York, Michigan, Wisconsin, Montagnes Rocheuses, 

Californie, Vancouver. 
[D'après M. Horn (Trans, Amer, Ent, Soc, Xill, p. ix), celte 
espèce est très probablement notre minutulus Goeze 
[glabratus Duft.), d'Europe, cité de Californie par M. Bâtes 
{BioL centr,-a7ner.f I, 192). C'est une synonymie à vérifier.] 

[33. Perigona {Trechiciis Lee) nigriceps De], {umbripennis 
Lee, fimfcola^ Jansoniana V^oli., atriceps Vaivm,, japo- 
nica Bâtes, Beccarii Putz., dlscalis Chaiid.). 
District de Columbia ; Caroline ; Géorgie ; Floride, Enterprise, 
rare. — Cap- Vert, Madère, Espagne, Provence, Illy rie, Abyssinie, 
Madagascar, Annam, Japon, Bornéo, Nouvelle-Calédonie 
(une variété à Ceylan). 
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Je donnerai une notice spéciale sur cet insecte, qui paraît 
habiter une grande partie du globe. — M. le D"" Horn 
{Trans, Amer, Ent. Soc, 1875, 126) a déclaré que la ni- 
griceps avait pour synonyme Vuml^ripennis Lee, et 
que, de Tavis de Le Conte, le genre a été redécrit par 
Morawitz sous le nom de Penloglogenius {exiguus Moraw., 
du Japon); enfin il indique dans cette même note que lapaZ- 
li[di]pennis Lee. devra être probablement réunie comme 
synonyme à nigriceps. Toutefois je dois dire que ces jours- 
ci, en m'ad ressaut généreusement un exemplaire de ni- 
,gricepSi M, Horn m'a écrit qu'il considérait actuellement 
la pallidipennis comme une espèce valable, mais par 
contre qu'il regardait comme synonyme de nigriceps là 
japonica de Bâtes, d'après un type qu'il possède; cette 
double opinion est aussi la mienne, après étude attentive des 
descriptions de Le Conte et de M. Bâtes, jointes à Texamea 
des deux espèces (très distinctes) de Perigona américaines, 
que je viens de recevoir de M. Frederick Blanchard, et de 
deux exemplaires du Japon que M. Geo. Lewis a eu l'ama- 
bilité de m 'offrir. 

J'ajoute que la ni^Hcep^ habite sans nul doute encore l'Abyssinie ; 
en effet la disoalis, décrite de ce pays par deChaudoir (Rev, 
Mag, Zool., 1876, 25), et qu'il compare à la Beccarii (la- 
quelle, d'après le type, est la nigriceps)^ n'en diflEere, suivant 
la description, que par des caractères sans aucune valeur et 
que j'ai vu varier selon les provenances ou les individus.] 

34. Plocionus pallens Fabr. (Bonfilsi Sers., Boisduvali Govy, 

val&n$ Lee), 
États-Unis, pas commun dans l'intérieur, mais trouvé dans 
j>resque tous les ports du littoral. — Sans doute originaire 
d'Afrique, d'où les les navires nous l'apportent ordinairement, 
il ne s'est acclimaté nulle part en Europe. 

35. Miscodera arciica Payk. (americana Mann., Hardy i 

Chaud., erythropus Mots.) 
De l'Alaska à Terre-Neuve, Nord du Michigan. — Europe septen- 
trionale, montagnes de la Grande-Bretagne, nord et est de 
la Suisse, Tyrol, Sibérie. 

36. Bradycellus Deutschi Sablb. (cognatus Gyll., ruficrus 

Kirby, aœiliarU , longiusculus , conflagratus Mann., 
nitens Lee). 
Alaska, Sitka, San-Diego, Mont Washington, Nouvelle-Ecosse, 
Michigan, Lac Supérieur. — Nord de l'Europe, Grande Bre- 
tagne, Belgique, bords du Rhin, Sibérie. 
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HALIPLID^ 



37i Haliplus ruficolUs Deg. {impressus Kirby, imtnaculico 
Harris). 
Toute l'Amérique du Nord,- — Europe, Algérie, Turkesl 
Sibérie. 



DYTISGIDiE 



38. Hygrotus inœqualis Fabr. {punctatus Say.) 

Nord et Ouest des États-Unis. — Europe, Algérie, Turkestar 

39. Cœlambus impressopunctatus Schall. {similis, picai 

nigrolineatus Kirby, iO-lineatus Mann., porosus Ge] 
Massachusetts, New-York, Canada, Michif^n, Illinois, l 

Supérieur, baie d*Hudson, Sitkà. — Europe, Asie minei 

Sibérie. 
[A cette espèce se rapporte le Schœnherri cité par Mœl 

{Stett. Ent. Zeit.f 1857, 185), par confusion avec nig 

lineatus Kirby.]. 

40. Hydroporus {Deronectes) brevis Stm. [depressus au 

rotundatus Lee). 
Canada, Michigan, New-York. — Europe septentrionale 
moyenne jusqu'aux Pyrénées. 

41. H, griseostriatus Deg. [catascopium, interruptus, par 

lelus Say, quadristriatus Escbs., suffusus, prosterm 
Sharp.). 
Amérique boréale, New- York, Lac Supérieur, Michigan, Kan 
Californie. — Nord de l'Europe, Alpes, Pyrénées, Sibé 
Thibet. 

[H. alpinus Payk., var. i2'lineatus Lee. (? lœvis Kirby). 

D'après le Catalogue de M. Hamiltou, celte espèce de Norvè 
Laponie et Sibérie arctique serait représentée dans l'Améri 
du Nord par la var. i2-Hneatus Lee. (Lac supérieur, 
nada). D'après Schaum (iVa^., 1,2,46), \q i2'lineatuss^ 
très voisin, mais distinct de V alpinus^ et c'est aussi l'opii 
de M. Sbarp [Mon, Dyt.^ 448). Quant a»i Zan?/s Kirby, d 
baie d'Hudson, le Catalogne de Munich le dit synonyme d 
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pinits, ce qui est douteux pour Schaum (î. e.), mais parait 
admis par M. Sharp (l, c); toutefois comme ce dernier auteur 
ne cite pas Valpinus de l'Amérique du Nord, il est plus 
vraisemblable d'admettre que lœvis et i2-Uneatus sont 
synonymes. 
Quant au borealis Gj\L, M. Hamilton le donne à tort comme 
une variété de Valpinus Payk. ; c'est une autre espèce d'Eu- 
rope, qui a pour synonyme ie Davisi Curtis.] 

42. H. septentrionalis Gyll. {scitulus Lee). 
Lac-Supérieur. — Nord et montagnes de TFurope jusqu'aux 

Pyrénées et en illyrie, Sibérie, Daourie. 

43. H. Sanmarhi Sablb. var. rivalis Gyll. {obesus, congruus Lee.) 
Californie, Colorado. — Europe septentrionale et tempérée. 
[La variété foncée (rivalis) du Sanmarki parait exister seule 

dans l'Amérique du Nord, et manquer en Sibérie, où se trouve 
le type. Ce rivalis n'est du reste qu'une variété de coloration, 
et M. Rey dit avoir trouvé eu Suisse tous les passages entre 
les deux formes. (VÉchange^ 1887, n<> 26).] 

44. H. obscurus Stm. 

Amérique du Nord (Sharp), — Europe septentrionale et 
moyenne, Sibérie. 

45. H, fuscipennis Kiesw. (puberulus Mann, non Lee). 
Alaska. — Europe septentrionale, Sibérie. 

46. H. glabriusculus Aube. 

Massachusetts (Sharp). — Europe boréale, Sibérie. 

47. H, tar tarions Lee. (nigellus Mann., geniculatus Thoms.). 
Lac Supérieur, Colorado, Baie d'Hudson. — - Europe septen- 
trionale, Suisse, Sibérie. 

48. H. morio Gemm. Har. (melanocephalus Gyll., atriceps 

Crotch, pyrenœus Wehncke). 
White Mountains (Sharp). — Europe boréale, Ecosse, Pyrénées, 
Sibérie. 

49. E, tristis Payk. (varians, subtonsus Lee, ruficapillus 

Mann.). 
Du Massachusetts à l'Alaska. — Europe septentrionale et tem- 
pérée, Sibérie. 

50. JJ. vittula Er. (ambiguus Aube, striola Aube par^). 
Colombie britannique (Sharp). — Europe septentrionale et 

tempérée, Sibérie. 
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[Le striola Gyll. est une autre espèce, de Laponi 

51. H, ohlongus Steph. (conoideus Lee). 
Vaucouver, Canada, Lac Supérieur, Michigan. — 

tentrionale et tempérée, Sibérie. 

52. Ilybius a ter Deg. (ungularis Lee). 
Pennsylvanie. — Europe, Sibérie, 

53. J. suhœneus Er. 

Baie d'Hudson, Canada (Sharp), — Europe sep 
moyenne, Sibérie. 

54. /. angustior Gyll. (pîcipes Kirby). 

Amérique boréale jusqu'au Kansas. — Europe s< 
Sibérie. ^ 

55. J. fuliginosus Fabr. 

Amérique du Nord (Sharp). — Europe, Sibéri 
Turcomanie. 

56. Agabus congener Thunb. {ambiguus Say, dise 
Labrador, Groenland, baie d'Hudson, Pennsyh 

cbusetts, Wbile Mountains. — Europe sept 
montagneuse, Sibérie. 

57. A, confinis Gyll. (bicolor, phœopterus Kirby, ov 
Kansas, Lac Supérieur, Micbigan, Canada, Ye 

d'Hudson, Alaska. — Europe boiéale, Sibérie. 

58. A. arcticus Payk. {reticulatus Kirby.) 
Trouvé au 65*» de latitude Nord (Kirby), Labrado] 

— Nord de l'Europe, Ecosse, Sibérie; 

59. A. Erichsoni Gemm. Har. (nigroœneus Er., luU 
De la baie d'Hudson au Kansas. — Europe s 

Sibérie. 
[C'est le subtilis Er. (Erichsoni Bedel). (Jui 
France, et non V Erichsoni Gemm. Har., comi 
Ta indiqué.] 

60. Rhantus suturalis Lee. (notatus Fabr., serica 
Kansas, Montana, Colombie britannique. — Eu 

trionale et tempérée, Sibérie occidentale. 
[Le roridus Mûll. est à retrancher de la synon; 
espèce (Cf. Bedel, Fn. Seine l, 276.] 

61. i2. suturellus Harris (bistriatus Er. non Bergsti 
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Massachusetts, Illinois, Kansas, Lac Supérieur^ Slave Lake, baie 
d'Hudson. — Europe septentrionale et tempérée, Sibérie. 

[Le R. sinuatus Lee. (Dacota, Illinois) n'est peut-être qu'une 
variété du Grapei Gyll., de l'Europe septentrionale ^t 
tempérée.] 

62. Colymbetes Paykulli Er. 

Amérique septentrionale occidentale (Sharp), — Europe sep- 
tentrionale, Sibérie. 

[M, Seidlitz (Best.-Tab. Dytisc.^ p. d03) donne cette espèce et 
le striatus L. comme communs par toute l'Europe, ce qui 
est inexact ; ou ne les trouve pas au sud de TAllemagne du 
Nord.] 

63. B, dolahratus Payk. (var. groenlandicus Aube, Drewseni 

Leç., Thomsoni Sharp). 
Type : baie d'Hudson. — Europe boréale. — Variété : Groenland, 

Labrador. — Laponie, Islande. 
[M. le D"^ Régimbart a établi récemment (Ann. Eut, Fr,, 1889, 

xvii) la synonymie de cette espèce, indiquée avec doute par 

M. Hamilton. — Le type est noté encore de Kenai par 

Mseklin [Stett, Eut. Zeit.^ 1857, 185) ; le Dreioseni Lee. 

n*est, d'après M. Régimbart, qu'un exemplaire anormal de 

groenlandicus,] 

64. Eretes sticticus L. 

Californie (Vallecitas), Kansas, Texas. — Europe, Méditerranée, 
Turcomanie, Sibérie. 

[Cette espèce est répandue dans presque toutes les régions 
chaudes du globe. En Europe, elle ne remonte pas au delà 
du bassin de la Méditerrannée ; et en France elle ne se trouve 
qu'en Provence, en Languedoc et dans le bassin de la 
Garonne.] 

65. Hydaticus stagnalis Fabr. (cinctipennis Aube, modestus, 

americanus Sharp). 
New-York, Michigan, Illinois, Wisconsin, Red River. — Europe 
septentrionale et tempérée, Sibérie occidentale. 

66. H, lœvipennis Thoms. 

Red River (Manitoba). — Europe septentrionale et tempérée. 

[Paraît une espèce distincte. D'après les types, le d* a les 
tibias intermédiaires très larges et triangulaires, et les tarses 
intermédiaires aussi larges que stagnalis, mais il est coloré 
comme transversalis ; la 2 est plus étroite que stagnalis. 
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à lignes Ûâves des élytres moins nettes, à 
plus prolongée en avant, surtout au m 
Fn. Seine, I, 354]. 

67. Bytiscus marginalis L. 

Canada, nord de Michigan. Montagnes Roche 
Europe, Sibérie^ Japon. 

68. D, circumcinctus Ahr. (? anxius Mann.). 
Red River (Manitoba). — Europe septentri< 

Sibérie. 

69. Graphoderes cinereus L. [fasciaticolUs I 

elatus Sharp). 
Pennsylvanie, New-York, Massachusetts, M 
du Nord, Washington Terrilory, Red 1 
Sibérie occidentale, Turkestan. 



GYRINIDiE. 



70. Gyrinus minutus Fabr. (rochinghamens 
Type : lie Square, Labrador, baie d'Hudso 

Michigan, Washington Territory, de New- 
— Europe, ^Sibérie. 
[Chez les exemplaires d'Europe, le dessous d 
rement teslacé ou à peine rembruni à la bi 

71. G. marinus Gyll. {opacus Sahlb.). 
États-Unis, Groenland (Régimhart), — 

Turcomanie. 
[La var. dorsalis Gyll. (à élytres en pai 
parait pas avoir été observée en Améri 
Sibérie]. 

HYDROPHILIDiE. 

[Relophorus granularis L. — Cette espèc( 
douteuse par M. Hamilton, ne saurait êi 
américaine sans comparaison à de véritabh 

72. H. tuberculatus Gyll. (scaber Lee). 
Canada, Lac Supérieur, Michigan, Wiscon 

Europe septentrionale, Sibérie, Mongolie. 
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[Tropisternus apicipalpis Chevr. — Cette espèce est exclu- 
sivement américaine (Arizona , Californie péninsulaire , 
Mexique) ; c'est par erreur qu'elle a été signalée en Provence 
(Cf. Rey, Palpic.y 1885, 24)]. 

73. Hydrdbius fuscipes L. 

Amérique boréale et tempérée jusqu'au Nouveau Mexique et à 
la Virginie. — Europe, nord de l'Afrique, Sibérie, Tuskestan. 

[Philydrus melanocephalus 01. et Cymbiodyta margi- 
nellus Fabr. ont été cités de l'Amérique du Nord par 
Mœklin (Stett, Ent, Zeit.y 1857, 185), évidemment d'après 
Kirby {Fn. Bor. Amer,^ p. 120), mais sans doute par 
erreur (Cf. Le Conte, Proc. Ac. Se. Phil., 1855, 372). 

, VHelochares lividus Foerst. a été cité aussi par Walker {Nat. 
Brit. Co?., 1866, 11, 319) de la Colombie britannique. C'est 
un habitat à vérifier.] 

74. Sphœridium scarabœoides L. 

Canada (un exemplaire). — Europe, Nord de l'Afrique, Sibérie, 
Turcomanie. 

75. Cercyon hc^morrhoidalis Fahr. {flavipes Fabr.). 
Michigan, Pennsylvanie. — Europe, Nord de lAfrique, Sibérie. 

76. C. melanocephalus L. 

Étals-Unis [Bedel), — Europe, Algérie, Asi^ septentrionale. 

77. C. nigriceps Marsh, (centrimaculatus Stm., niundus Mels.). 
Columbia, Pennsylvanie, Michigau. — Espèce presque cosmo- 
polite [Bedel). 

78. 6\ pygmœus 111. 

Canada, Vermont. — Europe, Afrique, Asie. 

79. C. unipunctatus L. 

Canada, Michigan, Pennsylvanie. — Europe, Sibérie. 

80. C. analis Payk. (maculatus Mels.). 
Pennsylvanie, Michigan. — Europe, Algérie, Sibérie. 



PLATYPSYLLID.^. 

81. Platypsyllus ccùstoris Hitz. 

Alaska, baie d'Hudson, Nehraska, Texas. — France (Rhône 
inférieur). — Parasite du castor. 
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LEPTINIDiE. 

82. LepHnus testaceus Mûls. {am&^canus Le( 
lowa, Washington, Philadelphie. — Europe 

moyenne, Caucase. -* Parasite des mulol 
rongeurs. 

SILPHIDiE. 

83. Necrophorus vespilloides Herbst (mortuoru 

hebes Kirby, defodiens Mann.). 
De la Nouvelle Ecosse à l'Alaska, Canada, 
Michigan. — Europe, Sibérie, Japon. 

84. Silpha laponica Herbst. {caudata Say, tubi 

californica Mann., granigera Ghevr.j 
Presque toute l'Amérique du Nord, de l'Alaska 
jusqu'au Mexique. — Europe et Sibérie bor 

85. [S, trituberculata Kirby (baicalica Mots. 
Baie d'Hudson. — Sibérie. (Cf. Reilter, Bes 

phaga, 1884, p. 85.)]. 

86. S. opaca L. 

Californie (lac Mono), baie d'Hudson, rivièr< 
Slave. — Europe, Sibérie. 

87. Pteroloma Forsstrœmi'Gjlh 

Alaska. — Europe septentrionale, Caucase, Sit 

88. Sphœrites glabratus Fabr. (politus Mann.). 
De la Californie à l'Alaska. — Europe septentrioi 

89. Colon bidentatus Sahlb. 
Massachusetts, New- York. — Europe septentrio 



PSELA^PHIDiE. 

90. Bryaœis [Rybaxis) sanguinea L. 

Massachusetts, Michigan. Illinois. —Europe, Ne 
Syrie, Caucase, Sibérie, Turkestan. 
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lœmatica Reichb., d'Europe, a été citée de 
Il Nord par Dejeau, sous le nom d'obscur a 
465); mais cette indication est probablement 



STAPHYLINID^ (4). 

jipes Woll. {fovea, currax Sharp). 
ison). — Madère, Provence, Italie, Amour, 
Iles Hawal. 

sn voulu, d'après mes communications, recon- 
5 types la synonymie que je viens d'indiquer, 
avoir une très large extension géographique.] 

ipulchra Kr., citée par M. Hamilton, est une 
ère à la faune paléarctique.] 

lalota) plana Gyll. (depressiuscula Mann.). 
Washington Territory,à la Floride et à l'Arizona. 
[gérie, Sibérie. 

angustula Gyll. 
jpe.] 

tens Kr. {major Kr., producta Rey). 
sylvanie. — Europe moyenne et méridionale, 

Uis Grav. 

achusetts, Pennsylvanie, New- York. — Kurope, 
barie, Caucase, Turkestan, Sibérie, Nouvelle- 
Sharp, 
ord, Missouri (St-Louis). — Europe, Syrie, 

rsh. (lividipennis Mann.). 
:as. — Madère, Açores, Europe» Circa-Méditer- 
ise, Perse, Chine, Japon, Australie, Gap de 
mce, Uruguay, Chili. 

Ib. 

posa), Missouri (St-Louis), New-Jersey, Caroline 

urope. Barbarie, Syrie, Asie Mineure, Caucase, 



j'ai fait, d'après ma collection, de nombreures additions au 
n, surtout en localités. 
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La eau ta Er. a été indiquée par erreur dans 
(III, 685) comme américaine.] 

99. H. picipennis Mann. 

Sitka, Californie, Alleghanys, White Mountaini 
Caucase, Perse septentrionale, Sibérie. 

dOO. H. fungi Grav. 

Sitka, Nevada, Colorado, Massachusetts. — Cap V 
Madère, Europe, Circa-Méditerranée, Caucase, I 
Indes orientales, Nouvelle-Zélande. 

[101. H. coriaria Kraatz. 

Californie, Nevada, Missouri, New- York, Géorgie 
Sud, Louisiane. — Répandue par presque tou 
la trouve même dans les navires avec les autre 
cosmopolites.] 

[102. H, divisa Mserkel. 

Massachusetts. — Europe.] 

[103. H. palus tris Kiesw. 

Canada, Illinois, Buffalo, Missouri, Caroline du S 
Madère, Europe, Sibérie.] 

[104. B, aquatica Thoms. 
Sitka. — Europe.] 

[105. //. or aria Kraatz. 

Californie. — Europe moyenne et méridionale, A 
Asie mineure. Perse.] 

[106. //. graminicola Grav. (^ranwZa^a Mann.]. 

Amérique boréale {Mannerheini), — Europe, 5 
N'ayant pas vu d'exemplaires américains, je 
espèce que d'après Manuerheim.] 

107. H. sulcifrons Slepb. (jpavens Er.). 

Buffalo. — Madère, Açores, Europe, Barbarie, Sy 

[La Tachyusa pygmœa Sachse, citée par M. 
la Myrmecopora crassiuscula Aube, espè 
ricaine.] 

108. Aleochara lata Grav. 

Canada et régions à l'est des Montagnes Rocheus 
Sibérie, Cap de Bonne Espérance, Amérique du 
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109. A. curtula Gœze (fuscipes Grav.) 

Mêmes régions que lalai Texas. — E^urope, Caucase, Sibérie» 
Amérique du Sud. 

[110. A. puberula Klug (vaga Et,, dubia Fauv.). 

Geoi^çie, Missouri, St-Louis. — Madère» Europe moyenne el 

méridionale, Bassin de la Méditerrannée, etc. 
Celte espèce est cosinopolite.] 

[111. A mormon Grav. 

Nevada. — Europe, Barbarie, Syrie, Sibérie. 

1 12. A . nitida Grav. 

Nevada, Californie, Texas. — Açores, Madère, Europe, bassin 
de la Méditerranée, Asie mineure, Caucase, Sibérie. 

[113. A. verna Say (binoiata Kraatz). 

États-Unis ; largement répandue. — Europe, Gap de Bounè- 
Espérance. 
; Je crois que nitida el verna^ confondues par M. Hamilton, 

peuvent être maintenues distinctes, au moins comme races, 
notamment par la ponctuation et la pnbescence de Tabdomen 
bien plus fines et plus serrées chez la verna. J'ignore à 
laquelle des deux se rapporte Vanthomyiœ Sprague.] 

[114. Microglossa suturalis Mann. {p7^œiexta Er.). 

Canada, Massachusetts, Caroline du Sud, Missouri, Californie. 
— Europe, Algérie, Caucase, Perse.] 

iib. Basyglossa prospéra Ev. 

Massachusetts, Colorado. — Europe septentrionale et tempérée, 
Sibérie. 

[116. Sipalia hœmorrhoidalis Heer {fumida Er., Homalota 
hiemalis Zimm., in lit t.) 
Massachusetts, Illinois, Caroline du Sud, Texas. — Europe, 
Barbarie, Caucase, Sibérie.] 

[Silusa gracilis Sachse. 
! Je possède deux types de Sachse, qui a décrit l'espèce de 

Géorgie : Tun est une Sipalia 2, très voisine de Vanalis 
Gyll., d'Europe ; Tautre une Bolitochara ^, avec une 
J petite carène sur le 6® segment abdominal: J*ai trois autres 

> exemplaires de la Sipalia (Caroline du Sud, Texas), mal- 

t heureusement tous J ; mais, à cause de l'affinité de l'espèce 

• avec analis, je suis convaincu que le (f offre au 6® segment 

; la carène indiquée par Sachse dans sa description, et d'ail- 



I 



Digitized by 



Google 



— 111 — 

leurs les termes de celle-ci ne sont pas ap 
BoUtochara* Les exemplaires du Massachu 
chard) signalés par M. Hamillon, se rap] 
Bolitochara^ que je crois nouvelle ; en toui 
est à rayer de son Catalogue comme non eurof 

[117. Placusa complanata Er. 

Springtield (Massachusetts). — Europe, Caucase,' 

[118. P. tachyporoides Waltl (infima Er. , ? de 
Massacliuselts. — Madère, Europe, Caucase. 
Il est probable que la despecta Er., décrite de h 
Sud, ne diffère pas de cette espèce. — L'infir 
de Sibérie dans ma Faune (III, 669), d'après 
est Vatrata Sahlb.; je n'ai vu aucun exemp 
de tachyporoides.^ 

119. Oligota parva Kr. {contempta Woll.). 

MassachusetU, Lowell (Blanchard)^ Missouri. 
Madère, Europe moyenne et méridionale. 

[120. 0.^pusillima Grav. 

Massachusetts, Cambridge. — Madère, Barbari* 
case.] 

[121. 0. pumilio Kiesw. (pedalis Lee). 

District de Golumbia (Ulke) ; St-Louis (Missouri 
(Texas). — France, bassin de la Méditerranée, 

122. Gyrophœna affinis Sahlb. 

Massachusetts, New-Jersey, Caroline du Sud. 
Anatolie, Caucase, Sibérie. 

[123. G. strictula Er. 

Massachusetts, Springtield. — Europe moyenne et 
Caucase, Sibérie.] 

124. Gymnusa brevicollis Payk. 

Canada, Luc Supérieur, Michigan. — Europe sep 
tempérée, Sibérie occidentale. 

125. G, variegata Kiesw. 

Michigan. — Europe septentrionale et tempérée. 

126. Myllœna duhia Grav. 

Canada, Michigan, Massachusetts. — Europe, Al 
occidentale. 
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127. M, minuta Grav. 

Missouri, St-Louis. — Europe, Caucase, Sibérie occidentale. 

128. M. infuscata Kraalz. 
Massachusetts. — Europe, Maroc, Caucase. 

[129. Acylophorus glaberrimus Herbst {glàbricollis Lac, 
luctuosus Solsky). 

Arizona, Phoenix. — Mexique (Oaxaca), Europe, Algérie, 
Chypre, Caramanie, Caucase. 

Ayant reçu en communication du D' Le Conte un exemplaire 
de son A . pratensis avec la localité : Arizona, je l'ai trouvé 
identique au glaberrimus ^ et j'ai noté cette synonymie 
dans ma Faune (III, 542); mais il est à croire que cet 
exemplaire n'était pas un vrai pratensis (dont le type 
unique est du Kansas), puisque ce savant [Proc. Amer, 
Phil. Soc.f 1878, XVII, 388) n'a pas admis la réunion que 
j'avais proposée, et que M. le D' Horn l'a rejetée aussi dans 
sa révision des Acylophorus nord-^rméricains {Trans. 
Amer. Ent. Soc, 1878, Vil, 151). Il n'en est pas moins 
vrai que depuis cette époque j'ai reçu du même pays 
(Phoenix, dans l'Arizona) un exemplaire du glaberrimus^ 
parfaitement identique à un autre que Solsky m'a donné 
du Mexique comme son luctuosus et pareil aussi à noire 
type d'Europe. L'espèce est donc bien commune aux deux 
continents.] 

130. Quedius fulgidus Fabr. [iracundus Say). 

Toute l'Amérique du Nord, de la baie de la Découverte et du 
Groenland à la Louisiane. — Canaries, Europe, Barbarie, 
Asie mineure, Sibérie, Inde boréale, Java, Australie, Tas- 
manie, Nouvelle-Zélande. 

[131. Q, mesomelinus Marsh, {groenlandicus Zett.). 

Groenland, Canada, Orégon, Californie, Nevada, Ohio, Massa- 
chusetts, Maine, New-York, etc. — Europe, Pérou, Australie, 
Nouvelle-Zélande. 
Je ne crois pas, comme M. Horn Ta indiqué (Trans. Amer, 
Ent. Soc.t 1878, VII, 159), que cette espèce soit une variété 
du fulgidus et je renvoie à ma Faune (III, 506) pour les 
caractères différentiels, admis actuellement par tous les 
auteurs européens. — Quant à Verythrogaster Mann. 
(? melanocephalus Mann.), de Sitka, Californie ^et Nevada, 
c'est une forme encore plus distincte par sa coloration, ses 
yelix bien plus petits, la forme et la ponctuation de la tête, 
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analogue à celle de notre longicornis Kraatz, d'Europe, 
les* caractères du d* qui la rapprochent du venir alis 
Arag., etc. ; mes exemplaires ont du reste été comparés aux 
types de Mannerheim et de Mseklin ; enfin il est possible que 
le melanocephalus Mann, soit encore Verythrogaster^ 
mais on ne saurait l'affirmer sans les types, que je 
n'ai jamais vus et qui sont restés inconnus également au 
D' Horn, parce qu'il existe plusieurs espèces voisines dans le 
Nevada et la Californie auxquelles la description de l'auteur 
russe pourrait aussi justement s'appliquer. — J'ajoute que le 
silvicola Casey, que M. Hamilton réunit au fulgidus^ 
m'est inconnu.] 

132. <?. lœvigatus Gyll. (plagiatus, longipennis Mann., rufi- 

pennis Mœkl.) 
De l'Alaska à l'Oregon, Californie, Colorado, Nevada, Michigan, 
Illinois, Kansas, Pennsylvanie, Massachusetts, Géorgie. — 
Europe septentrionale et montagneuse jusqu'aux Apennins 
et aux Pyrénées, Sibérie. 

133. Q. molochinus Grav, 

Du New-Hampshire à Vancouver et Sitka et au sud jusqu'au 
Texas. — Europe, bassin de la Méditerranée, Caucase, 
Sibérie. 

[134. Q. fulvicollis ^iQ^h, {hyperboreus Er.). 

Du Maine à Vancouver et plus au nord, Colorado. — Europe 
septentrionale et montagneuse, Sibérie (Baical).] 

[135. Emus (Creophilus) maxillosus L. {arcticus Er., bicinctus 
Mann., orientalis Mots.— Var. villosus Grav., fasciatus 
Lap.) 

Amérique septentrionale. — Mexique, Guatemala, Cuba, îles 
Havaï et Galapagos, Ste-Hélène, Madère, Açores, Europe, 
bassin de la Méditerranée, Abyssiuie, AralDie, Asie mineure, 
Caucase, Perse, Boukharie, Inde et Chine boréales, Mon- 
golie, Japon. 

Je renvoie, pour les variations de cette espèce, à ma mono- 
graphie des Creophilus (Tidjs, Nederl, Eut. Ver,, 
1875, XVIll).] 

136. Staphylinus erythr opter us L. [cœsareus Lee). 

Michigan, Détroit ; un seul exemplaire. — Europe, Caucase, 
Sibérie, Japon. 

437. *Sf. cœsareus Cederh. (ornaticauda Lee.) 

Canada, deux exemplaires ; probablement importé, de même 
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que le précédent. — Europe, Chypre, Asie mineure, Cau- 
case, Perse septentrionale. 

138. S. (Ocypus) ater Grav. 

Du Maryland au Kansas^ et au nord jusqu'au Canada et à la 
Nouvelle- Ecosse. — Europe, Barbarie, Caucase, Ural. 

139. Philonthus œneus Rossi {politus^ mandibularis Kirby, 

Harrisi Mels.), 

Toute l'Amérique sspteutrionale de la baie d*Hudson et de la 
Californie au Kansas et à la Caroline du Nord. — Colombie, 
Madère, Açores, Europe, Algérie, Asie mineure, Caucase, 
Sibérie, Daourie, Australie, Nouvelle-Zélande. 

[C'est le politus Kirby, Mœklin {Stett. Ent, Zeit., 1857, 
185). 

Le viridicollis Fvl. in litL, dont je possède deux exem- 
plaires $ (New- York et Wisconsin), est une espèce certai- 
nement distincte de ïœneus, quoique non reconnue par 
M. Horn (Cf. Trans. Amer. Ent. Soc, 1884, 181).] 

140. P. nmbratilis Grav. 

Lac Supérieur, Michigan, Illinois, Massachusetts, Pennsylvanie, 
New-Jersey, Missouri. — Madère, Europe, Syrie, Caucase, 
Sibérie. 

141. P. politus Fabr. 

Caroline du Nord. — Europe, Algérie, Asie mineure, Caucase, 
Perse, Turcomanie. 

[Le P. (Stratus, cité par M. Hamillon, d'après le D^ Horn 
{Trans. Amer. Ent, Soc, 1884, 111), et dont je possède 
un exemplaire de Californie (Cisco), n'est pas le véritable 
atratus Grav., mais une espèce voisine, propre à l'Amérique, 
à pénultièmes articles des antennes pins courts, élytres 
cuivreuses, plus densément ponctuées, moins brillantes, 
subalutacées entre la ponctuation, pubescence de l'arrière- 
corps dorée-jaunâtre, cuisses brunes, tibias et tarses rous- 
sâtres, la ligne transverse à la base des segments 2 à 4 
sinuée, mais non en accolade avec une pointe saillante 
comme chez atratus. Depuis la publication de son travail, 
M. Horn m'en a communiqué un exemplaire sous le nom 
de perforatus in litt. que je propose d'adopter.] 

[Je possède un exemplaire de Veheninus Grav. étiqueté : 
Pennsylvanie, Melsheimer ; mais je n'en ai jamais reçu 
d'autre dans mes nombreux envois des États-Unis, Celt« 
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patrie n*a pourtant rien d'improbable, Vebeninus s'éten* 
des Canaries aux Indes orientales.] 

142. P. quisquiliarius Gyll. {quadricollis Horn). 

De New-York au Missouri et au Micbigan, Massacbus 
Bulfalo^ Illinois, lowa, Kansas. — Europe, bassin d 
Méditerranée, Asie mineure, Caucase, Turkestan, îfib 
Cbine, Japon, Siam, Abyssinie, Zanzibar, Angola, Côte-c 
Ashantis, Nouvelle-Calédonie. 

[Cité par erreur de Californie dans ma Faune (III, 464), 
confusion avec le grandicollis de Horn. C'est à tortqi 
savant considère son quadricollis comme distinci 
quisquiliarius par les caractères des 6« el 7® segn 
ventraux du d* : ces caractères sont les mêmes cheî 
exemplaires d'Amérique et d'Europe ou d'autres régions, 
description que j'en ai donnée dans ma Faune (p. 463 
pareille à celle de M. Horn. La seule remarque à faire, 
que le 6°. segment paraît quelquefois tronqué, mais le 
souvent il est sinué faiblement au milieu ; quant au 7® 
toujours cbez le type d'Europe la gouttière en triangle 
j'ai décrite, et M. Horn est dans l'erreur en affirmant qi 
n'existe que chez les exemplaires américains. — L'es 
est du reste cosmopolite.] 

143. P. dehilis Grav. 

États de l'Est jusqu'au Colorado et au Nouveau-Mexiqu 
Madère, Europe, bassin de la Méditerranée, Asie Min( 
Caucase, Perse, Sibérie, Chine boréale, Japon. 

144. P. varians Payk. var. agilis Grav. {niger Melsb.). 
États-Unis du. Nord jusqu'à la Californie et au Washir 

Territory. — Ténériffe, Europe, bassin de la Méditerr 
Asie Mineure, Caucase, Turkestan, Boukharie, Sibérie, h 
Abyssinie, Cafrerie, 

145. P. longicornis Steph. 

États-Unis. — Europe, etc. — Paraît cosmopolite. 

146. P, discoideus Grav. {ruficornis Melsh.). 

États de l'Atlantique jusqu'au Nevada et à l'Arizoni 
Mexique, Ste-Hélène, Cap Vert, Canaries, Madère, Eu 
bassin de la Méditerranée , Asie Mineure , Turkei 
Boukharie, Abyssinie, Bourbon, Australie, Cuba, Guatei 

147. P, thermarum Aube. 

District de Columbia, Massachusetts, Missouri. — Mex 
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Cap Vert, Madère, Europe tempérée et méridionale, Ceylan, 
Indes orientales, Chine, Japon, Java, Zanzibar, Guyane 
française* — L'espèce est probablement cosmopolite. 

448. P. fulvipes Fabr. 

Canada, Massachusetts, Michigan, New-York, New-Jersey. — 
Europe, Algérie, Asie Mineure, Caucase, Sibérie occidentale. 

[M. le D-^ Horn {Trans. Amer. Eut. Soc, 1884, 200) a réuni 
à cette espèce le P. Horni Fvl. in lUt.y du Massachusetts, 
que je crois une espèce très distincte ; mais ce n'est pas ici le 
lieu de le décrire,] 

149. P, micans Grav. 

États de TEst, du Massachusetts au Michigan ^ New-Jersey, 
Illinois. — Europe, Asie Mineure, Turkestan, Sibérie. 

150. P. cyaneipennis Fabr. {cœruleipennis Mann.). 

Canada, États de l'Est jusqu'au Kentucky et au Missouri. — 
Europe tempérée et méridionale, Daourie, Sibérie, Japon. 

151. P. sordiçtus Grav. {longipennis Provancher). 

Canada, Vancouver, États du Nord et du Centre jusqu'au 
Missouri. — Madère, Europe, bassin de la Méditerranée, 
Asie Mineure, Caucase, Perse, Daourie, Sibérie, Australie, 
Nouvelle-Zélande, Chili. — Paraît cosmopolite. 

152. P. cephalotes Grav. 

Californie, Canada, Massachusetts,, États du Centre. — Europe, 
bassin de la Méditerranée, Sibérie, Amérique centrale. 

153. P. ventralis Grav. [anthrax Grav.). 

Californie, Nevada, Michigan, Illinois, New- York, Missouri. — 
Cap Vert, Canaries, Madère, Açores, Europe, bassin de la 
Méditerranée, Asie -Mineure, Caucase, Sibérie, Zanzibar, 
Australie, Nouvelle-Zélande, île St-Vincent, Cayenne. — 
Paraît cosmopolite. 

154. P. nigritulus Grav. {pumilus Mann.) 

Amérique du Nord jusqu'à FArizona et à la Floride. — Ste-Hé- 
lène, Canaries, Madère, Açores, Europe, bassin de la 
Méditerranée, Asie Mineure, Caucase, Perse, Turkestan, 
Sibérie, Japon, Australie, Nouvelle-Zélande, Chili. — Parait 
cosmopolite. 

[D'après un type de ma collection, le picipennis Msekl. 
(Sitka, Californie, Massachusetts) est une espèce distincte 
du nigritulus, notamment par sa tête oviforme. 
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Vanthracinus Fvl. in litt. est encore une autre 
1res nettement caractérisée, de Californie et Nevada. 

455. Actobius cinerascens Grav, {Remus nevobor 
Zimm. in litt,). 
Du Michigan à la Floride. — Europe, Caucase. 

[156. A. semipunctatus Fairm. Germ. 

Californie, Nevada. — Europe, Barbarie, Australie, C 

157. Cafius sericeus Holme. 

New- York. — Madère, littoral de l'Europe, de la Médi 
et de la Mer Noire, Australie. 
. J'en possède un exemplaire étiqueté : New-York. 

458. Xantholinus fulgidus Fabr. 

New-York, Peekskill, Philadelphie, Massachusetts; { 
importé. — Kurope, bassin de la Méditerranée, 
Arabie, Ceylan, Tonkin. 

459. X, punctulatus Payk. 

Massachusetts, New- York, Rochester, Buflfalo, Wi 
Illinois, Missouri. — Madère, Açores, Eiu'ope, bassi 
Méditerranée, Asie Mineure, Caucase, Perse, Tu 
Sibérie, Indes orientales. 

[L'espèce ne parait pas rare dans les États-Unis de l'E 
exemplaires sont identiques au type européen du j 
latus Payk. Kr. Il est singulier que les auteurs an 
ne connaissent pas cette espèce, non plus que la si 

160. Leptacinus parumpunctatus Gyll. 

Missouri, St-Louis, Texas, Bosque G**. — Cap Vert, 
Europe, bassin de la Méditerranée, Asie Mineure, < 
Abyssinie, Australie, Nouvelle-Calédonie, Cuba. — 
blement cosmopolite. 

464. X. hatychrus Gyll. (flavipes Lee.) 

États du Centre et de TOuest ; Massachusetts, Buffalo, 
Missouri, Caroline du Sud, Floride. — Madère, C 
Europe, Afrique et Asie méditerranéennes, Caucase 
Sibérie, Chine boréale, Australie du Sud {Blachbm 
[Variable aux États-Unis comme en Europe.] 

[462. Baptolinus longiceps Fvl. 

Canada, New- York. — Europe septentrionale, cen 
méridionale jusqu'aux Abruzzes et en Valachie. 

[VOthius californicus Mann., que je ne connais ] 
Bévue d* Entomologie. — Avril 1889. 
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d'après Erichsou, un BaptoUnus, très voisin du pilicornis 
Payk. (Cf. Mois., Eiud. Ent., 1857, VI, 62); je ne puis 
croire pourtant que ce soit le longiçeps, "^d'après laj des- 
cription de Mànnerheim, qui le dit en effet semblable au 
pilicornis^ mais avec la tôle plus étroite, le corselet et les 
élylres plus longs, avec des séries dorsales de cinq 
points sur celui-ci, caractères qu'on ne trouve chez aucun 
BaptoUnus, En ce cas, ce serait à lort que les ouvrages 
américains continueraient d'inscrire le californicus parmi 
les OthitiSj ou l'espèce qu'ils visent ne serait pas celle de 
Mànnerheim.] 

[Lathrobium fulvipenneGr&v, ^ 

M. de Leséleuc en a reçu de Terre-Neuve un exemplaire subap- 
tère, qu'il a bien voulu m*offrir ; mais, Tespèce n'ayant pas 
été trouvée dans d'autres régions de l'Amérique, je considère 
cette capture comme accidentelle ; il s'agit sans doute d'une 
importation par le commerce.] 

[163. L. quadratum Payk. (nigrum Lee.) et var. terminatum 
Grav. [punctulatum Lee.) 

Type : Massachusetts, Illinois, Lac Supérieur. 

Variété : Canada, États du Nord et de l'Ouest, Kansas, Géorgie. 
Europe, Caucase, Sibérie. 

Malgré l'opinion contraire de quelques auteurs, notamment de 
M. Czwalina (Beut. Ent. Zeits,, 1888, 351), je maintiens 
les quadratum et terminatum d'Europe comme une 
seule et même espèce variable, dont je possède en col- 
lection tous les passages. Les arguments tirés du forceps 
ne réussissent pas à me convaincre plutôt pour les Lathro- 
bium que pour les Carabus, et je me déclare incapable de 
comprendre une espèce n'offrant pas dans les deux sexes 
un caractère sérieux à l'appui de celui-là, qui souvent 
est lui-même plus ou moins variable. J'ajoute que les 
nigrum et punctulatum de Le Conte sont identiques au 
type et à la variété d'Europe et de Sibérie, comme je l'ai 
expliqué dans ma Faune (II!, 353). M. Czwalina dit bien 
dans sa note précitée qu'il a examiné des exemplaires amé- 
ricains de ces deux prétendues espèces, mais il omet de dire 
combien ; or, j'en possède plus de 30 en collection (dont 
plusieurs types de Le Conte) de toutes les régions indiquées 
de l'Amérique du Nord, et j'en ai vu trois fois plus, sans 
pouvoir y reconnaître des caractères spécifiques particuliers 
et invariables.] 
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164. Dianous cœrulescens Gyll. i 
Canada, Micliigan, Lac Supéi 

465. Stenus bipunctatus Er. {coi 

Colombie Britannique, Va ne 

États de l'Ouest et du Cèntr 

Mésopotamie, Asie centrale, 

166. ià. alpicola Fauv. {sihiricus 

Colombie Britannique , Colc 
Mountains, Moat Washîngti 

[La synonymie du sihiricus 
je possède de l'auteur.] 

167. S. Juno Fabr. 

Ile Vancouver, Washington 
Nord-Ouest, Caroline du Si 
Algérie, Caucase, Sibérie. 

[M. Hamilton dit qu'on ne le t 
mais j'en ai vu un exem 
M. Casey le signale du Texa 

468. S,pumilio Er. [atomarius 
Michigan, Massachusetts. — 
Autriche, Sibérie. 

169. S. nanus Steph. (pusio Case; 
Canada, Lac Supérieur, Mas 
Chypre, Caucase, Sibérie. 

470. S, humilis Er. (mammops 
Du Massachusetts à la Colomt 
Rocheuses au Nouveau M 
Europe, Caucase, Sibérie. 

171. S. canaliculatus Gyll. (corii 
Alaska, Canada, Lac Supérie 
Algérie, Sibérie. 

[M. Casey {Rev, Sten, Am 
gêner Maekl., de Kadjak, tr 
mais j'ai étudié les types d( 
identiques à l'espèce d'Eure 

472. S, morio Grav. (subgriseui 
Casey). 
Colombie Britannique, Calife 
line du Sud. - Europe, Pe 
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[J'en possède un exemplaire de la Caroline du Sud. — Quant 
à la synonymie de Yindistinctics, elle est établie d'après 
des types envoyés par Tauteur à M. Salle.] 

173. S, Argus Grav. [ageus Casey). 

Massachusetts. — Europe, Caucase, Sibérie. 

474. 5. tar salis Ljung. {reoonditus Casey). 

Colombie Britannique, Californie, Colorado, Orégon, Canada, 

Lac Supérieur, Massachusetts, lowa, Caroline du Sud. — 

Europe^ Barbarie, Caucase, turkestan, Daourie, Sibérie. 
[L'identité du type américain avec celui d'Europe est certaine, 

malgré l'affirmation de M. Casey [Rev, Sten. Amer., 1884, 

174)]. 

[475. S, montivagus Er. (brevipennis MaekI., pterobrachys 
Gemm. Har.). 
Sitka. — Montagnes de l'Europe moyenne (sauf les Pyrénées), 

Caucase. 
J'ai vérifié la synonymie sur les types de Mœklin.] 

476. Medon (Lithocharis) ochraceus Grav. 

Massachusetts, Michigan, Illinois, Californie, Missouri, Caroline 
du Sud, Texas. — Espèce cosmopolite. 

477. M, obsoletus Nordm. 

Canada, Massachusetts, New-York, Michigan, Caroline du 
Nord et du Sud. — Cap Vert, Madère, Circa-Méditerranée, 
Caucase, Amérique centrale et méridionale, Australie. — 
Peut-être également cosmopolite. 

[478. M. debilicornis WoU, (Asteria effluens Zimm. in lit t.). 

Caroline du Sud, Texas (Bosque C»). — Ste-Hélène, Cap Vert^ 

Madère, Canaries, Açores, France, Italie, Barbarie, Egypte, 

Perse, Siam, Japon, Australie, Nouvelle-Calédonie, Képu- 

blique Argentine, Guadeloupe. — Paraît cosmopolite,] 

[Le Pœderus riparius Fabr. a été cité de l'Amérique du 
Nord, notamment par Mœklin {Stett, Eut, Zeit,, 1857, 
484) ; mais cette indication paraît fausse au D*" Hofn [in litt.) 
et je partage son opinion.] 

479. Hypocyptus longicornis Payk. (Ziegleri Lee). 

Peunsylvanie, Massachusetts. — Europe, Maroc, Caucase. 
[Je n'ai pas vu cette espèce des États-Unis et je ne la cite que 

d'après le ly Horn (Trans. Amer, EnU Soc.^ 1877, VI, 

86, 124).] 
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180. H, lœviusculus Mann. 

Massachusetts. — Europe, Maroc, Algérie, Sibérie. 

[181. Tachinus rufipes Degéer. 

Silka. — Europe, Syrie, Caucase, Daourie, Sibérie.] 

182. T, palUpes Grav. [frigidus Er., propinquus Mann.). 
Alaska, Californie, du Canada à la Pennsylvanie, — : Europe. 

183. T, basalis Er. (circumcinctus Mœkl.) 

Canada, Michigan, Kansas, Vancouver, Alaska. — Litbuanie, 
Oural, Sibérie. 

[M. Hamilton, à la suite de M. le D' Horn (Trans, Amer, 
Ent. Soc.^ 1877, VI, 101), cite le Tachinus instabilis 
Maekl. comme habitant l'Alaska et la Sibérie, et il lui attribue 
pour synonymes Vapterus Maekl in et Yarcticus Mots. Or 
il est certain que Yarcticus est une espèce sibérienne assez 
commune et très différente àHnstahilis (dont je possède 
deux types cf*9), notamment par sa ponctuation et ses 
caractères sexuels, comme M. J. Sahlberg Ta déjà indiqué 
{Col, Sib,, 1880, 403). Quant à Yapterus^ que M. Horn ne 
connaît pas et dont je n'ai vu aucun type, il est impossible 
de l'assimiler à Tun ou à l'autre, en présence de ces termes 
de la description : niger.,,y elytris omnino fere lœvi- 
gatis. Jusqu'à preuve contraire, Yinstàbilis et Vapterus 
doivent donc être inscrits comme deux espèces distinctes, 
propres à l'Amérique boréale.] 

184. T. elongatus Gyll. 

Alaska {Mannerheim) ; « Amer. sept. Saguenay ». — 

Europe, Caucase, Boukharie, Sibérie. 
[J'en possède un exemplaire de Saguenay; mais celte localité 

m'est inconnue.] 

185. Tachyporus jocosus Say {arduus Er.) 

États-Unis de l'Atlantique jusqu'au Colorado et au Nouveau 
Mexique. — Europe boréale, Sibérie. 

186. T. chrysomelinus L. (maculicollis Lee.) 

Canada, Massachusetts, Texas ; probablement plus répandu. 
— Europe, Caucase, Asie Mineure, Bokhara, Turkestan, 
Sibérie. 

[Uacaudus Say me 'semble une espèce différente, d'après mes 
exemplaires conformes à un autre que j'ai reçu sous ce 
nom de Le Conte.] 
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187. T. nitidulus Fabr. {brurineus Fabr., faher Say). 

Du (Canada à la Californie et au Tex;as. — Madèn*, bassin de 
la Méditerranée, Caucase, Sibérie. 

[Le T. macropterus Steph. [scitulus Er.), cité par M. Ha- 
millon, d'après le D^ Horn (Trans, Amer, Eut. Soc, 
1877, VI, 105), n'est pas, je présumé, l'espèce de Stephens, 
que je n'ai jamais vue d'Amérique.] 

J88. Cilea silphoides L. (marginalis Grav., marginata Rand.). 

Du Lac-Supérieur ail Kansas et dans les États de la région 

nord de TAtlanlique. — Cap- Vert, Madère, Girca-méditer- 

ranée, Abyssinie, Perse, Sibérie, Japon, Antilles (St-Tho- 

mas). 

189. Conurus {Conosoma} littoreus L. 

Nouvelle-Ecosse, Canada, Michigan, Massachusetts, Ohio. — 
Europe, Ca\icase, Sibérie. 

[190. C, Mpustulatus Giav. (hisignatus Horn]. 

Californie, Nevada. — Presque toute l'Europe, Sibérie.] 

191. Cpuhescens VB.y^, 

Californie, États de TEst jusqu'au golfe du Mexique. — Ma- 
dère, Europe, Circa-Ééditerranée, Caucase, Perse, Sibérie, 
Chine, Abyssinie. 

192. Megacronus (Bolitohius) cingulatus Mann. 
i»eunsylvanie, Massachusetts, Michigan, Canada, Oregon. Co- 
lombie Britannique, Alaska. — Europe, Caucase. 

193. Bolitohius exoletus Er. (trinotatus Horn, facilis Casey). 

Ajuérique boréale et tempérée. — Caucase, Algérie.. 
[Les B. trinotatus Er. et p'œcilus Mann, sont des espèces 
différentes.] 

194. B. pygmœus Fabr. (trimaeulatus Say, venustus Mels.). 
Washington Territory, Californie, Nevada, Colorado, Missouri, 

Pennsylvanie. — Europe, Algérie,, Caucase, Sibérie. 
[Le pymœus Horn [non Fabr.) est Vangularis Sachse, es- 
pèce distincte. (Cf. Fauv., Fn, gall.-rhén., III, 551). — 
l^a synonymie ci-dessus est donnée d'après Erichson et 
Kraatz ; j'ignore si le binotatus Mels. se rapporte au pyg- 
mœus vrai ou n'est pas Vangularis.^ 

195. Mycetoporus splendidus Grav. [americamis Horn (non 
Er.), inquisitus Casey.) 

Colombie Britannique, Colorado, Canada, Lac-Supérieur, Mi- 
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éhigan, Pennsylvanie, White Mountains. — Ei 
barie, Caucase, Sibérie, Indes orientales. 

[lî)6. M.punctus Gjll. 

Massachusetts. — Europe septentrionale et tempéré* 
Pyrénées, Caucase.] 
[197. 3f . puncHpennis Scriba, 

Illinois, Missouri. — Toscane, Styrie, Corfu, Serbie, 

[198, M. brunneus Marsh, (lepidus Grav.). 

White Mountains {N. H.). — Europe, Algérie, Cb 
case, Sibérie.] 

[Le M. lepidus Horn {Trans. Amer, Ent, Soc.^ 
n*est pas celui de Gravenhorst, qui a deux pointa 
côté du disque du corselet et une seule série dise 
élytres ; est-ce Vhumidus de Say, qui m*est incc 

199. Olisthcerus megacephalus Zett. (laticeps ï.ec). 
^Alaska, Californie, Lac Supérieur, Canada. — Eure 

Suisse, Sibérie. 

200. 0. substriatus Payk. [nitidus Lee). 

Lac Supérieur, Massachusetts. — Europe sepi 
Suisse, Autriche, Tauride, Sibérie. 

[La Pseudopsis sulcata des auteurs américains 
M. Hamilton, n*e3t pas l'espèce d'Europe, mais 
bica Fvl. (Cf. Fauv., Notic. Eut., T port. 1878 

[201. Bledius opacusV^Qck. 

lowa, New- York. — Europe, Algérie, Caucase.] 

202. Oxytelus sculptus Grav. {mœrens Melsh.). 

Canada, Californie, Vancouver, Nevada et Étal 
jusqu'au Texas. — Presque cosmopolite. 

[203. 0. laqueatus Marsh, (luteipennis Er.^ fnscipen 
Sitka, Vancouver, Californie, Orégon. — Europe 

Sibérie, Mexique, Guatemala. 
[Le fuscipennis ^ dont je possède un type de Mani 
rapporte bien à cette espèce, comme l'a déjà rc 
Solsky {Bull. Mosc, 1868, IV. 9) ; mais, d'aprè 
(Biol, Centr. Amer., Staph,, 688), le fusd 
Le Conte (Trans. Amer. Ent. Soc, 1877, VI, 
peut-être une autre espèce; je ne saurais r 
question, n'ayant vu aucun type de ce dernier ai 
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204. 0. rugosus Fabr. (basaîis Mels., rugulosus Harris). 
St-Pierre et Miquelon, Nouvelle Ecosse, Canada, Bnffalo, 

Massachusetts, Pennsylvanie, New-York. — Europe, Cirea- 
Méditerranée, Asie Mineure, Caucase, Sibérie, Nouvelle 
Zélande. 

205. 0, nitidulus Gray. (punctatus Lee.) 

Colombie Britannique, Vancouver, Colorado, Bnffalo, New- 
York, Massachusetts, Missouri. — Madère, Ténériffe, Açores, 
Europe, Circa-Méditerranée, Asie Mineure, Caucase, Perse, 
Boukharie, Daourie, Sibérie. 

[J*ai cité toutes les régions de l'Amérique du Nord d'où se 
connais cette espèce. — Le punctatus Lee, diaprés les 
tjpes, est le vrai nitidulus, et Le Conte a reconnu cette 
synonymie [in litt.) lorsque je la lui ai signalée. Quant au 
rugulosus Say, c'est une forme très voisine du Mexique, 
mais qui semble sufBsamment distincte ; elle a été décrite 
depuis par de Solsky, sous le nom de carbonellus (Bull, 
Mosc, 1868, II, 266), et j'en possède plusieurs exemplaires 
typiques. 

Il serait possible que le nitidulus de Le Conte (Trans, 
Amer, Eut. Soc, 1877, 237) se rapportât à un autre 
insecte que celui de Gravenhorst.] 

206. 0, tetracarinatus Block [depressus Grav.). 

Indiana; deux exemplaires {Le Conte). — ^. Europe, Circa-Mé- 
diterranée, Asie Mineure, Caucase, Perse, Japon. 

[Le Conte m'a communiqué un des deux exemplaires cités ; 
c'est bien le tetracarinatus»} 

[207. Trogophlœus bilineatus Steph. 

Vancouver, Nevada, Michip^an, Massachusetts, New-York, 
Géorgie, Kansas. — Madère, Europe, Circa-Méditerranée, 
Caucase, Perse, Turkeslan, Australie, Cap de Bonne-Espé- 
rance, Chili. 

Parfaitement conforme aux types d'Europe.] 

208. r. memnonius Er. (aridus Duv., rubripennis Pvl., man- 

cus, speclatus Casey). 

Colorado, Missouri, Massachusetts, Pennsylvanie, Caroline du 
Sud, Géorgie, Louisiane, Floride, Texas, Arizona. — Cap- 
Vert, Madère, Europe tempérée et méridionale, Circa-MéJi- 
terranée, Mexique, Cuba, Nouvelle-Calédonie. 

[Les exemplaires d'Amérique sont absolument semblables à 
ceux d'Europe, et je maintiens que ceux du Texas et de la 
Floride (mancus et spectatus Casey) n'en diffèrent pas.] 
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[209. r. fuliginosus Grav. 

Massachusetts (Cambridge). — E 

210. T, corticinus Grav. {fulvipeny 
Colorado, Illinois, Michigan, Ms 

roline du Sud, Texas. — Sl< 
Açores, Europe, Girca-Médi 
Mexique, Guatemala, Guba^ SI 
Thomas, Pernambuco. 
[La grosseur des yeux est assez 
ment plus gros chez les exe 
pennis) que chez ceux d'Eure 
sages et je possède un exempl 
ce rapport à ceux d'Amérique 

211. T. pusillus GsVdy. 
Michigan, Massachusetts, Texas. 

Barbarie, Caucase, Sibério. 

[Le T. subtilis Er., cité comm 
d'après Le Conte (Trans, Am 
le pusillus ; cette synonymie 
{in litt.).'] 

[212. T, gracilis Mann, [tenellus E 
Michigan, Caroline du Sud. -: 
Sibérie.] 

[213. Ancyrophorus biimpressus 1 
Sifka. — Pyrénées centrales.] 

214. Coprophilus striatulus Fabr. 
Canada. — Europe. 

215. Porrhodites fenesiralis Zett. 
Alaska, Colombie Britannique, 1 
, Sibérie septentrionales. 

216. Geodromicus plagiatus Fabr 
Lee) et var. nigrita Mùll. 
Type : Utah, Lac Supérieur, Mie 

— Variété : Colorado. 
Europe septentrionale et montaj 
[La synonymie d^ovipennis est 

j'ai reçu de Le Conte. 
Les exemplaires à élytres noires 

noir de poix, correspondent au 

tous les passages au type. 
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Quant aux exem{daires noirs que j*ai décriU sovus c«^ nom de 
nigrita dans mes Notices Ef%i0mQLi î* V^^y iB78, 90, je 
les considère actuellement comme une espèce distin^ 
(strictus Fvl.) par la forme d«. corselat (tborace brevissim^ 
cordato, basi fortissime abrupte coastricto, anlerios globoso- 
dilatato), je n'ai pas observé de passages entre eux et ie9_ 
plagiatus d'Europe ou d'Amérique. Mes Hrictus provien- 
nent de New- York et du Mont Wasbington. Les antres lo- 
calités que j*ai indiquées {h c.) pour le nigrita^ se réfèrent 
au plagiatus^ de même que la vadété rougeàtre maculée 
rte brun.] 

2J7, Acidota crenata Fabr. (seriata Lee). 

Canada, Lac Supérieur, Micbigan, Massachusetts. — Elurope 
septentrionale et tempérée jusqu'aux Pyrénées, Caucase, Si- 
bérie. 

218. A. quadrata Zett. (Franhenhœuseri Maekl., patruelis 
Lee). 
Alaska, Lac Supérieur, White Mountains, Mont Washington 
(N. H.). — Laponie, Sibérie arctique. 

[219. Arpedium quadrum var. alpinum Fa\ïv.( Hep déni Kr.). 
White Mountains (N. H.), Mt. Tom (Mass.). — Suisse, Si- 
voie, Bavière.] 

[220. A. hrachypterum Grav. {troglodytes Kxeçw.), 

WtiUe Mountains. — Europe septentrionale et montagneuse, 
Caucase, Sibérie.] 

221. A. tenue Lee. et var. brunnescens J. Sahlb. {Gyllenhali 
Zett.). 

Type: Colombie Britannique, Lac Supérieur, Micbigan. — 
Laponie, Sibérie occidentale. — Variété : Lac Supérieur, 
White Mountains. — Laponie, Sibérie arctique. 

\V Amphichroum canaliculatum Er. est un insecte étran- 
ger à l'Amérique, et Tespèce que j'ai indiquée sous ce nom 
(Not. Ent.^ 1878, 90) est le maculatum Lee. {Trans. 
Amer. Ent. Soc, 1883, 285, pi. 9, fig. 7), propre à la Ca- 
lifornie, au Nevada et à l'Orégon.] 

222. Orochares angustata Er. 

Lowell (Mass.). — France, Allemagne, Italie, Autriche. 

[M. Fréd. Blanchard m'a communiqué sans nom le seul exem- 
plaire qui ait été trouvé en Amérique ; je l'ai reconnu en 
tous points identique au type d'Europe.] 
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223, Olophrum rotundicolle Sahlb. (conveœicoUe 
Lac Supérieur, — Europe septentrionale. 

[224. 0. fuscum Grav.'(Za^wm Mœkl.-, laticolle J. S 
Alaska. — Europe septentrionale et tempérée, 

bérie. 
Le type du latum Mœklin, que j'ai reçu en coi 
n'est qu'un exemplaire du fuscum à ponciu, 
selet un peu plus écartée, surtout sur le disque 

[225. Lathrimœum atrocephalum Gyll. 
[ Californie (Tahoe). — Europe, Algérie, Chyp 

' Japon. 

Je ne possède qu'un exemplaire de cette espèce, 
ment de Californie.] 

226. Pycnoglypta lurida Gyll. 

Colombie Britannique, Colorado, Orégon, Lac Su 
[ sachusetts, New-Jersey, Caroline du Nord. — 

tentrionale jusqu'en Alsace, Sibérie. 

227. Homalium florale Payk. (rufipes Fvl. non Fo 
Orégon, Canada, Lac Supérieur, Michigan, Per 

i, Europe, Algérie, Caucase. 

! [Le strigipenne Mœklin se trouve aussi dans TC 

; 228. //. lapponicum Zeit, {planipenne Ma3kl.,-Ar^ 

Alaska, Californie, Colorado, Lac Supérieur, Ci 

chusetts. — Europe septentrionale et montaj 

case, Sibérie. 
[C'est \^, planum cité du Colorado par Le Conte 

Geol. Geogr, Surv., 1879, V, n« 3, 502.] . 

229. H, pusillum Grav. (lœsicolle Msekl.). 
Alaska, Colombie Britannique, Californie, Coloi 

New-York. — Madère, Europe, Al^^érie, Caucaî 

230. //. foraminosum Mœkl. (laticolle Kr., clavl 

^(Z^opinwm Sahlb., hrevicolle Thoms.). 
Alaska, Colorado, Lac Supérieur, Michigan. — E 
trionale jusqu'en Thuringe, Sibérie. * 

; [231. /^. cœsum Grav. 

[ Californie. — Europe, Algérie, Caucase, ile d*As 

Le seul exemplaire que j'ai vu de Californie est d 
tion Eppelsbeim.] 
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232. H, rivulare Payk. 

Californie. — Europe, Algériei Caucase. 

[VA nihobium sorbi Gyll. a été cité du Groenland par Schiœdte; 
mais cette indication devra être vérifiée.] 

233. Protinus limbatus Mœkl. 

Siika, Colombie Britannique, New-Hampshire, — Europe 
moyenne et méridionale, Caucase. 

[Le P. Mœklini Fvl. est une espèce distincte de Sitka, Cali- 
fornie et Nevada.] - 

234. P, atomarius Er. {parvulus Lee). 

Canada, Lac Supérieur, Michigan, Massachusetts. — Europe, 
Barbarie, Caucase. 

235. Megarthrus sinuatocollis Lac. (angulicollis Maekl.). 
Alaska, Colorado, West Virginia, Géorgie. — Europe, Caucase, 

Sibérie. 

236. Micropeplus tesserula Cnrt. (costatus Lee, cosHpennis 

Mœkl.). 
Alaska, Californie, Lac Supérieur, Michigan, Canada. — 
Europe, Algérie, Syrie, Caucase, Sibérie. 



TRIGHOPTERYGID^. 



237. Ptenidium evanescens Marsh, (terminale Hald.). 
Pennsylvanie, Canada, Colorado .— Madère, Canaries, Europe. 

238. P. atomarioides Mots. 

Florides. — Iles Atlantides, Grande-Bretagne, Bussie. 

239. Trichopteryx ambigua Matth. 
New- York. — Grande-Bretagne. 

240. T. sericans Heer. 

États-Unis. — fjGanaries, Europe, Kirghises. 

241. jT. fascicularls Herbst. 
États-Unis. — Europe. 

242. T. atomaria Degéer. 

États-Unis. — Madère, Europe, Daourie. 
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243. Smicrus filicornis Fairm. 

Amérique du Nord et du Sud {Matthews),^ 
— Grande-Bretagne, France. 



PHALACRIDiE. 

244. Olibrus bicolor Gyll. 

New- York, Floride. — Madère, Europe, Si 



COGGINELLIDiE. 

[245. Anisostictd iO-punctata L. (? multig 
Weise), 
Amérique du Nord { Weise), — Europe, 

246. A. strigata Thunb. {? bitriangularis 

laris Weise. 

Type : Vancouver, Baie d'Hudson, Can 
Nord. — Laponie, Hongrie, Provence, 
Orégon {Weise), 

[La synonymie de ces deux espèces est obi 
(Best.'Tab, Coccin., 1885, 14, 15), 
teurs américains serait probablement 
il ne cite pas la vraie strigata commi 
que Crotch au contraire [Rev, Cocci 
strigata d'Amérique et la i9-punct 
Sibérie.] 

247. Adonia variegata Goeze (constellato 

Scriba). 
Nouvelle-Ecosse, un seul exemplaire [Le 
Europe, Afrique du Nord jusqu'au Sén 
Syrie, Sibérie, Asie centrale, Inde. 

248. ffippodamia iS-punctata L. (tibialis 1 
De la baie d'Hudson à l'Alaska et au sud , 

Europe, Caucase, Asie centrale, Sibérie 

249. Coccinella trifasciata L. var. Juliana 

var. Eugenii Muls., var. subversa Le 
Baie d'Hudson, Canada, Lac Supérieur, \ 
Alaska, Orégon, Californie, Colorado, F 
Europe boréale, Sibérie. 
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250. C. transversoguitata Fald. {5-notata Kirby), var. califor- 
niea Mann., var. transversalis Miiis. (nugatoria Muls.). 
Du Groeuland aux États-Unis du Nord et de. l'Ouest et de 

l'Alaska au Nouveau-Mexique. — I.aponie, Daourie, Sibérie, 
Japon, Mexique. 

251. C. ii-punctata L., var. Menetriesi Muls. {œgyptiaca 
Reiche). 

Califoruie. — Europe, nord de l'Afrique, Syrie, Sibérie. 
[M. Weise {Besl^-Tdb. Coccin., 29) affirme l'existence de 
cette espèce dans l'Amérique du Nord.] 

252. Adalia frigida Sdxneid. {hyperborea 9à^k,,arctica Thunb., 
ophthalmica Muls., melanopleura, barda Lee). 

De la baie d'Hudson à Vancouver, et au sud de la Californie 
au Nouveau-Mexique par les Montagnes Rocheuses, Canada, 
New- York, Missouri, Kansas. — Laponie, Daourie, Sibérie. 

253. A. bipunctata L. (bioculata Say, humeralis Say), var. 
6-pustulata L. 

Presque tous les États-Unis, de l'Atlantique au Pacifique, Van- 
couver, Canada, Nouvelle- Ecosse. — Europe, Sibérie. 

[254. Anatis ocellata L. (iS-punctata 01., mali Say). 

États-Unis {Crotch), — St-Domingue (O^mer), Europe, Si- 
bérie. 

La synonymie {mali) est donnée d'après Crolch (Rev. Coccin;, 
124) et M. Weise (Best.-Tab. Coccin,, 43).] 

255. Halyzia [Calvia) i4-guttata L. (similû^cardisce Rand.), 
var. hesperica Crotch. 
Nouvelle-Angleterre , Vermont ( Crotch)^ Michigau , New- 

Hampshire. — Europe, Sibérie. 
[Crotch rapporte cette espèce à son genre Anisocalvia (l. c, 

143.)] 

[256. Scymnus arcuatus Rossi. 

Amérique du Nord (Weise). — Madère, Canaries^ Europe 

moyenne et méridionale, Asie. 
J'inscris l'espèce comme américaine d'après Weise ( Best.-Tab, 
Coccin,, 74).] 
# 

ENDOMYGHID^. 

257. Mycetœa hirta Marsh. 

New-York, Bufl'alo, Baltimore, Massachusetts. — Ste-Hélène, 
Madère, Europe. 
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COLYDIIDiE. 



258. Aglenus brunneus Gyll. 

Californie, Missouri. -- Madère, Canaries, Europe, ïurk 

259. Murmidius ovalis Beck. 

Washington (D. C), Californie. — Europe, Japon. 
[Probablement originaire d'Afrique ; nous le trouvons oi 
rement en Europe dans les navires chargés d'arachide! 



RHYSODID.E. 

260. Rhysodes exaratus Serv. (americanus Lap., o 
Newm.). 
' De New- York et *du Michigan à la Géorgie, au Missou 
riowa ; Californie (Chevrolat). — Allemagne, Au 
Caucase. 
[Chevrolat Ta indiqué de Californie et de France (An% 
En t. Fr„ 1873, 210), mais je ne le connais pas de ( 
nier pays]. 



GUCUJIDiE. 

261. Silvanus surinamensis L. {frumentarius^ ô-dev 
Fabr., bicornis Er.). 
Amérique du Nord. — Cosmopolite. 

[J'adopte pour cette espèce la synonymie admise par t( 
auteurs, et en dernier lieu par Wollaslon {Ins. M 
167), M. Casey (Trans. Amer. Eut. Soc, 1884, : 
105, pi. IV, lig. 1) et M. Reitter {Best.-Tab., I, 
1885, 18); j'ajoute que le bicornis Er. n'est qu'u 
riété (f chez laquelle le clypeus offre deux déni 
ou moins saillantes, souvent à peine visibles. Cette 
se prend confondue avec le type et je l'ai reçue notai 
de M, Montandon qui Ta trouvée en nombre à 
(Valacbie), dans des boites de biscuits avec le si 
mensis; M. Emery Ta prise aussi à Naples, en tamis 
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feuilles sèches (Petit, Nouv. Ent., 1869, 25). Mais une 
seconde espèce est confondue sous le nom de surinamen- 
sis dans les collections françaises et doit être également 
cosmopolite ; jVn donne ci-dessous la diagnose (1).] ^ 

262. S, Udentatus Fabr. 

Amérique du Nord. — Europe, Asie jusqu'au Japon. 

263. Cathartus gemellatus Duv. {quadricollis Gasey, non 
Guérin). 

New- York, Géorgie, Floride. — Europe, Maroc, Cuba. — 
Probablement cosmopolite. 

[264. C, cassiœ Reiche {Gilœ Casey). 

Arizona. — Europe, Maroc, Cuba. — Doit être également 
cosmopolite. 

M. Hamilton a donné une synonymie inexacte de cette es- 
pèce, qu'il confond avec la précédente.] 

265. C. advena Waltl. {musœorum Ziegler). 
Amérique du Nord. — Probablement cosmopolite. 

266. Nausibius clavicornis Kug. {dentatus Marsh.). 
Amérique du Nord. — Cosmopolite. 

267. Prostomis mandihularis Fabr. (americanus Grotch). 
Vancouver, Californie, Orégon, Nevada. — Europe moyenne 

et méridionale. 

268. Pediacus fuscus Er. (planus Lee, sv^carinatus Mann.). 
Amérique boréale, nord des États-Unis, Nouveau-Mexique. — 

Europe septentrionale et moyenne, Sibérie. 

269. P. depressus Herbst. 

Colorado, Michigan, Lac Supérieur, Pennsylvanie, Caroline du 
Nord. — Europe moyenne et méridionale. 

{\) SUvanusmerca(or*, 

Faciès, taille et coloration du surinamensis ; facile à distinguer par sa tète bien plus 
longue, plus étroite, obconique, ses* yeux beaucoup pins gros, atteignant presque les 
angles postérieurs, les tempes étant réduites à une dent, les pénultièmes articles desan> 
tennes plus transversaux, le corselet à sillons parallèles, souvent plus étroits, les élytres 
plus longues et plus étroites, avec la marge moins sinuée sous les épaules. 

Nice I Rouen, dans les navires chargés d'arachides ! Afrique, obtenu d'éclosion de 
fruits de palmier {v. Hey(ten)\ Nouvelle-Calédonie! {Deplanche}, 

Je ne sais pourquoi M. Emery (/. c.) considère cette espèce comme le bicornU Cr. 9) 
puisque le savant berlinois n'indique aucun de ses caractères et qu'on ne trouve d'exem- 
plaires à clypeus bidenté que chez l'espèce à petits yeux et à larges tempes {surfna' 
mensis). 
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[Ges deux espèces ne sont pas cosmopolites 
M. Gasey [Trans, Amer. Ent. Soc, 1884, 

270. Lœmophlœus testaceus Fabr. {Zimmermc 
Lee.). 

Amérique du Nord. — Cosmopolite. 

271. X. alternans Er. 

Caroline du ^ud. — Allemagne. 

[Cette espèce n'est pas cosmopolite, comme \ 
milton d*après M. Gasey {l. c.)» et le dessi 
auteur donne de Tantenne ne correspond p 
ce que j'observe chez le type d'Europe; 
détermination à contrôler.] 

272. L, ferrugineus Steph. {testaceus Payk.). 
Philadelphie, New- York ; introduit. — Europ 

Sud. 
[11 est possible que ce Lœmophlœus soit cos 
trouvé souvent dans les navires chargés d' 
négal.] 

273. L, pusillus Schh. (longicornis Mann., put 
Sitka, Colorado River, Massachusetts, Carol 

Cosmopolite. 

274. L. fractipennis Mots. [Dufouri Lab.). 
Amérique du Nord (Reitter). — France mé 
[Cf. Reitier, Best.-Tàb, Cucujidœ, éd. 2, 1 

[Le Bendrophagus glaber Lee, des Étatî 
par M. Hamilton, d'après M. Casey, cornu 
blement qu'une variété du crenatus Payk 
Sibérie ; c'est une question à élucider. 

— Quant au Cryptamorpha (Psammœci 
Guér., répandu dans une grande partie de: 
du globe, il est à rayer du Catalogue Hami 
mais été trouvé ni en Europe ni en Asie, i 
M. Gasey (l, c.) le donne comme cosmopolil 



CRYPTOPHAGID^. 

erratus Gyll. 

au Canada, Colorado, Michigan 

0910. — Mail889. 
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Pennsylvanie, Massachusetts, New-Harapshire. — Europe, 
Caucase, Sibérie. 

276. Cryptophugus cellaris Seop. 

Buffalo, Détroit, San Diego, dans les maisons ; importé. — 
Euîope, Nord de l'Afrique, Turkestan. 

[Le Cryptophagus afflnis Stm., non signalé encore dans 
l'Amérique du Nord, est cependant indiqué comme cosmo- 
polite par Reitter {Best.-Tab. Gryptoph,, XVI, 1887, 24)]. 

[277. C. acutangulus Gyll. {uncinatus Steph.). 

Amérique du Nord (Reùier), — Europe, Turkestan. 
(Cf. Reitter, l. c, 24). 

278. C. saginatus Stm. 

Caroline du Sud {Zimmermann). — Europe, Algérie, Sibérie. 

279. Cœnoscelis ferruginea Satlb. (testacea Zimm.). 

Alaska {Mœhlin), Caroline du Sud {Zimmermann), — Eu- 
rope, Caucase, Sibérie. 

[M. Hamilton a omis la C. cryptophaga Reitt., d'Amérique 
du Nor.l et de Sibérie orientale. Cf. Reitt., l, c, 36.] 

[280. Atomaria fuscicoUis Mann, (umbrina Er., plicicoUis 
MœkL). 
Sitka, Californie. — Europe, Caucase.] 

[281. A. apicalis Er. (clavicornis Baudi.). 

Amérique du Nord (Reitter), — Europe, Caucase, Sibéiie. 
(Cf. Reitter, Z. c, 49)]. 

[L'A. atra, citée par Maeklin (Stett, Eni. Zeit,, 1857, 185), 
d'après Kirby, n'est pas Yatra Herbst, d'Europe, mais sans 
doute une variété de la lœtula Lee, espèce américaine. 
(Cf. Lee, Proc. Ac, Nat. Sc.Philad., 1873, 328)]. 



MYCETOPHAGIDiE. 

282. Typhœa fumata L. {Cryptophagus crenatus, gilvellus 
Mels.). 
Amérique du Nord. — Cosmopolite. 
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DERMESTID^. 

283. Dermes tes carnivorus Fabr. (mucoreus Lee). 
Texas. — France (importé), Mexique, Amériqu 

Nouvelle-Calédonie . 
[Cette espèce est peut-^tre cosmopolite. En France, 
dinairement importée avec les peaux de La Pli 
milton l'indique à tort comme originaire du 1 
Méditerranée ; elle paraît indigène de rÂmériqi 
nale.] 

2SL D, lardarius L. 

Toute l'Amérique du Nord. — Europe, Daourie, 
Peut-être cosmopolite. 

285. 2). bicolor Fabr. (elongatus Lee). 

Canada, New- York, Kansas, Texas, Géorgie, 
Europe. 

286. 2). cadaverinus Fabr. 
Floride. — Cosmopolite., 

287. D. vuîpinus Fabr. 

Toute l'Amérique dû Nord. — Cosmopolite. 

288. D.Frischi Kugel. 

New Jersey, Washington (D. C). — Europe, Ég] 
Asie centrale, Sibérie. 

[Le Dermestes peruvianus Lap. (hœmorrhoic 
gulo Muls.) est indiqué comme cosmopolite pa 
Best-Tab, Dermest., éd. 2, 1887, 44) et doi 
trer dans l'Amérique du Nord. La même ren 
plique au D, murinus L., d'Europe et Sibérie, 
a décrit d^Amérique sous le nom de nehulosu 
M. Hamillon pense que ce nom de murinus a \ 
faussement appliqué à certaines variétés di 
Germ.] 

289. Attagenus piceus 01. {megatoma Fabr., dich) 
penniSy spurcus Lee). 

Presque toute l'Amérique du Nord. — Europe, Asi 
Galédonie, etc. Probablement cosmopolite, ainsi 
vaut. 
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290. A.pellioL. 

Nouvelle Ecosse, Canada, Michignan, New-York et divers 
États de l'Est. — Europe, Asie, Afrique. 

291. Anthrenus scrofulariœ L. 

Presque toute rAmérique du Nord. — Europe, Caucase. 

292. A. verbasci L. (vaHus.Fahr,). 

Toule l'Amérique du Nord. — Europe, Asie. Ravageur des 
collections en Amérique comme en Europe ; peut-ôtre cos- 
mopolite. 

293. A, museorumL.(c(istaneœ:yie\s,)» 

Canada et presque tous les États à Test du Mississippi. — Eu- 
rope, Sibérie. 

294. A. fuscus Latr. (claviger Er.). 
Pennsylvanie. — Europe. 

295. Orphilus niger Rossi (glabratus Fabr., ater Er., subniti" 
dus Lee). 

De l'Atlantique au Facique. — Europe, Asie mineure, Tur- 
kestan. 



HISTERIDiE. 



296. Hister merdarius Hoflfm. {memnonius Say). 

Canada, Michigan, New- York, Pennsylvanie, Ghio, Virginie. 
— Europe, Sibérie. 

297. JB". himaculatus L. {obliquus Say). 

Michigan, Pennsylvanie, Illinois. — Europe, Turkestan, Si- 
bérie. 

298. Carcinops ié-slriata Steph. {nana Lee). 

États du Centre jusqu'en Géorgie, New-Jersey, Floride, Loui- 
siane. — Cosmopolite. 

299. Gnathoncus [Saprinus) rotundatus Kug. {deletus, inter» 
ceptus Lee). 

États de la région Atlantique, Canada, Californie, Orégon. — 
Europe, Ste-Hélène, Turkestan, Sibérie. 
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NITIDULIDiE. 



300. Brachypterus urticœ Fabr. (Cercus pusillus Melsh 
Canada, Étais de TAtlautique jusqu'au Kansas, Goloi 

Europe, Sibérie. 

301. Cercus bipustulatus Payk. 
Boston. — Europe. 

302. Carpophilus Jiemipterus L. {bimaculatus Melsh.). 
Toute rAmérique du Nord. — (>)8mopolite. 

303. C. dimidiatus Fabr. 

Gomme le précédent. — Également cosmopolite. 

304. Epurœa œstiva L. (convexiuscula Mann.). 
Alaska, Canada, Micbigan, Caroline du Nord, Nouveau-M 

— Europe, Sibérie. 

[L'J?. luteola Er. (texaria Grotch), commune à Cube 
habite aussi les États du Golfe, le Mexique, St-Domin 
Brésil et Cejlan, est citée par M. Hamilton, d'après U 
comme se trouvant aussi en Europe, sans doute d'à 
exemplaire de la collection Reiche noté de Franc 
Mais cette dernière indication semble erronée ; au 
a-t-elle été déjà rejelée par M. Reitter et Idiluteola n 
comprise dans aucun travail sur les Epurœa europ* 
(Cf. Reitter, Yerh. Nat. Ver. Brûnn, 1874, XII, Z 

[305. E. terminalis Mann, {immunda Er., infuscata \ 
Alaska. -— Europe. 
(Cf. Reitter, Z. c, 29).J 

306. Nitidula bipunctata L. (bipustulata L.). 

Du Canada au Golorado et à la Floride, — Europe, Sib< 

307. N. rufipes L. {obscura Fabr., ossium Kirby). 
Répandue comme là précédente ; Baie d'Hudson. — ] 

Sibérie. 

308. Omosita colon F.. 

Oe l'AtUntique au Colorado. — Europe, Sibérie. 

309. 0. disçoidea Fabr. (inversa Lee). 

États du Pacifique, Golorado, Michigan, Canada. — I 
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310. Meligethes brassicœ Scop. {œneus Fabr., rufimanus, 
mœrens Lee, californicus Reilt.). 

Californie, Colorado, Orégoa. — Europe, Nord de l'Afrique, 
Sibérie. 

311. Cryptarcha strigata Fàbr. 

De rAUantique au Colorado, ne dépassant pas au nord le Mi- 
chigan. — Europe, Caucase, Sibérie. 

312. Pityophagus {Ips) é-guttatus 01. (fasciatics 01., gémi- 
natus, bipustulatus Mels., é-signatus Say, Ô-pustulatus 

Reitt.). 

Vancouver, Oregon et toute la région à Test des Montagnes- 
Rocheuses jusqu'en Floride. — Europe. 

[La synonymie de cette espèce est donnée d'après M. le D' 
' Horn (Trans, Amer. EnU Soc.^ 1875, V, 134) et le cata- 
logue de M. Hamilton, tandisque M. Reitter (l. c, 151) 
admet au contraire trois espèces distinctes {é-guttatus^ 
fasciatus et 4-signatus); mais je suis porté à croire, en 
présence des variations signalées par les auteurs américains, 
que leur opinion est correcte, et que M. Reitter a manqué 
de matériaux suffisants pour apprécier ces variations.] 



LATHRIDIIDiE. 

-"! 313. Holoparcf-mecus singularis Beck.' 

9^ Californie (Fort Yuma), New- York. — Canaries, Europe tem- 

> pérée et méridionale, Egypte, Syrie, Caucase, Indes-Orien- 

V taies. 

r [Peut-être cosmopolite, celte espèce ne vit pas habituellement 

^\ sousjes écorces, comme l'indique M. Hamilton, mais sous 

p^- les détritus végétaux.] 

^: [314. Lalhridius productus Hosh, 

r^ Amérique du Nord {Reitter), — Europe méditerranéenne, 

5?-l Algérie. 

^h (Cf. Reitter, Stetl, Ent, Zeit., 1875, 79.)] 

?-,^. : 

; !> 315. Enicmus (Lathridius) minutus L. 

!>' Prt'sque toute T Amérique du Nord. — Cosmopolite. 

fej: [L'^. transversus 01., indiqué comme cosmopolite par 



1^ 
à' 



i 
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M. Rei^ter (Best-Tc^. Laihrid.y éd. % 4887, 22) 
sana doute ^Amérique du Nord.] 

316. Lathridius consimiîis Manu, {paralleliœllis Mann 
Alaska. — Europe septentrionale et centrale, Sibérie. 

317. Z. (Coninomits) constrictus Gyll. (carinatus Gyll., 
tilis Lee). 

BCichig^an» Illinois. — Europe, Sibérie. 

318. Cartodere (Lathridius) filiformis Gyll. 
Missoïiri, Philadelphie, Allegheny>(Peniisylv.). — Kuro 

3i9. C. ruficollis Marsh, {pulicaria Mels.), 

États «lu Centre et du Sud. — Europe, Amérique du î 

3^. Corticaria pubescens Gyll. (grossa Lee, piligera 
Massachusetts, Michigan. - Kurope, Nord de TAfriqn 

Mineure, Caucase, Sibérie, Australie. 
Probablement cosmopoHto, ainsi que la suivante. 

[324. C fulva QomoWï, 

États-Unis (Belon). — Madère, Europe, Circa-Médite 

Asie Mineure, Kirghises. Serait cosmopolite d'après 

(Z. c, 31). 
Cf. Belon. Ann. Soc, Linn, Lyon, 4884, XXXI, 47).] 

322. C. ferruginea Gyll. [fenestralis auct., deleta 
Kirhyi Lee, denticulata Kirby). 

Alaska, Colorado, Michigan, Lac Supérieur, baie d't 
Bulfalo, Floride. — Europe, Daourie, Sibérie. 

323. C, serrata Payk. {oclodentata Say , prionodera Lee. 
Californie, Nebraska, Michigan, Buffalo. — Cosmopolit 

324. C. elongata Gyll. 

Michigan, Massachusetts, Pennsylvanie. — Europe, No 
Zélande. Peut-être cosmopolite. 

[325. Melanophthalma dis H nguenda Com. {puynila Le 
silla Melsh.). 

Illinois, Pennsylvanie. — Cosmopolite. 
(Cf. Belon, l, c, 115). 1 

[Les M. transversalis Gyll. et gibbosa Herbst, c 
rées comme cosmopolites par MM. Heitter et Belon, 
contreront sans doute dans l'Amérique du Nord. D's 
Rév. P. Belon (Z. c, 449), les nigripennis Mots., si 
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aient peut-être identiques à la transver- 
rnonymie à vérifier.] 



ROGOSITIDiE. 

'itanicus L« {picetis Schall.» v^* niii' 
Li Nord. — Cosmopolite. 

msillus Klug (africanus Mots., Yvani 

[eitter et Léveillé signalent comme cosmo- 

. Trogosit., 1882, VI, 37, et Ann. Soc. 

446) habite sans doute l'Amérique du 

ossum L. 

[Reitter), — Europe septentrionale, cen- 

use, Sibérie.] 

{fratemum, septentrionale Hand.). 
lada, Lac Supérieur, Vermont, Maine, 
igon, Colorado, Californie. — Europe sep- 
nne et montagneuse, Sibérie. 

(Reitter). — Europe septentrionale, 
igneuse. 
n et oblongum, Cf. Reitter, l. c, 35 et 

iinb. (dentata Faibr,; silphides Newm., 

, Michigan, Ï.ac-Supérieur, Colorado, 
tory. — Europe septentrionale, centrale et 



ONOTOMIDiE. 

Herbst. (foveata Lee), 
[d'au Tejcas et à la Californie, Massacbu- 
:an. — Ste-Hélène, Madère, Canaries, Eu- 
n. — Peut-être cosmopolite. 
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332. Af. d-foveolata Aube. 

District de Golambia. — Madère, Canaries, Europe 

Japon, etc. 
[Probablement cosmopolite, on le trouve souveo 

navires chargés d'arachides; il semble origii 

frique.] 

333. M, longicoUis Gyû, 

District de Golumbia, Pennsylvanie. — Madère, ëoj 



BYRRHIDiE. 



334. Simplocaria metallica Stm. (Byrrhus tessella 
Alaska, Lac Supérieur, Mount-Washingtoii (N. H.), 
septentrionale et alpestre. 

335. Cistela (^Byrrhus) sericea Fœrst. {varia Fabr., 
Mels.). 

De la Pennsylvanie à la baie d'Hudson. — Island 
Sibérie. 

336. Porcinolus {Byrrhus) murinus Fabr. {undatus 
Lac Supérieur, Michigan, Pennsylvauie, New-York. 

Sibérie. 

337. Byrrhus fasciatus Fabr. 

Amérique du Nord. — Islande, Europe, Daourie, S 

[M. Uamilton a omis de mentionner les localités a 
de cette espèce.] 



DASGYLUD^. 

338. Cyphon variabilis Thumb. (ovalis Say, fuscict 
Helodes picea, punctata, nebulosa, modesta L 
De la baie d'Hudson à la Floride et au Texas et à l' 

qu'à Vancouver et à l'Alaska. — Europe, Algérii 
Sibérie, Japon. • 

339. C, padi L. (Helodes pusilla Lee). 

Canada, Lac Supérieur, du Massachusetts à Tlndia 
rope septentrionale et moyenne, Caucase, Sibérie. 
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[Le C. coarctaiiM Pâyk.» d'EacofA et Si^ri% » ^é imc^aé 
ancieanemeBt^e rAmériqae en N<»4 pi^ Gaénii'4léa«viUe; 
mais cette espèce n'a pas été reirottvée par left mtobIs amÀ- 
ikaki9. SUe dcHt^ionc Mrepn^moi^r^iaaiitMksmiftjcleoiii^ 



ELATBRIDiE. 

40. Eypnoidus (Cryptohypnus) hyp^rboreus Gyll. 

Alaska. — Europe boréale^ AlpeSj Sibérie arot^ue jusqu'au 
Kamtschatka. 

41. C, pulchellicsL, (exiguus ^^ndi,^ guttaiulus Mels.). 
Massachusetts, New- York, Penosylvanie, OUio. — Europe, 

Sibérie. 

[Deux espèces, de coloration presque identique, ont été con* 
fondues sous ce nom par la plupart des auteurs, notamment 
par M. Candèze; cependant la description que ce dernier 
(Mon, Elat.y III, 78) donne des angles thoraciques dirigés 
directement en arrière aX obtus au hout^ et des élytres 
fortement sillonnées^ à intervalles costif ormes /mà\<i\\ie 
nettement qu'il n'a pas eu sous les yeux le vrai pulchel-- 
lus L, à angles postérieurs du oorêélet sinués^diver- 
gents et aigus au sommet avec les stries des élytres 
obsolètes à Vextrémité, mais bien l'espèce voisine, le 
sàbulicola Boh. (Cf. Cat. Munich^ 1545 et syn» — Seidl., 
Fn. Balt , ed, % 1888, 184), presque aussi répandue en 
Europe, et remarquable surtout par les angles postérieurs du 
corselet plutôt arqués-rentrants et tronqués. C'est encore le 
sàbulicola qui a été Uguré par Jacq. du Val {Gen. Elat.^ 
ni, pi. 35, fig. 172) sous le nom à^ pulchellus, 

A catise de l'affinité des deux espèces, qui se trouvent Tune et 
l'autre dans le Nord de l'Europe, il importe que rattention 
de nos collègues américains soit appelée sur la synonymie 
que je viens d'indiquer, et qu'ils décident si les exiguus et 
guttatuius se rapportent réellement au pulchellus de 
Linné, comme le porte le catalogue de M. Hamilton, et 
même si le guttatuius n'est p^s le é-pustulatus Fabr. ou 
la var. 4-guttatus Lap. du dermestoides Herbst.] 

J42. C, riparius Fabr. 

Terres polaires de l'Amérique du Nord [Candèze), — Is- 
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lande (1), Nord et hautes moniagnes de l'Europe jiuqu'i 
Pyrénées» Sibérie jusqu'à l'Allâi. 
Aux contrées citées par M. Gandèze pour cpt insecte [Mt 
Elat.y in, 68), il faut igouter Plaltnde, d'où j^n poss 
deux exemplaires rapportés par le prince Napoléon de s 
voyage dans cetle île (août 1856), où Tespèce nVst pas ra 
d'après Slaudinger (h c.j 288); par contre, M. Candèze 
dique à tort la Grèce parmi les patries du riparius^ qui 
une espèce essentiellement alpine ou boréale.] 

343. Elater nigrinus Payk. (anthracinus Lèc). 

De l'Alaska à Vancouver, Canada, Michigan, Vermont. — ï 
rope septentrionale et montagneuse jusqu'aux Pyréné 
Sibérie. 

344. Melanotus castanipes Payk. (inœqualis^ cf scroHcoll 
$ castanipes Lee). 

Canada^, Lac Supérieur, Michigan, Ohio, Vermont, New-Vo 
Pennsylvanie. — Europe septentrionale et montagne u 
Sibérie. 

345. Athous undulatus Degéer (undatus Gmel.). 

Baie d'Hudson. — Europe septentrionale et montagneuse ji 
qu'aux Pyrénées, Caucase, Sibérie jusqu'à TAltai. 

346. Ludius (Paranomus) costalis Payk. {Limonius vag 

Lee). 
Labrador, Lac Supérieur, Mount-Washington (N. H.). — f 
rope boréale, Sibérie. 

347. L. {Gorymhites) virens Schrank. [anchorago Rand., Ki 
dalli Kirby). 

Canada, Lac Supérieur, Micbigan, Maine, Mount-Washington 
Alpes et montagnes de rMleraagne méridionale jusqu 
Silésie. 

348. L. sjœlandicus Mii\\Q.r(tessellatus Fabr., Gand., non Lin 



(1) Par sa situation géographique, beaucoup plus rapprochée de l'Amérique 
de l'Europe (à270kiL E. du Groenland et plus de 700 kil. N.-O. de l'Ecos 
cette île devrait peut-être appartenir à la faune entomologique du Neuve; 
Monde, bien que les auteurs, d'accord avec les géographes, continuent de la i 
tacher à l'Europe (Cf. Staudinger let Kraatz), Reise nacif Islandy m Stett, l 
Zeit.y 1857, p. 209-289); mais nos connaissances de la faune voisine du Groenlj 
et des insectes européo-américains en général sont encore trop incomplètes p 
que la question puisse être élucidée. 
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viridis Say, cuprescens Lee, micans Germ.). 

Canada, Nouvelle Angleterre, Micbigan, Verraont, New- York. 
— Europe, Sibérie. 

[M. Hamiltou a donné une synonymie fausse de cette espèce, 
par confusion avec le tessèllatus L. {holosericeus 01.); ce 
dernier seulement se retrouve en Turcomanie, et c'^st à lui 
que se rapporte la var. pruinosus Mots. (Cf. Heyden, Cat. 
CoLSib., 123).] 

349. L. nigricornis Panz. {metallicus Payk., nitidulus Lee). 
Colorado, Lac Supérieur, Michigan, Massachusetts. — Europe, 
Sibérie. 

350. L, cruciatus L. {pulcher, festivus Lee). 

Vancouver, Orégon, Canada, Vermont, New Hampsbire, Was- 
hington. — Europe, Nord de l'Asie. 

351. Li rugosus Germ. var. confluens Gebler. 
Alaska. — Caucase, Sibérie. 



BUPRESTIDiE. 

352. Chalcophora mariana L. var. virginiensis Herbst {virgi- 
nica Drury, lacustris Lee, obscura, novœboracensis ^ 

Filcb), var, angulicollis Lee. (oregonensis Fitch). 

Type : Europe, Sibérie. 

Variété virginiensis : États de l'Est, du Centre et du Sud, 
Lac Supérieur. 

Variété angulicollis : De Vancouver au Nouveau Mexique et 
à la Californie. 

[D'après M. Hamilton, il résulte de la comparaison de nom- 
breux exemplaires que les virginiensis et angulicollis 
ne sont que des variétés de la mariana d'Europe.] 

353. Melanophila acuminata Degéer [appendiculata Fabr., 
longipes Say, immaculata Mann.). 

Alaska, Vancouver, Montagnes Rocheuses jusqu'au Nouveau 
Mexique, Baie d'Hudson, Lac Supérieur, Pennsylvanie, Vir- 
ginie, Ohio. — Europe, Sibérie. 

354. Anthaœia salicisFébr, 

Smoky Hill (Kansas). — Europe moyenne et méridionale. 
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LAMPYRIDi^ 

355. Biciyopterus {Eros) Aurora Her] 
Canada, Lac Supérieur, Orégon, I 

au Mississippi. — Europe, Algé 

356. Lamprohizasplendidula L. 
Maryland et Illinois, où il paraît ac 

et méridionale. — Introduit d'Ë 

[Mœklin (Stett. Ent. ZeiU, 1857, 
Rhagonycha atra L. de M 
d'après Le Conte (Ann. Mag. i^ 
lephorus ater de Kirby ne se 
mais le fraxini Say.] 



MALACHIia 

357. Malachius œneus L. 

Cambridge (Massachusetts). — Eu 

CLERIDiE 



358. Opilo domesHcus Sturm. 
Canada ; trouvé une seule fois. — 

dionale. 

359. Tarsos tenus univittatus Hossi. 
permis Wesiw,). 
Pennsylvanie, Texas. — Gosmopol 

360. Laricobius Erichsoni Rosh. [ru 
District de Golumbia, Canada, ] 

Vosges et Alpes. 

361. Corynetes (Necrohia) rufipes D 
De Vancouver à la Floride. — Gos 

362. C.ruficollisF^hï. 

Toute l'Amérique du Nord. — Co 
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363. C. violaceus L. 

Aussi dans toute l'Amérique du Nord et cosmopolite comme 
les deux précédents. 



PTINIDiE. 



364. Gibbium psylliodes Gzenpinsk (scotias Scop.). 

Nouvelle-Orléans, Charleston. «- Ste-Béléne, Madère, Europe, 
Japon. — Peut-être cosmopolite. 

55. Mezium americanum Lap. (sulcatum Woll. non Fabr., 

arachnoïdes Desbr., bicolor Dej. in litt,). 

Amérique du Nord (Dejean). — Gap Vert, Madère, Canaries, 
Maroc, Grèce, Nouvelle-Calédonie, Pérou, (^hili. 

Celte espèce, commune dans les Iles Âtlaniides, d'après WoU 
laston, en est peut-être originaire et doit-être répandue 
dans les contrées chaudes du globe. C'est le Gibbium bi- 
color dti Catalogue Dejean, ed, 3, p. 130; pour les autres 
synonymes, on voudra bien se reporter à la note que j'ai 
publiée sur ce genre (Revue rf'jE'n^, 1883, 307)J 

Ô. Sphœricus gibbioides Boield. 

San Francisco, dans un herbier. — Hambourg, France méri- 
dionale, Lombardie, Sicile, Corse, Algérie. 

7. Ptinus fur !.. {humeralis Say). 

Toute l'Amérique du Nord jusqu'à TAlaska. — Europe, Asie, 
— Peut-être cosmopolite. 

i8. P. brunneus Duft. 

District de Columbia, Pennsylvanie, OUio, Missouri, Texas. — 
Madère, Europe, Nord de l'Afrique, Asie, Nouvelle-Calé- 
donie ; sans doute plus répandu. * 

•9. Ernobius mollis L. {convexifrons Mels.). 
Pennsylvanie, Michigan. — Europe, Sibérie. 

0, Xestobium rufovillosum Degéer {tessellatumFahv,), 
États de l'Atlantique; Massachusetts (Horn), — Europe. 

i, Anobium[Sitodrepa) paniceum L. [teauestriatum Say, 
o6e«wm Mels.). 
Amérique du Nord jusqu'à l'Alaska. ^ Cosmopolite. 
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372. A. (Nicobium) hirtum 111. 

Floride et probablement Géorgie. — Europe tem 
ridionale. 

373. Lasioderma serricorne Fabr. (testaeeum Stm. 
Michigan» Pennsylvanie, etc. — Cosmopolite. 
[Cette espèce se trouve dans les navires chargés d 

les produits coloniaux, surtout parmi les cigar 
est un destructeur. En Amérique, elle porte 
« cigarett'beetle, » 

374. Hendecatomus reticulatus Herbst. 

États du Sud ; probablement introduit. — Euro 
et méridionale, Sibérie. - 

375. Binoderus substria fus Payk. 

Alaska, Colorado, Michigan, Cauada. — Prévue 
rope, Sibérie. 

376. Rhizopertha pusilla Fabr. 
Arizona, Pennsylvanie. — Cosmopolite. 

[Le Lyctus brunneus Steph. est encore un inse 
lite, qui doit se rencontrer dans l'Amérique d 
Reilt. Best.-Tab. Lyctid, ed, 2, 43), bien qu 
~ signalé de ces régions.] 

[Mœklin a indiqué de TAmérique septentrionale 
ZeiLy 1857, 186) un Cis micans qui n'est sani 
vrai micans Fabr»] 



SGARABiEIDiE. 



377. Onthôphagus nuchicornis L. {rhinocéros Mels 
Pennsylvanie, New Brunswick, Bhode Island ( 

leine (golfe du St-Laurenl). — Europe, Algéi 
Sibérie. 

[M. Hamiltôn observe que VO, ovatus des auteui 
n'est pas le véritable ovatus L., mais le peu 
Harold.] 

378. Aphodius fossor L. 

Canada, Nouvelle-Angleterre, Michigan, Vermoi 
(N. Y.), Mount>-Washington (N. H.).— Europe, 
kestan, Sibérie, Himalaya. 
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379.. A. erraticusL, (pennsvallensis^^hh,). 

États du Centre, Baltimore, Marylaad. ~ Europe, Caucase^ 
Sibérie. 

380. A, fimetarius L. {nodifrons Rand.). 

Presque tous les États à Test des Montagnes-Rocheuses. — 
Europe, Turkestan, Sibérie. 

381. A,putridusllerhsi (fœtidus Fabr., tenellus Say). 

De rAtlantiqne au Colorado et au Nouveau-Mexique, mais 
bien moins commun que fimetarius et inquinatus, — 
Europe, Sibérie. 

382. A. granarius L. {aterrimus Mels., metalUcus, spretus 
Hald.). 

Canada et États-Unis. — Cosmopolite. 

383. A. ïividusOWv, 

États du Sud jusqu'au NouveaU'Mexique, Pennsylvanie, Colo- 
rado. — Répandu dans toutes les régions chaudes et 
tempérées du globe. 

384. A. inquinatus Herbst {maculipennis Melsh.). 
Comme fimetarius ; très commun. — Europe, Sibérie. 

385. A. rufipes L. 

Montagnes de Pennsylvanie, Maryland et Carolir 
Europe, Sibérie. 

386. A. depressus Kug. 

New- York; un exemplaire. — Europe, Caucase, 

387. A. prodromus Brahm. 

Canada (Montréal), Maine, — Europe, Sibérie. 

388. Oxyomus sylvestris Scop. (porcatus Fabr. 
Horn). 

New- York, Peekskill (N. Y.)., Philadelphie. — E 

389. Psammobius (Pleurophorus) cœsus Panz. 
Baltimore, Washington. — Madère, Canaries, ] 

de l'Afrique, Turkestan, Chili. 

390. Hyhosorus Illigeri Reiche (arator 111., carolin 
États du Sud. — Europe méridionale, Nord de 

négal, Turkestan. 

391. Troœ scàberh, (t?anoZa/ws Melsh.). 

De TAtlantique aux Montagnes-Rocheuses. — M 
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ries, Europe, nord de l'Afrique, Turkestan, Sibéri 
rientes, Chili, Australie. — Parait cosmopolite. 

392. Epicomeôis {Tropinota) hirla Poda (hirtella L., C( 
- vestita Say). 

Massachusetts. — • Europe jusqu'en Livonie au nord, As 
neure, Caucase, Perse, Turkestan, Sibérie. 

[Parmi les Scarabœides énumérés ci-dessus, M. le D' 
considère comme introduits d'Europe les Apkodius / 
erraticuSf fimetarius^ putridus^ granarius, li 
inquinatv^y depressus^ Oxyomus sylvestris et ^ 
mobius cœsus.] 



GERAMBYGID.E. 



393. Trogosoma depsarius L, (Harrisi Lee). 

De Terre-Neuve à Vancouver, Coney Island, Canada, I 
périenr, Micbigan, Buffalo, Green Mouritains, Moun 
hington, Colorado, Ulah, Nouveau-Mexique, — 
septentrionale et alpine jusqu'aux Pyrénées, Sibérie. 

Le type américain {Harrisi) diffère à peine de celui d'ï 
d'après Le Conte et Horn. 

394. Hylolrupes bajulus L. 

États de l'Est, Buflfalo, Pennsylvanie, Géorgie, Color 
Cosmopolite. 

395. Callidium (Phymaiodes) variàbile L. {ventrale 
Du Massachusetts à l'Alabama, Pennsylvanie, Buffalo 

gan, Wisconsin, Kansas, Arizona. — Madère, Europ< 

[M. Hamilton remarque que le C, violaçeum L. a 
parfois comme américain, mais qu'il s'agit soit de W 
nalum Newm., soit du janthinum Dej., deux 
voisines, quoique distinctes du violaçeum^ d'aj 
Conte. 

Dans un autre groupe (Physocnemum Hald.) se 
Callidium brevilineum Say, de l'Amérique di 
dont trois exemplaires ont été pris à Marseille par M 
court, et un quatrième en Syrie par M. Peyron ; r 
captures nous semblent provenir d'importations £ 
telles (Cf. Fauv., Rev. d'EnU, 1884, 355).] 

Renue cV Entomologie — Mai 1889. 11 
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a Fahr. (pygmœa Fabr., fusca Hald.). 

k, Pennsylvanie, Géorgie ; paraît importé. — 

es, lîurope, Algérie, Japon. 

rythrocephalus Fabr., trouvé à Trieste et à 
ae), y a été apporté accidentel lement avec des 
le ; c'est une espèce à rayer du Catalogue de 
de nos catalogues d'Europe.] 

nsis Laich. (strigilata Fabr., fulvipennis 

)s Kirby, semimarginata Rand.). 

son à TAlaska, Maine, Nord du Michigan, Ca- 
les Montagnes- Rocheuses jusqu'au Nouveau- 

Urope boréale et alpine jusqu'aux Pyrénées, 
et orientale. 

ia) ô^maculata L. 

ion au Lac Supérieur et au Nord du Michi- 

ashinglon (N. H.). — Europe boréale, Alpes, 

. var. variicornis Daim. (var. ? erythrop- 

yiamoptera HaXd,) 

i de l'Atlantique au Pacifique, Montagnes 

uveau Mexique. — Europe boréale jusque 

3 l'Allemagne^ Sibérie. 

nymie de cette, espèce d'après M. Hamilton; 

être vérifiée.] 

\isitor L. (indagator^ minutum Fabr., 

Say). 

Amérique du Nord jusqu'au Mexique {Salle), 

Tie, Japon. 

loute sur l'identité du type américain avec 

] 

Eut. Zeit.j 1857, 186) â signalé encore 
ains les Monochammus sutor, Asemum 
'riocephalus riisticus, mais sans doute il 
s américaines affines, quoique non identiques 
tellatus Say, Asem. mœstum Hald. et 
'estis KirbyJ 



GHRYSOMELID^. 

mtata Hoppe (depressa Dej., Cat. ed, 3, 



Digitized by 



GooqUj^iiÈÊlià 



Digitized by 



Google 



— 152 — 

Melasoma (Lina) lapponicum L. {interruptum Fabr.). 
Aîaska et une grande partie du nord de rAmérique. — 

Europe septentrionale, Âlpes, montagnes d'Allemagne et 

d'Autriche, Sibérie, Chine. 

M, tremulœ Fabr. 

Baie d'Hudson^Mount-Washington, Michigan. — Europe. 

Phytodecta [Gonioctena] pallida L. 

Baie d'Hudson, York Factory, Norway House, Lac Supérieur. 

— Europe boréale et montagnes du Centre, Alpes, Carpa- 
thes, Sibérie. 

[C'estia rufipe^ Kirby {non Degéer) citée par Mœklin (Stett, 
Ent, ZeiL, 1857, 486); l'afflnis Mann, (won Schh.) du 
mémo auteur {L c.) paraît être ïarctica Mann.] 

P. viminalis L. 

Alaska (Ménétriés), — Europe septentrionale, moyenne et 
montagneuse, Sibérie. 

Phyllodecta vulgatissima L. (tintersHtialis Mann.). 
Canada, Pennsylvanie, Mount-Washington, Buffalo, Michigan, 

Lac Supérieur, Obio, ? Alaska. — Canaries, Islande, Europe, 

Turkeslan, Sibérie. 

P, vitelUnœ L. 

Amérique boréale, Lac Supérieur, Ontario. — Europe, Sibérie. 

Sermyla halensis L. 

Farminglon (Connect.). — Europe, Sibérie. 

Galerucella sagittariœ Gyll. 

De la baie d'Hudson et du Manitoba à la Virginie et au Kansas. 

— Europe, Sibérie. 

[La G, marginella Kirby et ses var. punctipennis Mann, 
et ? luctuosa Manu., de l'Amérique boréale, ont été 
considérées par le D"^ Le Conte et Crotch comme probable- 
ment identiques à la nympheœ L., d'Europe et Sibérie ; 
mais cette synonymie mérite confirmation.] 

, G, œarithomelœna Schrk. (calmariensis Fabr.). 

États de l'Est ; importée. — Europe. 

[M. Hamilton donne à tort comme synonyme de cette espèce 
la cratœgi Forst. {sanguinea Fabr.), qui est une Loch' 
mœa, vivant sur le Cra^cp^ws, tandisque la œanthomelœna 
est l'espèce qui ravage l'orme, comme l'indique l'auteur 
américain,] 

. Derocrepis (Crepidodera) rufipes L. (erythropus Mais.). 
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Étals du Centre et du Sud, Pennsylvanie, tr 
Ohio, Kansas. — Europe. 

420. Chalcoides {Crepidoderà) helxines L. {nana i 
Mels, œreola, opulenta Lee). 
De l'Atlautique au Pacifique. — Europe, Çibérie, 

424. Hippuriphila (Crepidoderà) Modeeri L. (va 
Lee). 

Type : Baie d'Hudson, Michigan. 
Variété : Californie, Qrégon, Kansas. 
Europe, Sibérie. 

422. Phyllotreia sinuatu Steph. (Zimmermanni i 
Missouri, Michigan. — Europe, Circa-Méditerra 
Japon. 

[Maeklin {StetL Ent, ZeiL, 1857, 186) a cité la 
hilis L., d*après un exemplaire de Sitka m 
Mannerheim [Bull. Mosc, 1853, III, 261); rr 
raît pas que cette espèce européo-sibérienne ait 
dans TAmérique du Nord.] 



BRUCHIDi^. 

423. Bruchus pisorum L. (pisi L.). 

Toute TAmérique du Nord. — Paraît cosmopolit 
avec les graines de pois et de fèves. 

424. B. chinensis L. {scutellaris Fabr.). 
Louisiane, Floride, etc. ~ Transporté par pre 

globe avec les semences de légumineuses, i 
d'origine asiatique. 

425. B, obtectus Say (obsoletus Say, /a&œUiley, irr 
lidipes Fâhr., suhellipHcus Woll., Breweri G 
Répandu à l'est des Montagnes Rocheuses ; il att 

les graines de fèves. — Amérique centrale et 

Madère, Canaries, Açores, Méditerranée, Perse, 

Transporté par le commerce, il est probablement 

[Le Bruchus rufimanus Boh. a été observé une 
M. Hamilton, dans des gousses de pois provena 
mais il ne parait pas avoir été retrouvé dxu 
— Eifrope moyenne et méridionale, Circa-1 
Amérique du Sud (Montevideo) ].- 
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TENEBRIONIDiE. 

426. Blaps mucronata Lalr. 

Baltimore; quelques exemplaires. — Europe moyenne et mé- 
ridionale, Algérie. 

427. B, similis Latr. 

Alexandria (Virginie), très commun. — Madère, Canaries, 
Europe, Asie. 

428. Upis ceramboides L. (reticulata Say). 

Nouvelle- Ecosse, baie d'Hudson, Manitoba, Montana, Wis- 
consin, Michigan, New-York. — Europe septentrionale, 
Allemagne, Sibérie. 

429. Tenebrio obscurus Fabr. {tristis Hald.). 

De l'Atlantique aux Montagnes-Rocheuses. — Ste-Hélène, Ma- 
dère, Kurope, Sibérie, Japon. — Peut-être cosmopolite. 

430. T, molitor L. 

Toute l'Amérique du Nord jusqu'au Mexique. — Cosmopolite. 

431. Tribolium ferrugineum Fàhr, 

De TAlaska à la Floride. — Cosmopolite. 

4,32. T. madens Cliarp. 

Canada, Michigan, Nouveau-Mexique. — Europe méridionale. 

[Une autre espèce de Tribolium cosmopolite, le confusum. 
Duval {ferrugineum Muls.), doit se trouver aussi aux 
États-Unis; elle diffère du ferrugineum surtout par la 
forme des antennes, et a peut-être été confondue avec lui par 
les auteurs américains.] 

433. Gnathocerûs cornutus Fabr. 
Alaska, Californie. — Cosmopolite. 

434. Echocerus maxillosus Fabr. Woli. 

Alaska, Canada, Milwaukee, Détroit, Pennsylvanie, Cincinnati, 
Floride, commun dans "certaines localités.. — Madère, 
France méridionale. 

435. Alphitobius ovatus Herbst {diaperinus Muls). 
Pennsylvanie, Cincinnati, Floride. — Cosmopolite. 

436. A. piceus 01. [mauritanicus Fabr., diaperinus Panz.). 
Alaska, Philadelphie, Floride, Nouvelle-Orléans. — Cosmo- 
polite. 
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[431 . Alphitophagus bifascialusSsiy. (4-pustulatui 
New- York {Salle), — Angleterre (introduit), 
dionale, Barbarie.] 

MËLANDRYlDyE. 

438. Xylita lœvigata Hellen. (decolorata Rand.). 
Canada, Lac Supérieur, Maine, Cincinnati — E 

trionale, centrale et montagneuse, Sibérie. 

439. Serropalpus barbatus Schall. (substriati 
Hald.). 

De l'Alaska au Maine (New- York, Canada, Miel 
périeur, Manitoba, Orégon). — Europe septei 
traie et montagneuse, Sibérie. 

440. Phlœotrya Vaudoueri Muls. (fusca Lee). 
De la Nou?elle-Écosse à la Californie, Lac Supéri 

Pennsylvanie, Virginie, Caroline du Nor» 
moyenne et méridionale. 

PYTHIDiî;. 

[Le Pytho depressus L., de P Europe septentri 
tagneuse et de la Sibérie, est représenté dj 
du Nord (Alaska, Canada, Michigan, Wiscc 
OhiOjKansas) par l'ammcû^nws Kirhj (depla 
qui, d'après le B^ Horn, lui est peut-être i( 
une synonymie à vériiier.] 

OEDEMERIDiE. 

441. Nacerdes melanura L. {Œdemera apicalis 
Nouvelle-Ecosse, Californie, Pennsylvanie, Oliio 

siane. — Yucatan, Europe, Caucase, Turk 
Japon. 

ANTHIGIDiE. 

442. Anthicus basilaris Say (quisquilius Thoms. 
De l'Atlantique au PaciÙque, s'étendant au nor 

Supérieur. — Europe. 
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ïoralis L. 

i-Unis (confondu avec le précédent). — Cosmopolite. 

net du basilaris notamment par le corselet pourvu de 

ux petits tubercules rapprochés au milieu près du bord 

térieur.j 



BRACHYRRHINIDi*:. 

fnotus Schônherri Zett. 

3-Neuve (? indigène). — Laponie, Suède. 

.hyderes incanus L. 

)uis (Missouri); importé. — Europe jusqu'aux Pyrénées. 

.hyrrhinus {Otiorrhynchus) sulcatus Fabr. 

î-Neuve, Nouvelle- Ecosse, Canada, Massachusetts, Penn- 

vanie. — Ste-Hélène, Europe. 

^alus L. (ligneus Horn). 

elle-Angleterre, Nouvelle-Ecosse, Canada, Michigan, 

nnsylvanie, Peekskill (N. Y.), Chicago. — Europe, Si- 

rie. 

B espèce a élé signalée par erreur de TAmérique du Nord 

18 le nom de ligneus,] 

igifrons Gyll. 
du Centre. — Islande, Europe jusqu'aux Pyrénées. 

ibiiLS Strœm {maurus Gyll., nodoàus Fabr.). 

ilaud (Fabricius). — Islande, Europe septentrionale, 

}es centrales et occidentales jusqu'en Suisse. 

^cticus Fabr. {alpinus Richter, monticola Germ.). 
ttland (Fabricius), — Europe septentrionale et monta- 
euse jusqu'en Auvergne et aux Pyrénées. ? Islande. 

lobius calcaratus Fabr. (? glaucus Scop.). 

ia, trouvé une fois; peut-être importé. — Europe, Si- 

'ie. 

}hilus asperatus Bonsd. {muricatus Fabr.). 
dine (Massachusetts). — Europe. 

nias pellucidus Boh. 

de New- York (Horn); probablement importé. — Euro(>e 

identale. 

iedel, Fn. Seine, VI, 423.] 
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454. Sfrophosomus coryli Fabr. 

Nouvelle-Angleterre, Brookline (Mass.), South-Orange (N. J.). 
— Presque toute l'Europe. 



GURGULIONlDiE. 

455. Sitona Uneellus Bonsd. (indi/ferens, se 
Kansas, Texas. — Suède, Allemagne, Sibéi 
[D'après M. Bedel (Fn. Seine, VI, 251), 

pourrait bien être le vrai Uneellus de B< 

456. S. hispidulus Germ. 

Long Branch (N. J.), Pennsylvanie. — Eun 
Sibérie. 

457. S, flavescens Marsb. 

Canada* Nouvelle-Ecosse, États de l'Est jus 
Presque toute l'Europe, Barbarie, Sibérie 
kestan, Mongolie. 

[M. Hamilton cite encore de l'Amérique 
Sitona iibialis Herbst et crinitus Oliv 
il est douteux que le tihialis décrit d 
Cîonte soit celui de Herbst, et quant à son 
seniculus Mann., espèce propre à TAi 
(Cf. Bedel, Fn. Seine, VI, 251, 252.)]. 

[Le Lepidophorus lineaticollis Kirby, om 
babîte la côte américaine du détroit de 
Canada et la Sibérie arctique. 

(Cf. J. Sahlberg, Vega-Eœpedit. Coleopt,, ] 

458. Eypera (Phylonomus) punctata Fabr. ( 
New- York, Pennsylvanie, Canada ; parait ii 

Barbarie, Sibérie. 

459. H. elongata Payk. 

Groenland. — Europe septentrionale et mo 

460. H, nigrirostris Fabr. (viridis Provancher 
Canada, New- Brunswick, Michigan, Massacl 

ment importé. — Europe, Circa-Méditerr 



(1) Extrait de Vega-Expeditionens Fetenskapliga Iakttai 
holm, 1885. 

Revue d* Entomologie. — Juin 1889. 
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461. Lepyrus palustris Scoi^, {colon Fabr.). 

Baie d'Hudson, rivières Nelson el Churchill, Wisconsin, 
Mounl Washington (N. H.), Nouveau-Mexique. — Europe, 
Sibérie occidentale. 

[Le X, 4-notatus Boh. est donné à tort par M. Hamilton 
comme une variété du colon ; c'est une variété de Varticus 
Payk., de Laponie et Sibérie.] 

. 462. Curculio {Hypomolyco) piceus Degéer {pineti Fabr., pini- 
cola Lee, héros Lee. in litt,). 

Baie d'Hudson, Canada, Lac Supérieur, Michigan. — Alpes, 
Nord de l'Europe et de l'Asie. 

463. Grypidius equiseti Fabr. 

Canada, Lac Supérieur, Michigan, Kansas. — Europe, Sibérie, 
Daourie. 

464. G, brunneirostris Fabr. 

Orégon, Colorado, Wyoming. — Europe septentrionale et 
moyenne. 

465. Tanysphyrus lemnœ Payk. 

Canada, Michigan, Pennsylvanie. — Europe, Nord de TAsie, 
Japon. 

466. Acalyptus carpini Fabr. 

Baie d'Uudson, York Factory, Canada, Michigan, Massachu- 
setts, Illinois. — Europe septentrionale et moyenne, Amour. 

467. Elleschus Mpunctatus L. 

Canada, Michigan, Pennsylvanie. — Europe septentrionale et 
moyenne. 

[M. Hamilton cite, d'après Le Conte (Rhync, N. Amer,, 220), 
le Nanophyes pallidulus Grav. de l'Europe du Sud, 
comme trouvé dans la Louisiane, et il ajoute que M. Schwarz 
Ta pris aussi à Alamosa dans les Montagnes Rocheuses ; 
mais ces indications devront être vérifiées. (Cf. Bedel, l. c. , 
200).] 

[Le Cionus scrofulariœ L., d'Europe et de Sibérie occiden- 
tale, aurait été trouvé dans la Louisiane (un exemplaire) 
d'après le D^ Horn ; mais cette provenance paraît douteuse. 
(Cf. Bedel, h c, 319.)] 

468. Mecinus (Gymnetron) teter Fabr. 

Pennsylvanie, Virginie, Ohio, Michigan, New- York, Canada. 
— Europe moyenne, Circa-Méditerranée, Sibérie. 
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469. Cryptorrhynehus lapathi l* 
New-Jersey, Staten Island (N. Y.). — 

moyenne, Sibérie, Japon. 

470. Ceuthorrhynchus {Cnemogonus) e\ 
Colombie Britannique, Great Slave 1 

Europe septentrionale et moyenne. 

471. C. rapœOfjW, 

Canada, Illinois, Michigan, New- York 
tentrionale et moyenne, Pyrénées. 

472. C. sulcicollis Payk. {cyaneipennis 
Ithaca (iV. Y.), Baltimore. — Europe s( 

473. Amalus (Ehinoncus) pericarp\ 
Herbst). 

Canada, Illinois, Micbigan, Pennsylva 
sas. — Europe, Algérie, Turcomi 
? Japon. 

[V Amalus conjectus Gyll., se rap 
espèce diflférente du pericarpiu 
comme l'indique M. Hamilton.] 

[U Amalus (Eubrychius) velatus] 
erronément de TAmérique du Noi 
indiquée sous ce nom est nouvelle. 



CALANDRIDiE 

474. Calandra oryzœ L. 

Toute l'Amérique du Nord. — Cosm 

475. C. remotepunctata Gyll. 
Comme le précédent. — Europe [Ha 

[Cette espèce, commune aux États-Un 
comme européenne. D'après Le Ce 
333) elle est très voisine de gran 
corselet sont plus gros et les stries 
moins fines et plus fortement po 
nier.] 

476. C. granaria L. 

Canada, Missouri. — Cosmopolite. 
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[477. Codiosoma (Phlœophagus) spadiœ Herbst. 

Amérique du Nord (Cat. Henshaw), — • Madère, Algérie lit- 
torale, côtes d'Europe, de la Méditerranée à la Baltique.] 



SCOLYTIDiE. 

478. Hypothenemus eruditus Westw. (hispidulus Inp., arecœ 
Horiiung, Boieldieui Perroud, t aspericollis Woll.). 
Presque tous les États-Unis; peut-être importé. — Angleterre 
(introduit). 

[Cette espèce semble répandue dans une grande partie des ré- 
gions chaudes du globe. M. Hamilton Ta trouvé en Pennsyl- 
vanie causant des dégâts dans différentes noix exotiques. Sa 
patrie d'origine est peut-être africaine.] 

479. Trypodendron {Xyloterus) lineatum 01. (Mvittatum 
Kirby, Mann., rufitarse Kirby, cavifrons Mann.). 

Alaska, Vancouver, Colorado, Canada, Lac Supérieur, Maine, 
Baie d'Hudson ^ Mount Washington (N. H.), Nouveau- 
Mexique. — Europe, Sibérie. 

[Le Xyleborus Saxeseni Ratz. a été assimilé au œylogra- 
phus Say, espèce répandue aux États-Unis, de l'Atlantique 
au Pacifique ; mais cette synonymie ne devra être admise 
qu'après vérification.] 

480. Cryphalus jalappœ Letzner. 

Amérique du Nord ; probablement accidentel. — Europe (im- 
porté de l'Amérique du Sud). 

481. Coccotrypes dactyliperda^dbv, 

Amérique du Nord; importé. — Europe (importé de l'Afrique 
et de l'Inde). 

482. Dryocœtes autographus Ratz. {septentrionis^ semicasta- 
neus Mann.). 

Alaska, Canada, Michigan, Lac Supérieur, Virginie. — Europe. 
? Sibérie. 

483. Scolytus rugulosus Ratz. 

De l'Atlantique au Mississippi. — Europe, Turkestan. 

484. Crypturgus pusillus Gyll. (atomus Lee). 

Canada, Massachusetts, New- York. — Presque toute l'Europe, 
Japon. 
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[485. Myelophilus piniperda L. {Hylurgv 
Amérique du Nord (Le Conte); peut-êti 
troduit. — Canaries, Europe, Nord ( 
côtes orientales de TÀsie, Japon. 
Étant données les mœurs et la distribu 
cette espèce dans l'Ancien-Monde, il ei 
ture dans les États-unis ne soit pj 
Topinion de Le Conte [Rhync, N, Ar 

486. Tomicus (Hylurgops) glabratus Zett 
Canada, Lac Supérieur, Ohio, Wiscons 

trionale et montagneuse jusqu'en Dai 

487. Hylastinus (Hylastes) ohscurus Mars 
Yates C<> (N. Y.), New-Vork ; découver 

Madère, Europe. 

[488. Platypus cylindrus Fabr. 

Caroline {Chapuis). — Europe, Nord d 

Cette espèce est omise par Le Conte et 

l'indication de Chapuis; cependant 

extension géographique, sa présence 

Nord n'a rien d'improbable.] 



ANTHRIBID^. 

489. Arœocerus fasciculatus Deg. [coffea 

Say). 

Ha rAfiantimiA nn Pacifique; importé, 
lentellement introdi 
es Orientales ; ou Vi 
ra, de la casse, d( 
ucosa)y du cacao e1 



DI>ITI01Sr6 
GARABIDiE. 

ticus L. 

détroit de Behring 

}érie. 
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(CF. J. Sahlb., Vega-Eocped, Coleopt., 1885, IV, 47). — Cette 
indication confirme celles de Kirby et Mœklin ( Y. supra^ 

p. 95).] 

[La Nebria frigida Sahlb., d'Ochotsk, babite aussi la côte 

américaine du détroit de Behring. 
(Cf. J. Sahlb., l. c, 47.)] 

[491. Pterostichus (Pseudocryobius) arcHcola Chaud, {infimus 
Mœklin, arc ^icM5 J. Sahlb.). 
Côte américaine du détroit de Behring (/. Sahlberg). — La- 

ponie, Sibérie arctique. 
(Cf. J. Sahlb., l. c, 21, 48.)] 

[Le Pter. frigidus J. Sahlb., de la Sibérie boréale, habite 

aussi la côte américaine du détroit de Behring. 
(Cf. J. Sahlb., l. c, 48.)] 



SILPHID^. 



[La Silpha trituherculata Kirby (sagaœ Mann.) a été prise 
en Laponie en 1888. (V. supr,, p. 107).] ^ 

[Le Lyrosoma opaca Mann., de l'Alaska, se retrouve au 

Kamtschatka. 
(Cf. J. Sahlb., L c, 66.).] 



STAPHYLINID.E. 

[Le Stenus alpicola Fauv , se trouve aussi sur la côte amé- 
ricaine du détroit de Behring et en Sibérie boréale, Laponie, 
Suisse, Piémont et Pyrénées. (V. supr,, p. 119). 

(Cf.J. Sahlb., Z.C., 52.).] 

[Le Tachinus arcticus Mots, habite, outre la Sibérie arctique, 
la côte américaine du détroit de Behring (V. supr,, p. 121). 
(Cf. J. Sahlb., l. c, 28, 53.).] 



CUGUJIDyE. 

[Silvanus surinamensis L. 

A l'appui de la synonymie admise par nous pour cette espèce, 
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il convient d'ajouter: Seidlitz {l 
Transsylv., 248) et Fowler (Col 

[Silvanus mercator Fauv. 

Très commun à Marseille dans Ten^ 
de coco (Fauconnet), — Prob 
frique. (V. supr,, p. 132).] 



CRYPTOPHAGU 

[Cryptophagi4^ beringensis L Sî 
tique et la côte américaine du 
Glarence). 

(Cf. J. Sahlb., L c, 29, 54.).] 



DERMESTIDi^ 

[Orphilus niger Rossi. 
Aussi en Algérie (Bedel),] 



BYRRHIDi^. 

[Byrrhus fasciatus Fabr. 

Côte américaine du détroit de Belirin 

p. 141). 
(Cf. J. Sahlb., l. c, 53.).] 



elàterid^ 

[VHypnoidus [Cryptohypnus) bc 
Sibérie arctique et la côte améric 
(Port Glarence). 

(Cf. J. Sahlb., L c, 30, 54.).] 
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RÉPARTITION GÉOGRAPHIQUE DES ESPÈCES EUROPÉO-ANÉRICAINES <" 

I. Espèces (indigènes) communes à rEurope et à TAmérique 
du Nord. 

1. ESPÈCES DE LÀ FAUNE SEPTENTRIONALE, ALPINE OU SUBALPINE (2). 



Blethisa arctica Gyll. 
Nehria nivalis Payk. 
BemMdion Grapei Gyll. 
Patrohus septentrionis Dej. 
Pterostichus vitreus Dej. 

» arcticola Chaud. 
Amara erraticaDiid, 

» interstitialis Dej, 

» brunnea Gyll. 
Platynus Bogemanni Gyll. 
Miscodera arctica Payk. 
Hydroporus griseostriatus 
«eg. 

» septentrionalis Gyll. 

» fuscipennis Kiesw. 

» glahriusculus Aube. 

» tartaricus Lee. 

» morio Genam. Har. 
Ilybius angustier Gyll. 
Agabus conpener Thunb. 

« confinis Gyll. 

a arcticus Payk. 

« E'ric^^owi Gem m. Har. 
Colymbetes Paykulli Er. 

» dolabratus Payk. 
Helopkorus tuberculatus Gyll 
Silpha lapponica Herbst. 



Silpha trituberculata Kirby. 
Pteroloma Forsstrœmi Gyll. 
Sphœrites glabratus Fabr. 
Owecïiw^ lœvigatus Gyll. 

» fulvicoUis Sleph. 
Baptolinus longiceps Fauv. 
iS^enws alpicola Fauv. 

» pumilio Er. 

» montivagus Er. 
Tachinus basalis Er. 
Tachyporus jocosus Say. 
Olisthœrus tnegacephalus Zett 

» substriatus Payk. 
Ancyrophorus biimpressus 
Mœkl. 
Porrhodites fenestraîis Zett. 
Geodromicus plagiatus Fabr. 
Acidota quadrata Zett. 
ilrpecïmm v. ai[p^^*î<^ Fauv. 

» brachypterum Grav. 

» ^enwe Lee. 
Olophrum rotundicolle Sahlb. 
Pycnoglypta lurida Gyll. 
Homalium lapponicum Zett. 

» foraminosum Mœkl. 
Coccinella trifasciata L. 

» transversoguUataFM, 



(1) Cet article est ajoaté au travail de M. Hamilton. 

(2) Nous inscrivons dans cette division les espèces dont l'habitat orai est sep- 
tentrional ou alpin, bien que quelques-unes s'en écartent parfois un peu par di- 
verses causes (inondations, vents, transports des bois, etc.). — Il est à remarquer, 
en outre, qu'un certain nombre des espèces de cette liste confinées dans le nord 
(jusque vers 55' de latitude) et les montagnes de l'Europe, descendent en Amé- 
rique jusqu'au Michigan (vers 45'), en raison de la température hivernale beau- 
coup plus froide du Nouveau Continent. 
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Adalia frigida Schneid. 
Pediacus fuscus Er. 
Epurœa terminalis Mann. 
Lathridius consimilis Mann. 
Osioma grossum L. 

» ferrugineum L. 

» oblongum L. 
Calytis scahra Thunb. 
Simplocaria metallica Stm. 
Hypnoidus hyperboreus Gyll. 

» riparius Fabr. 
Elater nigrinus Payk. 
Melanotus castanipes Payk. 
Athous undulatus Deg. 
Ludius costalis Payk. 

» vire us Schrk. 

» V. confluens Gebl. 
Dictyopterus AwroraHrbst. 
Laricohius Erichsoni Rosh. 
Tragosoma depsarius L. 



Leptur 

» V 

Rhagih 
Melaso 
Phytod 
TJpis ce 
Xylita 
Serropi 
Barym 
Brachy 

» 
Curcul 
Trypoù 

Bryoca 

Tomic'i 



2. ESPÈCES DE LA FAUNE INFÉRIEI 



Elaphrus riparius L. 


Badlst 


Blethisa multipunctata L. 


Platyn 


Lorocera pilicornis'Ydhr, 


» ; 


Notiophilus aquaiicus L. 


•• ^ 


Leistuspiceus Frôhl. 


Metabl 


CUvina fossor L. 


{lmi\ 


Dyschirius œneus Dej. 


Bradxji 


Nomius pygmœus Dej. 


Haliplx 


Bembidion littorale 01. 


Hygrot 


» ustulatum L. 


Cœlam 


» flammulatura Clairv. 




» assimile Gyll. 


» 2 


» 4~maculatum L. 


Hydro\ 


Tachys nanus Gyll. 


» c 


Trechus rubens Fabr. 


» ^ 


Amara apricaria Payk. 


a t 


Licinus punctatulus Fabr. 


» C 



(1) Cette espèce et la suivante, ainsi que d'autres > 
fois introduites dans les régions inférieures avec les 
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Ilybius ater Deg. 

» suhœneus Er. 

» fuliginosus Fabr. 
Rhanthus suturalis Lac. 

» suturellus Harris. 
Hydaticus stagnalis Fahr. 

» lœvipennis Thoms. 
Dytiscus marginalis L. 

»> circumcinctus Ahr. 
Graphoderes cinereus L. 
Gyrinus minutus t'abr. 

» marinus Gyll. 
Hydrobius fuscipes L. 
Cercyon hœmorrhoidalis F. 

» melanocephalus L. 

» nigriceps Ma rsh . 

» pygmœus 111. 

» wnipwnc^a^M5 L. 

» analis Payk. 
Platypsyllus cas torts Rilz. 
Leptinus testaceus Mùll 
Necrophorus vespilloides 

Hrbsl, 
Silpha opaca L. 
Colon hidentatus Sahlb; 
Bryaccis sanguinea L. 
Thectura plana Gyll. 

» angustula Gyll. 
Phlœopora latens Er. 
Homalota analis Gr. 

» cavifrons Sharp. 

;> par va Sahlb. 

= picipennis Mann. 

») divisa Mœrk. 

» palustris Kiesw. 

» aquatica Thoms. 

» oraria Kr. 

» graminicola Gr. 

» sulcifrons Sleph. 
Aleochara curtiila Goeze. 

» morion Grav. 

» nitida Gr. 

» verna Say. 
Microglossa suturalis Mann. 



Dasyglossa prospéra Er. 
Sipalia hœmorrhoidalis Heer. 
Placusa complanata Er. 

» tachyporoides Waltl. 
OU gâta parva Kr. 

» pusillima Grav. 
Gyrophœna afflnis Sahlb. 

» strictula Er. 
Gyninusa brevicollis Payk. 

» z?ariô^a/a Kiesw. 
Myllœna dubia Gr. 

» minuta Gr. 

» infuscata Kr. 
Acylophorus glaberrimus 

Hrbst. 
Quediiis molochinus Gr. 
Staphylinus erythropterus L. 
Ocypus ater* Gr. 
Philonthus umbratilisGv. 

» poli tus Fabr. 

» debilis Gr. 

» fulvipes Fabr. 

3 micans Gr. 

» cyaneipennis Fabr. 

» cephalotes Gr. 
Ac^o&iw5 cinerascens Gr. 
Xantholinus fulgidus Fabr. 

» punctulatus Payk. 
Lathrobium quadratum 

Payk. 
Dianous cœrulescens Gvll. 
Stenus bipunci 

» Jwno Fab 

» nanus SI 

humilis 

» canalicu 

» morio Gr 

» Argus Gi 

i> tar salis 
Hypocyptus Ion 

» lœviuseu 
Tachinus ru fi}. 

» pallipes 

» elongatu 
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Tachyporus chrysomelinus L. 

» nitidulus Fabr. 
Conurus littoreus L. 

^> hipustulatus Gr. 

» pubescens Payk. 
Megacronus cin g ula tus Mann 
BolitoMus exoletus Er. 

^> pygmœus Fabr. 
Myceioporus splendidus Gr. 

» punctus Gyll. 

» punctipennis Scriba. 

» brunneus Marsb. 
Bledius opacus Block. 
Oxytelus laqueatus Marsb. 

« nitidulus Gr, 

» tetracarinalus Block. 
Trogophlœus fuliginosus Gr. 

» corticinus Gr. 

» pw5i?Zw5 Gr. 

» gracilis Mann. 
Coprophilus striatulus Fabr. 
Acidota crenala Fabr. 
Orochar es angustata Er. 
Olophrum fuscurn Gr. 
Lathrimœum atrocephalum 
Gyll. 
Homalium florale Payk. 

» pusillum Gr. 

') cœsum Gr. 

» rivulare Payk. 
Protinus limbatus Maekl. 

» atomarius Er. 
Megarthrus sinuaticollis I.ac. 
Micropeplus tesserula Curt. 
Ptenidium evanescens Marsh. 

» atoraarioides Mois. 
Trichopteryœ ambigua Maltb. 

» sericans Heer. 

» fascicularis Hrbst. 

» atomaria Deg. 
Smicrus filicornis Fairm. 
Olibrus bicolor Gyll. 
Anisosticta iOpunctata L. 

» strigata Tbunb. 



AcZonia variegat 
Hippodamia 13- 
Coccinella ii-pu 
Adalia bipuncta 
Anatis ocellata I 
Halyzia i4-guttc 
Scymnus arcuat 
Mycetœa hirta M 
Aglenus brunneu 
Rhy sodés eœarat 
Silvanus bidenta 
Prost07nis mand\ 
Pediacus depress 
Lœmophlœus alti 
Henolicus serrait 
Cryptophagiis ac\ 

» saginatus \ 
Cœnoscelis fer ru 
Atomaria fuscia 

» apicalis Ei 
Dermestes bicoloi 

» Frischi Ku 
Anthrenus scrofi 

)» verbasci L 

» museorum 

» fusGUS î.atr 
Orphilus niger R 
Hister merdariu 

» bimaculati 
Gnathoncus rotu 
Brachypterus uri 
Cercus bipustulal 
Epurœa œstiva L. 
Nitidula bipunct 

» rufipes L. 
Omosita colo)i L. 

» discoidea 1 
Meligeihes brass 
Ci^yptarcha strig 
Pityophagus é-gx 
Lathridius prodi 
y> constr 

Cartodere filifor 
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^^'^todere ruficollis Marsh. 
ticaria ferrtiginea Gyll. 
notoma longicollis Gyll. 
tela sericea Foerst. 
"cinolus murinus Fabr. 
rrhus fasciatus Fabr. 
ohon variabilis Thunb. 
» padi L. 

pnoidus pulchellus L. 
dius sfœlandicus Mùll. 
» nigricornis Panz. 
» cruciatus L. 
xlcophora mariana L. 
lanophila acuminata Deg. 
thaxia salicis Fabr. 
lachiusœneus L. 
i^o domesticus Strn. 
i<Bricw5 gihbioides Boield. 
nobius mollis L. 
stobiumrufovillosum Deg. 
obium hirtum 111. 
decatomus reticulatus 

Hrbst. 
loderus ^ubstriatus Payk. 
thophagus nuchicornis L. 
hodius rufipes L. 
» prodromus Brahm. 
icometis hirta Poda. 
llidium variabile L. 
ugophora scutellaris Suffr. 
oa?w5 obscur us L. 
tomoscelis adonidis Pall. 
asocuris phellandrii L. 
flpcZon armoraciœL. 
stroidea polygoni L. 
» t?î>icïwiJa Deg. 
lasoma tremulœ Fabr. 
ytodecta viminalis L. 
yllodecta vulgatissima L. 



Phyllodecta vitelUnœ L. 
Sermyla halensis L. 
Galerucella sagittariœ Gyll. 
Derocrepis rufipes L. 
Chalcoides helxines L. 
Hippuriphila Modeeri L. 
Phyllotreta sinuata Sleph. 
-BZap5 mucronata Latr. 

» similis Latr. 
Phlœotrya Vaudoueri Muls. 
Nacerdes melanura L. 
i4n^/iicw5 basilaris Say. 
Brachyrrinus sulcatus Fabr. 

» ovatus L. 

» rugifrons Gyll. 
Sciaphilus asperatus Bonsd. 
Strophosomus coryli Fabr. 
Sitona lineellus Boasd. 

» hispidulus Germ. 

» flavescens Marsh. 
Eypera elongata Payk. 
Lepy rus palus tris Scop. 
Grypidius equiseti Fabr. 

» brunneirostris Fabr.^ 
Tanysphyrus lemnœ Payk. 
Acalyptus carpini Fabr. 
Elleschus bipunctOftus L. 
Mecinus teter Fabr. 
Cryptorrhynchus lapathi L. 
Ceutorrhynchus epilobii 

Payk. 

» ropcp Gyll. 

» sulcicollis Payk. 
i4ma?w5 pericarpius L. 
Codiosoma spadix Herbst. 
Scolytus rugulosus Ralz. 
Crypturgus pusillus Gyll. 
Platypus cylindrus Fabr. 

278 espèces. 
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n. Espèces importées dans rAmérique di 

1. ESPECES PARAISSANT IMPORTÉES DE l'eUROPE 



Lœmos tenus terricola Herbst. 
Sphœridium scarabœoides L. 
Staphylinus cœsareus Ced. 
LœmophJœus fractipennis 

Mots. 
Gryptophagus cellaris Scop. 
Lamprohiza splendidula L. 
Aphodius fossor L. 

» erraticus L. 

» fimetarius L. 

» putridus Herbst. 

» inquinatus Herbst. 

» depressus Kiig. 
Oxyomus sylvestris Scop. 
Psammobius cœsus Panz. 
Hybosorus llligeri Reiche. 



Gracilia minu 

Crioceris aspm 

» i2'punc\ 

Galerucella œa 

Tribolium mac 
Alphitophagus 

Brachyderes h 
Phyllobius caU 
Eœomias pellu 
Hyperapuncta 
ï nigrirosi 
Myelophilus pi 
Hylastinus obi 



2. ESPÈCES COSMOPOLITES OU SUBGOSMQPO 

a. Originaires de la faune européO' sibérienne 



Homalota sordida Marsh. 

» fungi Grav. 

» coriaria Kr. 
Aleochara lata Gr, 
Oligota pumilio Kiesw. 
Quedius fulgidus Fabr. 

» mesomelinus Marsh. 
Emus maxillosus L. 
Philonthus œneus Rossi. 

» quisquiliarius Gyll. 

» V. agilis Gr. 

» longicornis Steph. 

» discoideus Gr. 

» sordidus Gr. 

» ventralis Gr. 

» nigritulus Gr. 



Actobius semip 
Cafius sericeu, 
Leptacinus pa\ 

»> batychriA 
Medon ochract 

» obsoletui 
Cilea silphoidi 
Oxytelus sculp 

» rugosus 
Trogophlœus b\ 

» memnon 
Lœmophlœus t 

» ferrugin 

» pusillus 
Typhœa fuma 
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lestes lardarius L. 

cadaverinus Fabr. 

vulpinus Fabr. 
yenus piceus 01. 

pellio L. 
oaramecus singularis 

Beck. 
mus minutus L. 
Icaria pubescens Gyll. 

fwZtJa Com. 

serrata Payk. 

elongata Gyll. 
nophthalma dis tin" 

guenda Com. 
otoma picipes Herbst. 
ne tes rufipes Deg. 



Corynetes ruficollis Fabr. 

» î?ioZacew* L. 
Gibbium psylliodes Czenp. 
Ptinus fur L. 

» brunneus Duft. 
Anobium paniceum L. 
Aphodius granarius L. 

» lividus 01. 
Troâ? scaber L. 
Hylotrupes bajulus L. 
Bruchus pisorum L. 
Tenebrio obscurus Fabr. 

» molitor L» 
An^/^icw5 floralisL. 

59 espèces 



b. Paraissant origfinaires de îa /aune orientale. 



gona nigriceps Dej. 
t/iartt puberula Klug. 
/ii^s chinensis L. 
oliu7n ferrugineumFahr. 
Ihocerus cornutus Fabr. 
iC6rw.s maxillosus Fabr. 



Calandra oryzœL, 

» granaria L. 

» remotepunctata Gyll. 
Arœocerus fasciculatus Deg. 
10 espèces. 



c. Paraissant originaires de la faune éthiopienne. 



tonus pallens Fabr. 
midius ovalis Beck, 
inws surinamensis L, 
artus gemellatus Diiv. 

cassiœ Reiche. 

advena Waltl. 
sibius clavicornis Kug. 
%nops JA'Striata Sleph. 
)ophilus dihiidiatus Fabr. 



Tenebroides mauritanicus L 
Monotoma 4-foveolata Aube. 
Rhizopertha pusilla Fabr. 
Alphitobius ovatus Herbst. 

» piceus 01. 
Coccotrypes dactyliperda 

Fabr. 
15 espèces. 
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d. Paraissant originaires de la fauru 



Dermes tes carnivorus Fabr. 
Lasioderma serricorne Fabr. 
Bruchus obtectus Say. 



Cryphali 



e. D'origine incertaine. 



Eretes sticticus L. ? Orient. 
Falagria longipes WolL » 
Philonthus thermarum 

Aube. » 
Medon dehilicornis Woll. » 
Carpophilus hemipterusL,» 



Mezium 
Hypothe) 



f. D'origine inconnue. 



Lœmostenus complanatus 



Dej. 



Tarsoste 



RÉCAPITULÂT! 



I. Espèces (indigènes) communes à TEui 
du Nord. 



1. Kspèces de la faune septentrionale, alpi 

2. — de la faune inférieure tempéré 
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n. Espèces importées dans TÂmérique du Nord. 

pèces paraissant importées de l'Europe tempérée. . . 28 
— cosmopolites ou subcosmopolites. 

Originaires de la faune européo-sibérienne tempérée. . 59 

Paraissant originaires de la faune orientale 10 

— de la faune éthiopienne. .. . • 15 

— de la faune néotropicale. ... 4 
D'origine incertaine 7 

— inconnue 2 

125 
Total = 491 espèces. 

ist remarquable, qu'en dehors d'un petit nombre d'espèces (38) 
)polites ou subcosmopoliles, la faune de TAmérique du Nord 
e de rapports qu'avec celle de l'Europe septentrionale, alpine 
mpérée, et n'en a aucun avec la faune méditerranéenne. 



ERRATA 



98 Amara brunnea, effacer: Europe moyenne. 
103 Rhantus suturalis, au lieu de : Lee. lire : Lac. 
107 Leptinus testaceus^ — Muls. — Mûll. 

141 Cyphon variabilis, — Thumb. — Thunb. 

145 Dictyopterus Àuroraf effacer: Algérie. 
147 Onthophagus nuchicorniSy id., id. 

Rév. P. Belon m'informe quç les Melanophthalma nigripennis, 
ex et picta lui sont encore inconnues et doivent probablement 
iger dans le groupe de la transversalis, mais qu'il croit, d'après 
agnoses, à leur distinction spécifique. 
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PREMIER SUPPLÉMENT 



CARABIDiE. 

[492. Badister peltatus Panz. 

Dejeaa affirme que cette espèce d'Europe, Syrie, 

Sibérie, se retrouve aux États-Unis, d'où il Ta i 

Conte père. 
(Cf. Dejean, Spec, V, 690).] 

STAPHYLINIDiE. 



Tachinus elongatus Gyll, 

î.a localité : Saguenay est au Canada. 
(V. supr. p. 121). 



DERMESTID^/ 

Dermes tes bicolor Fabr. 

[M. Hamilton, à la suite de Grotcb, a rapporté à 
Yelongatus Lee; mais, d'après M. Reitter, cède 
identique au peruvianus Lap., tandisque le j 
Lee. serait probablement le vrai bicolor F. - 
synonymie à vérifier. 

(Cf. Reitler, Ent. Monat sbl., iSSO, II, 86).] 

Anthrenus museorum L. 

[D'après M. Reitter, l'A. castaneœ Melsb. différer 

vrai museorum L., auquel M. Hamilton L 

l'exemple de Crotch. 
(Cf. ReilV, l. c, 87.)] 

Orphilus niger Rossi. 

[L'O. ater Er. serait, d'après M. Reitter, une espè 

du niger, 
(Cf. Reitt., l. c.).] 

Bbvub d* Entomologie, — Juin 1889. 
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LATHRIDIID^. 

Cartodere ruficoUis Marsh. 

Ajoutez à la synonymie: atripennis Mois. 

Corticaria serrata Payk. 

Ajoutez à la synonymie : denticulata Kirby, Lee. 

Melanophthalma distinguenda Com, 

Ajoutez à la synonymie : morsa Lee, subangvlata Mots. 
Californie {Le Conte), Alabama [Motschulsky), 

"493. M, transversalis Gyll. 

Amérique du Nord ; commune (Reitter). — Cosmopolite ; 
originaire de l'Kurope tempérée. Selon M. Reitter [Ent, 
MonatsbL^ 1880, II, 86) la villosa Zimm. se rapporte, 
d'après la description, soit à \d^ distinguenda , soit à la 
transversalis^ qu*il déclare toutes deux communes dans 
TAmérique du Nord.] 

494. Af. similata Gyll. (subimpressa Zimm.). 

Amérique du Nord {Zimmermann). — Europe, Sibérie. — 

Colombie {Reitter). — Peut-être cosmopolite ; originaire de 

l'Europe tempérée. 
(Cf. Reitt., h c.)] 



GURGULIONID^. 

495. Dorytomus œthiops Fabr. {rufipes Mots., 
Alaska {Mannerheim), — Nord de l'Asie 

jusque dans l'Allemagne du Nord. 
(Cf. Faust, Bull, Soc, Nat, Moscou, 1882, 4 



Digitized by 



Google 



— 175 — 
RECTIFICATIONS 

AU 

CATALOGUS COLEOPTERORVM EUR 
ET CAUCASI 

(Suite) 
Par Albert FAUVEL. 



ADDENDA. 

Page 1 col. 3 Ad Gicindela germanica L. syn. obscuric 

2 1 Ad Gychrus aeneus Fisch. v. Ballioni Retc 
» D Ad Galosoma sycophanta L, v. Habelmani 
» 2 Ad Procrusles v. rugosus Dej. syn. proxii 
» » » V. punctulatus Reiche syn. sphoi 
» B Ad Plectes Boeberi Ad. v. Heydenianus S 
» » » obtusus Gangl. v. Adelaidae Star< 

3 1 » Riedeli Mén. v. convallium Starc 
» 3 Ad Megodontus 7-carinatus Mots. v. 

» I» Ad Pachystus trojanus Dej. v. Œrtzeni G 

6 2 Nebria Schusteri Gangl. St, pr. castanea. 

» » M austriaca Gangl. ^. pr. Schusteri. 

» » » bosnica Gangl. Boan. pr. taygetan 

9 1 Ad Bembidion nigropiceum Marsh, syn. 

# » » (Pseudolimnaeum Kr.) inustur 

1 
» » » iricolor Bed. syn. subfenestrj 

» 3 Ad Perigona nigriceps Dej. syn. umbripe 

Jansonia 
atriceps 
japonica 
Beccarii 
. discalis 

10 1 Ad Trechus strigipennis Ksw. syn. ocreal 

» 3 Trechus obtusiusculus Gangl. ©osn. pr. 4 

13 1 Coscinia Dej. (Graniger Mots.) pr. Siagoni 

> » » transcaucasica Chaud. Ca. 

p » » Semelederi Chaud. Ca. 

algirina Mots. 
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Page 43 col. 2 Ad Chiaenius circumscriptus Duft. syn. Craesus Serv. 
» » » Borgise Dej. syn. cinctus 01. (non F.). 

geniculatus Mots, 
velutinus auct. 
» » festivus Panz. syn. zonatus Panz. 

. ^ , - velutinus Duft. 

1» » variegatus Fourc. syn. festivus Duft. 

» 3 LicinuB aegyptiacus Dej. Gr. pr. punctatulus. 

hierîchonticus Reiche. 

14 » Scybalicus femoralis Coq. Hi, md. pr. cordicollis. 

carteroides Fairm. 
plcesei Fairm. 

15 2 Harpalus ibericus Pantel Hi. md, pr. punctatipennis. 

16 1 Ad Harp. luteicorhis Duft. syn.? nubilus Latr. 
» 2 » anxius Duft. syn. ambigenus Reiche. 

littoralis Mots. 

» 9 Harp. simulans Sahlb. L. pr. picipennis. 

» 3 Harpalodema Reitt. n. g. pr. Dichirotrichus. 

» « » lutescens Reitt. R, m. 

» » • Fausti Reitt. R. m. 

17 1 Ad Stenolophus dorsalis F. syn. elegans Lac. 

18 2 Amara fervida Coq. Hi. S» pr. sabulosa. 

Henoni Fairm. 
V 3 » sollicita Pantel Hi. md. pr. arenaria. 

19 2 Molops bosniens Gangl. Bosn. pr. dalmatinus. 
» )) Ad Mol. alpestris Dej. syn. graecus Chaud. 

» j> ^9 ovipennis Chaud, syn. CotteV C'^*»*»"*" /i/.-* \ 

» » Mol. austriacus Gangl. A, Ti. pr. ovi 

ovipennis Kr. 

mêlas Kr. 

ovalipennis Heyd. 
» » Ad Mol. v. médius Chaud, syn. Cotte 

» » Mol. grandiceps Gangl. Cro. pr. prot 

• » Ad Mol. Heydeni Kr. syn. dilatatus ( 

20 1 Ad Pterostichus Ziegleri Duft. v. fera 
» 2 Pter. Reiseri Gangl. Bosn. pr. Brucki 
9 ï) <» corax Gangl. Gr. pr. Merkli. 

21 1 Ad Melanius Bon. syn. Pseudomaseï 
» » Ad Argutor Steph. syn. Phonias Gozi 
» 3 Tapinopterus insularis Gangl. Gr. pr 
» » >» aetolicus Gangl. Gr. pr. thess 
» » Aphaonus ^seudopercus Reitt. Ca. 

23 9 Ad Platyderus Steph. syn. Lissotarsi 

25 1 Ad Platynus 4-punctatus Deg. syn. a 
» 2 Ad Olisthopus Dej. syn. Odontonyx S 
9 3 Ad Lebia cyanocephala L. v. caerulec 

26 9 Ad Dromius 4-notatus Panz. v. bipL 

27 1 Ad Metabletus Ramburi Brull. syn. 
9 2 Ad Aptinus pyrenaeus Latr. Dej . syn. < 
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Page 27 col. 3 Ad Brachynus psophia Serv. syn. ( 

» » » incertus BruU. syn. nig 

28 » Ad Bidessus Goudoti Lap. syn. pur 

B B » minutissimus Germ. syn. 

30 1 Ad Hydroporus cantabricus Sharp 
» » » nigrita F. v. convexior S 
» 2 » nlvalis Heer syn. morio l 
» 3 » longulus Muls. syn. meU 

31 1 Ad Agabus unguicularis Thoms. s^ 
» 2 » bipustulatus L. syn. aem 
» 3 Ad Ilybius meridionalis Aube syn.^ 
» » Ad Rhantus suturalis Lac. v. 9 ver 

net 

32 » Ad Gyrinus bicolor F. syn. celox S 
» » D colymbus Er, v. strioU 

33 2 Ad Hydraena Kug. syn. Amphibolui 
» ^) Ad Helophorus porculus Bedel syn 
1^ » • nubilus F. syn. meridior 
» 3 » tuberculatus Gyll. syn. s 
» » » alternans Gêné syn. gris 
» » » Mulsanti Rye syn. fulgid 
» » » nivalis Giraud syn. semi« 

34 1 Ad Berosus guttalis Rey syn. spino 
» 2 Paracymus Schneider! Kuw. Ca. pi 
» » Anacaena globuloides Kuw. Si. pr. 
» » Ad Philydrus politus Kûst. syn. sa 
» D Phil. nitidulus Kuw. Ca. pr. Moren 
» » » Lederi Kuw. Ca. pr. testaceus 
•) » » hispanicus Kuw. Hi. Lu. pr. 1: 
j» » » caspius Kuw. Ca. pr. hispanic 
» » » labiatus Rey. R. m. pr. caspii 
» » » vultur Kuw. R. m. pr. labiatu 
» »» » segmentinotatus Kuw. T. Gr., 

» atricornis Kuw. Hi. pr. segme 

o » » Sahlbergi Kuw. (non Fauv. 

1 

» » » unguidebilis Kuw. R, m. pr. S 

» » » sternospina Kuw. E. rw. pr. i 

» B » salinus Kuw. Ga, m. pr. haloi 

» » Ad Phil. Sahlbergi F vl. syn. nigrica 

» 3* Phil. Ragusai Kuw. Si. pr, affmis. 

35 2 Ad Cercyon Leach syn. Paracercyc 
» 3 Cerc. agnatus Kuw. Si. pr. lugubri 

36 1 Ad Ulimnius tuberculatus Miill. sy 

37 3 Sipalia proxima Reitt. Ca. pr. anal 
» » 1) Œrtzeni Epp. Gr. pr. fulij 
» • » asperata Epp. Gr. pr. Œr 
9 » » Fauveli Epp. Ca. pr. cauc 
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Page 38 col. 1 Sipalia impennisEpp. H.l.Alp, mar. pr. punctulata. 

» 2 Thiasophila Sauteri Seidl. G. b. pr. angulata. 

» 3 Aleôchara caucasica Epp. Ca. pr. erythroptera. 

» » » luteipennis Epp- T. pr. caucasica. 

39 2 » leptocera Epp. T. pr. cuniculorum. 

.40 1 Ocalea ruficollis Epp. Gr. pr. brevicornis. 

41 » Falagria (subg. n. Steiiagria Sharp) longipes Woll. 

Ga. m. 1. 
fovea Sharp, 
currax Sharp. 

» 2 Homalota subsenescens Epp. Corf, pr. gregaria. 

42 » » subplana Sahlb. L. pr. graminicola. 

» • Ad Homal. granigera Ksw. syn. micans Rey 9. 

43 3 Homal. Schneider! Epp. /. pir. palustris. 

44 4 » Œrtzeni Epp. Gr. pr. circeilaris. 
» » » Korbi Epp. BL pr. tabida. 

45 » Thectura graeca Epp. Gi\ pr. plana. 

46 » Oxypoda Ulyssis Epp. Gr. pr. rugatipennis. 
» 3 Ocyusa longicollis Epp. I. pr. picta. 

47 1 Ad Gyrophaena fasciata Marsh, syn. carpini Rey. 

« » » bihamataThoms. syn. fasciata Wat.?BieIz. 

ruficornis Rey. 

48 » Tachinus Starcki Epp. Ca. pr. proximus. 

49 2 Mycetoporus confusus Epp. Ca. pr. picipennis. 

50 1 Ad Quedius brevicornis Thoms. syn. pectinator Seidl. 

Eppelsheimi Seidl ol. 

» » Qued. Ragusae Epp. Si. pr. ochripennis. 

» Ad Qued. vulneratus Gemm. Har. syn. plagifer Epp. 

• 2 Qued. obliqueseriatus Epp. Ca. pr. transsylvanicus. 

» » » gemellus Epp. Ca. pr. limbatus. 

51 B Ad Staphylinus fulvipes Scop. syi 

» » » macrocephalus Grav. syn 

» 3 » edentulus Block syn. gigat 

52 » Philohthus dentipes Epp. Hi. pr. pisc 

53 1 » Reitteri Epp. Ca. pr. vernalij 
» 3 Ad Othius punclulatus Goeze syn. dec 

54 D Achenium quadriceps Epp. Ca. pr. hi 
» » Lathrobium furcatum Czwal. Hu. Bos 

v » Ad Lathr. boréale Hochh. syn. ripicol 

" » f) longulum Grav. syn. hama 

55 1 Lalhr. Eppelsheimi Czwal. Ca. pr. pal 
55 i Lathr. bosnicum Reitt. Bosn. pr. cœc 

» » Reitteri Czwal. Ca. Balk. pr. multipui 

» 2 Scimbalium minimum Epp. Gr. pr. pi 
» » Medon sparsiventris Epp. Ca. pr. fuse 
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Page 55 col. 3 Medon cephalicus Epp. 

56 1 Scopaeus microphtalmu 
» 3 Ad Œdichirus paederini 

57 » Ad Stenus cautus Er. s 

58 2 Stea. lineola Epp. Ca. 

59 1 Bledius heterocerus Ep 

60 3 Thinobius angusticeps 

major Fvl. 

» » » diversicornis J 

» » » heterogaster ] 

» » » quadricoUis E 

64 2 Ad Anthophagus bicor 

» 3 Lesteva curvipes Rey. , 

62 » Homalium falsura Epp. 

63 1 Ad Homal. caesum Gra 
» » » cephalotes 

» » Homal. curticolle Epp. 

» 2 Ad Homal. rufulum Er. 

» 3 Ad Anthobium florale P 

» » » alpinuni Heer 

64 1 T montivagum 1 

» » » sparsum Fvl. i 

65 2 Batrisus quadriceps Ba 

66 1 Ad Bythinus Baudueri I 
i 2 Byth. dimorphus Reitt . 
» » » Lederi Reitt. Ca. 
» » 9 tscherkessicus Re 
» » » argiolus Reitt. Ce 

67 1 Tychus olbiensis Guillb 
» 2 Pygoxyon bythiniform 

» 3 Euplectus Abeillei Guill 

• » » pnncticeps Reitt 
» » » Delbermi Guillb 
» » » aculeatus Guillb 

68 » Gephennium austriacuo 

* « Ad Geodytes Saule y syr 
» » Ad Gephennium cœcun] 

6'J 1 Neuraphes saucius Reit 

» » » Vulcanus Reitt. 

» » » imperialis Reitt. 

» »> » satyrus Reitt. Ce 

» » » conifer Fvl. Arvi 

A 2 Scydmaenus circassicus 

» p » successor Reitt. 

70 3 Leptodirus cylindricoll 
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Page 70 col. 3 Leptodirus pygmaeus Apfb. Bosn, pr. cylindricollis . 

» iD » Hœrmanni Apfb. ^osn. pr. pygmaeus 

» » Pholeuon nudum Apfb. Bosn, pr. Merkli. 

» » » Reitteri Apfb. Bosn. pr. nudum. 

74 2 Ad Bathyscia pumilio Reitt. syn. Murialdii Balbi. 

» » Ad Leptinus testaceus Mûll. syn. americanus Lee. 

» 3 Catopomorphus angustus Reitt. Ca. pr. arenarius. 

» o » colchicus Reitt. Ca. pr. angustus. 

» funebris Reitt. Gr. pr. colchicus. 
» » Ad Choleva Sturmi Bris. syn. angustata Reitter; 

72 » Œceoptoma trituberculata Kirby L. pr. sinuata. 

sagaxMann. 
baicalica Mots. 
78 2 AdNecrophorusvespilloidesHrbstsyn.pygmaeus Kirby 

hebes Kirby. 
defodiensMann. 
9 » Ad Sphaerites glabratus F. syn. politus Mann. 

» » Anisotoma angulicoUis Reitt. Bav. pr. rugosa. 

» » » subglobosa Reitt. G. pr. dubia. 

75 1 Ptenidium turgidulum Flach Ca. pr. formicetorum. 
» 2 » attenuatum Matth. /. pr. cœcum. 

» » Actidium Reitteri Flach. Ga. m. pr. concolor. 

» » Ptilium vexans Flach C, pr. affine. 

» » » incognitum Matth. Br, pr. vexans. 

» n » obcœcalum Matth. Gr. pr. Œrtzeni. 

76 4 Trichopteryx caucasica Flach Ca. pr. lata. 
» » T) brevicornis Mots. iîr. pr. atomaria. 
» » » soror Flach Ca. pr. brevicornis. 

» » .) caucasica Matth. (nom. praeocc). Ca. pr. ma- 

ritima. 
» » D hellenica Matth. Gr. pr. caucasica. 

» » » angusta Matth. Br. pr. hellenica. 

77 B Ad Phalacrus maxunus Fairm. v. Reitteri Flach Hi. 
» » » fimetarius F. m.? Dœbneri Flach. 

» » Phal. hybridus Flach Tr. pr. fimetarius. 

» » » incommodus Flach. Crim. pr. hyb-^''"" 

» » Tolyphus syriacus Reitt. Cor/w. pr. grai 

» » Ad Olibrus corticalis Panz. v. adustus F 

»' * Olibr. Demaisoni Flach Hi. pr. aenescens 

» » » Koltzei Flach Ca. pr. aeneus. 

» » » coccinella Flach K. m. pr. bicolor 

» » • Stierlini Flach E. m. pr. coccinell 

» » » Gerhardti Flach G. 6. pr. Stierlini 

» » » Baudii Flach Si. Hi. pr. Gerhardti 

» » Ad Olibr. flavicornis Stm. v. perfidus FI 

^> 2 p affinis Stm. v. corcyrensis Fia 

V. Lederi Flach H\ 
V. aratus Gozis Ga 
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Page 77 col. 2 Olibr. Baudueri Flach JS^. m. pr. mille 
?ulicis Hochh. 

B » Ad Olibr. particeps Muls. v.? fallax FU 

» » Olibr. Reitteri Flach Cro. pr. particeps. 

» » » castaneus Baudi £. m, jur. Reitt 

j» » j Seidlitzi Flach -R. m. pr. castane 

» » » Heydeni Flach ffw. il. m. pr. Se 

78 » Ad Clemnys Hampe syn. Clemnus Red 

79 1 Cryptophagus posticus Reitt. Hu, pr. 

80 2 Ad Ephistemus globulus Payk. v. dubi 
» 3 Holoparamecus atomus Ragusa Si* pr 

81 1 Lathridius subnùdus Reitt. Ca. pr. vai 
» » Ad Lathr. Pandellei Bris. syn. angusti( 
» 2 Lathr. Belonianus Reitt. Ca, pr. alterr 
» 3 Ad Gartodere rufîcollis Marsh, syn. atri 

82 2 Ad Melanophthalma distinguenda Con 

CO] 

pil 

rus 

anj 

ret 

» » » similatà Gyll. syn. subimpress 

» » Ad Gorticaria ferruginea Gyll. syn. fe 

' » Ad Melanophthalma Mots . syn. Gortica 

85 3 Ad Pityophagus Shuck. syn. Librodor 

87 1 Gicones undatus Guér. Ga. b. pr. variei 
» 2 Esarcus Baudii Seidl. Alp. mar. pr. Ah 
» 3 Rhysodes Lederi Lewis. Ca, 

» w Clinidium marginicolie Reitt. Co. pr. < 

88 » Silvanus mercator Fvl. xE» pr. surin 

89 1 AdDermestes carnivorus F. syn. mucc 
1» » Derm. fasciiventris Reitt. R. m. pr. s 
» » Ad Derai. cadaverinus F. syn. chinens 
» 2 » V. domesticus Gebl. syn. ruf< 
» » D peruvianus Lap. syn. elongal 

* » Ad Attagenus obtusus Gyll. v. dispar R 

i 3 Ad Trogoderma versicolor Greutz. syn. 

90 1 Ad Anthrenus scrofulariae L. syn. vai 
» » » molitor Aube syn. ochrac( 
» » » verbasci L. syn. tomentosu 
» 3 Byrrhus Starcki Reitt. Ca. pr. pustula 

92 1 Sternocœlis fusculusSchmdt. And. pv 

» 2 Saprinus brunnensis Fieisch G. pr. lau 

94 9 Ad Onthophagus cœnobita Hrbst syn 

95 3 Aphodius pectoralis Guillb. Ga. m. pr. 

96 1 Mendidius Harold (n. g.) rufescens Rei 
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Page 96 col. 2 Ad Psammobius sabulosus Muls. syn. ( 

98 » HomalopUa labrata Burm. Balk. pr. e 

99 » Anoxia asiatica Desbr. Gr. pr. creti« 
» 3 Ad Melolontha hippocastani F. v. Sch 

100 2 Ad Anisoplia villosa Gœze v. simplicil 
» • Anisopl. Ërichsoni Reitt. Ca, pr. vill 
») » 9 neapolitana Reitt. f. pr. mon 
» MB limbata Kr. Ca. pr. valida. 

» » . > clypealis Reitt. Ca, pr. baetic 

» B Brenskei Reitt. f{. pf. bromi 

* • » balcanica Reitt. Balk, pr. En 

» » » signata Fald. Ca, pr. Falderi 

» » » agnata Reiit. Ca, pr. parva. 

» » » sicula Reitt. Si, pr. tempesti\ 

» » Ad Anisopl. dispar Er. syn. morîo Ki 

» » Anisopl. thessalica Kr. Gr. pr. deseï 

*» » Ad Phyliopertha lineolata Fisch. 

» » Phyll. caucasica Reitt. Ca. pr. areni( 

101 » Ad Epicometis hirta Poda syn. senicu 
» 3 Cetonia subpilosa Desbr. Gr. pr. me 
D » Ad Ceton. aurata L. v. funeraria Gor 

asiatica Gory 
Œrtzeni Reitt 

102 1 Julodis Œrtzeni Gangl. Gr, pr. pubes 
» 3^ Pœcilonota dives Guillb, Ga. m.C, A 

» modesta Guillb. Ga, Alp, i 

104 2 Acmseodera Œrtzeni Gangl. Gr. pr. i 

» 3 Ad Sphenoptera chrysostoma Lap. sy 

t05 T) Cylindromorphus strigatulus Rey. Ga 

u » » bifrons Rey. Boh. pr. strig 

» Trachys Goberti Gozis Ga. m. pr. pu 

100 1 Throscus corsicus Reitt. C. pr. asiat 

» » Ad Thr. elateroides Heer v. Bonvoul 

107 2 Élater Lederi Reitt. Ca, pr. elegantu 

109 3 Ad Ludius (Corymb.)v. ochropterus 

110 1 » impressus F. V. rufipes S 
» 2 Steatoderus Montandoni Buyss. Rui 

112 » Euanoma Reitt. (n. g.) Starcki Reitt. 

115 1 MalchinuspseudorhagonychaReitt.^ 

» B circassicus Reitt. Ca. pr. sin 

» » » holomelas Fairm. Bulg. pr. t 

» » » gibbiceps Reitt. Ca. pr. nigri 
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Page 115 col. 1 Podistra circassicola Reitt. Ca. pr. rupicola. 
» » Ad Malthinus balteatus Suffr. syn. fasciatus T 

2 Ad Malthodes minimus L. syn. sanguinicoUis 
Ad Dasytes bipustyilatus F. v. ater Schils. 
Ad Trichoceble fulvohirta Bris, syn.memnoni 
Ad Glerus mutiUarius F. syn. fasciatus Foun 
» formicarius L. syn. id. var. A. 
» V. femoralis Zett. syn. substriatus 
» rufipes Brahm v. nigricollis Seidl. 
» » » 4-maculatus Schall. syn. maculati 

» » Trichodes suturalis Seidl. Hi. pr. apiarius. 

121 2 Ad Gibbium psylliodes Gzensp. syn. apterur 
» 3 Niptus lusitanus Reitt. Lu, pr. minimus. 
» » Ptinus Œrtzeni Reitt. Gr, pr. Uchenum. 
^» » » leucaspis Reitt. Gr, pr. Œrtzeni. 

» » subrose us Reitt. Gr. pr. Aubei. 

122 1 » calcarifer Reitt. Gr. pr. tarsalis. 
» » Ad Ptin. raptor Stm. syn. bidens Kiesw. 
» 2 Priobium Eichboffî Seidl. G. occ, pr. castan( 

?castaneum Gyll. 
» 3 Ad Gastrallufe immarginatus Miill. syn. exilis 

123 2 Ad Ernobius fuscus Rey syn. nigrinus Thora 
» » Ad Ptilinus pectinicornis L. syn. fuscus Fou 
» 3 Ochina hirsuta Seidl. And, pr. hederâe. 
» » Xyletinussareptanus Kiesw. R. m. pr. latic( 

124 . 2 Ad Dorcatoma chrysomelina Stm. syn. fli 

125 1 Ad Xylopertha puncticollis Kiesw. syn. 

126 3 Calyptepsis emarginata Reitt. Ca. pr. pulchi 

130 1 Pimelia Perezi Sénac tfi. pr. maura. 
» 2 » Villanovae Sénac fTi. pr. intégra. 

131 » Dendarus elongatus Muls. ad subg . Paroderus 

133 3 Ad Triboliura confusum Dûv. syn. ferruginei 

134 1 Ad GnathocerusThunb. syn. Ùloma Steph-. 
» 2 Alphitobiusovatus Herbst. E. pr. piceus. 

diaperinus Muls. (non Panz.). 
137 1 Ad Cistela ovulum Ksw. syn. acuminata Fair 

139 2 Trotommidea Reitt, (n. g.) Salonae Reitt. 

S 

140 1 Formicomus tinctus Reitt. Ca. pr. nobilis. 

142 2 Ad Anaspis variegata Power syn. Garneysi F 

143 1 Ad Meloe proscarabîeus L. v. cT simplicicc: 

che 

» » » autumnalis 01. V. punctipennis Eschr 

cribripennis Eschr. 
V. Heydeni Eschr. Si. 
» 2 » maialis L. V. maculifrons Lucas f/i. 

» » Meloe Reitteri Eschr. jR. m, pr. uralensis. 
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Page 143 col. 2 Meloe splendens Eschr. G. pr. brevicollis. 

» » Ad Cerocoma Schaefferi L. syn. cerocoma Sulz. 

144 1 Mylabris Lichtensteini Gorriz Hi. pr. 12J-punctata. 

145 » Sitarobrachys Reitt. (n. g.) brevipennis Reitt. Balk. 

pr. Sitaris. 

146 2 Ad Rhinosimus Latr. syn. Temnocerus Thunb. 

n » » ruficollis L. syn. caeruleocephalus Latr. 

147 » Ad Brachyrrhinus concinnus Gyll. v. steppensis 

Faust. jR.m. 
» B Brach. koracensis Stierl. Gr, pr. lanuginosus. 

» 3 » Carcelloides Stierl. Gr. pr. Carcelli. 

» » » longiusculus Stierl. //i. pr. chrysomus. 

» » » infensus Faust Çrim. pr. rubiginosus. 

148 1 9 rhilensis Stierl. Bulg, pr. Stussineri. 
» 2 » punctifrons Stierl. St, pr. brevicornis. 
■ » » pretiosus Stierl. Gr, pr. lavandus. 

opertosus Reitt. Ca, pr. elegantulus. 
Kœnigi Faust Ca. pr. globus. 
Heinzeli Reitt. Ca, pr. signatipennis. 
Marthae Reitt. Ca, pr. Felicitanae. 
flavoguttatus Stierl. Gr, pr. obesus. 

149 1 » fischtensis Reitt. Ca, pr. Edithae. 
crassicornis Stierl. Gr, pr. graecus. 
rugosogranulatus Stierl. Bosn. pr. peregrinus. 
nefandus Faust Crim. pr. prolixus. 
bosnicus Stierl. Boan. pr. alpicola. 
Ganglbaueri Stierl. Rumel, pr. mcritrnna. 

150 1 » scabripes Stierl. Gr, pr. ex[ 
abagoensis Reitt. Ca. pr. se 
impressiceps Reitt. Ca. pr. 
laevipennis Stierl. Cret. pr. 
magnicollis Stierl. Gr, pr. ( 
kubanensis Reitt. Ca. pr. te 
Adelaidae Reitt. Ca. pr. Rac 

» » » Sieversi Faust Ca. pr. scop 

» 2 Ad Brach. brachialis Boh. v. denti 

» » Brach. Schamylianus Reitt. Ca. pi 

» » » circassicus Reitt. Ca. pr. n 

151 1 Peritelus grandis Desbr. Si. pr. hir 
» » » juniperi Desbr. S. pr. grani 
« 2 » (Meira) Seidlitzi Desbr. S. ] 
» » » ( » ) sassariensis Desbr. 
» » Nastus Fausti Reitt. Ca. pi*, trapez 
» » B Lederi Reitt. Ca. pr. Fausti 
» » » circassicus Reitt. Ca, pr. h 
» 3 Phyllobius circassicus Reitt. Ca. p 
)v » » DeyroUei Tourn. Ca. pr. ci 
») » Ad Phyll. fulvagoides Reitt. v, ma 

152 1 Phyll. Ballioni Starck Ca. pr. conti 
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Page 152 'col. 1 Phyll. mediatus Reitt. Ca, pr. argentatus. 

» » Ad Phyll. oblongùs L. v. biformis Reitt. Ca, 

» 2 Phyll. creticus Faust. Cret. pr. taygetanus. 

» 3 Polydrosus Starcki Reitt. Ca, pr. chrysomela. 

153 1 Gonocetus femoratus Stierl. Gr. pr. angustus. 
» 3 Brachysomus kubanensis Reitt. Ca. pr. cauc 
B » » Œrtzeni Faust Gr, pr. kubanensis. 

» » Foucartia bella Faust Gr, pr. ptochoides. 

154 1 Exomias graecus Stierl. Gr, pr. scydmaenoides 
» ^ » Omias georgicus Reitt. Ca. pr. strigifrons. 

» » » mingrelicus Reitt. Ca, pr. georgicus. 

» » » circassicus Reitt. Ca. pr. mingrelicus 

» 2 Strophosomus Stussineri Stierl. Gr. pr. sagitt 

» 3 Strophomorphus obsoletehispidus Luc. Cret. 

] 

» » » Œrtzeni Faust Gr. pr. obsoletehîspid 

» » » creticus Faust Crôt. pr. Œrtzeni. 

456 2 Ad Liophlœus tessellatus Miill. v. pictus Stiei 

V ? Heydeni Sti< 

» • Liophl. ophthalmicus Stierl. Cam, pr. tesselli 

» » » Kiesenwetteri Stierl. Bnlg. pr. gibbus 

» h Ad Psallidium spinimanum Reiche v. Kiesen 

Fai 

» » Psall. Reichei Faust Gr, pr. spinimanum. 

I* » Levrati Reiche Gr. pr. Reichei. 

V. rugicolie Faust. 

r- » cumulatum Faust Gr, pr. Levrati. 

h • » auxiliare Faust Gr, pr. cumulatum. 

» » » creticum Faust Cret. pr. auxiliare. 

» 3 » parnassicum Faust Gr. pr. creticum. 

158 2 Minyops planicoilis Stierl. Gr. pr. lutosus. 

459 1 Alophus asturiensis Stierl. Ht. pr. singularis. 

> » » Kaufmanni Stierl. Bu. pr. Stierlini. 

» Hypera circassicola Reitt. Ca. pr. tessellata. 

». 2 D noscidia Faust Gr. pr. Brucki. 

462 4 Lixus salicorniae Faust Casp. pr. brevipes. 

» D Linnei Faust R. m. pr. ascanii. 

n D » amœnus Faust Casp. pr. Linnei. 

» 3 » perpiexus Faust Crim. pr. pacatus. 

I» D Larinus syriacus Gyll. Crim. pr. flavescens. 

sericatus Boh. 
163 » Meleus Starcki Faust Ca. pr. granulosus. 

» Ad MeL dolosus Faust v. im munis Faust ^a. 

» » Mel. squamosus Reitt. Ca. pr. dolosus. 

» » » alternans Reitt. Ca. pr. Fausti. 

464 2 Echinomorphus Fvl. n. g. (Echinodes Jacqu 

Lee.) Ravouxi Jacq. Ga. m. pr. Micr 

» » Trachodes oblongùs Reitt. Ca. pr. ovatus. 

t M » elongatus Reitt. Ca. pr. oblongùs. 
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Page 164 col. 2 Lepyrus Ganglbaueri Faust Ca. pr. palustrife. 
» 3 Curculio longicoUis Tourn. (Marocc. err.) ? Ca. 

» » Ad Pissodes Hercyniae Hrbst syn. interstitiosus Sahlb. * 

1» > Ad Dorytomus aethiops F. syn. rufipes Mots. 

morio Mann. 
V. lapponicus Faust.L. 

165 2 Smicronyx kubanicus Reitt. Ca. pr. Erichsoni. 

166 1 Echinocnemus confusus Faust Gr. pr. pugnax. 
» 3 Acalles horridulus Reitt. Ca. pr. Capiomonti. 

167 1 Torneama Grouvellei Desbr. Alp. mar. Pe. pr. Ray- 

mondi. 
» » » sardeuni Desbr. S. pr. Grouvellei. 

168 9 Sibinia (Tych.) discicoUis Faust Ca. pr. Schneideri. 
» D » Œrtzeni Faust Gr. pr. discicollis. 

» 2 Ad Sib. sericata Tourn. syn. denomlnanda Faust. 

" 3 Sibin. seriœlla Faust Gr. pr. meliloti. 

» » » sericans Faust Gr, pr. sericella. 

« » exigua Faust Gr. pr. pusilla. 

169 1 » subtriangulifera Desbr. C. pr. phalerata. 

» 3 Mecinus (Gymn.) carinatus Jacobsen Dan. pr. hae- 

morrhous. 

170 1 Cionus caucasicus Reitt. Ca. pr. hortulanus. 
» 3 Ad Orchestes fagi L. v. geniculatus Reitt. Ca. 

V. sanguinipennis Reitt. Ca. 

171 1 Geutorrhynchus (Allod.) Weisei Reitt. Ca. pr. aspe- 

ratus. 

» 2 » (Gœliod.) simulans Faust Gr. pr. ruber. 

» » » » tener Reitt. Gr. pr. congener. 

» » D (Rhytid.) filirostris Reitt. Ca. pr. Reitteri. 

172 3 stach y dis Faust /. Ca. pr. viduatus. 

173 » » (Pooph.) subnudus Reitt. Ca. pr. nasturtii. 

174 1 Limnobaris scutellaris Reitt. Ca. pr. T-album. 
» » » Bedeli Reitt. Ca. pr. scutellaris. 

175 2 A pion phocopus Epp. Gr. pr. flavimanum. 

» 3 » macrorhynchum Epp. Gr. pr. penetrans. 

176 2 » longitubus Desbr. Hi. pr. senic 

177 » » provinciale Desbr. Ga. m. pr. 
» » » andalusiacum Desbr. And. pr. 
» 3 D Fausti Desbr. Ca. pr. simum. 
» DM bipartirostre Desbr. R. m. pr. 
» » » distans Desbr. R. m. pr. bipar 

• » » » angustissimum Desbr. Ca. pr. 

9 u Auletes Emgei Stierl. Gr. pr. politus 

178 1 Ad Rhynchites Schnd. syn. Dicranog 

Merhync 

» » » olivaceus Gyll. syn. paucise 

» 3 Ad Tropideres albirostris Hrbst syn. pi 

181 1 Ad Tomicus (Hylast.) linearis Er. sy 

» » » glabratus Ziett. syn. pin 
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Page 184 col. 3 Ad Crypturgus pusillus Gyll. syn. € 

182 1 Gryphalops Reitt. (n. subg.) Lede 

» 2 Ad Ips (Tomic.) austriacus Wach 

» 3 Ad Dryôcœtes Eichh. syn. Lymantoi 

» » » coryli Perris syn. sepicola h 

183 1 Prionus vicinus Jakow.? Ca. pr^ co 
» » Ad Prion. asiaticus Fald. syn. Sch£ 

d-H 

» » Ad Ergates faber L. syn. opifex Mul 

» 2 Ad Rhagium inquisitor L. syn. linei 

184 1 Ad Brachyta clathrata F. syn. semic 
- » 2 Ad Gortodera alpina Mén. v. Starcl 

» » Ad Grammoptera ustulata Schall. 

» » Leptura Heydeni Gangl. T. pr. pall 

ustulata Heyd. 

» 3 Ad Lept. V. ochracea Rey syn. Reyi 

185 1 AdCaenopteraThoms. syn. Heliomî 

» 3 Saphanus Ganglbaueri Brancs. D. ] 

» » ») Starcki Gangl. Ca. pr. 1 

186 1 Ad Hesperophanes griseus F. syn. 
» 2 Ad Callidium lividum Rossi syn. as 
» » » alni L. syn. biarcuatum ■ 

187 1 Ad Clytus clavicornis Reiche syn. « 

188 » Ad Acanthocinus Steph. syn. G 

» » » costatus F. syn. reticulati 

» » Acanth.? hirsutulus Fald. Ca, pr. : 

» » Ad Liopus nebulosus L. v. dissimil 

» » Liop. caucasiens Gangl. Ca. pr. n< 

»' » )> pachymerus Gangl. Ca, pr. f 

» » Ad Exocentrus lusitanus L. syn. St 
» Ad Acanthoderes Serv. syn. Psapl 

» » Acanthod. modestus Gyll. signo? : 

» 2 Ad Pogonochaerus Gemm. syn. F 

» » Pogon. Plasgni Gangl. Gr. pr. hisp 

» 3 Dorcadion hybridum Gangl. Balh. 

» » Ad Dore, fulvum Scop. v. cylindi 

» » » sulcipenne Kûst. syn. b 

» 9 Dore, pilosellum Kr. Gr. pr. nigri 

» » » funestum Gangl. Gr, pr. pib 

189 1 Ad Dore, divisum Germ. v. mytilii 

V. dissim 

D » » striolatum Kr. syn. obes 

» » Dore. MniszecbiKr. Ca, pr. nitidi 
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Page 189 col. 1 Ad Dore, scabricolle Daim, v ? modestum Tourn. Ca. 
* 3 Neodorcadion calabricum Reitt. I. pr. Virleti. 

» » Lamia ? Gennadii Buquet Gr, 

190 1 Ad Hoplosia fennica Payk. syn, punctulata Muls. 

» 3 Ad Tetrops praeusta L. v. Muhlfeldi Muls. Alp, Pe, 

» » Ad Oberea erythrocephala Schrk. vîcinctaGebl.iî.m. 

» » Ad Phytœcia affinis Harr. v. Starcki Reitt. Ca, 

V. circassica Reitt. Ça. 
» » Phyt. pretiosaFald. Ça, pr. humeralis. 

» » D Merkli Gangl.? T. (Asia?) pr. balcanica. 

» » » speciosa Friv. Ca, pr. Merkli^ 

» » ') Boeberi Gangl. Ca. pr» speciosa. 

flavipes Gangl. 

191 1 Ad Oxylia Daponcheli BruU. syn. argentata Mén. 

» 2 Ad Pilemia hirsutula Frœhl. syn. holosericea Fald. 

» » Conizonia alboUneata Hampe Ca. pr. detrita. 

» » Coptosia compacta Fald. Ca. 

192 3 Labidostomis Œrtzeni Weise Gr. pr. rufa. 

193 2 Clythra laticollis Weise Gr. pr. Iseviuscula. 

194 3 Gryptocephalus praticola Weise Çrirn, Ca. pr. hypo- 

^ chseridis. 

195 1 » tardus Weise MR. pr. pini. 

» 3 Ad Crypt. pusillus F. v. viduus Weise G. 

197 1 Pseudocolaspis setosa Schfe. Cret. pr. rubripes. 

198 3 Ad Ghrysomela v, Gaubili Luc. syn. palliata Suffr. 
•) » » carnifex F. v. Konowi Weise G. 

i » • V. depressaFairm. syn. succincta Rob.-Desv. 

199 » Ad Orina cacaliae Schrk. v. bohemica Weise. 

200 2 Phyllodecta polaris Schneid. J. Sahlb. Norv. pr. vi- 

tellinie. 

201 1 Luperus cous Weise Gr. pr. Rottenbergi. 
» 2 Ad Lup. niger Gœze syn. luperus Sulz. 

202 1 Galeruca circassica Reitt. Ca. pr. tanaceti. 
. » AdGaler. Pomonae Scop. v. cretica Weise. 

Ad Orestia alpina Germ. syn. Grimmeri Grimm. 
Psylliodes valida Weise Ca. 'pr. subaenea. 
Longitarsus Lederi W^eise Ca. pr. Linnei. 
Argopus punctatus Schfs. Ca, pr. brevis. 
Ad Goccinella 5-punctata L. v. Elberti Flach G. 



GORHIGENDA. 



2 Cicindela literata Sulz. (lege literatus). = arenaria 

Fûssl. 1775. 

1 Cychrus Starcki Reitt. t= aeneus Fisch. var. 

2 Procrustes Hopffgarteni Kr. = coriaceus L. var. 
» » Foudrasi Dej. et syn. = id. var. 
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Page 2 col. 3 Hydrocarabus v. brevis Dej. = v. complanatus I 

» » » helluo Dej. (dele Bon.) = id. 

7 » Bembidion velox Er. (non L.) = v. properans Ste] 

14-striatumTho] 

8 2 n stomoides Dej. = atroviolaceuijL Dufour. 

9 3 Perigona Woll. pr. Microus (p. 25) transf . 
» » ftmicola Woll. = nigriceps Dej . 

10 1 Trechus Lallemanti lege Fairm. Pand. 

11 2 Aphaenops Brisouti Ab. = Ghaudoiri Bris. 

13 » Chlaenius Borgiae Dej. E, m, sp. pr. 
=• » » auricolhs Gêné. = Borgiae Dej. 

» » » viridipunctatus Gceze. = ? vestitus Payk. 

14 3 Anisodactylus pseudoaeneus Dej. =p(Bciloides Ste 
•r » » virons Dej. = id. var. 

16 1 Harpalus ovalis Reiche. Th. sp. pr. 
» 3 Dichirotrichus Duv. gen. pr. 

» » Bradycellus ustulatus (dele Gebl. lege Dej.).= oh 

letus E 

17 1 Stenolophus luridus lege Dej . Er. E. sp. pr. 
» » exiguus Dej. = luridus Dej. Er. var. 

» » » luteatus Duft. = ? id. 

19 2 Molops croaticus Kr. = simplex Chaud. 

*» » » alpestris Dej. et syn. A, Gr. sp. pr. 

» » » mêlas Stm. = elatus F, 

» » » médius Chaud. = ovipenni8 Chaud, var. 

» » » Hopffgarteni Heyd. =^v. médius Chaud. 

» » » promissus Heyd. sp. pr. 

20 1 Pterostichus planiusculus Chaud. = Peirolerii He 
» » » platypterus Fairm. = cristatus Dufour var 
» » y> phaeopus Chaud, et syn. sp. pr. 

» 2 » rebellis Reiche et syn . = Tapinoptcrus. 

3 » creticus Friv. et syn. = id. 

» » » ovicoUis Reitt. = id. 

21 2 » cognatus Dej . et syn. =: id. 
» » » placidus Rosh. = id. 
» » Crisimus Habelm. = id. 

• » Pterost. arcticus Sahlb. et syn. = arcticola Cha 

» 3 Pterotapinus Heyd. cephalotes Gaut. et syn. =' 

pinopter 

22 1 Adelosia nivicola Mén. et syn. = Pterostichus (Ara 

nidii 

23 2 Laemostenus amethystinus Dej. = janthinus Duft. 
«» » » Sturmi Schfs. il. sp. pr.? 

21- » Calathus peltatus Kol. = ? mollis Marsh. 

» » Taphria Dej. lege Latr. 

25 1 Platynus alpestris Heer. = Miilleri Hrbst. var. 

26 » Lebia holomera Chaud. £. m. = m. humeralis I 
2 Cymindis acutangula Chaud. = coadunata Dej. 

« » » limbatella Chaud. = id. 
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Page ^ coî. 2 Cymindis Aubei Tourn. = coadunata Dej. 

homagrica Fairm. var. c. 
» ». » Chevrolati Perez. = monticola Chevr. 

• 3 Dromius Ramburi Brul. et syn. =. Metabletus. 

28 * 2 Nolerus crassicornis MûU. et syn.=: clavicornis Deg. 
p » » semipunctatusEr.(dele F.). = sparsus Marsh. 

E. sp. pr. . 
y, 3 Bidessus coxalis Sharp. = saucius Desbr. 

• » » delicatulus Schaum. := minntissimus Gèrm. 

29 1 Cœiambus nièrolineatus Kunze. = parallelogrammus 

Ahr. var. 9- 
» 2 Deronectes Fairmairei Lepr. et syn. sp. pr. 

D » » î>ombycinus Lepr. = Fairmairei Lepr. 

» 3 Hydroporus 4-ôtriatus Eschs. = griseostriatus Deg. 

{rectè.). 

30 1 Ad Hydr. bimaculatus Duf. syn. dorsoplagiatus 

Fairm. (non SeidL). 
» » Hydr. insnlaris Sharp. =memnoniusNic. var. 

» » » ReveiiereiSh. = V. insularis Sh. 

» » » neuter Fairm. = nivalis Heer, 

» » » melanocephalusMarsh.=pubescensGylL(/'or/e). 

» 9 9 maurus Sh. = discretus Fairm. 

» 2 » nigriceps Schaum. = planus F. var. 

» » » venator Sh. sp. pr. 

» 9 » pyrenaeus Wehnck. = morio Gemm. Har. 

a » » morio Gemm. Har. E,b. P. sp. pr. 

» » » atricepsCrotch. = morio Gemm. Har* Sh. 

» » D gehiculatus Thoms. = tartaricus Lee. 

nigellusMann. 
» » » opacos Wehnck. = tartaricus Lee. var. 9 

(verisim,). 

• I. » vittulaEr. etsyn. sp. pr. 

» » » ionicus Miller et syn. sp. pr. 

» » » derelictus Clark. = erythrocephalus L. 

I) » » estrellensis Schfs. = paluètris L. 

1) 3 » celatus Clark. Seidl. = longutus Muls. Seidl. 

(dele Rey) . 

» » » nevadensis Sh. = id. 

31 y> Rhantus Grapei Gyll. ad subg. Colymbetes Seidl. 

(non Clairv.)ref. 
3*2 1 Cymatopterus groenlandicus Âubé. = dolabratus 

Payk. var. 
D » » striatus Aub. lege 01. Aubé. 

y >. Dytiscus v. 9 circumductus Serv. = v. confonnis 

Runze. 
» » :> circumscriptus Lac. = circumcinctus Ahr. v. Ç . 

9 » » dubius Gyll. = v. 9 circumscriptus Lac. 

» » » V. 9 perplexus Lac. = v. J dubius Serv. ^ 

» ^ Graphoderes Eschs. =Hydaticus Leach (secUo). 
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Page 32 col. 2 Hydaticus zonatus Hoppe.^= çinereus L. var. 

» » » Sahibergi Seidl. = zonatus Hoppe subvar. 

» ï» » verrucifer Sahlb. = id. subvar. 2 . 

» 3 Gyrinus dele Geoffr. lege MûUer. 

» D » striatus Aube lege Lac. Aube. 

» » bicolor dele Payk. lege F. 

« » » angustatus Aube. = elongatus Aube. 

. » » opacus Sahlb. = marinus Gyll. 

> » Hydroehus sibiricus Mots. = elongatus Schall. var. 

33 1 » kirgisicus Mots. = angustatus Germ. var. 

D » . bicolor Rey. = angustatus Germ. 
») » » . impressus Rey. = nitidicoUis Muls. 

» B Ochthebius fuscipalpis Rey. = metallescens Rosh. 

» » D meridîonalis Rey. = marinus Payk. 

» 2 Hydraena subdeftciens Rey. = riparia Kug. 

» » » emarginata Rey. = gracilis Germ. var. 

» » » monticola Rey. = gracilis Germ. 
» » Helophorus pyrenaeus Kuw. = rulipes Bosc. 

» 3 » frigidus Graells E. = aquaticus L. var. 

» » M aequalis Thoms. = v. frigidus Graells. 

,) o » Milleri Kuw. = aquaticus L. var. (ŒHzen), 

villosus Kiist. 
D » M Mulsanti Rye. sp. pr. 

dor^lis Muls. 
» > » Erichsoni Bach. = minutus 01. 

u j» •) affinis Marsh. = id. 

j> » ft crenatus Rey. Ga. G. sp. pr. 

,) » » asperatus Rey. = crenatus Rey. 

» » » obscurus Muls. (var.) lege aeneipennis Thoms. 

, » » arcuatus Muls. = id. 

» t » 4-signatus Bach. = dorsalis Marsh. 

» » » Demoulini Mathieu. = aeneipennis Th. 

» ,) discrepans Rey. = granularis L. 

„ » .. nivalis Th. lege Th. Rey. 

,) D ;) palUdulus Th. = nanus Stm. 

34 1 Berosus fulvus Kuw. = spinosus Stev. 

y 3 Helochares melanophthalmus Muls. lege?f/i. 

35 1 Limnobius oblongus Rey. = picinus Marsh. 
» > » punctillatus Rey. = myrmidon Rey. 
» 2 Cercyon arenarius Rey. Md. sp. pr. 

36 1 Parnus Fabr. = Dryops 01. {rectè). 

» » UryopsLeach. = Pomatinus Stm. {id.). 

» » Parnus auriculatus Fourc. 01. = auritus Goeze. 

» » Limnius Miill. = Helmis Latr. 

» » Limnius auct. = Ulimnius Gozis. 

i> 2 Lareynia lege Lareyniea. 

» Latelmis Reitt. = Dupophilus Muls. 
» » Esolus subparallelus Fairm. = Ulimnius tuberculatus 

MûU. 
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Page 36 col. 2 Dupophilus iasignis Reitt. = breyis Muls. 

37 1 Heterocerus minimus Kiesw. dele Ga. lege Ca, 

39 3 Dinarda dele Lac. lege Steph. 

» » Myrmedonia Er. == Zyras Steph. 
PeUa Steph. 

40 i» Chilopora-Kr. = Ischnopoda Steph. 

41 2 Homalota planifrons Wat. ^ debilicornis Er. 
» t » microptera Th. = micans Rey 2 • 

.0 un crassicornis Gyll. Th. (nor» F.). =granigeraK6w. 

» » » Letzneri Epp. == micans Rey. 

» » » micans Rey. H. Ga. sp. pr. 

» » » silvicola Fuss et syn. = hypnorum Ksw. 

» » » hypnorum Th. = id. 

44 1 Sipalia Thoms. = Usipalia Gozis. 

Pseudosipalia Seidl. 

45 » Thectura polita Rosh. fep. pr. 

» » » sericophila Baudi et syn. = polita Rosh. 

» 3 Oxypoda picea Maekl. = Homalota pygmaea Grav. 

46 1 » praecellens Epp. = rufa Kr. 

» 2 » subrugosa J. Sahlb. =fusculaRey. 

47 1 Gyrophaena bihamata Thoms. E, Ca. sp. pr. 
» » Brachida notha Er. = exigua Heer. 

. » 2 Microcera dele Thoms. lege Mann . 

48 » Tachyporus flavipes Maekl. =^ formosus Matth. 

» » » ruficeps Kr. et syn. = abdominalis Fabr. Gyll. 

Er. 

» 3 Bohtobius lunulatus dele Gyll. lege Mann. 

50 1 Quedius punctaiellus Heer ilip. sp. pr. 

53 » PhilonthuspolitusF. {non h.), lege fuscipennis Mann. 

55 » Lathrobium lusitanicum dele Gr. legé Er. 

» 2 Medon oppidanus Kr, = dilutus Er. (Seidlitz), 

» » » Kellneri Kr. =ripicola Kr. 

» 3 » castanopterus Kr. = nigritulus Er. 

» » • politus Quedf. (non Sharp). = Quedenfeldti 

Epp. 

56 2 Sunius neglectus Maerk. = gracilis Payk. var. 
» » » misellus Rey. = v. neglectus Maerk. 

» 3 Pasderus gregarius Scop. = riparius L. 

59 1 Bledius erythropterus Kr. = m. fracticornis Payk. 
» 3 Oxytelus rugosus dele Gr. lege F. 

60 1 Carpalimus dele Steph. lege Thoms. Rey. 

» 3 Thinobius brevicolUs Rey. = major Kr. (non Rey). 

» • . » brunneipennis Kr. = linearis Kr. var. 

61 1 Compsochilus Kr. = Planeustomus Duv. 
» » Syntomiura dele Er. lege Curtis. 

62 D Olophrum alpestre Er. = alpinum Heer. 

63 » Xylodromus Heer lege Thoms. 

» » Etheothassa Thoms. = Xylodromus Heer. 

» 2 Homalium subrugaturn Rey. = distincticorne Baudi. 
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Page 63 coL 3 Ànthobium angustatum lege angastum, 

64 2 Olisthaerns Er. lege Olistherus Heer. 

65 1 Batrisus dele Aube lege Laporte. 
». » » Delaportei lege Laportei. 
» 2 Bryaxis Guillemardi Saule, sp. pr. 

» » » gibbera Baudi. = paludosa Peyron (Baudi). 

» 3 » longispina Reitt. E. m. = Helferi Schmdt. var. 

» » » tuberiventris Raflfr. et syn. = hsematica Reichb. 

{Raffray). 

66 » Bythinus blàndus Reitt. = latebrosus Reitt. 

67 1 Tychus colchicus Saule, sp. pr. 

• » » dichrous Schmdt. et syn. == niger Payk. var. 
» 2 Aphiliops Schmidti Maerk. = Trimium. 

68 1 Faronus telonensis Fairm. r=: Lafertei Aube a*. 

9 3 Euthia linearis Muls. Rey. Br. Ga. G, Bu. sp. pr. 

» » » clavata Reitt. = linearis Muls. Rey. 

» » Megaladerus lege Megaloderus. 

» » Cephennium maritimum Reitt. — nicaeense Reitt. 

(Baudi). 

9 » Nanophthalmus Mots. gen. pr. 

69 2 Neuraphes latitans Saùlc. dele Bi.m. lege Hu, Tr, 

• » Scydmaenus Baudii Reitt. = Kunzei Gêné var. 
» 3 Euconnus alcides lege Alcides. 

70 1 » Pandellei Fairm. = oblongus Stm. 
» 2 Mastigus pilifer Kr. = Heydeni Rott. v. cf. 

71 3 Ad Catopomorphus arenarius Hampe syn. colchicus 

Weise (err. Lederi Weise). 

» » Catop. Marqueti Fairm. ad n. g. Attiscurra Gozis réf. 

» » Choleva Sturmi Bris. sp. pr. 

72 » Phosphuga polita Sulz (rectè). 

y» » Xylodrepa 4-punctata dele L. lege Schreber. 

76 2 Neuglenes (Ptin.) testaceus Heer. = limbatus Heer. 
^ » Clypeaster Latr. (nom. praeocc). = Parmulus Gund- 

lach. 

» » Parmulus rhenanus Reitt. = nanus Muls. {Rey). 

• 3 Gleosoma lege Glaèosoma. 

77 1 Phalacrus coruscus (dele Payk. lege Panz.). r= fime- 

tarius F. 

» » » Brisouti Rye. = fimetarius F. var.? 

» ») » intermediùs Hochh. = id. var. 

» » Olibrus flavicornis Stm. E. md. m. sp. pr. 

» 2 » discoideus Kiist. = affinis Stm. 

» » » helveticus Rye. = flavicornis Stm. 

» » Loberogosmus Reitt. gen. pr. (fasciatus Kol.). 

» » ïriplax melanocephala Lac. {tion Latr.). = Marseuli 

Bedel. 

78 1 Hylaea dalmatina Kaufm. et syn. = rubricoDis Germ. 
» 2 Symbiotes Redt. t^ Microchondrus Woll. 

» » Alexia Steph. ;^ Hygrotophila Champion. 
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Page 78 col. 3 Alexia hellenica Reitt. = corcyrea Reitt. var. 

80 » Holoparamecus i. sp. lege Calyptobium Aube. 

» y> Calyptobium A-Ubé (Villa in Htt.) lege Holoparamecus 

i. sp. 

82 1 Corticaria angusta Aubé et syn. sp. pr. 
» 2 » ferruginea dele Marsh, lege Gyll. 

» 3 » truncatella Mann. = fulvipes Com. var. 

» » Litargus bifasciatus F. = connexus Fourc. 

83 1 Ânomseocera dele Shuk. lege Shuck. 

» 3 Epuraea (Omos.) Skalitzkyi Reilt. = limbata F. var. 

» » » laricina Mots. sp. pr. ^ 

84 1 ^) carpathica Reitt. sp. pr. 

» » » suturaiis Reitt. sp. pr. pr. longula Er. transf. 

» » Nitidula bipustulata L. = bipunctata L. 1758. 

» » » flexuosa dele F. lege Oliv. 

^ 3 Meligethes anthracinus Reitt. = anthracinus Bris. 

» » » moraviacus Reitt. sp. pr. 

85 t » morosus Er. sp. pr. 

» » ' » aestimabilis Reitt. sp. pr. 

» 3 Cychramus fungicola Heer. = 9 luteus F. {Sharp). 

» » Librodor dele 6ozis lege Reitter. 

86 1 Rhizophagus Gyllenhali Th. = parallelicollis Gyll. 

(Sahlb.). 

» » Nemosoma corsicum Reitt. = elongatum L. var. 

87 3 Rhysodes sulcatus F. et syn. ad n. g. Epiglymmius 

Lewis réf. 

n » Clinidium trisulcatum Germ. = canaliculatum Costa. 

88 2 Psammœchus lege Psammœcus. 

» 3 Nausibius dentatus Marsh. = clavicornis Kug. 1794 

(Cucuj.). 

H^ï » Hadrotoma sicula Allard. = variegata Kûst. 

» » Tiresias Steph. — Glesias Steph. 

90 1 Anthrenus albidoflavus Reitt. = minor WoU. 

claviger Woll. (non Er.). 

91 D Hololepta plana dele Fuessl. lege Sulzer. 

92 Carcinops minimus Aubé. = picipes 01. 

M P Hetaerius grandis Reitt. et caet. sp. (except. sesqui- 

cornis) ad lî. g. Sternocœlis Lewis refer. 

« » 5 ferrugineusOl. iegesesquicornis Preyssl. etsyn. 

93 2 Lucanus v. capreolus dele Sulz. lege Fuessl. 

94 1 Gymnopleurus Geoffroyi dele Sulz. Jege Fuessl. 

100 2 Anisoplia scytha Mots. sp. pr. 
. » » »> lanuginosa Er. sp. pr. 

» » armeniaca Kr. = Faldermanni Reitt. 

» 3 Anomala vagans Er. = 4-punctata 01. 

• » Pentodon subdilatatus Mots, et syn. sp. pr. 

101 1 Oxythyrea Muls. = Leucocelis Burm. 

» » Leucocelis longula Desbr. = cinctella Schaum. 

» » Heterocnemis Albers gen. pr. 

» » Paleira Reiche gen. pr. 

» 2 Epicometis Burm. gen. pr. 

» » » squalida Scop. (dele L.). = hirta Poda var. 
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Epicometis crinita Gharp. Gr, Lw. sp. pr. 

Reyi Muls. . 
Cetonia (JEih.) squamosa Lefebv. (dele Gory). I. m, 

pr. hungarica transf. 

» opaca F. et syn. ad subg. Pachnoda Burm. refer. 

» sibirica Gebl. E. or. = squaraosa Lefebv, var. 

» sardoa Gory pr, squamosa Lefebv. transf. 

» trojana Gory Gr, = squamosa Lefebv. var. 

> Godeti Gory. = v. sibirica GebL 

» stemohirta SeidL = metallica Hrbst. var. 
Acmaeodera postverta lege postversa, 

» cylindrica auct. (dele F.). = convolvuli Waltl. 

acuminipennis Lap. = id. 

» 18-guttata Piller. = degener Scop. (Elat.). 

» dermestoides Friv. = far in osa Reiche sp. pr. 
Trachys triangularis dele Lac. lege Mars. 

» triangularis Lac. {recté), 
Pandellei Fairm. 
Throscus modestus Weise. = v. Bonvouloiri Desbr. 
Drapetes mordelloides Host. = biguttatus Piller. 
Hylochares unicolor Latr. =- dubius Piller. 
Betarmon bisbimaculatus Schh. =4-maculatus F. 
Cryptohypnus lege Latr. Eschs. = Hypnoidus Steph. 
Hypnoidus gracilis Muls. et syn. = maritimus Curt. 
Cardiophorus curtulus Muls!-=: ebeninus Germ. 
Athous sylvaticus Muls. = laevistriatus Dufour. 
Tactocomus Kiesw. = Prosternon Latr. 
Agriotes brevis Cand. = sputator L. var. 
Eubria dele Redt. lege Latr. 
Luciola pedemontana lege Bon. Mots. 
Podabrus obscuripes J. Sahlb. = lapponicus Gyll. var. 
Telephorus lege Thelephorus. 
Cantharis ûbulata Masrk. = albomarginata Mserk. 

» maculicollis Steph. = v. liturata Fallen. 

» franciana lege Franciana. 

» haimorrhoidalis Thoms. = ? figurata Mann. 
Rhagonycha angularis Sahlb. = v. rufotestaceai Letzn. 

» femoralis Brull. dele Redt. 

» fugaxMann. F. G. b, sp. pr. 
femoralis Redt. 
Apodistrus Reitt. — Podistrina Fairm. 
» » Malthinus facialis Thoms. = glabellus Kiesw. var. 

w >» Malthodes sanguinolentus dele Fall. lege Gyll. 

* » • distans Thoms. = fibulatus Kiesw. 

116 3 Malachius caeruleus Er. = abdominalis F. var. 

119 1 Pseudodasytes Muls. = Hapalogluta Thoms. 

* B Paiinthrîv nnhilisTCÎPftw. MpIp^ III/\. ^-^ r».vanftiis Ol 
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Page 119 col. 3 JuUsttis Kiesw. =. Trichoceble Thoms. 

120 1 Danacea lege DanacsBa. 

. 2 Tillus rubrofasciatus Kol. = Opilo taehiatus Klug. 

•■ 3 Cleroides Schaefif. = Clerus MùUer. 

» » Qerus Geoffr. lege Trichcwies Herbst. 

121 1 Trichodes ammios F. sp. pr. 

» » » attïpus Çhevr. = sipylus L. 

» • » fiavocinctus Spin. =:?id. 

» » Opetiopalpus hybridus Baudi. = bicolor Lap. 

» ^ Dermestoides Schaeff. lege Orthopleura Spm. 

» 2 Elateroides Schaeff. lege Hyleôœtus Latr. 

■ 3 Niptus crenatus F. et syû. E. sp. pr. 

122 1 Ptinus sycophanta 111. = ? bidens 01. 

B 2 Episernus thoracicus dele Muls. lege Gozis, 

-3 3 AnobiumdenticoUe Thoms. lege Sahlb. Thoms. 

» » » fulvicorne Thoms. = ftilvicorne Stm. 

123 1 Anobium Reyi Bris, et syn. = Oligomerus. 
» » Xestobmm tessellatum dele F. lege 01. 

» » Ërnobius explanatus Mann. sp. pr. 

» » » frigidus Thoms. = explanatus Mann. 

» 2 » conslmilis Rey (dele Muls.). = mollis L. 

» » » tarsatus Kr. et syn. = id. 

» » » parvicoUis Rey (dele Muls.). sp. pr. 

» » ■ microtomus J. Sahlb. = longlcornis Stm. 

» » Ptilinus' dele Geoflr. lege Mùller. 

■ » 3 Trachelobrachys Gemm. = Xyletinus Latr. (sectio). 

« » Calypterus (lege Muls. God.). = id. (id.). 

» ' * Xyletinus ornatus Germ. et syn. pr. bucephalus 111. 

transf. 

» • 1 oblongulus Rey (err. oblongus). = laticollis 

Duft. (veHsim.), 
». » » ilavipes Lap. = laticollis Duft. 

» » » holosericeus Dufour. = id. 

124 » Apate Fabr. = Ligniperda Pallas. 

125 2 Gis hispidus Gyll. (non Payk.). = hirtus Fvl. 

127 1 Tentyria gaditana dele Sol. lege Rosh. , 

» 2 » oblonga Tausch. dele Bi. lege Ca, 

128 1 Helenophorus lege Elenophorus. 

129 2 Asida pygmaea lege Ramb. Rosh. 

» » » hesperica lege Ramb. Perez. 

» » » oblonga lege Ramb. AU. - 

» » » elongata lege Ramb. Perez. 

» » » Reichei AU. =Cardonae Perez. 

» » » cincta lege Ramb. Rosh. 

» 3 1 hebes Rosh. = minuta Ramb. 

» » » inquinata lege Ramb. Rosh. 

» » » marginicollis lege Ramb. Rosh. 

» » ■ Clementei Perez. = SoUeri Ramb. 

• > » dubia lege Ramb. AU. 

^ » » gaditana Ramb. dele in litt. 
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Page 129 col. 3 A sida crassicollis Fairm. = Moraa Ferez. 

130 1 Piraelia angusticolUs Sol. = Payraudi Sol. var. 
» » » distincta Sol. = baetica Sol. var. 

» 2 » cribra lege cribrata. 

» » • hispanica Sol. = rotundata Sol. 

131 » Dendarus nevadensis Pioch. = elongatus Muls. 
133 3 Phyletus lege Phylethus. 

» » Alphitophagus 4-pustulatus Steph. et syn. = bifascia- 

tus Say. 

131 i Corticeus ferrugineus Creutz. E. sp. pr. 

» » » pini Panz^ = ferrugineus Creutz. Muls. 
» » » rufulus Rosh. et syn. = id. (roinor). 

» 2 Âlphitobius diaperinus Panz. = piceus 01. 

137 1) Eryx Steph. (nom. praeocc). = Prionychus Sol. 

138 • » Mycetoma suturalis Panz. = boleti Scop (Tenebr.). 

140 3 Anthicus fumosus Lucas. = bicolor Lucas. 

141 2 Pyrochroa purpurata Mûll. = serraticornis Scop. 
» » Mordella perlata dele Sulz. lege Fûssl. 

143 1 Meloe hiemalis Gredl. = autumnalis 01. 

» » » carnicus Katter. = id. var. 

» 2 » prolifericomis Mots. =• violaceus Marsh, var. 

» » Cerocoma dele Geoffr. lege Mûller. 

» » » obscuripes Mots. = Dahli Kr. var. 

146 )),SalpingU8 auct. (non Gyll.). = Sphseriestes Steph. 

» » Sphseriestes viridipennis lege Latr. Steph. 

150 » Brachyrrhinus pimelioides 01. = morio F. 
» » » lirus Schh. et syn. = id. 

151 » Peritelus (Meira) Damryi Tourn. = latiscrobs Desbr. 
ï> » » distinguendus Tourn. = id. 

» » Holcorrhinus metallicus Desbr. — Omias indutus 

Ksw. {non Seidl.). 

» » Mylacus indutus Ksw. = Omias pr. metallescens. 

152 9 Metacinops illustris Stierl. = rhinomacer Kr. var. 
» » Poiydrosus tibiellus Desbr. = armipes Brull. var. 

153 1 » gracilicornis Kiesw. = Conocetus bardus Gyll. 
» » Conocetus graecus Stierl. = id. 

* » ■ gracilis Stierl. = marcidus Ksw. (Polydr.). 

154 » Omias inflatus Kol. = strigifrons Gyll. 
» » » rugifrons Hochh. == id. 

» 3 Strophosomus (Nelioc.) Danieli Stierl. = Barypithes 

subnudus Fairm. 

155 2 3itona hirsutus Desbr. C. sp. pr. 

laticeps Stierl. 

156 1 Traçhyphlœus maritimus Rye sp. pr. 

»' 2 Liophlœus hungaricus Tourn. = ? v. pulverulentus 

Gyll. 

» » » quadricollis Tourn. =: tessellatus Mùll. var. 

» » » robusticornis Tourn. = V. ovipennis Fairm. 

» » » laticollis Tourn. =r V. chrysopterus Boh. 
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Page 156 col. â LiophlcBus Herbsti Gyli. = gibbus Boh. 
j» » obsequiosus Gyll. = id. 

» p p lentus Germ. =: id. var. 

» .a Kirschi Tourn. = Nastus nubeculosus Schh. 

» » > nubeculosus Schh. = Nastus pr. humatus. 

» • PsaUidiura lege Psalidium. 

158 3 Dichotrachelus v. ? arbutus lege Tourn. Seidl. 

160 2 Myorrhinus lepidus BruU. et syn. ad n. g. Haptomerus 

Faust refer. 

* » » Schneider! Kirsch. id, 

162 1 Lixus inops dele Boh. lege Schh. 

» » » subulipennis Boh. pr. pacatus transf . 

» » * ascanii lege Ascanii. 

» 2 » cribricoUis Boh. pr. perplexus transf. 

» 3 lleomus Schh. = Lixus Fabr. (sectio). . 

163 1 Larinus morio Gyll. = brevis Herbst ('oerisim.), 

• » » leuzeae Fabre sp. pr. pr. jaceae. 
« » » ursus F. = vittatug F. 1781 . 

2 Anisorrhynchus bajulus 01. = barbatus Rossi. 
» 3 Trysibius Schh. = Liparus 01. 

»» n » graecus BruU. sp. pr. 

» » » punctipennis BruU. = graecus BruU. var. 

M » » intermedius Waltl. = graecus BruU. (verièim.). 

» » » Olivier! Boh. = id. 

» • Meleus difficilis Faust Ca. sp. pr. 

Schneideri Reitt. 
» » » grusinus Reitt. = caucasicus Desbr. var. 

164 • Pissodes Harcyniae lege Hercyniae. 

165 \ Eteophilus lege Iteophilus (Bedôi) . 

167 » Torneuma sardeum lege sardoum. 

» » Magdalis caeruleipennis Desbr. = ? violacea L. 

» » » cyanea Seidl. = 9 violacea L. 

168 M Sibinia (Tych.) trivirgata Desbr. = astragali Becker. 
») 2 » carinicoUis Tourn. = Morawitzi Becker. 

169 3 Mecinus (Gymn.) carinatus Jacobsen. =^ m. pascuo- 

rum GyU. 

171 2 Ceuthorrhynchus (Cœl.) Hoffmann! Weise. =-• pudicus 

Rott. 

172 1 B Crotchi Bris. = quercicola Payk. var. 

173 3 Baris nitens F. = timida Rossi . 

177 1 Apion melanchoUcum Wenck. =hydropicum Wenck. 

hadrops Thoms . 
» 2 » distinctirostre Desbr. = cruentatum Walton 

(verisim.) 
» 3 Auletes basilaris GyU. — nigrocyaneus Waltl. 

i )) » Tesson! Muls. = id. 

180 • Mylabris bipunctatus Sulz. = piso 

181 1 Polygraphus grandiclava Thoms. = 

182 2 Thamnurgus euphorbiae dele Kiist. 

183 1 Prionus dele Fabr. lege Millier. 

» 2 Tragosoma depsarium lege depsarii 

» 3 Oxymirus testaceus Gredl. = v. Ve 

» » Stenocorus dele Geoff. lege Stenocl 
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Page 183 col. 3 Stenocôrus insitivos dele 
D » • quercus dele Gœz( 

184 2 î^ptura 6-guttata dele Se 
» » litigiosa Muls. = S 

» biscarinata lege bi 

» « » hybrida Rey Ga. b 

») » » V. unipunctata He: 

» » » picticoi;nis Reitt. : 

» » » pallidip^nnis Tour 

» » I) ustulata Mén. = ? 
Menetriesi Gang 

» 3 » oblongomaculata c 

» » Alosterna (lege Aliosterna 

» " • chrysomeloides Se 

» I, B V. subvittata Reitt 

» » » talyschensis Reitt, 

» » Strangalia auct. lege Ser^ 

185 . 1 l^lolorchus F. 1792. = Ne 
» » Necydalis ulmi Chevr. 18! 
• » » Panzeri Har. et sy 
» » Molorchus auct. = Caeno 
» 2 Oenoptera v. Schmidti Gi 

» » Stenoplerus dele Oliv. leg 

T) » » praeustus F. = ate 

•» 3 Leptidea miniata lege mir 

» » Saphamis Truquii dele Ce 

186 1 Criocephalus polonicus M 
» » » epibata Schiœdt. i 
Tetropium auct. = Criom 
') 2 Callidium v. Sellae Kr. = 
») » »> abdominale Bon. = 
» • » unifasciatum 01. = 
» » Rhopalopus caucasiens D 
•♦ 3 • Fischeri Kryn. = 1 

» » insubricus Germ. 
» » Semanotus coriaceus Pay 

187 1 Clytus gazella F. = arietii 
» » Anthobacus lege Anthobo 

» Clytus nigrofasciatus Gœî 

» • » Herbsti Brahm. E. 

verbasci Thoms 

sulfurons Schau 

V. Faldermanni.l 

» ') » aegyptiacus Lap. = 

» trifasciatus F. E. i 

» massiliensis L. 17(: 

» » Pelletieri lége Lepi 

2 Anaglyptus caucasiens ! 
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Page 187 col. 3 Purpuricenus ephippium Stev. R. m, sp. pr. 
9 budensis dele Goeze lege Gœtz. 
» Desfontainesi F. ad subg. Sternoplistes Guér. 

réf. 
Cerambyx nodulosus Germ. = miles Bon. 
» nodicomis Kûst. E. m. or, sp. pr. 

nodulosus Gangl. 
» intricatus Fairm. = dux Fald. 
> nodosus Muls. = id. 

188 2 Pogonochaerus dele Lâtr. lege Gemming. 
» bidentatus Thoms. - hispidulus Piller. 

Parmena dele Latr. lege Serville. 

» pilosa Brull = pubescens Daim. var. 

» bicincta Kûst. sp. pr. 

» algirica Luc. = pubescens Daim. var. 

» Solieri Muls. et syn. sp. pr. 
Dorcadion dele Dalman lege Fischer. 

• Kraatzi Tourn. = v. axillare Kûst. 

» V. Brenskei Gangl. dele G. lege Gr. 

189 ,1 » Kriiperi Gangl. T. sp. pr. 
Parnassi Kr. = minutum Kr. var. 

» granigerum Gangl. = divisum Germ. var. 

» annulicorne Chevr. = Chevrolati Gangl. 

» nudum Kiist. pr. lugubre transf. 
Herophila Muls. = Dorcatypus Thoms. 
Monochammus dele Latr. lege Steph. 
» Ou RosenmùUeri Ced. = sartor F. var. 

190 1 Mesosa Serv. = Haplocnemia Steph . 
Aphelocnemia Steph. 

» » Haplocnemia nubila dele 01. lege Gmel. 

» » Galamobius gracilis Creutz. •= filum Rossi. 

» » Agapanthia aoutipennis Muls. = viilosoviridescens 

Deg. var. 
» » » pyrenaea Bris. = viilosoviridescens Deg. 

2 » lineaticoUis Don. = id. 
> » annularis dele Muls. lege 01. 

» cyanea Hrbst. lege violacea F. 1775. 
» » cyanea Daim, lege cyanella. 

3 Oberea bipunctata Panz. dele H. lege A. 
» Phytœcia Argus Frœl. A, Eu. sp. pr. 
n » V. Blessigi Moraw. = Faldermanni Fald. var. 

191 1 » virescens F. = caerulescens Scop. 
)) » flavicans Muls. = flavescens Muls. 
3 Haemonia zosterae F. = mutica F. ^Rhag.). 

192 2 Lema Fabr. = Crioceris Miill. 
» Lema auct. = Ulema Gozis. 
» Crioceris dele Geoffr. lege Mùll 

193 3 Coptocephala 5-notata Lef . = S' 
» » » floralis 01. = Macrolene! 
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Page 193 col. 3 Coptocephala bistrimaculata Kûst. Bi. sp. pr. 

floralis Lac. 

194 1 GryptoQephatus dele Geoffr. lege MûUer. 

195 3 » raphaelensis Gautier* =£ pusillus F. 

199 2 Ghrysomela margarita 01. (err. Margarita).=? varians 

Schall. 
201 1 Luperus^dele Geoffr. legé MûUer. 

203 3 Haltica indigacea Steph.. (err. IlL). = lythri Aube. 

208 2 Halyzia v. nigra Croiss. =^Goccinella r.impustulataL. 

209 1 Chilomenes (dele Chevr. lege Muls.). = Cydonia Muls, 



DELENDA. 



17 1 Stenolophus Chevrolati Gaubil (fais, insect. seu fais. 

patria). 

26 » Lebia v. PoupilUeri Chévr. (ex Algiria). 

27 3 Brachynus v. obscuricornis Godet (uom. ined.). 

30 2 Hydroporus v. piceus Stm. ( = fuscipennis Schaum). 

31 » Platambus Seidlitzi Fvl. et syn.(e Turcia asiat. Merkl), 
34 » Grenophilus Mots, (descript. nulla). 

41 1 Ischnopoda Steph. (false citât.). 

50 * Quedius pediculus Nordm. (= capucinus Grav. sp, 

amer.) . 
61 3 PhlcEopterus Mots. (nom. ined.). 

71 » CholevaangustataF. (sp. incert.). 

77 2 Stilbus Baudueri Tourn. (nom. ined.). 
» 9 » hispanicus Tourn. (id.). 

» D Triplax cyanescens Bedel (e Barbaria). 

78 3 Alexiapilosissima Friv. (sp. pr. ex Âsia min.)* 
82 2 Corticaria fenestralis L. (sp. incert.). 

86 1 Temnochila (Trog.) v. tristis Muls. (Si. err. — sp. 

Amer, centr.). 
» 2 Leperina Er. (gen. pr. exot.). 

89 » Attagenus sericeus Guér. (unifasciatus Fairm. — non 

lobatus Rosh.) (ex Africa sept;). 
92 1 Hetaerius ferrugineus 01. (sp. dub. non Hetaerius). 

100 2 Anîsoplia pallidipennis Gyll. (ex Algiria). 
» » » tenebralis Burm. (ex Asia min.) . 

» » Phyllopertha Ganglbaueri Reitt. (incert. patr. — ? Asia 

min.). 

101 » Cetonia funebris Gory (e Persia) . 

114 1 Rhagonycha barbara F. (ex Algiria, Seidlitz), 

120 3 Clerus substriatus Gebler (e Sibiria). 

121 » Niptus griseofuscus Deg. (nom. fais. cit.). 
126 » Pachychila granatensis Pioch. (nom. ined.) 

» Stenosis Webbi Guér. (e Barbaria occ). 
1 Morica 8-costata Sol. sp. pr. (ex Afric. or.). 
» Pimelia angulata F. et syn. (ex iEgypto) . 
» » Latreillei Sol. et syn. (ibid.) 
» » balearica Sol. (=S6ricea 01.) (ibid.) . 
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PageldO col. 1 Pimelia Mittrei Sol. (e Syria). 

» 2 • verrucosa Fisch. (ex Asia occ). 

» » • oblongiuscula Mots. (ibid.). 

» » Podhomalasuturalis Sol. et syn. (ibi<ï)' 

t » Pachyscelis crinita Sol. et var. (e Syria). 

» 3 Sepidium trîcuspidatum F. (ex iEgypt.). 
145 * 1 Gtenopus abdominaiis Mots, (descript. nulla). 

155 2 SitonalaticepsTourn. (nom. ined.). 

156 » PsalUdium interstitiale Boh. (ex Âsia). 
» 3 » anatoUcumBoh. (ex Asia min.). 

168 2 Sibinia (Tych.) longiuscula Tourn. 

173 1 Geuthorrhynchus nigroterminatuè Woll. (eMader.). 

183 » Prionus persicus Redt. (besicanus Jak.) sp. pr. (ex 

^ Asia). 

» » » brachypterus Gebl. et syn. (ex Asia centr.). 

B 2 Apatopbysis tomentoeus Gebl. et syn. (ibid.) 

» 3 Stenocorus persicus Fald. (e Persla). 

185 1 Strangalia Serv. 

186 2 Poeciiobrium Hom (gen. amer.). 

187 1 Glytus capricornis Gebl. (ex Altai). 

» 2 Neoclytus erythrocephalus (dele 01. lege F. ) (ex Amer.) . 

» 3 Gerambyx orientalis Kiist. (ex Asia min.) 

» » t ThirkiKùst. (ibid.) 

189 1 Dorcadion Saulcyi Thoms. (e Syria). 
)) )) » nobile Hampe (ex Armenia). 
» » » diijaidiatum Mots. (ibid.). 

190 » Monochammus peregrinus Gradl(sp. exot.). 
» 3 Phytœcia scapulata Muls. (sp. pr. e Syria). 

207 1 Adonia9-notataScop. (nom. fais.). 



Nous ajouterons seulement trois remarques : 
, 1° Dans l'Histoire naturelle des Coléoptères de France par 
Mulsant et Rey, les familles suivantes, publiées sods les noms de 
ces deux auteurs, ont été traitées par M. Rey seul : 

TérêdileSi — Fossipèdes et Brévicolles. — Vésieulifères. — Gibbi- 
colles. — Floricoles. — Brévipennes. 

Tous les noms génériques ou spécifiques créés dans ces familles 
et attribués à Mulsant par le Catalogus de MM. Heyden, Reitter et 
Weise, doivent donc être reportés à M. Rey. 

2® Dans le journal VÉchange, notre savant président a publié 
une série de Remarques en passant^ où sont indiqués de nou- 
veaux noms d'espèces; mais faute de description , ces noms provi- 
soires ne peuvent avoir droit de cité et je ne crois pas être désap- 
prouvé, même par l'auteur, en les considérant comme inédits. 

3" M. Toumier vient de publier (1889), sous le titre de VEnto- 
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mologUie genevois, 3 numéros d'un journal, qui ne contient que 
ses travaux particuliers et semble plutôt destiné à des amis qu'au 
public entomologiqué. Nous y trouvons les premières pages d'une 
monographie des Plialacrides d'Europe et circa, où sont décrites de 
nouvelles espèces sans référence à la révision récente (1888) des 
Plialacrides de M. Flach, dont l'auteur ignore môme Texistence, 
Il nous a paru impossible de tenir compte de ces descriptions, avant 
de savoir si le journal a un nombre de souscripteurs suflisant pour 
n'être plus considéré comme un simple opuscule d'intérêt privé, ne 
laissant aux t sp. Tourn. » d'autre valeur que celle d'étiquettes 
in litt, et coll. Quant à l'appréciation en elle-même des derniers 
travaux de M. Tournier, je renvoie le lecteur à l'opinion de son 
compatriote, M. le D'' Stierlin (Soc. Eut. Suisse^ 1889, 78) et à 
celle de M. Keiiier (Wien. Ent. Zeit, 1889, 216), me bornant à 
rappeler que, sur 14 Liophlœus décrits par lui, pas un seul n'est 
reconnu valable aujourd'hui. Ce sera mon excuse, si besoin est, pour 
la mise en quarantaine de ses nouveautés, jusqu'à ce qu'elles aient 
été admises à la libVe pratique sur le vu d'une autorité compétente. 



DESCRIPTION D'DN TRACHYS DE FRANCE 

Par M. DES GOZIS. 



Puisque le travail de M. Guillebeau sur les Lampra m'a fait ou- 
vrir mes cartons de Buprestides, je vais en profiter pour donner la 
description d'une espèce encore inédite, quoique déjà bien connue 
des collectionneurs français. 

Depuis la monographie de IVl. de Marseul publiée en 1865, le 
genre Trachys, de la famille des Buprestides, a vu le nombre de 
ses espèces françaises augmenter de trois déjà, par la description des 
quercicola Mars., MarseuU Bris, et fragariœ Bris. — Celle dont 
je veux parler aujourd'hui, bien que figurant dans les collections 
de beaucoup d'entomologistes, bien qu'elle ait été même inscrite 
dans certains catalogues, n'a vu encore sa description paraître nulle 
part à ma connaissance : c'est le Gober ti, du midi dé la France. Je 
pense qu'il est temps de consacrer définitivement l'existence et le 
baptême de ce charmant petit insecte, et personne ne paraissant y 
songer, je me décide à en donner le signalement suivant : 
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Traohys Gol>erti (Bauduer in litt.). 

En triangle curvi-ligne, assez convexe. Pubescent de blanc, la pu— 
bescence formant chez Ws individus frais des apparences de bande» 
Iransverses vagues sur les étuis. D'un bronzé obscur, avec les étuis 
d*un vert obscur assez pur ; dessous du corps presque noir. Tête 
sillonnée au milieu, fortement e&cavée sur le front, marquée de 
points tins, tous entourés d'un cercle imprimé en forme de large 
maille ronde. Corselet très court, marqué de points très tins, tous 
cerclés comme ceux de la tête, même sur le milieu du disque, mais 
le cercle d« ceux de cette région plus léger, presque effacé en avant, 
bien enfoncé au contraire en arrière. Étuis élargis sous l'épaule, 
atténués par derrière en pointe obtuse, marqués de points larges, 
mais peu profonds, assez espacés. Prosternum parallèle ou faible- 
ment et graduellement élargi en arrière, en tout cas nullement ré- 
tréci au milieu. -- Long., 2 1/3 à 3 mill. * - 

Le T, Gober H est très voisin du troglodytes. Il en a à peu près 
la couleur, tout à fait la forme, et tous deux sont les seuls parmi 
h's Trachys gallo-rhénans qui possèdent la structure de prosternum 
décrite ci-dessus. Toutes les autres espèces ont cette pièce évidée, 
rétrécie au milieu, élargie en avant et en arrière d'une façon très 
distincte et très caractéristique. Mais Goherti s'éloigne de troglo- 
dytes : 1° par la présence de la pubescence, qui fait complètement 
défaut chez le second ; 2° par le cercle qui entoure les points de la 
tête et du milieu du disque du corselet. Ces mêmes points chez 
troglodytes sont simples, fins, sans aucun limbe, et ceux-là seuls 
des côtés ou du pourtour en présentent des traces plus ou moins 
distinctes. 

D'après l'examen des formes voisines que j'ai pu faire dans la 
collection de notre savant collègue, M. de Marseul, je constate encore 
les différences suivantes : 

1» Le ^major Perris est très voisin du Goherti par la taille, la pu 
bescence et la couleur, ainsi que par les points limbes du corselet et 
de la tête, mais moins connexe, et surtout nettement séparé par la 
forme du prosternum rétréci dans son milieu (quoique moins que 
chez minuta), La couleur est aussi plutôt bronzée, moins verdâtre. 
M. de Marseul, dans sa Monographie, le range dans une division 
autre que celle du troglodytes, auprès duquel au Contraire se 
place Gdberti, 

2° Le quercicola Mars, appartient par sa taillle et 3a couleur 
noire au groupe de pumila, fragarice^ etc.; mais il est plus lui- 
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sant et surtout plus allongé, plus étroit, plus acuminé en 
distinct par conséquent de Goberti par la taille beauei 
faible, la couleur noire luisante, la forme plus étroite, ] 
minée, les points de la tête et du disque antérieur du cor 
limbes, etc. — Le prosternum est assez large, et un peu n 
milieu, ce qui n^a pas lieu chez Gober tiy où il est bien pai 

3° h'hf'pponensis Mars, est distinct du Goberti par la t 
faible, la couleur noire, la forme bien différente. Il y a pe 
logie entre ces deux espèces. 

En somme, c'est au major que le Goberti ressemble 
mais le prosternum les range dans deux sections différentes 

J'ai vu cet insecte de Toulouse, oii il a été pris en certaÎE 
par M. H. du Buysson, qui a bien voulu m'en céder det 
plaires. Je Tai également vu dans la collection de M, 6a\ 
capture à Garcassonne. M. Fauvel m'informe qu'il le pc 
Nîmes. 



QUELQUES MOTS SUR LE GENRE THINOB. 

Par le D' Ed. EPPELSHEIM. 



M« Fauvel a publié dans le n° 3 de la Revue une très 
santé révision des espèces européo-caucasiques du genre Th 
à laquelle je désire ajouter quelques remarques. 

M. Fauvel dit, en parlant du Thinobius nodicornis 
Caucase, que la description, outre qu'elle est insuffisante, 
bablement inexacte en ce qui concerne le 4^ article des anlc 
j*ai indiqué comme beaucoup plus large que les contiguî 
serait en contradiction avec les autres espèces dont les artic 
varient de grosseur. Mais notre collègue se trompe sur ce 
sa remarque ne s'explique que par ce qu'il n'a consulté que 
diagnose latine que j'ai donnée de Tespèce dans les Mémo 
Société d'histoire naturelle de Briinn, tandis que la descri 
taillée parue dans l'ouvrage de Radd^ : Die Fauna un 
des sûdwestlichen Caspi-Gebietes {Leipzig, 1886) lui i 
inconnue (1). Comme il est à croire que l'ouvrage de F 

(1) L'impression de cet ouvrage ayant subi quelques années de retar< 
ter, qui voulait prendre date pour la publication des espèces nouvelle 
séré les diagnoses latines provisoires en 1883, dans les Mémoires de ht 
Brûnn. 

Bm>Mê d'Entomologie. — Juillet 1889. 
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peu répandu, je vais reproduire la description complète qui fçra 
bien connaître l'espèce, en supprimant la diagnose latine déjà donnée 
dans le travail de M. Fauve). 



ThinobiuB (Thinophilus) nodicomis Epp. 
Radde, Faun, und Flor, Caspi-Geb., 1886, 196. 



Forme allongée, étroite, parallèle, déprimée ; taille du Th, 
micros, mais plus grêle, très remarquable par sa couleur, sa tète 
allongée et surtout ses antennes renflées-noueuses au milieu. Tète 
et corselet brunâtres, élytres, base des antennes et pattes testacées, 
abdomen noir ; avant-corps à pubescence serrée, fine, caduque, et à 
ponctuation invisible ; abdomen offrant une ponctuation et une pu- 
bescence uniformes, très fines, mais visibles. Tête subcarrée, prt* sque 
plus longue que large, aussi large que le corselet, largement déprimée 
sur le disque ; bouche et palpes testacés. Antennes robustes, épaisses, 
atteignant le bord postérieur du corselet, peji renflées vers le som- 
met et presque aussi larges avant le milieu qu*à l'extrémité ; 1®' 
article le plus long, cylindrique, 2® et 3® brièvement en forme de 
quille renversée, 2* aussi long, 3® plus court que large au sommet, 
4® moitié pltis large que le 3® et moitié plus large que long, 5« for- 
tement transverse, plus de moitié plus petit que le 4®, 6« le plus 
petit de tous, n'ayant qu* 1/3 de la grosseur des deux contigus, 7« 
et 8® aussi grands et aussi larges que le 5®, les 3 suivants plus larges 
que les précédents, le dernier moins de moitié plus long que le pé- 
nultième, brusquement acuminé. Corselet aussi large que la tête et 
les élytres, pas tout à fait moitié plus large que long, tronqué droit 
en avant, subcirculairement arqué à la base, à angles postérieurs 
obtusément arrondis, déprimé en dessus avec le milieu du disque 
largement impressionné. Élytres moitié plus longues que le corselet, 
d'un testacé pâle, largement déprimées derrière la base de chaque 
côté de la suture. Abdomen noir, atténué en arrière. Pattes d'un 
testacé clair. 

Je n'en possède qu'un exemplaire du Lenkoran, reçu de M. Leder. 

11 est remarquable que, à l'inverse de beaucoup d'autres Thino- 
Mus qui ont le 4^ article des antennes plus petit que le 5®, chez le 
nodicomis le 4® est plus gros et plus large que les contigus, pres- 
que aussi large que le 10®. 

Sa place dans le tableau cité plus haut de M. Fauvel est entre 
Ligeris iti nitens. 
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Une espèce nouvelle, également du Caucase, est le ; 

ThinobluB (Thinophilus) quadricollis Epp. 

liUongatus, linearis, depressus, subopacus, capite thoraceque q\ 
dratis fuscis, elylris, antennarum basi pedibusque testaceis, i 
thorace vix duplo longioribus, abdomine nigro, sericeo-submicai 
segmentis apice longius albido-ciliatis. — Long., 4/5 lin. 

Allongé, parallèle, déprimé, distinct de toutes les espèces c 
noes par son corselet carré, pas plus large que long, et par la 
bescence particulière de l'abdomen, paraissant ne pouvoir se ri 
prochery d'après la description, que du 2%. diversicomis. Tét( 
corselet d'uB brunâtre foncé, élytres et paltes d'un testacé clair, i 
ten&es tomes, un peu plus claires à la base, Tavant-corps peu bi 
lani,. k pubescence extrêmement Une, pruineuse, et ponctuation ic 
sible, Tabdomen noir mat à reflet soyeux. Tète presque comme C( 
du delicatuluSf subcarrée, à peine plus étroite que le corselet, fr 
déprimé. Antennes plus longues que la tête et le corselet, peu n 
Ûées vers le sommet, l^'^ article le plus loag, cylindrique, les d( 
suivants subégaux, en forme de quille renversée, un peu plus loi 
que leur plus grande largeur en avant, 4» le plus petit, moitié (] 
étroit que le 3% légèrement transverse, un peu plus petit que le 
qui est presque aussi long que large, b^ plus gros que les deux C( 
tigus, presque aussi gros que le 7« et le 8® qui sont un peu p 
larges que longs, les 2 suivants plus gros que les autres, un ] 
plus larges que longs, le 11^ à peine plus long que le 10^, br 
quement acuminé à l'extrémité. Corselet aussi large que la t 
aussi large que long, à côtés presque droits, à peine visiblem 
arrondis en avant et en arrière avec les angles obtus mais visil 
ment saillants, tronqué droit au sommet et à la base, disque un ] 
inégal. Élytres à peine plus larges et à peine moitié plus long 
que le corselet. Abdomen un peu plus étroit que les élytres, lo 
parallèle, noir, à reflet soyeux d'un gris mat comme cbez Th, ht 
rogaster, à ponctuation et pubescence invisibles, le bord postéri 
des 5 premiers segments seulement cilié de poils blancs, long 
serrés, dirigés en arrière ; 6® segment dépourvu de cette pubescer 
simplement limbe de blanchâtre au sommet. Pattes d'un test 
clair. 

Je n'en possède qu'un exemplaire trouvé par M. Leder près 
Michailowo (Mont Suram, Caucase). 
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Cette espèce se place dans le tableau de M. Fauvel entre delicU" 
tulus et heterogaster. 

Une troisième espèce, paraissant également spéciale au Caucase^ 
est le 

Thinobius (Thlnophilos) obscams Epp. 

Elongatus, sublinearis^ nitiduliis, capite oblongo-stibquadrâto 
abdomineque nigris, thorace transverso obscure fusco, antennis, 
elytris thorace plus duplo longioribus pedibusque testacels; an tennis 
articule ultimo prœcedente fere duplo longiore, abdominis segmento 
6® supra cœteris nitidiore. — Long., 1/2 lin. 

Extrêmement voisin du Th, Ligeris^ un peu plus court, plus 
large avec la tête de forme différente et les antennes plue épaisses et 
plus courtes. Tête et et abdomen noirs, corselet d'un brun foncé, 
élytres et pattes d'un testacé clair, antennes brunâtres à base plus 
claire. Tête presque un peu plus longue que large, aussi large que 
le corselet, arrondie aux angles postérieurs, légèrement mais visi- 
blement rétrécie en avant, brièvement suboviforme ; front légère- 
ment impressioimé au milieu. Antennes un peu plus longues que la 
tète et le corselet, grossissant légèrement vers l'extrémité; l^' ar- 
ticle le plus long, cylindrique, 2" un peu plus étroit que lel«', un 
peu plus long que large, légèrement rétréci à la base, 3® seulement 
de moitié aussi long et un peu plus étroit que le 2«, légèrement 
transversal, de la grandeur du 5®, 4» et 6^ égaux, beaucoup plus 
courts et plus petits que les conligus, 7® un peu plus gros que le 5®, 
les suivants graduellement encore un peu plus gros, tous nettement 
plus larges que longs, le dernier plus d'une fois et demie aussi long 
que le 10®, obtusément acuminé au sommet. Corselet transverse, 
pas tout à fait moitié plus large que long, rétréci en arrière, tronqué 
droit au sommet, faiblement arrondi en arc à la base, à angles pos- 
térieurs obtusément arrondis, avec le disque plus ou moins visible- 
ment impressionné. Élytres un peu plus larges et environ moitié 
plus longues que le corselet. Avant-corps à pubescence extrêmement 
fine et caduque, légèrement brillant, non visiblement ponctué, l'ab- 
domen noir à ponctuation et pubescence extrêmement fines, mais 
bien plus visibles qu'à l'avant-corps, 6° segment plus brillant que les 
autres. 

M. Leder en a trouvé quelques exemplaires dans la vallée de 
l'Araxes. 
Cette espèce se place entre les Th. Ligeris et nitens. 
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' Je termine par rindication de quelques nouvelles localités de 
Thinobius : 

Th. angusticeps. J'en possède un exemplaire de Moosburg 
(Haute- Bavière), trouvé au bord de Tlsar par feu le notaire v. So'n- 
nenburg. 

Th. major. Je le possède de la même localité et en outre de 
Trient dans le Tyrol méridional (Bertolini) et du Lenkoran (Leder), 

Th. delicatulus. De Moosburg et de Croatie. 

Thé atomus. Du Lenkoran {Leder). 



NOTE 

Au sujet des observations de M. des Gozis 

SUR 

LES Liaxnpra declplens, dives et xnodi 

Par F. GUILLEBEAU. 



Dans le numéro 3 de la Revue d'Entomologie de la pr 
année, M. des Gozis donne, sur les Lampra que j'ai décrit»' 
le prènàier numéro de la Revue susdite, des indications qui n 
tent quelques rectifications. II estime que la Lampra qi 
donnée sous le nom de dives est la decipiens de Mannei 
et pour justifier cette opinion, il cite la description incompl 
Redtenbacher, qui passe sous silence un caractère importa 
dives. Or ce n'est pas Redtenbacher qui, dans le cas présen 
faire autorité, mais bien Mannerheim, qui le premier a décrit 
piens. 

Dejean, dans son Catalogue des Coléoptères, édition de 
appelle une Lampra decipiens^ et Mannerheim, dans le 
letin de la Société des Naturalistes de Moscou, 1852, \ 
donne la description de Pœcilonota decipiens^ comme é 
même que celle du Catalogue de Dejean et comme habit 
Russie méridionale. 

M. des Gozis ne dit pas qu'il ait vu des types de Dejean 
Mannerheim, ce qui trancherait la question. Je suppose q 
pourrait pas non plus affirmer que Mannerheim n*a pas cor 
dives et decipiens, ce qui n'est pas improbable, car elles hî 
toutes deux la Russie méridionale et je les ai vues confondue 
plusieurs collections sous le nom de decipiens. 
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En attendant qu'il nons soit donné de voir des types qui mettent 
lin à toute incertitude, voici la description de de Mannerheim : 



Pœcilonota decipiens Dej. 

« Obionga, suhconvexa, pqnctatissima ; supra smaragdineo-œnea 
« cyanescens ; subtus splendide viridi-metallica. Ântennis articnlis 
«^ 4-11 brevius serratis, mediis dilatatis ; vertice lineola lœvigata ca- 
M naliculata ; thorace lateribus inaurato, ante médium sinuato, 
« linea longitudinali média angustissimu et areis aliquDt difformi- 
« bus utrinque Isevigatis, cum disco concoloribus, postice utrinque 
« impresslonc obliqua irregulari impunctata ; scutello transverso 
« semicirculari, œquali, postice in medio subacuminato ; elytris 
« striatis, interstitiis maculis nigro-violaceis lœvigatis, intra mar- 
te ginem late inauratis, margine acute serrato, apice rotundato, 
« denticulis acutissimis armato. — Long., 5 1/2 lin. — Lat. 2 1/3. 

n Lampra decipiens Dej., Cat., 3® édit., p. 89. 

« Pœcilonota limbata Mannh., Bulletin de Moscou, 1837, 
« VIII, p. 59, 3. 

« Buprestis limbata Gory et Laporte, Hist. nat. et Icon,, IV, 
« p. 115,tab. XX, tig. 113. 

« Habitat in Bossia meridionali apud Sareplam. 

« Differt a seqnente (rutilans) thorace lateïibus ante médium 
« versus apicém angustato, pone médium lœviter siîiuato, margine 
« haud crenato, dorso in medio creberrime et non in illo remotius 
« punctato, impressionihus ejus impunctatis, elytrisque angus* 
« tioribus, minus « convexis, margine evidentius serratis et apice 
« acutius denticulatis. » 

Ces dernières observations s'appliquent exactement au mâle de la 
Lampra que je donne comme decipiens. Quant à la description, 
quelque imparfaite qu'elle soit, il me paraît évident qu'elle s'ap- 
plique beaucoup moins à dives qu'à decipiens, Dives n'est pas 
moins, mais plus convexe que rutilans. Decipiens, au contraire, 
est évidemment plus déprimée que rutilans ; son corselet est 
plus évidemment sinué au-devant des angles postérieurs; les côtés 
du corselet sont conformés de même dans rutilans et dives, La 
couleur de decipiens est plus bleue, et l'expression : scutello 
semicirculari^ s'applique encore moins à dives qu'à decipiens, 

Eutin on lit dans la préface de la Monographie des Bupres- 
tides^ par M. de Marseul : « C'est dans de semblables circonstances 
« qu'une boime fortune m'a mis sous la main la riche collection de 
« M. le comte G. de Mniszech, qui contient les types de Gory, ceux 
€ de Dejean et des auteurs russes. » 
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Il est bien évident que la Lampra décrite comme decipiens par 
M. de Marseul est la môme que j'ai décrite sous ce nom. Le nom 
de dives doit donc être maintenu à l'espèce ainsi nommée par moi. 

Malgré ces présomptions je veux bien admettre que pour pou- 
voir se prononcer avec sûreté, la vue des types venant de Dejean ou 
de Mannerheim est nécessaire, et je serais fort reconnaissant à ceux 
de nos collègues, qui, possédant ces types, voudraient bien me les 
communiquer. 

Quant à Lampra modesta^ dont M. des Gozis fait une hybi 
de dives ^ je le prie de remarquer que j'ai fait une division spéc 
pour dives, fondée sur ce que la ponctuation des interstries c 
saux se confond avec les points des stries, ce qui n'a lieu dans 
cune des autres Lampra que j'ai décrites. Si donc modesta 
une hybride, ce n'est pas à dives qu'elle peut être rapportée, c 
ne vois pas davantage qu'on puisse l'attribuer à une autre esp< 
— La Lampra communiquée à M. des Gozis par M. Gabillot 
vit*nt pas de moi; je ne l'ai pas vue. Je ne saurais donc dire si c 
une dives ou une modesta^ ou même une autre espèce. 



RECTIFICATION A LA REVISION DES SrLESlS 
du Bassin de la ffléditerranée 

Par H. DO BUYSSON. 



Depuis le travail que j'ai donné en 1887, dans la Revue d*En 
mologie, VI, p. 140-145, j'ai reçu en communication deux varii 
intéressantes du Silesis cordubensis Heyd., et le tableau que 
dressé doit être complété et moditié comtne suit: 

B. Écusson rouge testacé ; tout le dessous du corps 
entièrement d'un rougeâlre testacé clair ; forme 
plus convexe, surtout sur le prothorax, plus pa- 
rallèle; pubescence soulevée, grosse, épaisse, don- 
nant un aspect grisâtre prononcé. — Taille, 6,5- 
1,9 mill. 

X Tête noire; élytres ornées au sommet d'une ta- 
che noire, occupant généralement la moitié de 
leur longueur, remontant sur les côtés et le 

long de la suture corduben 

X X Tête noire ; élytres entièrement d'un rouge tes- 
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tacé clmr ; prothorax étroitement bordé de 

noir-brun en avant y, a. 

XXX Tète d'un rougeâtre testacé ainsi que tout le 
reste du corps ; bord antérieur du prothorax 
non rembruni v. 6- omis8}i9. 

Var. a. avec le type. Espagne {Abeille de Perrin), 
Var. &. Syrie {Abeille de Perrin)', Maroc: Tanger {Desbrv- 
chers des Loges ^ ma collection). 

Obs. L'exemplaire de Tanger (Desbrochers) que je rapportais au 
S. concolor Deshr. avait été frotté et en partie écrasé; sa forme ainsi 
modifiée m'avait induit en erreur et il faut le rapporter au S. cordu- 
bensis var. b. 

Goaoïme on pourrait en outre confondre cette dernière variété avec 
le S. concolor Desbr., il convient d'ajou 1er : 

G. En entier en dessus et en dessous d'un rougeâtre 
testacé clair; de forme moins parallèle, moins 
convexe, surtout sur le prothorax; pubescence cou- 
chée, plus fine, ne modifiant pas l'aspect de la co- 
loration. —Taille : 4,5-1,2 mill concolor. 

Obs. Au point B. {l. c.) retranchez : tête noire et au point a. ajoutez: 
tête noire, élytres enfumées à leur extrémité. Le tableau sera ainsi 
convenablement rectifié. I 



MŒURS ET METAMORPHOSES D'INSECTES 

Par V. XAMBEU. 



Phlœotribus oleœ Fabr. 

Dans le midi de la France, il n'est pas rare de voir, de mars à fin 
mai, les rameaux de l'olivier se flétrir, les feuilles jaunir, puis le 
rameau se dessécher entièrement et mourir; la cause de ce mal, 
qui certaines années prend des proportions inquiétante», est due à un 
petit Goléoptère de la tribu des Scolytiens, le Phlœotribus oleœ 
Fabr., dont nous allons passer en revue les différentes phases de la 
vie évolutive. 
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Œuf. — Âpr^ l'aecoufdement, la femelle préoccupée de la régé- 
nération de res|>èce, cherche un milieu convenable pour y déposer 
sa ponte ; elle creuse d'atmrd un premier trou en entamant l'écorce 
de l'olivier au-dessus du pétiole de la feuille, y dépose un premier 
œuf. creuse un autre trou au-dessous d'une autre feuille, y dépose 
un autre œu( ce travail se continuant ainsi jusqu'à la fin dé la 
ponte. L'œuf est d'abord de couleur claire et transparente; plus ap- 
proche l'époque de Téclosion, plus la teinte devient sombre ; quel- 
ques jours après la ponte, l'œuf éclôt, donnant naissance à la larve. 

Larve. — Longueur, 3-3 1/2 millimètres. -^ Corps mou, blanc *, 
têle arrondie subcarrée, rétrécie à sa partie antérieure, lisse et lui- 
sante, sans trace de poils, bord antérieur ferrugineux, creusé d'un 
léger sillon médian, bord postérieur de moitié moins large que le 
premier segment thoracique; pas de trace d'yeux ni d'ocelles; 
épistome trapézoïdal, ferrugineux, les deux traits correspondant au 
sillon médian plus fortement colorés ; labre noirâtre ; mandibules 
ferrugineuses à extrémité noirâtre, très peu arquées, se croisant à 
peine, très fortement carrées; mâchoires très rapprochées de la 
lèvrje inférieure, portant deux palpes paraissant cylindriques, com- 
posés chacuh de deux articles autant qu'on peut le distinguer avec 
une forte loupe, les unes et les autres roussâtres ou ferrugineux ; 
lèvre inférieure en forme de triangle, creusée de deux fossettes por- 
tant deux palpes labiaux ferrugineux; paraissant formés de deux 
articles ; antennes peu saillantes, par suite peu visibles, de trois ar- 
ticles ferrugineux, le basilaire gros, le deuxièuie un peu moins, le 
dernier peu apparent et terminé en pointe." 

Corps courbé en forme d'arc, charnu, de 12 segments se rétrécis- 
sant graduellement de la tête à l'extrémité, sillonnés de plis nom- 
breux qui rendent le point d'intersection peu distinct ; premier 
segment aussi long et large que les deux suivants réunis, tous trois 
composant les segments thoraciques ; pas de trace de pattes, des 
bourrrelets très accentués, charnus, en tiennent la place ; les seg- 
ments abdominaux au nombre de neuf, plus étroits que les seg- 
ments thoraciques, recouverts comme eux de téguments mous, sont 
presque égaux tout en se rétrécissant vers l'extrémité, le dernier est 
traversé par un trait. 

Vu à la loupe, le corps est glabre, les stigmates peu apparents, à 
peine marqués par une teinte légèrement rougeâtre. 

La larve creuse des galeries circulaires peu profondes en -détrui- 
sant l'aubier, c'est du tronc vers l'extrémité des rameaux qu'elle 
chemine en contournant la branche ; tant qu'elle est jeune, ses d^ 
gâts sont peu sensibles, un œil exercé a de la peine à les apercevoir, 
plus tard le mal devient plus apparent ; en avril et en mai on peut 
s'en rendre un compte exact en suivant les traces de la larve dans 
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les rameaux ; dès qu'approche le moment de la nymphose, elle se 
creuse dans le bois une cellule où elle accomplira sa deuxième évo- 
lution. 

L'instinct qui conduit la larve à creuser ses galeries, au tour de la 
branche est le même que delui qu'emploient les larves lignivores 
attaquant les artHPes^ en pleine vigueur ; il faut empêcher la sève 
dWfluer dans la loge qui doit servir de berceau à la nymphe ; il n'y 
a qu'un moyen, faire l'ablation des téguments conducteurs tout eu 
respectant l'écorce ; c'e&t à ce prix que glt sa sécurité, c'est ce qui 
constitue pour les oléiculteurs la cause du mal dout l'effet se tra,* 
duit par la perte des récottes d'abord, puis par celle des arbre»; c'est 
ce moyen qu'emploie la larve. 

Boyer de Fonscolombe, dans les Annales 4e la Société ento^ 
mologique de France, 1840; Campanyo, danslesAnna^e^ d^ la 
Société Agricole des Pyrénées Orientales^ 1858; Peragallo, 
dans son travail sur les Insectes nuisibles à Volivier, 1882, se 
sont occupés des dégâts causés par la larve, sans la décrire; nous 
comblons aujourd'hui cette lacune. A la description de la larve nous 
ajouterons celle de la nymphe. 

Nymphe* — Lonpfueur 2 1/2 à 3 millimètres. 

Sauf les yeux qui apparaissent comme.de petits points noirs, le 
corps de la nymphe est^meu et blanc, toutes les parties du corps 
qui doivent constituer l'insecte à Fétat parfait, y sont parfaitement 
représentées et bien dessinées ; les élytres et les ailes ae -sont encore 
qu'à l'état rudimentaire, les points et les stries des élytres apparais- 
sent déjà, deux pointes divergentes à extrémité brunâtre terminent 
le dernier segment; tête, pattes, antennes et élytres rassemblées 
sous le thorax, l'extrémité du bord latéral des derniers segments 
porte un léger bourrelet qui existe aussi au-dessus et sur la ligne 
médiane de chaque segment abdominal. 

Environ quinze jours après la nymphose, l'insecte se débarasse de 
s('s langes, sort de sa cellule par un petit trou rond très apparent 
sur la tige, et prend son essor. 

Insecte parfait. — Goureau, dans son travail sur les Insectes nui- 
sibles aux arbres fruitiers, 1862, en donne la description ; la 
Revue d'Entomologie, 1883, la donne aussi ; on la trouve encore 
dans Peragallo, travail précité. 

Nous ajouterons que le Phlœo tribus oleœ attaque non-seule- 
ment les oliviers affaiblis, mais aussi les arbres en pleine vigueur; 
c'est donc un insecte très nuisible, diflicile à détruire en raison de 
s.j petite taille, en raison aussi des soins minutieux à donner aux 
arbres atteints. 
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Nous connaissons un petit Hyménoptôre, qui à l'état de larve se 
nourrit des tissas adipeux de la larve du pfdœotribus^ dont il oc- 
casionne ainsi la mort : précieux auxiliaire dont nous suivons les di- 
verses phases d^existence. 



Phytœcia affinis Panzer. 

Larve. — Longueur, 20 à 22 milL; largeur, 7 à 8 mi 11. 

Corps d'un beau jaune docre, allongé, parallèle, légèrement vil- 
leux, poils brunâtres, sanâ trace de pattes. Tête étroite, parallèle, 
rétractile, plane en dessus, légèrement bombée en dessous, moitié 
moins large que le prothorax, subcarrée, jaunâtre luisante, extré- 
mité d'abord brune, puis ferrugineuse, loogitudinalement marquée 
d'un sillon à Textréniité duquel naissent deux légers traits blan- 
châtres partant de la base des. antennes et venant en forme de V se 
rejoindre au bord médian du prothorax ; bord antérieur sinué dans 
sou parcours, quelques fossettes bien marquées du fond desquelles 
partent des poils. Ëpistome transversal, en forme de trapèze, plus 
de la moitié moins large que la tête. Labre pâle flavescent, semi- 
elliptique, base cornée, ferrugineuse. Mandibules bien développées, 
ferrugineuses au milieu, forteipeat dentées, une petite fossette à la 
base de la dent, légèrement rebordées à la base inférieure. Mâchoires 
droites, peu distinctes. Palpes maxillaires coniques, de trois articles, 
le premier gros, le deuxième un peu moins, le dernier terminé en 
pointe. Menton transversal, rond, de sa base émergent deux palpes 
labiaux subconique.s, composés de deux articles. Antennes courtes, 
paraissant composées de trois articles diminuant de la base au som- 
met, lequel est terminé en pointe mousse ; un peu au-dessous et à 
droite de l'insertion anlennaire est un petit point noir corné, pro- 
bablement un ocelle. 

Prothorax deux fois plus large que la tête et aussi large que les 
deux segments suivants réunis, fortement corné, granuleux à son 
extrémité inférieure, bord antérieur à teinte jaune plus foncée, 
laquelle teinte se continue sur les côtés pour se perdre dans un 
sillon profond et oblique. Mesothorax et metathorax de dimensions 
analogues, légèrement ciliés à leurs côtés, avec ampoules ambula- 
toires en dessous. 

Segmenta abdominaux de forme égale, les sept premiers renflt^s 
en dessus comme en dessous ainsi que sur les côtés, les mamelons 
dorsaux et abdominaux séparés par un léger sillon, le huitième 
segment ne porte que les replis latéraux, le neuvième et dernier est 
marqué en dessous de trois sillons divergents au centre desquels est 
l'anus. 

Pattes nulles. 
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Stigmates bruns à périmètre plus clair, au nombre de neuf paires, 
insérés de chaque côté des segments ; la première paire entre le 
prothorax et le mesothorax, les huit suivantes au milieu. du rebord 
latéral des huit premiers segments abdominaux. 

On trouve cette larve sur le Laserpitium latifoUum I.inné, à 
partir du mois de septembre ; la femelle pond un œuf, quelque fois 
deux, à mi-tige; la larve en desceniiant ronge la partie médullaire ; 
arrivée au collet, ce qui a lieu en automne^ elle fait l'ablation de la 
partie ligneuse de la tige, en rompt ainsi la consistance; il suffit en- 
suite du moindre coup de vent, pour que cette tige casse et dispa- 
raisse ; moyen ingénieux pour dépister la trace de la larve qui à ce 
moment s'est logée dans la partie souterraine de la plante, c'est-à- 
dire dans la racine. Go travail d^ablation fait, la larve se façonne 
une loge dont elle bouche l'issue en employant des débris de bois, 
se retourne dans cette loge où elle devrn passer l'hiver, la tète dirigée 
vers l'extérieur, puis un travail intérieur se fait en elle ; en juin 
suivant a lieu la nymphose. 

Nymphe. — Longueur, 16 mill.; largeur, 5 à 6 milL 

Corps d'un beau jaune d'ocre. 

Tête penchée, toutes les parties qui doivent constituer Tinsecte à 
l'état parfait y sont plaquées, les antennes longent les deux pre- 
mières paires de pattes, se recourbent ensuite pour prendre la di- 
rection de la tête, les pattes sont repliées, les tarses se touchant 
presque ; prothorax bombé, tuberculeux sur les côtés, mesothorax 
et metathorax transversalement striés, de leur bord latéral font issue 
les élytres et Us ailes qui ne sont qu'à l'état rudimentaire; segments 
abdominaux légèrement granuleux à leur base inférieure, chaque 
granule surmonté d'une petite épine, s'élargissant jusqu'au 6® pour 
diminuer jusqu'au dernier, lequel est terminé par un léger rebord 
surmonté de cils bruns ; dessous des segments abdominaux comme 
en dessus, moins les granules et les épines qui manquent, l'anus 
paraît logé entre trois petits tubercules, dont le dernier transversal 
est dirigé en sens inverse des autres. 

Après un travail d'élaboration intérieure qui dure un mois en- 
viron, la nymphe se dégage de ses langes, donne jour à un insecte, 
mou d'abord, incapable du moindre effort, puis ses téguments se 
durcissent, la porte de sa prison s'ouvre sous ses efforts, et vienne 
un rayon de soleil, il s'envole n'ayant pour toute préoccupation que 
la régénération de l'espèce. 

Insecte parfait. — Mulsant dans sa deuxième édition des Longi- 
cornes de France, 1862, page 407, donne la description de cette 
espèce, que l'on trouve aussi décrite dans la Revue d'Entomologie, 
1884, page 233. 
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i ajouterai seulement que de fin Juin à mi-août, l*insecte se tient 
durant le jour dans les fleurs du Laserpitium latifolium^ plante 
qui n'est pas rare aux environs de Ria ; pendant la nuit on le trouve 
contre la tige de la plante. 

La Phytœcia af finis est un longicorne dû grand groupe des 
Lamiides ; comme tous ses congénères il doit être classé parmi les 
insectes nuisibles. 



HYMÉNOPTÈRES NOUVEAUX 
APPARTENANT AU, GROUPE DES FORMICIDES 

Par Ernest ANDR^ 



Gamponotus bituberculatus nov. sp. ^ * 

Ouvrière, Tête un peu plus longue que large, un peu rétrécie en 
avant, son bord postérieur presque rectiligne avec les angles posté- 
rieurs fortement arrondis. Épistome trapézoïdal, convexe, non 
caréné, faiblement avancé en courbe légère à son extrémité anté- 
rieure. Scape très aplati et très élargi, surtout sur sa dernière 
moitié. Thorax large en avant, étroit en arriére, déprimé sur le dos ; 
son profil dorsal légèrement et régulièrement arqué d'avant en ar- 
rière, non interrompu entre le mesonotum et le metanotum. Pro- 
notum beaucoup plus large que long, fortement arrondi en avant ; 
mesonotum très rétréci d'avant en arrière, à peu près aussi long 
qu'il est large à son bord antérieur ; face basale du metanotum 
étroite, plus de deux fois aussi longue que large, à bords latéraux 
parallèles ; face déclive un peu plus longue que la précédente et lé- 
gèrement concave ; ia réunion des deux faces a lieu sous un angle 
presque droit dont le sommet, fortement arrondi au milieu, laisse 
saillir de chaque côté une courte arête obtuse, terminée par un tu- 
bercule mousse. Écaille large, arrondie, peu épaisse, amincie sur 
les bords, légèrement échancrée supérieurement. Tibias des quatre 
pattes postérieures prismatiques, cannelés sur leur face externe. 

Tout le corps d'un noir mat; pattes et mandibules plus luisantes, 
extrémité de ces dernières et articles apicaux des tarses rougeàtres. 
Mandibules finement et longitudinalement striées et marquées de 
gros points enfoncés. Le corps, y compris les pattes, est entièrement 



Digitized by 



Google 



— 218 - 

et dessèment rétic»lé-ponctué, cette seulptiire particHlièremeat fine 
et serrée sur l'abdomen. Une ptibescence blancb&tre, très courte et 
extrêmement fine, est éparse sur tout le corps, mais n^est visible 
qu'à la loupe. Quelques grosses soies noires ou d'un brun foncé sont 
disséminées çà et là». Les quatre tibias postérieurs et le premier ar- 
ticle de leurs tarses sont garnis .à leur bord interne de piquants 
bruns et obliques. — Long., 9 mill. 

Cette espèce, dont je ne connais qu'un seul exemplaire provenant 
de Dakar (Sénégal) (1), semble appartenir au groupe du forami- 
nosus Forel. 



vy Gamponotus compresaiscapos ncnr. sçw 

Ouvrière, Ressemble beaucoup à l'espèce précédente dont elle 
offre l'aspect général et les caractères principaux, avec les différences 
suivantes : 

L'épistome est obtusément caréné, un peu tectiforme; le scape 
des antennes est encore plus aj)lati et plus brusquement dilaté en 
ovale alloDgé dans sa seconde moitié, ce qui lui donne tout à fait 
l'apparence d'une foliole. Le pronotum n'est pas plus long que large 
et est plus anguleusement rétréci en avant; le mesonotum est aussi 
plus étroit antérieurement, ce qui le rend plus long qu'il n'est large 
en avant; la face basale d(t metanotum rejoint sa facn déclive par 
une surface arquée, sans arêtes saillantes et sans tubercules. 
L'écaillé est bien plus étroite, plus épaisse, plus convexe en avant 
et plus rélrécie au sommet qui est acuminé. Couleur et sculpture 
comme chez l'espèce précédente, sauf que les mandibules en entier 
et la base du scape sont rougeâtres. Tout le corps est parsemé d'une 
pubescence jaunâtre, plus longue et moins fine que chez le bitu- 
berculatus. Les grosses soies noires sont plus longues, plus abon- 
dantes et plus obtuses. — Long., 8 mill. 

Un seul exemplaire de Sierra-Leone. 



*" t Polyrhachis concava nov. sp. 

OuviHère, y oisine du P. gagates Sm. dont elle reproduit la 
forme générale. Dos du thorax longitudinalement concave d'avant 

(1) Toutes les fourmis africaines décrites dans ce mémoire proviennent des 
chasses de M. Mocquerys fils dans l'Afrique occidentale. 
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en arrière, ce qui rend ses bords latéraux très tranchants ; vu de 
côté, il est très peu arqué. Le pronolum est armé en devant, comme 
chez le gagates^ de deux longues épines divergentes, et le meta- 
notum porte en arrière deux petites dents relevées. Le mesonotum 
est phis large que long et seulement un peu plus court que la face 
basale du metanotum qui elle-même est légèrement plus courte que 
la face déclive. Écaille du pétiole armée, de chaque côté de son 
bord supérieur, de deux longues épines divergentes et fortement 
inclinées en arrière où elles viennent presque s'appliquer sur Pah- 
domen. Eki dessous de chacune des épines l'écaillé est pourvue d'une 
dent latérale aigûe et un peu dirigée en haut. Mandibules dense- 
ment striées et parsemées de gros points enfoncés. Tête, thorax et 
écaille superficiellement ridés-réticulés, cette sculpture très effacée 
sur répistome qui est presque lisse et luisant. Abdomen également 
presque lisse et très luisant. 

Corps entièrement noir, sauf les pajpes qui sont rougeâtres. Tête, 
thorax et écaille recouverts d'une pubescence dorée, très line et très 
éparse sur Tépistome et le devant de la tète, plus serrée en arrière 
et entre les arêtes frontales, très dense et très soyeuse sur le thorax 
et le devant de l'écaillé où elle cache presque entièrement la couleur 
foncière. Sur Tabdomen la pubescence est extrêmement fine, éparse, 
et ne modifie en rien Tapparence des téguments. Pilosité tout à fait 
nulle. - Long., 6 1/2 mill. 

Un seul exemplaire de Sierra-Leone. 

Facile à distinguer du gagates par sa taille plus petite, par la 
concavité et la dimension relative des segments du thorax, par sa 
sculpture beaucoup plus superficielle, par la vestiture dorée de son 
thorax et par la direction rétrograde des épines supérieures de 
récaille. 



Polyrhachis decemdentata nov. sp. « ^ 

Ouvrière. Tête courte, à peine plus longue que large; épistome 
caréné ; arêtes frontales assez distantes Tune de l'autre, médiocre^ 
ment élevées ; yeux situés en arrière du milieu de la tête. Thorax 
court; tous ses segments à peu près deux fois aussi larges que longs, 
tranchants sur leurs bords el séparés l'un de l'autre par de fortes 
échancrures latérales. Angles antérieurs du pronotum terminés par 
deux dents triangulaires, spiniformes, à peu près aussi longues 
qu'elles sont larges à leur base. Face basale du metanotum beau- 
coup plus courte que sa face déclive et terminée en arrière par deux 
dents spiniformes, relevées, un peu plus courtes que celles du pro- 
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notum, Écaille assez épaisse, plus convexe en ayant qu'en arrière, 
armée, de chaque côté de son bord supérieur, de deux épines 
courtes, fortement divergentes, entre lesquelles se trouvent deux 
dents aiguës et verticales; en arrière et un peu en dessous des 
épines latérales se voient deux autres épines plus petites» insérées 
sur la face postérieure de Técaille; la situation de ces dernières 
épines est telle que, . lorsque Técaille est examinée en devant, elles 
sont cachées par lés épines latérales et que Fécaille parait alors seu- 
lement quadridentée. Antennes et pattes relativement courtes et 
robustes. 

Corps entièrement noir, peu luisant. Mandibqles densément et 
longitudinaiément striées avec quelques points enfoncés. Épistome 
et aire frontale irrégulièrement rugueux ; tète et thorax couverts de 
rides longitudinales fortes et serrées; l<>s côtés du thorax et Técaille 
«ont plus faiblement et plus irrégulièrement ridés; abdomen 
mat, très densément, finement et irrégulièrement ridé-réticulé. 
Pubescence rare. Tout le corps, y compris le scape. des antennes 
et les pattes, hérissé de poils jaunâtres assez épars. — Long., 5 1/2 
mill. 

Un seul exemplaire provenant de Sierra-Leone. 

Cette espèce, qui appartient au groupe du P. relucens^ est très 
distincte de toutes ses congénères africaines par son écaille armée 
de six dents ou épines. 



Lasltts latipes Walsh. 
(Mayr) Verh, k. k. zool bot. Ges. Wien, 4866, p. i 



Ouvrière. L'ouvrière de cette espèce, dont j'ai reçu du Colorado 
quelques exemplaires accompagnés d'une femelle, ne présente pas 
aux pattes le caractère si remarquable qui distingue la femelle, mais 
elle ressemble extrêmement, pour l'aspect général ainsi que pour la 
couleur, à l'ouvrière dii Lasius claviger Hoger, avec laquelle elle 
a été probablement confondue jusqu'à ce jour. Elle se distingue 
cependant d'une façon très nette de toutes les espèces voisines par 
la conforqiation de son écaille qui est assez étroite, épaisse, abords 
arrondi§^ ni ismincie, ni échancrée au sommet. 

J'ajouterai qu'elle s'éloigne encore du X. claviger par sa pu- 
bescence un peu plus abondante^ ce qui la rend moins luisante. 
Tout son corps est hérissé d'une pilosité assez copieuse, mais les 
antennes et les pattes en sont dépourvues, sauf toutefois les cuisses 
qui sont ciliées en dessous. Ses antennes, insensiblement épaissies 
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de la base au sommet, sont aussi moins claviformes et ne rappellent 
pas la forme courte et robuste de celles de la femelle. — Long., 
3 1/2-4 mill. 



AnochetUB (Stenomyrmex) inermis nov. sp. v 

Ouvrière. Tête un peu plus étroite mais de même forme que 
chez TA, africanus Mayr, c est-à-dire médiocrement rélrécie en 
arrière^ à peine plus longue que large au niveau des yeux et forte- 
ment échancrée à son bord postérieur. Mandibules tfidentées an 
sommet, tout à fait inermes le long de leur bord interne. Antennes 
grêles, tous les articles du funicule allongés, y compris le second qui 
est à peine plus court que le troisième. Metanotum muni en arrière 
de deux petits tubercules presque indistincts. Écaille étroite, élevée, 
faiblement échancrée au sommet. Front et vertex tinement et den- 
sément ridés-granulés, mats, sans apparence de stries longitudi- 
nales ; épistome et côtés de la tête presque lisses et luisants. Thorax 
plus grossièrement et entièrement ridé-granulé, mat. Écaille et ab- 
domen lisses ou presque lisses et luisants. Tête, antennes et thorax 
d'un rougeâtre sombre ; mandibules, pattes, écaille et abdomen d'un 
jaune rougeâtre. — Long, (y compris les mandibules), 5 mill. 

Trinidad (Petites Antilles); un seul exemplaire. 

Cette espèce est extrêmement voisine de l'A . africanus Mayr, 
originaire de l'Afrique tropicale, mais elle s'en distingue par sa 
taille plus petite, par sa forme un peu plus grêle et surtout par la 
sculpture différente de sa tête et de son thorax. 



Eotatomma (Rhytidoponera) numeense nov. sp. * 

Ouvrière. D*un brun marron foncé ; mandibules, antennes 
et pattes d'un rougeâtre clair. Tète un peu plus longue que large, 
non distinctement tronquée en arrière, sans arête'ni tubercules sur 
le vertex. Mandibules finement et dense ment striées, avec quelques 
points enfoncés ; leur bord terminal très finement denticulé. Épis- 
tome anguleusement mais médiocrement avancé entref les |nandi- 
bules, chargé de rides longitudinales très grossières entre lesquelles 
il est plus finement strié. Toute la tète est d'ailleurs fortement et 
longitudinalement ridée et marquée en outre de grosses fossettes 
allongées. Thorax et écaille très grossièrement ridés- réticulés, cette 
réticulation tout à fait irrégulière, n'affectant pas sur le prothorax 

Revue d'Entomologie. — koûi 1889. 16 
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une direclioQ transversale ; face déclive du metanotum transversa- 
lement ridée. Premier segment de l'abdomen couvert de stries se- 
- micirculaires fines et serrées, et marqué en outre de nombreuses 
fossettes allongées, plus profondes à leur partie antérieure qu'en 
arrière ; second segment abdominal présentant la même sculpture 
mais beaucoup plus effacée, les fossettes étant notamment beau- 
coup plus petites et plus superficielles. Tout le corps assez luisant, 
hérissé, ainsi que les antennes et les pactes, d'une pilosité jaunâtre, 
médiocrement abondante. — Long., 5-5 1/2 mill. 

Patrie: Nouméa (Nouvelle-Calédonie). 

Cette espèce est voisine de VE. fulgens Em., mais s'en éloigne 
par sa taille plus petite, sa couleur différente, la sculpture non 
transversale de son prothorax, et surtout parles grosses fossettes al- 
longées de son premier segment abdominal. 



f ; Lobopelta aspera nov. sp. 

Ouvrière, Noire, assez luisante ; mandibules, scape des antennes, 
cuisses et tibias d'un brun-rouge foncé; funicule, tarses et extré- 
mité de Tabdomen d'un rougeàtre plus clair. Pilosité éparse; scape 
et tibias avec des poils fins et obliques. Second article du funicule 
deux fois aussi long que le premier. Mandibules longues, très 
étroites, à bord terminal peu distinctement séparé du bord interne, 
faiblement et. irrégulièrement denté ; elles sont luisantes, presque 
lisses et marquées de quelques points enfoncés. Épistome tecti- 
forme, nettement et fortement caréné, triangulairement avancé 
entre les mandibules, ni crénelé, ni échancré, et se terminant anté- 
rieurement en pointe arrondie. Sa surface est nettement et longitu- 
dinalement striée ainsi que les joues et la partie du front comprise 
entre les arêtes frontales et les yeux ; le reste du front, le vertex et 
l'occiput sont densément couverts de rides transversales irrégu- 
lières et bien accentuées. Suture pro-mésonotale distincte,- suture 
méso-métanotale à peine marquée par une faible dépression. Toute 
la surface du thorax grossièrement et irrégulièrement rugueuse, 
les rugosités affectant sur la face basale du metanotum une appa- 
rence*' réticulée par suite de l'existence de grosses fossettes qui se 
mélangent aux rides ; face déclive du metanotum transversalement 
ridée. Pétiole surmonté d'un nœud cylindro-cubique, pas plus long 
qu'il est large en arrière ; sa surface ainsi que celle du premier seg- 
ment de l'abdomen est grossièrement rugueuse, avec de jgrandes 
fossettes qui donnent à ces parties un aspect encore plus nettement 
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réticulé que sur le metanotum. Deuxième segment abdominal offrant 
sur ses deux tiers antérieurs une sculpture analogue mais affaiblie ; 
le reste du segment et les suivants sont lisses et très luisants. -^ 
Long., 6 3/4 mill. 

Hué (Ânnam); un seul individu. 

Par l'ensemble de ses caractères et notamment par la forte sculp- 
ture de la majeure partie de ses téguments, [cette espèce ne res- 
semble à aucune de ses congénères. 



Eciton cristatnm nov. sp. 



Ouvrière. Tête arrondie et non échancréé en arrière, ses angles 
postérieurs légèrement dentiformes de chaque côté du trou occi- 
pital. Mandibules en triangle allongé, finement, densément et lon- 
gitudinalement striées, avec le bord terminal à peu près inerme. 
Arêtes frontales très rapprochées l'une de l'autre, divergentes en 
avant, non dentées. Antennes robustes; scape épaissi de la base au 
sommet, dépassant en arrière le bord poslririeur de la tête ; les six 
premiers articles du funicule à peine plus longs que larges, les sui- 
vants presque aussi larges que longs, le dernier ovale et à peu près 
aussi long que les deux précédents réunis. Yeux ponctiformes mais 
distincts. Pronotum muni, derrière son bord antérieur, d'une arête 
transversale comme chez VE. legionis Sm.; son disque est plan et 
sa face dorsale est séparée de ses faces latérales par un bord net et 
tranchant qui est même très superficiellement crénelé. Mesonotum 
formant une éminence au milieu du thorax ; il est relié au prono- 
tum par une pente insensible, mais descend en déclivité abrupte du 
côté du metanotum qu'il domine de toute sa hauteur ; son disque 
est traversé par deux arêtes longitudinales crénelées, assez rappro- 
chées Tune de Tautre. Metanotum avec la face basale plane, bordée 
et légèrement crénelée latéralement, rejoignant sa face déclive sous 
un angle obtusément arrondi. Premier article du pétiole sensible- 
ment plus long que large, sa face antérieure plane et bordée laté- 
ralement ; second article un peu plus long que large, plus étroit en 
avant qu'en arrière. Ongles des tarses simples. 

D'un rouge marron foncé, pétiole et abdomen plus clairs, derrière 
de la tête rembruni, pattes testacées. Tête et thorax densément ré- 
ticulés-ponciués et mats; pétiole superficiellement rugueux, assez 
luisant ; abdomen lisse et luisant. — Long., 3 3/4 mill. 

Cette espèce, dont je ne possède qu'un seul exemplaire provenant 
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de l'Amérique du Sud, est voisine du legionis Sm., mais s'en dis- 
tingue facilement par la sculpture de sa tête et par la forme de son 
thorax. 



Genre Macromischa Roger. 
{Berl. Ent Zeitiy 1863, p. 184, ouvrière.) 

Femelle, Tout à fait semblable aux femelles de Myrmica sauf 
les points suivants : la tige articulaire du premier article du pétiole 
est très allongée, les quatre tibias postérieurs sont dépourvus d'épe- 
rons, et les ailes ne présentent qu'une seule cellule cubitale et une 
cellule discoïdale assez petite ; la nervure transverse s'unit à la ner- 
vure cubitale à son point de division. 

Ce genre, dont l'ouvrière était seule connue jusqu'à ce jour, est 
très voisin des Myrmica auxquelles certains auteurs ont proposé 
de le réunir. La nervulation des ailes étant toute différente, je pense 
que ce caractère joint à ceux déjà indiqués pourl'ouvrière, doit faire 
maintenir cette coupe générique qui me paraît mieux assise que 
beaucoup d'autres qui devront sans doute disparaître quand les pro- 
grès de la science permettront d'opérer une révision sérieuse des 
Myrmicides. 



Macromischa aculeata Mayr? 
{Sitzbçr d, k. Akad, d, Wiss. Wim, 1866, p. 507, ouvrière.) 

Femelle. Les deux individus que j'ai reçus de ce sexe n'étant 
pas accompagnés de leurs ouvrières, ce n'est qu'avec doute que je 
les rapporte à la M, aculeata Mayr, de préférence à la M. af ricana 
Mayr, décrites toutes deux sur des ouvrières de la Côte-d'Or. 

D'un brun rougeâtre avec la massue des antennes, les articula- 
tions des pattes, les tarses, la tige articulaire du premier article du 
pétiole et la base de l'abdomen d'un jaune rougeâtre. Pilosité longue 
et assez abondante, même sur le scape des antennes et les pattes. 
Antennes grêles ; scape arqué à la base, dépassant de beaucoup en 
arriére le bord postérieur de la tête ; massue du funicule de trois 
articles. Mandibules presque lisses, avec quelques stries longitudi- 
nales superticielles, et marquées de petits points enfoncés assez épars 
dont une série se voit le long du bord terminal. Épistome presque 
lisse et luisant en son milieu, longitudinalement ridé sur les côtés. 
Tète et thorax grossièrement et longitudinalement ridés; metanotum 
armé de deux longues épines légèrement divergentes et un peu ar- 
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quées eu dedans ; il est presque lisse et luisant entre les épines. 
Nœuds du pétiole longitudinalement ridés ; abdomen lisse et luisant. 
Ailes presque hyalines, stigma brun, nervures pâles. — Long., 
5-5 3/4 mill. 

Sierra-Leone, 

Podomyrma caledonica nov. sp. ^ ^ 

Ouvrière, Ferrugineuse, luisante; dents des mandibules, bord 
antérieur de la tête, caisses, tibias et les deux tiers postérieurs de 
l'abdomen, parfois aussi le dessus de la tête avec le scape, plus ou 
moins bruns. Mandibules presque lisses et luisantes avec quelques 
points très épars ; leur bord terminal est armé de trois dents en 
avant et est indistinctement denticulé en arrière. Tête (sans les 
mandibules) à peu près aussi longue que large, un peu rétrécie en 
avant, fortement arrondie à ses angles postérieurs. Joues en avant 
des yeux, ainsi que l'espace compris entre l'œil et les arêtes fron- 
tales, longitudinalement ridés, les rides devenant semicirculaires 
autour de l'articulation des antennes; le reste de la tête, ainsi que 
Tépistome et Taire frontale, lisses et très luisants. Antennes de 12 
articles; les articles 2à 7 du funicule transversaux. Thorax avec de 
grosses rides transversales en dessus, longitudinales sur les côtés, 
cette sculpture assez effacée sur le disque du pronotum et sur la 
fac3 déclive du metanotum. Pronotum convexe, inerme en dessus ; 
son bord inférieur, très relevé au-dessus de l'articulation des hanches 
antérieures, se termine en avant par un denticulé mousse. Un pro- 
fond étranglement entre le mesonotum et le metanotum ; ce der- 
nier, très étroit en dessus, se termine, à la jonction de ses faces ba- 
sale et déclive, par deux fortes dents aiguës, très divergentes et 
dirigées en haut. Premier article du pétiole surmonté d'un cône 
aigu, incliné en avant ; second article transversal, muni d'un petit 
tubercule dentiforme à ses angles antérieurs; le premier article est 
transversalement ridé en dessus ; le second est presque lisse, sauf 
en arrière où se voient quelques rides plus ou moins effacées. Ab- 
domen lisse et très luisant. Hanches très globuleuses ; cuisses peu 
sensiblement renflées ; pas d'éperons aux quatre tibias postérieurs. 
Tout le corps hérissé, ainsi que le scape des antennes et le» pattes, 
d'une pilosité jaunâtre, longue, fine et médiocrement abondante. — 
Long., 41/2-5 mill. 

Nouméa (Nouvelle Galédonie). 
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Cette espèce s'éloigne de toutes les autres par ses antennes de 12 
articles, par son pronotum inerme en dessus et par ses cuisses non 
claviformes. 



^ V Genre Atopomyrmex nov. gen. 

Oworihre, Tète à peine plus longue que large, assez convexe en 
dessus, ressemblant beaucoup pour là forme à celle d'un Cremas- 
togaster; elle est presque carrée, fort peu rétrécie en avant, avec 
les bords latéraux légèrement arqués et les angles postérieurs for- 
tement arrondis. Épistome grand, triangulaire, plan sur son disque, 
légèrement sinué au milieu de son bord antérieur. Arêtes frontales 
courtes et peu saillantes. Aire frontale triangulaire, distincte ainsi 
que le sillon frontal. Yeux de grandeur moyenne, situés un peu 
derrière le milieu des côtés de la tète. Pas d'ocelles. Mandibules ro- 
bustes, assez étroites^ avec le bord terminal court, obtusément denté 
chez les grands individus ; chez les petits exemplaires les dents sont 
plus accentuées, plus aiguës et la dent antérieure est bien plus 
grande que les autres. Antennes de 12 articles ; scape robuste, n'at- 
teignant pas en arrière le bord postérieur de la tête ; premier ar- 
ticle du funicule de la longueur des deux ou trois suivants réunis, 
les autres courts, transversaux, grandissant insensiblement jusqu'aux 
septième et huitième qui sont presque carrés, les trois derniers plus 
grands et plus robustes, formant une massue un peu moins longue 
que le reste du funicule et dont le dernier article est à peu près 
aussi long que les deux précédents réunis. Thorax de conformation 
particulière : le prothorax porte en avant une partie articulaire ré- 
trécie comme une sorte de cou en arrière duquel le pronotum est 
brusquement élargi et bordé antérieurement avec les épaules sail- 
lantes ; il est plan en dessus, se rétrécit '.forte ment en arrière et est 
obtusément bordé sur les côtés. Le mesonotum est beaucoup plus 
étroit que le pronotum dont il est séparé par une dépression semi- 
circulaire large et bien distincte ; en arrière il est chargé de deux 
gros tubercules latéraux, assez saillants. Le metanotum est séparé 
du segment précédent par un fort étranglement en arrière duquel 
il présente sur les côtés deux gros tubercules situés en face de ceux 
du mesonotum ; le metanotum s'incline ensuite obliquement en 
arrière et est armé de chaque côté, vers le milieu de sa déclivité, de 
deux longues épines, aigùes, divergentes, dirigées en arrière et lé- 
gèrement arquées vers le bas. Premier article du pétiole plan en 
dessus, cunéiforme vu de côté. Examiné d'en haut, il est un peu 
plus long que large, semicirculairement ou un peu anguleusement 
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élargi sur les côtés, et ternainé en arrière par deux fortes épines 
divergentes dont la situation et la direction sont en prolongement 
de la face plane supérieure du pétiole. Second article transversal, 
arrondi en dessus, légèrement dilaté à ses angles antérieurs. Abdo- 
men ovale, tronqué à la base de son premier segment qui forme 
près des trois quarts de sa longueur totale. Pattes robustes, sans 
éperons aux quatre tibias postérieurs. 

Ce genre curieux parait avoir quelques rapports lointains avec les 
Cremastogaster^ dont il ne reproduit en aucune façon d'ailleurs le 
mode particulier d'attache du pétiole à l'abdomen. La conformation 
de son thorax et de son pétiole le distingue à première vue de tous 
les autres genres de Myrmicides. 



. Atopomyrmex Mocquerysi nov. sp. ^ .' 

Ouvrière, Tête et thorax ferrugineux avec le contour de Tépis- 
tome, les arêtes frontales, le bord terminal des mandibules, les an- 
tennes, les arêtes et les parties saillantes du thorax plus ou moins 
rembrunis; pétiole et pattes d'un brun rougeâtre ; abdomen d'un 
brun foncé. Mandibules superûciellement striées et finement ponc- 
tuées, cette sculpture s'accenluant chez les grandes ouvrières. Épis- 
tome, aire frontale, front et côtés de la tète ridés-striés longitudina- 
lement avec les intervalles finement réticulés-ponctués, ce qui rend 
ces parties presque mates ; vertex plus lisse, luisant et parsemé de 
gros points enfoncés. Chez les grandes ouvrières les rides s'accen- 
tuent et deviennent caréniformes sur l'épistome et dans Tintervalle 
des arêtes frontales ; il existe chez ces mômes individus une dépres- 
sion longitudinale qui prolonge en arrière les fossettes antennaires 
et où les-rides disparaissent pour ne laisser voir qu'une ponctuation 
réticulée. Les petites ouvrières ne présentent aucune trace de cette 
dépression. Partie antérieure rétrécie du prothorax réticulée-ponc- 
tuée, sa face dorsale longitudinalement ridée et finement réticulée 
ainsi que le mesonotum; tubercules de ce dernier lisses et luisants. 
Chez les grandes ouvrières, la sculpture du pronotum et du meso- 
notum s'efface, devient plus irrégulière, et les téguments sont en 
conséquence plus luisants. Metanotum densément réticulé-ponctué, 
mat. Premier article dii pétiole très superficiellement réticulé; 
presque lisse et luisant ; second article avec une réticulation un peu 
plus forte. Abdomen très finement réticulé à la base, presque lisse 
sur le reste de sa surface qui est très luisante. Pubescence très fine 
et très éparse ; pilosité à peu près nulle. — Long., 5-7 mill. 

Dakar (Sénégal). 
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\ J Gremastogaster gambiensis nov. sp. 

Ouvrière, Tôte plus large que longue. Antennes de H ar- 
ticles (1) avec la massue de 3 articles; scape court, n'atteignant pas 
le bord postérieur de la tète. Yeux situés au milieu des côtés de la 
tête. Mandibules nettement et longitudinale ment striées. Épistome 
et devant de la tête avec des stries longitudinales, très superficielles 
sur l'épistome ; le reste de la tête lisse et très luisant. Pronotum et 
mesonotum faiblement bordés sur les côtés ; pronotum peu déprimé, 
très arrondi aux épaules ; mesonotum sans carène médiane, séparé 
du pronotum par une simple dépression peu marquée ; un profond 
sillon transverse sépare le mesonotum du metanotum ; ce dernier est 
armé en arrière de deux épines courtes, robustes, peu aigùes, fai- 
blement divergentes et moins longues que l'intervalle de leur base. 
Le thorax est presque lisse et très luisant, sauf les côtés des meso- 
et metanotum et la face basale de ce dernier qui sont longitudinale- 
ment ridés. Premier article du pétiole plus long que large, tra- 
pézoïdal, un peu plus large en avant qu'en arrière, avec les angles 
antérieurs émoussés; second article en ovale transverse, ni sillonné^ 
ni échancré en dessus. Les deux nœuds sont superficiellement ridés 
et luisants. Abdomen lisse et très luisant. Pubescence fine, courte et 
très éparse, à peu près nulle sur la tête, un peu plus abondante sur 
l'abdomen. Scapes et tibias sans poils dressés. Variant du ferrugi- 
neux au rouge-brun avec les pattes souvent plus claires ; abdomen 
d'un brun-noir, souvent rougeâtre à la base. — Long., 3 1/2-4 1/2 
mill. 

Gambie. 

Par sa taille, sa forme générale, sa couleur et la faible sculpture 
de ses téguments, cette espèce ressemble beaucoup au senegalensis 
Roger, mais elle s'en distingue facilement par le scape de ses an- 
tennes plus court, par ses yeux situés au milieu et non en arrière 
des bords latéraux de la tête, par sa pubescence beaucoup plus 
éparse et surtout par le second nœud de son pétiole non sillonné 
en dessus. 



(1) C'est par sDite d'un lapsus calami que, dans ma description du C. mada- 
gaseariensis {Revue (f£n(., 1887, p. 297), j'ai dît que les antennes avaient 12 ar- 
ticles, tandis qu'elles n'en ont en réalité que 11, oomme presque toutes les 
espèces du genre Cremastog aster. 
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< Gremastogaster mandibularis nov. sp. 



i- i 



Femelle. Tète rectangulaire, plus longue que large, ses bords 
latéraux rectilignes, ses angles postérieurs arrondis. Antennes de 
il articles, insensiblement épaissies de la base au sommet, sans 
mBssue nettement limitée. Mandibules grandes, fortement éehan- 
crées en arc concave à leur bord terminal, de sorte que, lorsqu'elles 
sont fermées et même croisées, elles laissent en leur milieu un es- 
pace libre plus ou moins accentué. Le bord terminal est muni à sa 
base d'un très gros lobe denliforrae suivi de quelques dents courtes 
et irrèguliéres, un peu plus prononcées à l'extrémité de la mandi^ 
bule qui se termine par une dent longue et aigûe. La surface des 
mandibules est irrégulièrement, peu densément et longitudinale- 
ment ridée, avec d*assez nombreux points enfoncés. Épistome et 
joues superficiellement ridés, couverts, ainsi que le reste de la tête 
qui est luisante, d'une ponctuation fine, irrégulière et médiocre- 
ment serrée. Ocelles non saillants, émergeant de trois petites fos- 
settes assez profondes. Tborax en ovale allongé ; metanotum inerme. 
Mesonotum lisse et luisant en dessus, très finement et très éparse- 
ment pointillé; metanotum très superficiellement rugueux. Premier 
article du pétiole trapézoïdal, un peu plus long que large, rétréci 
en arrière, ses bords latéraux droits, ses angles antérieurs fortement 
arrondis. Second article ovale, à peine plus large que long, non sil- 
lonné en dessus, présentant tout au plus une impression longitu- 
dinale à peine distincte. Le pétiole est finement et assez densément 
pointillé, luisant. Abdomen peu luisant, superficiellement ridé-réti- 
culé .et couvert en outre de petits points piligères assez serrés. Ailes 
légèrement teintées de jaunâtre ; stigma et nervures testacés ; la ner- 
vure transverse s'unit au rameau cubital externe très près de son 
origine. Corps entièrement d'un noir brun, mandibules d'un brun- 
rouge, antennes, et pattes d'un rougeâtre plus clair. Pubescence 
longue, jaunâtre et assez abondante surtout sur l'abdomen. Pilosité 
très rare, nulle sur les antennes et les pattes. -— Long., 9 1/MO 1/2 
mil!. 

Sierra-Leone. 

Cette espèce, dont l'ouvrière m'est inconnue, est très remarquable 
par la conformation particulière de ses mandibules. 

Gataulacus Mocquerysi nov. sp. 
Ouvrière. Tête à peu près aussi longue que large, rétrécie en 
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avant, excavèe sur Tocciput et faiblement échancrée en arc à son 
bord postérieur ; ses bords latéraux sont un peu crénelés en arrière 
des yeux et ses angles postérieurs se terminent par une petite dent 
aigûe. Épistome grand, mais presque indistinctement séparé du 
reste de la tête par une suture sémicirculaire très fine et très super- 
ficielle ; il est faiblement écfaancré au milieu de son bord antérieur 
et muni d*une petite tient à chacun de ses angles antérieurs qui 
prolongent les arêtes frontales. Ces dernières sont sinueuses et mu* 
nies d*un denticule latéral un peu en avant du bord antérieur des 
yeux. Fossettes antennaires prolongées en sillon aunlessous des 
yeux. Mandibules triangulaires, à bord terminal paraissant inerme. 
Antennes de 11 articles; scape arqué, très dilaté sur sa seconde 
moitié ; articles deux et suivants du funicule courts, transversaux, 
les trois ou quatre derniers formant une massue épaisse. Thorax 
court, plus large aux épaules que long sur sa ligne médiane, sans 
sutures entre ses divers segments ; il est irrégulièrement trapé- 
zoïdal, beaucoup plus large en avant qu'en arrière; à sa partie an- 
térieure la plus élargie ses bords latéraux sont irrégulièrement den- 
telés, et sur leur seconde moitié se voient deux autres dents plus 
fortes dont la dernière est au point de jonction des faces basale et 
déclive du metaaotum. Premier article du pétiole pentagonal avec 
une apparence cordiforme; il est large, aplati et même un peu 
concave en dessus, légèrement échaucré à son bord antérieur ; ses 
bords latéraux, d'abord rectilignes et un peu convergents en avanl, 
obliquent brusquement en arrière pour rejoindre Tarticulation. Il 
ï>orte en dessous un fort appendice composé d'une partie large et 
courte dirigée en bas et un peu en avant, laquelle se termine en- 
dessous par une assez longue épine s'avançant presque horizonta- 
lement en arrière; l'ensemble de cet appendice, vu de profil, simule 
une sorte de pied. Second article du pétiole de même forme mais 
plus large que le premier, plus nettement cordiforme et plus de 
deux fois aussi large que long. Abdomen en ovale court avec le bord 
antérieur presque droit. 

Corps entièrement noir, mat ; scape des antennes, articulations 
des pattes, tibias et tarses rougeâtres. Tête et thorax avec des rides 
longitudinales sinueuses, se réunissant pour former des mailles 
larges et irrégulières dont le fond esl couvert d'une réticulation su- 
perficielle, fine et serrée. Face déclive du melanotum concave, très 
superficiellement rugueuse et un peu luisante. Pétiole avec des 
rides longitudinales plus fortes, plus régulières, non conûuentes, 
entre lesquelles il est très finement et très densément ridé-réticulé. 
Abdomen densément et finement réticulé-ponctué et parcouru sur 
sa première moitié par des rides irrégulières superficielles et con- 
fluentes. Tout le corps, y compris les antennes et les pattes, est 
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hérissé de soies jaunâtres, courtes, obtuses à rexlrémité et médio- 
crement abondantes. — Long. , 5 mill. 

Un seul exemplaire de Sierra-Leone. 

Cette espèce est distincte de toutes, ses congénères par la forme 
particulière des articles de son pétiole. 



Meranoplus Leveillei Emery. 
(Bull, Soc. Ent, Ital, 1883, p. 151, ouvrièrej, ^ 

Mâle. Tôte arrondie; mandibules assez étroites; épislome bien 
dessiné» longitudinalement concave en son milieu, sa concavité 
limitée de chaque côté par une faible carène obtuse faisant suite 
aux arêtes frontales qui sont courtes et peu saillantes. Aire frontale 
distincte, suivie en arrière d*un petit tubercule arrondi. Yeux assez 
gros ; ocelles peu saillants ; Tantérieur situé derrière une fossette 
triangulaire assez profonde. Antennes robustes, de 13 articles; 
scape court, de la longueur des trois premiers articles du funicule; 
premier article du funicule très court ; les suivants plus longs que 
larges et touâ sensiblement de même longueur, sauf le dernier qui 
est plus long que le précédent. Thorax court ; pronotum bien visible 
en dessus, avec les épaules nettement anguleuses ; mesonotum et 
metanotum inermes, ce dernier muni seulement, de chaque côté, 
d'un léger tubercule dentiforme. Premier article du pétiole bas et 
assez allongé ; second article en forme de nœud transverse. Ail«s 
avec une cellule discoldale et une seule cellule cubitale ; la cellule 
radiale est courte et la nervure transverse s*unit à la nervure cubi- 
lale à son point de division. 

Tète, thorax et pétiole d'un noir-brun; mandibules, antennes et 
pattes d'un brun rougeâtre ; abdomen testacé. Tète et thorax gros- 
sièrement et irrégulièrement ridés-réticulés ; pétiole avec de grosses 
rides longitudinales ; abdomen lisse et luisant. Ailes enfumées. Tout 
le corps hérissé, ainsi que les pattes, d'une pilosité blanchâtre, 
longue, fine et assez abondante ; sur les antennes la pilosité est plus 
courte, plus serrée et plus oblique. — Long., 4 1/2 mill. 

Un seul individu reçu avec quelques ouvrières de Nouméa (Nou- 
velle Calédouie). 
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NOUVELLES 



LES INSECTES DU GUY. 

L'an 4u|ûer, j'ai décrit deux Capsides nouveaux trouvés sur le 
guy par ^^| D^ Marmottan^ dans les environs de Paris. Cette décou- 
verte a donne l'idée de rechercher ces insectes, et profilant de la 
visite amicale du D' Horvath, j'ai été explorer un vieux pommier 
chargé de guy que j'avais remarqué dans les environs de Hemire- 
mont dans mes promenades antérieures, et nous avons eu la satis- 
faction de retrouver ainsi, le 18 septembre dernier, le Lygus visci- 
cola^ dont nous avons pu récolter chacun une dixaine d'exemplaires; 
je dis nous, mais la vérité m'oblige à avouer que c'est le D' Horvath, 
qui plus agile que moi, a pu grimper sur Tarbre et faire une récolte 
que nous nous sommes partagée. 

Une dizaine de jours plus tard, j'ai exploré dans une localité plus 
élevée (700 m.), des pommiers visciféres plus accessibles, mais je 
n'y ai rien trouvé qu'un Pogonocherus dentatus^ insecte qui vit 
sur le guy et sur le houx. J'y ai remarqué aussi un Fsocus, que 
j'ai eu le tort de ne pas récolter pour en faire part à un spécialiste. 

Je viens d'apprendre enfin que le Lygus viscicola a été retrouvé 
aussi en Angleterre par M. Chapman, à Hereford. 

Le Sthenarus visci n'a pas encore été retrouvé à ma connais- 
sance. 

Pour compléter Ténumération des insectes du guy, il faut citer la 
Psyîla visci, indiquée d'Angleterre et d'Autriche, et signaler un 
Anthocoris probablement nouveau, que M, Douglas compte décrire 
prochainement. 

D*" A. Pdton. 
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ESSAI SUR L'ENTOMOLOGIE DE LA HAUTE-AUVERC 

( MONT-DORE ET PLOMB-DU- CANTAL ) 

SUPPLÉMENT (1) 

Par Alb£rt FAUVEL. 



COLÉOPTÈRES. 



Car abus v. consitus Panz. Puy Mary (variété violette). 
Bembidion cantalicum Fvl. Plomb-du-Gantal. — Un ex 
plaire, 
j» V. tricolor F. [conforme Dej. — Erichsoni DuVi). M.-J 
Obs. Cette capture confirme la citation des Annales EnL 
1859. p. 671. 
Tachys nigrifrons Fvl. St-Flour. 

Obs, Le Trechus sculptus Schaum {amplicollis Fairm. ) n'a 
été signalé en lUyrie, comme nous Tavons indiqué à 
dans notre Essai (p. 272), mais bien en Moravie et Trai 
vanie. 
Tirechus cantaîicus Fvl. — C'est Tespèce citée par nous (p. 
sous le nom de latebricola Ksw. et décrite depuis ( 
cette Revue* 
» quadristriatus Schrk. Lio. 
Amara eurynota Panz. Plomb-du-Cantal. 
Platyderus ruficolUs Marsb. St-Flour. 
Lionychus quadrillum Duft. St-Flour. 
Metabletus foveatus Fourc. (foveolatus Gyll.). Lio. 

* minutulus Gœze (glabratus Duft.). Lio. 
Brachynus eœplodens Duft. St-Flour. 
Haliplus lineaticollis Marsh. Lio. 
Cœlambus confluens F. St-Flour. 

Obs. Le Deranôcïôs«ewiru/uiJ Germ., signalé dans notre JS 
(p. 275), est VAubei Muls. 



(\) La première partie de ce travail a paru dans les aimées 1886 et 1887 
Bévue, 
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Hydroporus bilineatus Stm. Sl-Flour. 
» marginatus Duft. Lio. 

» celatus Clark, {longulics Rey). La Planôze. 
» V. $ e«5fa?tôU5 Aube. St. Flour. 

» ferrugineux Steph. Lio. 
Agabus nitidus F. Lio. (Réginihart), 
Hydrœna atricapilla Wat. Cantal (Guédeî). 
Anacœna limbata F. St-Flour. 
Laccobius sinuatus Mots. St-F!our. 
Xiwno&ii^ truncatellus Thanh* St^Flour. 
Sphœridium bipustulatum F. St-Flour. 
Cyclonotum orbiculare F. St-Flour. 
Cercyon v. erythropterus Kûst. M.-D. 

> m^ZanocépAa^M^ L. Lio. 
Dryops lurida Kr. St-Flour. 
Protinus brachypterus F. St-Flour. 
An^/to&iwm sparsum Fvl. M.-D. (i2^). 
Coryphium angusticoîle Steph. Lio. — Dans les mousses. 
Olophrum assimile Payk. St-Flour. 
Deleaster dichrous GroY . Lio. 
Oœyielus sQy.lpturatus Grav. Lio. 
Platystethus arenarius Fourc. Lio. 
Sterne lustrator Er. Lio. — Dans les mousses. 
Medon obsoletus Nordm. St-Flour. • 
Lathrobium Icevipenne Heer. St-Flour. 
Othius îœviusculus Steph. St-Flour. 
Xanthoîinus dis tans Rey. Lio. 
Actobius signaticornis Rey. St-Flour. 
Philonthus cèneus Rossi. Lio. 

» debilis Grav. St-Flour. 

» montivagus Heer. Lio. 

» t?ariw5 Gyll. Lio. 

» micans Grav. St-Flour. 

» exiguus Nordm. St-Flour. 
Quedius îucidulus Kr. Lio. — St-Flour. 
Euryporus picipes Payk. Labro près St-Flour. 
Mycetoporus Brucki Pand. Lio. — En septembre. 

» rufescens Steph. St-Flour. 

» brunneus Marsh. St-Flour. 
Tachinus fimetarius Grav. St-Flour. 
Tachyporus chrysomelinus L. St-Flour. 

» hypnorum F. St-Flour. 

» ^^r^w^ Er. St-Flour. 

» ruficollis Grav. Sl-Flour. 
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Tachyporus nitidulus P. St-Flour. 
Homalota parva Sahlb. Lio. 
» aterrima Grav. Lio. 

• îivida Bey. Lio. — Assez rare dans les mousses. 
» zosterœ Thoms. Lio. 

» cadaverina Bris. Lio. 

» spatula FvL Lio. — Un seul cf, dans les mousses. Espèce 

pyrénéenne. 
» atomaria Kr. Lio. — Deux exemplaires (cfÇ), dans les 

mousses. 

• divisa Mœrk. Lio. 
» analis Grav. Lio. 
» nitidula Kr. Lio. 

« granigeraMx^y^, Lio. 
Euryicsa laticollis Heer. Lio. — Dans les mousses. 
Aîeochara crassicornis Lac. (lateralis Heer). St-Flour. 

» lygàea Kr. Lio. 

ï ni^icîa^ Grav. St-Flour. 
Bythinus bulbifer Reichb. Lio. 

» Burrelli Denny. Lio. 
Tychus niger Payk. Lio. 
Bibloporus bicolor Denny. Lio. 
Pselaphus Heisei H^rbst. St-Flour. 
Euplectus tenebrosus Reitt. St-Flour. 
Neuraphes conifer FvL (1) Lio. — Dans les mousses, comme les 

deux suivants. 
Scydmœnus scutellaris Mûll. Lio. 
Euconnus nanus Scbaum. Lio. 
Choleva cisteloides Frôhl. St-Fiour. 
Ptomaphagus picipes F. St-Flour. 
Colon latus Kr. Lio. — Un seul exemplaire. 
Anisotoma disHnguenda Fairm. Lio. — Dans les mousses; un 

seul exemplaire. 
Liodes casUinea Herbst. Lio. 
Agathidium piceum Er. Lio. 

• mandibulare Stm. Lio. 
Crypiophagus saginatus Stm. St-Flour. 

»» dentatus Herbst. St-Fiour. 
Atomaria contaminata Er. Lio. 

» analis Er. St-Flour. 

> ruficornis Marsh. St-Flour. 
Corticaria fenestralis L. Lio. 

(i) Voir la description à la an de ce travail. 
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Meîanophthalma fulvipes Com. St-Fiour. 
Epurœa obsoleta F. St-Flour. 

» angustula Er. Lio. 

» pusiîla 111. Lio. 
Thatycra fervida 01. Lio. 
Pityophagus 4-pustulatus L. Plomb-du-Cantal. 
Rhizophagus depressus F. St-Floiir. 
Anthrênus museorum L. Sl-Fiour. 
Cytilus varius F. Lio. 
Simplocaria semistriata F. Lio. 
Acritus rhenanus Fuss. Lio. — Un seul exemplaire, dans les 

mousses. 
Systenocerus caraboides L. M.-D. 
Sinodendron cylindricum L. M.-D. 
Aphodius inquinatus HerbsU St-Fiour. 

» luridus Y. gagates Mûll. St-Flour. 
Trox perlatu^ Gœze. St-Flour. 
Gnorimus variàbilis L. M.-D. 
Agrilus viridis L. Plomb-du-GantaL 

» angustulus 111. Plomb-du-Cantal. 
Limonius œneoniger Deg. Lio. 
Agriotes ustulatus Schall. Plomb-du-Cantal. 

1 sordidus IIL StrFlour. 
Dictyopterus minutus F. Cantal (Latreillê). 

» nigroruber Deg. St-Flour. 
Lampyris noctiluca L. St-Flour. 
Cantharis pellucida F. Plomb-du-Cantal. 
Malachius dimorphus Ab. M.-D. (Bourgeois), 
Dasytes fusculusM, Plomb-du-Gautal. 
Baplocnemus nigricornis F. St-Flour. 
Danacœa pallipes Pauz. Lio. 
PpiZo domesticus Stm. St-Flour. 
Niptus griseofuscus Deg. St-Flour. 
Ano&iwm domesticum Fourc. St-Flour. 

» panicewm L. Lio. — St-Flour. 
Asida Jurinei Sol. Lio. — St-Flour. 
Corticeus pini Panz. St-Fiour. 
Mordellistena abdominalis F. M.-D. 
Salpingus œneus Steph. Lio. 

» castaneus Panz. St-FIour. 
Brachyrrhinus hungaricus Germ. (lugdunensis Bob.). Plomb- 
du-Cantal. 

» uncinatus Germ. St-Flour. 
Sciaphilus asperatus Bonsd. Lio. 
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Polydrosus mollis Strœm [micans P.). M.-D. — Plomb-du- 

Cantal. 
Fhyllobius àrgentatus L. Lio. 
Barynotus murinus MùU. M.-D. — St-Flour. 
Tropiphorus cucullaius Fvl. M.-D. (base du pic du Gapuoin, 

Du Buysson), — Sous les feuilles radicales de cirse 
Sitona suturalis Steph. M.-D. — Bourb. — Sl-Flour. 

• puncticollis Steph. Lio. 

» hispidulus F. Lio. — St-Flour. 

» sulcifrons Thunb. St-Flour. 
Mecaspis crinipes Fâhr. St-Flour. 
Orthochœtes setiger Beck. St-Flour. 
Smicronyx jungermanniœ Reich. St-Flour. 

• cœcus Reich. St-Flour. 

Anthonomus varians v. obesior Desbr. Lio. — Lescure {Bandé), 
Magdalis violacea L. St-Flour. 
Acalles pyrœneus Boh. Lio. 

Ohs, Le Cionus thapsus F., cité du Lioran, dans notre Esêui 
(p. 305), est VhortulaniLs Fourc. 
Ceuthorrhynchits euphorbiœ Bris. Lio. 
» floralis Payk. St-Flour. 
» atomus Boh. St-Flour. 

• contractile Marsh. ^Lio. 
» ericœ Gyll. Lio. 

\inalu$ pericarpius L. St-Flour. 
Apion varipes Gerrn. St-Flour. 
» nigritarse Kirbj. M.-D. 

• atomarium Kirby. St-Flour. 
» subulatum Kirby, Auvergne! 

Obs. Vopeticum Bach, cité dans notre J?8«ai(p.306)ye6t à rayer: 
il s'agit d'ochropus ç . 
» sanguineum Deg. Lio. 

• hœmatodes Kirby. Lio. 
Hylastes palliatus Gyll. St-Flour. 
Pityophthorus macrographus Eichh. M.-D. 
Bruchus loti Payk. St-Flour. 
Spondylis buprestoides L. St-Flour. 
Brachyta interrogationis L. Lio. 
Leptura cerambyciformis Schrk.JM.-D. 
CriocepHalus rus tiens L. M.-D. (bois du Capucin). 

• férus Kr. St-Flour. 
Clytus arietis L. M.-D. 

Agapanthia lineaticollis Don. Plomb-du-Gantal. 
Phytœcia virescens F, Plomb-du-Cantal. 

Revue ^ Entomologie. - Août 1889. 17 
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Gryptocephaîus flavipes F. M.-D. 
Chrysomela gypsophilœ Kûst. M.-D. 
Orina v. venus ta SufiFr. Plomb-du-Gantal. 
Phytodecta oîivacea Porst. St-Flour. 
Psylliodes napi Koch. St-Flour. 

» hyosciami L. St-Flour. 
Phyllotreta nigripes F. St-Flour. 
Longitarsus pulex Schrk. St-Flour. 
Apteropeda globosa 111. Lio. 
Cassida v. Zwcieïa SufFr. M.-D. 
Chiîocorus bipicstulatus L, Lio, 



ESPÈCE NOUVELLE. 



Neuraphes conliar*. 

Faciès, taille, forme, brillant, pubescence et coloration des exem- 
plaires roussÀtres de l'elongatulus Uûll., mais appartenant à un 
autre groupe par l'absence de fossettes intraventaires ; très distinct 
dans le genre par sa tête déprimée en travers sur tout le disque 
avec l'occiput triangulairement rélevé au-dessus du sommet du cor- 
selet en un petit tubercule dentiforme court et conique. Différent 
encore à'elongatulus par ses antennes un peu plus minces, le cor- 
selet un peu plus long, plus étroit, obconique, bien moins large au 
premier tiers, lisse, à carène médiane antéscutellaire une, courte, 
n'atteignant ni la base, ni le milieu du disque, la fossette juxtacari- 
nale et Texterne moins profondes, la marge plus finement relevée en 
carinule de chaque côté; élytres dilatées et sculptées comme celles 
à^elongatulus, mais à ponctuation invisible et déprimées sur le 
dernier quart de la suture. — Long., 11/2 mill. 

. Le Lioran (Cantal), dans les mousses, en juillet. — Un senl exem- 
plaire (Fauconnet), 

Ce remarquable Neuraphes se place près de VEmonœ Reitt., 
dans le tableau de M. Reitter (Best.-^'Tabell,, X, p. 27). 

Vue de profil, la saillie occipitale rappelle un peu, avec des di- 
mensions moindres, celle des Onthophagus fracHcornis cf k corne 
tiès réduite. 
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HYMÉNOPTÈRES. 



Ichneumonidœ . 

Eooetastes lœvigator Grav. (1). 
Alomya ovator Grav. 
Qlypta flavolineata Grav. 
Ephialtes tuberculatus Grav. 
Aniblyteles litigiosus Grav. 
Pyracmon fumipennis Grav. 
Babrocryptus assertorius Grav. 
Ichneumon obsessor Wesm. 

» caloscelis Wesm. 
Acanihocryptus quadrispinus Grav. 
Pezomachus atricapillus Grav. 
Mesoleptus typhœ Grav. 
Angitia rufipes Grav. 
Colpognathus celeraior Grav. 
Lissonota bellator Grav. 
Polyblastus pratensis Grav. 
Mesoleius multicolor Grav. 
Tryphon incestus lUgr. 
Stylocryptus vagabundus Grav. 






DEUX COLEOPTERES NOUVEAUX 

DES PYRÉNÉES ORIENTALES 

Par le capitaine XAMBEU. 



Euplectus Guillebeaul Xambeu. 

Taille:! mill. 8/10. — Entièrement ferrugineux assez foi 

(i) Toutes ces espèces ont été trouvées au Mont-Dore, en juillet, f 
Gozis et déterminées par M. S. Brauns, do Schwerin. 
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vert d'une pubescence jaune assez longue, plus apparente sur l'ab- 
domen et sur les élytres qui sont finement pointillées. 

Tête aussi large que longue, yeux compris, convexe sur le disque 
qui est large, le sillon latéral partant de la fovéole antennaire et ré- 
gnant sur tout le bord antérieur de la tête, le disque presque lisse, 
les bords finement pointillés ; yeux très petits. 

Antennes épaisses, longuement pilosellées, premier article plus 
long et plus large que le deuxième, celui-ci plus long, plus large et 
bien plus épais que les suivants, 3® conique, 4* à 8® transverses» ar- 
rondis, 9® et 10® courts, fortement Iransverse», 44« aussi long que les 
trois précédents reunis. 

Corselet aussi large que long, fortement rétréci en arrière, aussi 
large que la tète, convexe, brillant, à peine pointillé, le sillon mé- 
dian allant du bord antérieur au bord postérieur, les fossettes laté- 
rales de la base fortes, le sillon transverse profond. 

Élytres plus courtes que leur largeur totale au sommet, arrondies 
sur les côtés, deux fois aussi larges au sommet qu'à la base, la strie 
dorsale n'atteignant pas le milieu. 

Abdomen avec cinq segments dorsaux visibles, le l*^*" avec deux 
sillons dorsaux très courts; les trois premiers segments grands, 
brillants, graduellement plus courts, le 3* avec une très fine carène 
médiane au sommet, le 4*' aussi long que le 3% le 5° très petit et 
très court. 

Métasternum sillonné et déprimé dans sa seconde moitié ; abdo- 
men finement pointillé avec une pubescence jaune, brillante, ^ seg- 
ment ventral aussi long que les deux suivants réunis, le 3* deux 
fois aussi long que ie 4®, le 5® un peu plus court que le 4®, le 6« 
presque aussi long que les deux précédents réunis. 

Pattes pubescentes. 

Cette espèce, avec VE. sulciventris, forme une série intermé- 
diaire entre les Euplectus qui n'ont pas du tout de sillons dorsaux 
sur l'abdomen et ceux qui ont des sillons dorsaux sur les deux pre- 
miers segments. Au reste elle est plus grande, plus convexe, plus 
pubescente que sulciventris, le corselet est plus étranglé en ar- 
rière; enfin le sillon médian de ce dernier va d'une extrémité à 
l'autre. 

Je n*ai pris qu'une femelle, en mars, aux environs de Gollioure 
(Pyrénées-Orientales). 

Je me fais un plaisir de dédier cette nouvelle espèce à mon mattre 
et ami, M. Guillebeau. 
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EuconnuB p3rrenaeus Xambeu, 



Taille: à peiae 3/4 mill. — Forme et coloration de VEuconnus 
intrusuSj mais beaucoup plus petit. 

Noir, antennes et pattes d'un testacé ferrugineux. 

Tête aussi large que longue, cou non compris, moins large que le 
corselet, un peu déprimée entre les antennes qui sont écartées et 
placées sur la partie antérieure de là tête, avec la massue de trois 
articles bien tranchée ; yeux très petits; 

Corselet à peu près autei long que large, plus étroit en arrière, 
assez convexe sur le disque antérieur, avec deux fovéoles rondes au 
devant du bord postérieur qui est déprimé; à côtés arrondis ; cou- 
vert d'une pubescence jaune dressée, longue et fournie. 

Élytres à peine plus larges que le corselet à leur base, assez for- 
tement élargies au milieu, subacuminées en arrière, avec de très 
petits points rares et à peine visibles, et de petits poils fins, écartés, 
j urnes, disposés presque en lignes ; marquées à la base de deux 
fovéoles moins profondes que celles de nanus^ également distantes, 
l'intérieure plus longue, dirigée vers la suture. 

Dans les individus immatures, le corselet et le disque des élytres 
sont plus ou moins testacés. 

Sa place est entre E, intrusus et E, nanus ; il est facile à sé- 
parer du nanus par sa forme plus large et plus convexe et sa taille 
plus forte ; de Vintrusus par sa taille plus petite ; de tous deux 
par les fossettes de la base des élytres. et l'abondante et longue 
villosité du corselet. 

J'ai pris cette nouvelle espèce dans les Pyrénées-Orientales, aux 
environs de Bia, où elk parait rare ; on la trouve au printemps sur 
les coteaux arides et bien ensoleillés. 



BRRATUM AU PRÉCéOENT MÉMOIRE. 

Page 213, ligne 4. Au lieu de : au-dessus du pétiole, lire : au-dessous... 
— 215, -^ 10. — : subcarrée, lire : subcornée. 
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LES COLÉOPTÈRES DE LA NOUYELLE-GALÊDONIB 

ET DÉPENDANCES 

iVBG DESCRIPTIONS, NOTES ET SYNONYMES NOUVELLES (^1 

(Suite) 

Par Albbrt FÀIJVEL. 



STAPHYLINIDES. 



Tr{6tf PiBSTilKi. 



ELEUSIS Laporte. 

Les Eleusis vivent sous les écorces et sont répandus presque par 
tout le globe^ surtout dans les régions chaudes; dans TAncien- 
Monde ils ne dépassent pas au nord le Cap- Vert et le Japon, mais 
dans le Nouveau ils s'avancent jusqu'au Canada ; les collections en 
renferment une cinquantaine d'espèces. 

1. brevipenni8^ 

$. In génère minima ; maxime depressa, gracUis^ pilis aureis bre 
vissimis parcissimis ornata, rufotestacea, nitidissima, capite.praeser- 
tim inter oculos, vix infuscato, elytris prœter tertiam partem basalem 
fuscis, ore, frontis margine antico pedibusque testaceis; antennis 
capitis thoracisque iongitudine, articulo 3° 2* graciliore, vix breviore, 
sequentibus moniliformibus, 11* ovato; capite suborbiculari, post 
oculos médiocres arcualo, collo sat anguslo ; fronte ab anteiuiis.dis- 
cum versus oblique longius utrinque impressa, disco medio puncto 
minimo majore; caeterum capite toto oculo fortissime armato vix 
lougitudinaliter strigosello, punctis aliquot minutissimis notato; 
thorace antice capitis cum oculis latitudine, trapezoïdali, margine 
antico truncato, utrinque intus angulos obtusos breviter vix im- 
presso, aagulis posticis rotundatis; elytris thorace quarta parte tan- 
tum longioribus ^ latioribus, subparallelis ; abdomine circa médium 
paulo latiore, paulo longius piloso, dorso vix infuscato; cf latet. — 
L^ 1 1/2 milL 

Nouvelle-Calédonie (Bougier). 

(t) Yoy. Revue cTEnL, 1882, 217, 241, 265 ; 1883, 335. 
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0&5. Cet Eleusis microscopique est voisin du virgula, de la Nou- 
velle-Zélande (1) ; mais il s'en distingue réellement par sa taille encore 
plus petite, ses antennes plus minces, plus courtes, d'un testacé 
rougeâtre, sa tête plus petite, son corselet subtriangulaire, ses élytres 
bien plus courtes, plus étroites, autrement colorées, sa courte pilo- 
sité, etc. Le cT a sans doute une tête plus grande et plus large ; il m'est 
inconnu.)L'espèce diffère encore du myrmidon, du Chili, par ses élytres 
non testacées en entier, ses entonnes plus fines, moins pileuses, à ar- 
ticles moniliformes, son corselet dépourvu de deux profondes impres- 
sions longitudinales, etc.; il doit prendre place entre ce dernier et le 
virgula, 

ANCiEUS FauveL 

Ce genre compte six espèces dans rAmérique équatoriale (dont 
une remonte jusqu'à TAlabama), une en Abyssinie, une autre à Ma- 
dagascar» Celle de la Nouvelle-Calédonie s'avance jusqu'à Sumatra. 

1. arneosis* Fauv., Ann, Mu$. Civ, Genova, 1878, XII, 200; 1879, 
XV, 75. 

Nouméa, sous les écorces pourries, octobre (Deplanche). 
Aussi en Nouvelle-Guinée, aux lies Aru, aux Moluques et à Su- 
matra. 

Obs, Les exemplaires de Sumatra m'ont été envoyés par M. A. Grou- 
velle, qui les a trouvés dans des tabacs de cette provenance. 



LISPINUS Erichson. 

Genre très nombreux (une centaine d'espèces) et subcosmopolite, 
mais répandu surtout dans les régions intertropicales. Dans l'Ancien 
Monde il remonte jusqu'au Japon, et dans le Nouveau jusqu'au 
New-Hampshire ; mais il est étranger à la faune paléarctique. 



. (1) Voici la diagnose comparative de cette espèce eocore inédite : 

Kleusis virgula *. 

Âb E. brevipenni magnitudine majore, pilis aureii longioribus, tota omnium subtilis- 
sime strigella, anteanis longioribus et robuslioribus, articulo 3** Jongiore, circa apicem 
parum iocrassatis, prœter articulos 1-4 fuscis, capite thorace latiore (etiam in Ç), disco 
punctis 2 interocularibus, oculis tertia p-irle majoribus; thorace elytris duplo circiter 
angustiore, obovato, antice truncalo, lateribus et angulis magis rotundatis, disco punctis 
4 minutissimis vU perspicuis notato, scutello majore, elytris thorace duplo fere longio- 
ribus, ad latera circa médium prœsertim infuscatis, oculo fortissime armato subtilissime 
parce punctulatis; cT capite multo mig'ore, orbiculato. — L., 1 1/2-2 mill. 

Nouvelle-Zélande : Auckland {Broun)^ Greymouth {Helms); commun. 
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1. mMIomIms* Fauv., Afin. Mus. Cip, Genova, tô78, XIU, 481. 

Iles des Pins (Bougier) ; Mont Kogi, scnit les éoorces pourries, 
mai; Yahoué, octobre (<Sa«^5). 



THORAGOPHORUS Motschulsky. 

Insectes curieux par leur corps sculpté et caréné, qui rappelle les 
Micropeplus, Dans les limites où M. Sharp (jBio?. Centr,-Amer. 
Staph.y 725) a récemment circonscrit les Thoracophorus, une 
espèce habite TËurope moyenne et méridionale^ tandisque les 
autres, décrites ou inédites, se trouvent au Japon (1), à La Réu- 
nion (1), aux Iles Hawai (2), dans rAmédque du Nord (2) et du Sud 
(une douzaine au moins). Celles décrites par nous de Bornéo, et des 
lies Key et Âru paraissent appartenir plutôt à on genre spécial. 

Magnitudine tertia parte vel dimidio minore, forma gracili| anten- 
nis tenuibus, clava distincta, 5-articulata, capite subtriangulari, 
thorace breviore, elytrorum fere latitudine^ elytris hoc non longio-» 
ribus, abdomine praeter segmentorum basin haud strigosulo, cor- 
poris cœterum sculptura omnino alia primo Tisu a Th, corticino 
Mots, (europœo) distinctus. Subopacus, piceus, ore, antcnnis, ca- 
pite antice^ segmentorum anticorum marginibus, penultimi margine 
latins, ano pedibusque rufis ; antennis articulo 1*^ sat parvo, trian- 
gulari, 2® angustiore et breviore, subgloboso, 3** eliam breviore, 
duplo angustiore, pyriformi, 4-6 vix perspicue angustioribus, inter 
se œqualibus, vix transversis, 7" latiore et duplo fere longiore, 8-10 
sensim latioribus, fortiter transversis, ultimo prseceden te parum an- 
gustiore, duplo longiore, globoso, fîavo, apice obtuso ; capite thorace 
paulo angustiore, parum transverso, utrinque cariuulis 2, altéra 
marginali, altéra interiore, postice interrupta, vertice quadricarinato, 
carinis 2 intermediis longioribus, ohliquis, 2 exterioribus, basi sitls, 
brevibus, obtusis; angulis posticis capitis parum dentatis; thorace 
parum rugosulo, lateribus medio subrectis, antice et postice profiinde 
emarginatis, incisura postica obliqua, tertiam partem occupante, 
angulis posticis nullis, margine explanato intus carinato, disco elevato 
4-carinato, carinis sinuatis, antice arcuatim divergentibus, carinuia 
basali média vix perspicua, brevissima ; elytris transversis, a basi ad 
apicem vix ampliatis, utroque 4-carinato, carinis 2 interois apioe 
conjunclis, 3» postice abbreviati, carinuia addita |«arum perspicua, 
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subtili, intèr duas primas slta, sutura parum elèvata; abdomiiie 
opaco, alutaceo, elytris vix angustiore> segmentis 3 primis utrinque 
arcuatim margiaato-reflexi3, 1^ perspicuo bas! trànsversim in for- 
mam — sulcato, duobus sequentibus basi latius et crenatim im- 
pressis, 4^ minus profunde crenulato, 3 ultimis pilis brevissimis 
aureolis parce irroratis. — Long., 2-2 1/4 mill. 

Yahoué^ février ; rare (Savés). 



HOLOTROCHUS Erichson. 

Ce genre, qui doit être rapproché des Lispinus^ renferme une 
trentaine d'espèces dans TAmérique du Sud et du Centre jusqu'à 
nilinois, deux à Madagascar, une dans les Iles de la Sonde et la 
Nouvelle-Guinée, quatre à la Nouvelle-Zélande. 

1. €aledoDi»\ 

Parallelus, convexus, glaberrîmus, nitidissimus, rufus, ore, an- 
tennis, ano pedibusque dilutioribus ; an tennis capite thoraceque vix 
brevioribus, articulis 2-5 tenuibus, 6-10 latioribus, 7" contiguis Jon- 
giore, 8-10 transversis, ultimo sat parvo, obconico ; capite thorace 
sat angustiore, antice arcuato, parum dense subtilissime punctulato; 
oculis parvis; thorace transverso, a basi ad apicem vix angtistato, 
lateribus tenuissime marginato, augulis anticis magis, posticis vix, 
obtttsis, basi vix arcuato, œque ac caput punctulato, foveola parva 
obsoleta longo ante basin medio impressa; scutello subarcuato, 
punctis aliquot basalibus ; elytris thorace vix latioribus, quadratis, 
paulo fortius punctatis, stria suturai! intégra, sat profunde im- 
pressa, apice suturam versus arcuata ; abdomine elytris sat angus- 
tiore, dorso œque punctato, punctis lateralibus profundioribus. — 
Long., 3 mill. 

Nouvelie-Calédonie (Deplanche)» — Un seul exemplaire. 



Trièu aOJffJUiVf . 



HOMALIUM Gravenhorst. 



Genre cosmopolite» mais plus nombreux dans les régions tempe- 
fyvm 4'EnUmologiê. - Septembre 1889. 18 
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rées du globe. Les Homalium comptent au moins 450 espèces 
(décrites ou inédiles), parmi lesquelles une vingtaine appartiennent 
à la faune de la Nouvelle-Zélande et des^ Iles Auckland; par contre 
ils semblent à peine représentés en Australie. 

1. sinyolare* Kraatz, Wiegm. Archiv., 1859, 1, 181. 

Kanala (Bougier), 

Aussi à GélèbeSy Sumatra et Geylan. 

Obs, Les exemplaires néo-calédoniens sont un peu moins densément 
ponctués que ceux de Geylan et de Sumatra ; mais leur identité spéci- 
fique est certaine, d'après l'examen d'un type de Geylan que M. Kraatz 
a eu la complaisance de m'offrir. 



Tri6M OXrTBLiXi. 



OSORIUS Latreille. 



Genre très nombreux (plus de 60 espèces), répandu dans les ré- 
gions chaudes du globe, surtout dans les faunes néotropicale et 
indo-australienne. Une espèce s'avance jusqu'en Egypte et trois 
jusqu'au Japon ; on n'eu trouve que trois dans rAmérique du Nord, 
dont une {latipes Grav.) remonte jusqu'en Pennsylvanie. 

1. fumator*. 

Minimus, nitidus, piceus elytris rufulis, vel rufescens> abdpmine 
nigricante, ore, antennis, segmentorum marginibus angustissime, 
ano pedibusque plus minusve dilutioribus, aliquando flavescentibus, 
antenuarum articulis 1, 2 et 11 ditutis, corpore ântico pilis ilavis 
sparsis, abdomine densioribus obtectus ; inter cseteros magiiitudine 
minore, capite parvo thoraceque basi ante angulos posticos fortiter 
constricto-emarginato insignis ; antennis capitis thoracisque longi- 
tudine, paru m incrassatis, articuio 1® breyi, 2^ hoctertia parte an- 
gustiore, parum breviore, 3" 2° etiam angustiore et vix breviore, 
4-10 moniliformibus, 4* minore, angustiore, sequenlibus sensim pa- 
rum latioribus, fortiter transversis. 11** duôbus prœcedentihus lou- 
giore, obconico ; capite haud perspicue alutaceo^ tUorace sat angus* 
tlore, parallelo, oculis parvis, fronte anlica parce sat profunde 
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punctata, punctonim plaga alla inter oculos et disciim, serieqne 
distiucta ante coUum vix alutaceum sitb ; thorace fortiter iransvcrso, 
a tertia parte postica ad apicem parum angustato, inde ad aagulos 
posticos rectos fortiter strangulato-sinnato, parce aeque ac caput 
punctato, spatio medio sat lato, vix perspicue elevato, longitudi- 
naliler laevi, fovea «trinque ante angulos posticos profunda,abrupta, 
Isevi ; scutello antice omnium subtilissime asperulo ; e]ytris Ihorace 
parum latioribus, paulo longioribus quam lalioribus, apiçe plus 
minusve obscure fuscis, œque ac tborax punctatis, stria suturali bene 
impressa, densius punctulata;- abdomine a basi ad apicem parum 
ampliato, densius subtiliusque punctato. — Long., 2 1/3-2 1/2 mill. 

Bourail (Deplanche). — Sumatra. 

Je n'en possède qu^un exemplaire de Nouvelle-Calédonie et deux 
autres de couleur plus foncée trouvés dans des tabacs provenant de 
Sumatra par M. Grouvelle. 

L'espèce est bien distincte à première vue par sa taille, sa petite 
tète et réchancrure basilaire des c6tés du corselet ; par ce double 
caractère elle se place dans un groupe spécial auquel je rapporte 
deux autres espèces bien distinctes, mais inédites, de ma collection, 
Tune de Bornéo, l'autre des Indes-Orientales ; le microps Sbarp, 
du Japon, parait aussi rentrer dans ce groupe, d'après la descrip- 
tiop. 



TROGOPHLŒUS Mannerheim. 

Ce genre, extrêmement nombreux (peut-être deux cents espèces 
décrites ou inédites) offre une assez grande variété de formes et est 
répandu par tout le globe; plusieurs ont une extension géogra- 
phique très grande et quelques-uns sont même cosmopolites. 

A. Corselet fortement transverse, quadrifovéolé sur le disque. 

a. Yeux très gros ; tempes nulles ; articles 6 à 8 des antennes plus 

longs que larges ; taille moyenne , indicus, 

b. Yeux moyens ; tempes assez larges j articles 6 à 8 des antennes 
transverses ; taille petite duplex, 

B. Corselet aussi long que large, sans fovéoles visibles ; articles 6 à 8 

des «ntennestrans verses ; taille petite ; faciès de F/ec<<UJ. . . . exiguus, 

1. indieuB* Kraatz, Wiegm. Archiv, 1859, 1, 179. 

Tonghoué ; Anse Vata, dans les marais ; janvier (Savés), 
Aussi à Célèbes, Java, Manille, Tonkln, Anaam, lades-Orientales 
et Ceylan, 
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06s. La ponctuation des élytres est un peu moins dense et moins 
fine chez les exemplaires calédoniens, bien que l'identité spécifique 
soit certaine. Sous ce rapport, le type calédonien se rapproche du 
memnonius Er. (d'Europe et circa, Madère, Cap- Vert et Amérique), et 
il est très probable que Yindicus n'est qu'une variété de ce dernier, 
différente seulement par son corselet plus court et plus large, à an- 
gles antérieurs et côtés plus arrondis. 



2. diiple^K*. 

Minimis ejcemplariis 2V. cor/icini Ttrav, raagnitudiae aequalis, 
facie et colore subsimilis, spd capite adhuc laliore et breviore, ocu- 
lis majoribus, antennis brevioribus et tenuioribus, articulis 6-9 
Iransversis, 10° breviore, fere etiam transverso, thorace breviore, 
fortius transverso, antice magis rotundatim angustato, disco foveis 
4 fortiter impressis, duabus anticis arcuatim coaffueutibus, elylris 
adhuc subtilius punctulalis, abdomine.haud perspicue punctato bene 
distinetus. — Long., 1 3/4 mill. 

Tonghoué, novembre {Sav^5). — Un seul eiemplairé. 

'3. exigaus Er., Kœf. Mark, I, 604. — Fauv., Fn: gàZZ.-r/iên., III, 
157 et si/n. 

Anse Vata, vase sèche des marais, avril; baie Coudeloup, sur les 
sables et sous les algues, mai; rare (Savés), 

Aussi en Europe et Circa, Caucase, îles Atlantides, Zànguebar, 
Japon, Java, Sumatra et Australie. 

06». Les exemplaires calédoniens sont généralement plus petits 
que cevx d'Australie. 



OXYTELUS Gravenhorst. 



Genre cosmopolite,' dont on connaît" environ 15 
dues surtout dans les régions chaudes des deux hé 



A. Yeux très gros ; tempes nulles ; taille et faciès du sculptu 

B. Yeux moyens ou petits ; tempes très grandes. 

a. Taille assez grande ; antennes très longues, noirâtresj à ; 
2, 3, 4 et 11 rougeâtres 

if. Taille très petite 7 antennes courtes. 
f Très brillant, avant-corps éparsement, nettement ponci 
ft Mat ; avant-corps raguleux , , 
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1. aotennalift*. 

Facie Ox. sculplum Grav. simulans, sed paulo minor, nitidior, 
capitft piceo, thorace elytrisqne rutis, his circa scatellum et vix sa- 
cnndum suturam infuscatis, abdomine squalide piceo- testaceo, an- 
tennis obscure rufis, pedibus flavis, femoribus albidis; capite la- 
tioro, parciiis pnnclato, fronte antica njtidula, oculis majoribus; 
antt^nnis brevioiitus, multo Crassioribus, articulis 3-10 transverais; 
thorace minore, angiistiure, capite vix latiore, lateribus multo minus 
rotun<iatis, disco trisulcalo, sulcis angustis, duobus exteriiis ad 
basin prolongatis, sulcorum inlervallis minus punctatis, impres- 
sione laterali utrinque parce fortiter punctata, haud strigosa; elytris 
sat dense fortiter punctatis^ strigis multb fortioribus, sed multo mi- 
nus numerosi«; abdomine haud perspicue punctato, vix alutaceo 
optime distinguendus. — Long., 3 2/3 mill. 

Yahoné; février ; Tonghoué, novembre ; rare (Savés), 

2. pi«tieoriiis\ 

Ab omnibus maxime diversus et insignis. Nigro-piceus, nitidulus, 
elyfris nigris, opacis, palporum articulis 2 ultimis, antennarum ar- 
ticulis % 3, 4 et 11, callis a^tenna^iis, elytrorum summa basi prœ- 
sertini ad humeros, pedibusque diluteruùs, femoribus anticis latius, 
intermediis vix basi, fuscis ; mandibulis magnis, porrectis, rufulis ; 
antennis elytrorum mediam parlem circiter attingentibus, articulo 
l^prselongo, rhopaliformi, rufo-piceo, 2-4 elongatis, sensim brevio- 
ribus, 5" moniliformi, 6-8 subœqualibus, haud transversis, 9-10 lon- 
gioribus, inter se aequalibus, 11<> elongato, subacuminato ; capite 
maximo, fortiler tr'ansverso, thorace paulo latiore, subtilissirae 
punctulato-strigosello, lateribus parallelis, angulis posticis fortiter 
rotundatis, fronte profunde biexcavata, medio antice uitida, lœvi- 
gatà, inter excavationes opacas postice producta sulcataque, tuber- 
culis antênnariis validis,l8Bvibus, intus sinuatim prolongatis, elevatis, 
•vertice Iriangulariter sulcato-impresso, oculis parvis, temporibus 
intus post oculos tenuiter et oblique carinulatis et extus carinulam 
sulcatis ; thorace fortiter transverso, ab angulis anlicis obtusis ad 
angulos posticos etiam obtusos sat angustato, antice supra coUum 
medio producto, profunde trisulcato, carinis externis abbrevialis, 
-sulcis et impressionibus lateralibus opacis, tertia parte postica late- 
rum haud impressa, partibus elevatis et basi subtilissîme strigo- 
sellis ; elytris transversis, prope scutçllum et intra humeros ultra 
médium late impressis, subtilissîme longitudînaliter strigosis, strigis 
subhumeralibus raagis elevatis ; abdomine alutaceo, parce vix pers- 
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piciie asperato, marginibus elevatis partim anoque sammo obscure 
rufis ; Ç latet. — Long., 3 2/3 mill. 

Sl-Lonis, au bord d'un ruisseau, décembre (Savés). — Un seules. 

Je ne connais aucune espèce qui se rapproche de celle-ci. La lon- 
gueur des antennes et la grosseur de la tête lui donnent un peu le 
faciès de certains c? de Platysthetus» 

3, sliarsaft'^ Fauv., Ann, Mus. Civ. Genova, 1877, X^ 203; 4878/ 
XIII, 493. 

Nouméa, sous les écorces, décembre (Deplanche). 
Aussi en Nouvelle-Zélande (Auckland), Australie, Java et Su- 
matra. 

Obs, Cette espèce appartient au groupe du nilidulus Grav., dont 
elle est d'ailleurs extrêmement distincte. Les exemplaires de Nouvelle- 
Calédonie sont des 9 de taille un peu plus petite avec les yeux un 
peu plus gros que ceux des cf; le disque du corselet est légèrement 
et assez largement sillonné de chaque côté du sillon médian et plus 
impressionné vers les côtés surtout en avant. 

Le seul individu que je possède de Sumatra a été trouvé par M. A. 
Grouvelle dans des tabacs de cette provenance. 

4. eoriaeeus*. 

Magnitudine et forma Oço. tetracarinati 2 (europaei), sodprae- 
sertim sculptura omnino diversus ; ferrugineo-rufus, glaber, opacu s, 
abdominis disco uitidulo; ore, antennis prseter médium, tuberculis 
antennariis, ano pedibusque plus minusve rufotestaceis ; antennis 
quam in tetracarinato validioribus, arliculis 5 10 multo minus 
transversis, 11<* majore, prœsertim longiore ; capite minus trans- 
verso, quadrato, angulis posticis fortiter rotundatis, oculis magis 
proeniinentibus, intus et extus carinula tenui brevi postice prolon- 
gata sublimitatis, fronte impressa, antice sulco arcuato, limitata, 
alutacea, tuberculis antennariis elevatis, vertice vix triimpresso, toto 
alutaceo subtiliter strigosulo-asperulo ; thorace capitis latitudine, 
fortiter transverso, aeque ac vertex sculplurato, angulis posticis 
bene indicatis, disco trisulcatp, sulco medio tenui, intègre, externis 
impressionibusque sublateralibus sat obsoletis ; elytris transversis, 
thorace sat latioribus, sutura elevata, disco usque ad humeros im- 
presso, sculptura fortiore strigosulo-asperata ; abdomine alutaceo. — 
Long., 2 mill. 

Tonghoué, novembre (Savés), — Un seul exemplaire. 
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Obs, Une cinquième espèce d*0xytelu8, du même groupe que le 
coriaceusy mai^très distincte, notamment par son abdomen râpeux, 
a été trouvée à Tonghoué avec ce dernier ; mais son mauvais état de 
conservation ne permet pas de la décrire. 



BLEDIUS Mannerheim. 

Ce genre renferme au moins 170 espèces, répandues par tout le 
globe, mais nombreuses surtout daus rÀmérique du Nord. La faune 
néotropicale n'en compte guère qu'une vingtaine dans les collections, 
et ils semblent également peu représentés dans les faunes éthio- 
pienne, orientale et australienne. 

A. Élytres brunes, à tache flavô arquée, apioale, et à pubesoence 

sétuleuse ; taille moyenne circularis. 

B. Avant-corps noir, pruineux ; taille très petite fossiventris. 

1. eireularis*. 

Ad seclionem Bl, unicornis Germ. (ni fallor) referendus, ha- 
mifero Fauv. (australiensi) vicinus, capite opaculo abdomineque 
sat nitido nigris, thorace nitidulo obscure piceo, ore, antennis, 
elytris, ano summo pedibusque rufotestaceis, elytris sat nitidis plaga 
brunnea coramuni epipleurorum dimidiam partem anticam occu- 
pante, dorso inlus arcuata (unde semicircularis videtur) suturœ quin- 
tam partem apicalem attingente ; antennis sat teuuibus, articulis 5 
parum, 6-10 fortiter transversis, 11° obtuso, oculisproeminentibus; 
capite inter tubercules antennarios rufos profunde transversim sul- 
cato, sulco etiam transverso post oculos minus profundo, in quo 
fovea profunda antice sulco parum.impresso adsulcum transversum 
anticum prolqngato; thorace convexe, longiore quam latiore, basi 
longe constricto-angustato, dense sat fortiter punctato, sulco longi^ 
tudinali profundo, intègre; elytrîs thorace paulo longioribus, sat 
latioribus, dense fortius punctatis, sat longe Ûavo pubescentibus, 
circa suturam et minus intra humeros depressis ; abdomine parce 
piloso, segraentis prœler basim parce punctulatis. — Long., 3 1/2 
mill. 

Koné {Deplanche). — Un exemplaire. 

Obs. Le d* de cette espèce m'est inconnu; mais il doit avoir la tête 
et le corselet armés d'épines, comme unicornisy hamifer, etc. 
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2. iùumîventrlm*, 

Bl, tibiali Heer viciDUs, sed ditnidio miner, palpis piceis, anten- 
nisrufîs, brevioribiis et tenuioribus, articnlis 3-10.(pr8Bsertiin 4-8} 
transversis, oculis minoribus, capite convexinscnlo, utrînqne vii 
perspicue impresso, œque ac thorax dense subtil issime asperulo 
denseque subtilissime pruinoso, tborace semicireulari, vix perspicue 
sulcatulo, elytris paulo brevioribus, densius subtiliusque pruinosia^ 
densissime subasperulo-punctulalis, abdomine singulari, albido pi- 
loso, subliliter punctulato, segmentis 2 basalibus transversim vii 
coriaceis, 3-^ in cf angustioribus, utriuque late foveatis, 3® basi 
etiam impresso. — Long., 2 1/4 mill. 

Nouméa, sous les détritus et sur Is sable humide, à Tembou- 
chure d'un ruisseau d'eau saumâtre près de la mer ; septembre ; 
rare {Savés). 

Obi. Les différences de sexe que présente l'abdomen sont uniques 
dans le genre. 



TriftM STEMiMi. 



STENUS LatreiUe. 

Les insectes de ce genre, un des plus naturels dans la famille des 
Staphylidides, sont agiles et de forme élégante, vivant surtout au 
bord des eaux, lis sont répandus surtout dans les régions tempé- 
rées et montagneuses du globe et, quoiqu'ils sont moins nombreux 
dans la faune australienne, il est remarquable qu'on n'en ait signalé 
iiUGun à la Nouvelle-Zélande. Le. nombre des espèces décrites est de 
500 environ, mais il en existe probablement un nombre égal iné- 
dites ou inconnues. 

A. Abdomen marginé ; corps mat ; antennes et pattes flaves .... TkUmU 

B. Abdomen immarginé ; corps noir, assez mat ; palpes, antennes et 

pattes d'an testaoé plus ou moins clair; 1*' article des antennes 

d'un brun noir*; genoux largement rembrunis. ....... platdcept, 

1. Tbionl Montr., Ann, Soc. Linn. Lyon, 1864, 89. — Fauv., Ann. 
Ent. Fr.y 1874, 433. 

Elongalus, niger, opacus, anlennis pedibusgue flavis, capite 
transverso, elytris quadratis, coriaceis, abdomine marginato, cylin- 
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drico, sensim attenaato^ apice acuto ; tarsis articulo 4« bilobo. i — 
Long., 4 mill. 

Kanala, sous les détritus de végétaux (Montrousier), 

Obs, Je ne connais paa cet insecte, dont je n'ai pu que, traduire la 
diagnose originale. 1^ typç doit être au^Musée de Montpellier, dans la 
collection de l'auteur. 



2. planifrOBft*^. 

Magnitudine et forma St. punctetto Er. (americano) vicinus, sed 
oninino alius ; nigèr, subopacus, pilis omnium brevissimis squamu- 
latis, vix perspicuis, aureolis, undique sparsis, lieet caducis, palpis, 
aûtennis, praster articnlum primum nigropiceum claTaovque infus- 
catam, pedibusque rùfotestaceis, gentibas late tibiisque apioe parum 
fuscb; capite insigni, depresso, exacte piano, nisi juzta oculos re- 
levato, crebre siibtiliter rugosule punctato ; thorace angusto, capite 
tettia parte angustiore, oblongo, capite vix forlius punctato-rugu- 
loso ; eljtris tborace vix longioribus, diiplo latioribus, utrinque 
prope scntellum leviler torulosb, intra* humeros basi depressis. 
œque ac tboraxsed paulo fortius sculpturatis^abdomine dense sub- 
tiliter, apice vix minus profunde punctato^ immarginato ; tarsorum 
articulo 4« bilobo, lobis angustis; cf lalet» — Long., 3 1/3-31/2 
mill. 

Nouméa, sous les écorces ; Yaboué^ sous les mousses^ au bord des 
chemins, novembre {Savés). — Trois exemplaires Ç. 
Aussi à.Gélèbes. 



Trl»M FMDBMUMi. 



ŒDICHIRUS Erichson. 



Ce beau genre compte déjà 20 espèces décrites, dont cinq appar- 
tiennent à la foune méditerranéenne, quatre à la faune éthiopienne; 
trois autres se trouvent dans l'Inde et à Ceylan, deux au J^pon, 
quatre en Australie et deux seulement au Brésil ; mais j*en possède 
sept autres inédites, dont trois d'Abyssinie, trois de Zanzibar et une 
de Bornéo. 
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1. s^moii\ 

Niger, niiiduj, parce flavosetosus, mandibiilis^ tuberculis an- 
tennariis spinisque duabus aoalibus rufis, paipia, aatennarum bas! 
pedibusque pallide testaceis^ idis cffîterum tafuscatis, articulo 11^ tes- 
taceo, aliquando elyiris, segfitientîs abdominalibus utrinqiie plagia- 
tim (aaiicis latiiis), 6^ apice 7«que fere toto rufescentibus; capite 
fortiter transversim ovali, sal dease fortitér punciato, spatio minuto 
verticis Imvi ; tborace capite vix latiore, regulariter ovato. lateribus 
a Diedk) ad basin fortiter angnstatis, grosse, œqualitar puoctato, 
lioea média longitudinali vix perspicua ; elytris brevibus, tborace 
tertia parte brçvioribus, basi thoracis basin parinn superantibus, 
iade fere ad médium oblique ampliatis, a medip ad apicem subpa- 
rallej^s, apice arcuatim profu^de em^arginatis, dorso tborace forlius 
et parcius, lateribus deosius et subtilius punctatis, bumeris vix cal- 
losisy lâBvibus ; abdomiais segmentis 4 primis capite deosius et sub- 
tilius confuse, 5-6 caeteris etiam subtilius punctatis^ spinis analibus 
vix perspicu^ arcuatis^ sat apprpximatis. — Long., 6 3/4 paill. 

environs de Nouméa {S(ivés), — Deux exemplaires. 
Collection Sédillot et la- mienne. 



ASTENUS Stephens. 

Ce genre, qui comprend les anciens Sunius des auteurs, ren- 
feritie «Mie centaine d'espèces assez également dispersées par tout le 
globe. 

A. Tête relativement énorme ; élytres chacune avec une tache noi- 
râtre ; taille grande captfatis. 

B. Tête petite ; élytres rousses, bordées de testacé au sommet ; taille 

petite reticoUis. 

1. «apltalis^ 

Ast, (Mecognath.) chimœra Woil. facie vicinus, sed major, 
nitidus, haud alutaceus, lœle rufus,eIylrorum maculisabdominisque 
cingulo nigris, corpore antico praeier capitis latera glabro, abdp- 
mine parce fusco setosello, punctura omnino alia, capitis tboracis- 
que forti, umbilicata, in fronte antica tantum confluente ; capite 
maximo, elongato, suparallelo, postice rotundato, eljtris «luplo lon- 
giore et latiore, auriculis sub antennarum basim magnis, diiatatis, 
oculis majoribus, fronte antica inUu' oculos vix impressa; antennis 
gracillimis, multo longioribus, prœter basim vix infuscatis, articulo 
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2* 3* duplo longiore, 4-9 et H prsp.loDgis, aequalibos, 10® vis eonti- 
guis breviore; thorace capite angustiore, ovato, fortius punctato, 
punctis umbilicatis, confiluentibus ; elytrts panris, a basi ad apicem 
dilatatis, paulo lODgioribus qaam latioribus, dense forttter punc- 
taiis, punctis haud confluentibtis, utroque macula nigritnia sat 
magna ab bnmeris disco et versas saturam ampliata ; abdomine va- 
lido, rhopalifoTmi, nttidissimo, segmento 6*^ prœter apicem niger- 
rimo» segmentis 2-5 transversim et siniiatim sat fortiter dense 
pimctato-subcrenulatis, punctis in &^, et 7"* sublilioribus; pedibus 
robustis, pallide testaceis. — Long., 5 mill. 

_ Yahoué^ soûs les pierres au bord d*un ruisseau, octobre {Savés), 
— Un seul exemplaire. 

Unique par tous ses caractères, notamment la grandeur inusitée 
de la tête. 

2. re<ieoinft\ 

Minutus, breviusculus, Jaete rufus, palpis, antennis, elytrorum 
margine apicali pedibusque flavis ; capite mediocri, vix nitido, tertia 
parte longiore quam latiore, fronte sat fortiter intricalim, vertice 
subtilius umbilicatO'punctato, angulis posticis rotundatis, selis 
lateralibus aliquot nigris ; oculis sat magnis ; antennis capite tho- 
raceque brevioribus, tennibus, articulis elongatis; thorace capite cnm 
oculis vil angustiore, parum longiore quam latiore, antice fortiter, 
postice minus angustato, nilidiore, convexo, fortiter reticulatim 
unibilicato-punctato, linea média tenuissime carinulata antice inter- 
rupta, lateribiis aeque ac elytra longe nigro-setosis ; elytris minuU?, 
basi angustis, inde ad apicem ampliatis, thorace angustioribus et 
tertia parte brevioribus, sat convexis, nitidis, parce fortiter punc-- 
tatis, prœter apicem rufo-fuscis ; abdomine robusto, convexo, rho- 
paliformi, nitidissimo, parce nigro-setoso, deosius multo subtilius, 
apice vage, punctato, segmento 6"^ cingulonigerrimo dimidiam par- 
tem basalem occupante; pedibus robustis, brevibus. -— Long., 
3 4/3 miU. 

Yahoué, novembre (Savés). — Un seul exemplaire. 



SCOPiEUS Erichson. 

Genre nombreux et cosmopolite, dont on a décrit déjà plus de 
cent ^espèces ; leur distribution géographique paraît assez uniforme 
par tout le globe. 
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Se, sutjfasciato Kr. (incjico) vicinus, .rufqs, palpis^ anti^noariim 
l);isi et apice çedihusqué flavis» jelytroi^urn ciugulQ, medip, suturarn 
non atUngeute, i^igrp, corpore aatico nitido, abdonpiine piceo, pari^m 
opacQ,: marglnibus tateralibua partim, segnienlisqua duobus Uliimis 
apice sat. l^le et squalid(? nifulis ; a subfasciaio ^o\ove^ /pub^s- 
centi^ tenui, densiore, abdomiaen^ul^. minus nitido, pubescentia 
subtil i , grisea dense vestitp, antennis medio .parum infuscatis, 
capite piceo, disco toto rufo, fronte sublilissime sal dense punctu- 
lata, Ihorace et elytris minus nitidis, his dense subtiliàsime sub- 
aspejraiim punctnlatis, latins mçtculatis, abdomine aliter colorato, 
omnium densissime punctulato faciliime dislinguendus. — Long,^ 

• 
Marais de l'Anse Vata, sur la vase desséchée, avril ; tonghoué, 
sous les pierres au bord des ruisseaux, novembre (Savés). 



MEDON Stephens. 

Ce fçenre ne cogapte pas moins dç 200 espèce?, ^ssez également 
réparties dans les diverses réglons faquiqûes ; plusieurs sont plus 
ou moins cosmopolites. 

^. Asteanes longaeç, à articles aUong^s. 

a. Taille très gfande j tête, corselet et abdomen foncés ; élytres 

rousses. ' . kanake 

b. Taille moyenne ; tète noire j le reste du corps plus ou moins ' . 

, . roussâtre clairon enfumé. .-;..;.,,........:.. ochractus. 

B. Antennes très courtes, flaves, à articles 5-9 transvergçs ; tête, 

corselet et abdomen rougeâtres ; Je reste du corps testacé ; 

taillé très petite i .... .• . ................ dtbilicorkià. 



1. kM«k\ 

Facie 3f. castaneo Grav. (europœo) sat similis, adhuc major, 
capite depressoysubopacojthoraee. minus nitido, colore et puactura 
prscipue distinctus ; nigricans, ore, antennis circa apicem et articulo 
utroque basi et apice, elylris, scgmentorun» marginibus, 6° 7* que 
latius, pedibusque plus minusvejsqualide rufis; palporum articulo p€- 
nultimo medio tibiisqiie sœpius par(im infuscatis ; antennis longio- 
ribu&et crassiorife^nsf^ magis pilosis, articulo ultimo fere toto obscure 
testaceo; capite Jatiore, inter oculos et basinquadrato, sat dense 
pubescentf, oculis duplo majoribus^ creb'errime subtiliter rugosule 
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punctato, fronte inter antennas sat nitida^ parcîus puticturtita. 
ant^ulis posticîs minus rotundatis ; IhoHcé circa basin minu^ 
angusialo, minus convexo, paulo loDgiore, margine iasali raedio 
et circa anguios anlicos obscure rufulo, omnium, creberrime subti- 
lissime punctulato, densisçime subtilissinrie flavo veî fùsco pubesèenti, 
linea média vix elevala teuui laevi ; scutello elylrisqùe sicut bapui 
punctalis, dense subtiliter fulvo pubescentibus, lertia parte longlo- 
ribus quam latioribus ; abdomine paulo. magis acuminatp, ç^terum 
ut in castaneo punclàto et pubescenti. — Long., 6 d/2 mill. ^ 

St-Louis, sous les écorces de bananier, août; Yahoué, février 
[Savés) ; Ile Nou ; Kanala (Deplanche) ; assez rstce. 

Très distinct par tous ses caractères des loutres Medon calédoniens> 
il se place auprès di^ dimidiatus Mots, (spectàbilis Kr.), de la 
faune indo-malaise, dout il oifre la taille et le faciès^ et> à ce titre^ 
il rentre dans le groupe des Charichirus Sbarp (Anw. Mag. 
iVa^^û^, 1889, 111, 263). ^ .. 

2. ochraeeua Grav., Micr., 59. — Er., Gen., 623 et syn, — Faùv., 
Fn. gallo*rhén.y III, 320, pi. 4, fig. 7 et «j/n. ; Ann, Mua. Civ, Gen&va, 
1878, XII, 234 e(«î/n. . , 

Nouméa ; Thia (Savés), • : .: t 

0b8, Espèce cosmopolite. 

3. debilieorni*'' Woll., Cat, Col, Mader., 1857, 194; Col. Sanct. 
Helen,, 34 et syn, — Fauv., Fn, gaU.-rJ^n.y III, 322, pi. 4, fig. 8 et syn ; 
Ann. Mus, Civ. Genova, 1878, X.III, 515. — rufulus* Lynch Arrib., 
Bolet, Ac. Ci, Cordoba, 1885, VII, 259 (Chloëcharis). 

Kanala (Co5^e). 

Aussi en Australie, à Siam, au Japon, en Perse, en Egypte, Bar- 
barie, Italie, France, aux Açores, à Madère, aux Canaries, au Cap- 
Vert, à Ste-Hélène, dans TAmérique du Nord (Caroline du Sud^ 
Texas), à la Guadeloupe et dans la République Argentine. 

Obs, Cette espèce parait également cosmopolite. 
PiEDERUS Fabricius. 

Une centaine d'espèces rentre dans ce genre, un des plus distincts 
parmi les Stapbylinides. On les trouve par tout le globe, mais elleg 
semblent plus nombreuses dans les rAgjons intertropicales. 
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A. Noir, oorselidd rouge, ôlytrea bleues ou vertes, abdomen aunelé 

de rouge-orangé. , . • « • • cruenlicoUiê, 

B. Rouge j élytres cuivreuses ou d'un cuivireux bleuâtre , . , . LacordaireU 

i. «raevaeoHU* Germ.yLinn. Ent. , 1848, 111,174. — Fvl , Ann. Mus, 
Civ. Getiova^ 1877, X,. 223; 1878, XIII, 516. —(var.) cinguUitus' Mac 
Leay, Trans. Ent. Soc. Naw S. Wales, 1871, U, 146. 

Ile des Pins (Deplanche); Nouméa, sous les pierres, août, rare 
(ScfVés). 
Aussi en Tasmanîe et Anstralie. 

Obs. Les exemplaires calédoniens appartiennent tous à la forme 
eilée de Tespèce et offrent la ceinture abdominale rouge-orangée 
(▼. èingulcUus). Mais on trouve en Australie tous les passages entre 
cette forme et le type de Germar à abdomen noir. 



2. Laeordairel* Perroud, Ann. Soc. Lhm, Lyon, 186^ 88- — FvL, 
Ann. Ent. Fr., 1874, 433. 

Ile des PinsiBougier); Bourâil, juin {Lécard)}Konè'(Aikinson); 
Kanala, sous les pierres des ruisseaux {Montrousier), 

Obs. 1. Tous les exemplaires de Koné ont les élytres d'un bleu 
violacé. 

Obs. 2. Très distincte par sa couleur, cette espèce se place dans le 
groupe de Vuslus Lee, de l'Amérique septentrionale et centrale. 



NUMEA Fauvel. 

Ce genre, propre à la Nouvelle-Calédonie, ne compte qu'une es- 
pèce constituant par tous ses caractères, notamment par la disposi- 
tion de ses yeux non latéraux, mais placés au-dessus dé la tête, un 
des types les plus étranges de la famille. Sa place est auprès des 
Ophites^ de l'Amérique du Sud. 

1. serpent* Fvl., Ann. Ent. Fr., 1874, 434, pL 10, fig JL 

Mont Mu près Nouméa (Bavay). — Uu cf et une $. 

Obs. Cet insecte n*a pas été repris par les récents explorateurs de 
la colonie ; peut-être est-il propre aux hautes régions montagneuses 
que personne ne parait avoir visitées depuis MM. Ûeplanche et Bavay. 



/Ga_:i^ 
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Tri»M STAPmrLiMMVM. 



PACHYCORÏNUS Motschulsky. 

Ce genre, voisin mais bien distinct des Lepfacinus, comprend 
cinq espèces, Tune qtii étend son habitat des Indes orientales à là 
Nouvelle- Guinée, la 2® propre à cette dernière île, les trois autres è 
Tonga-Tabou, à la Nouvelle-Calédonie et à la Nouvelle-Zélande;- 
celle de cette dernière contrée (P. dimorphus Fvl.) est remar- 
quable par soa type dimorphe. M. Sharp en a. décrit une 6^ des 
lies Hawai ; mais il est douteux qu'elle rentre dans ce genre. 

i. ealedonieus' Fvl., Ann. Mus, Civ. Gônova, 1878, XIÏI, 53G. 
Ile des Pins (Deplancfie). — Un seul exemplaire. " 

LEPTACINUS Erichson. 

Ce genre renferme une trentaine d'espèces, réparties assez égale- - 
ment dans les diverses régions du globe. Celle de la Nouvelle-Calé- 
donie y a été importée et parait cosmopolite. 

1.^aratnpuiie#àtas Gyll., Ins. Suec, IV, 481. -^Fvl.. Fn. galL- 
rhén.y III, 374 et syn. ; Ann. Mus. Civ. Genova, 1878, XIII, 587. 

Yahoiié {Savés); Kanala (Deplanche), 

Aussi en Australie, Abyssinie, Caucase, Asie Mineure, bassin delà 
Méditerranée, Europe, Madère, Cap-Vert, Amérique du Nord et 
Cuba. 

Obs. Le type calédonien a le corselet rougeâtre et les élytres flaves 
à suture triangulairement brune, coloration qu'on retrouve identique 
chez les exemplaires d'Egypte et de Sicile. Il est très probable que le 
pallidipennis Mots, (tricolor Kr.), des Indes Orientales et de Ceylan, 
n'est autre que ce parumpunctalus à coloration claire ; car le seul 
exemplaire indien que j'en possède s'en distingue uniquement par une 
tête un peu plus triangulaire et des élytres plus finement et densémeut 
ponctuées en dehors 6t près de la suture : caractères bien insuCÛsants 
dans un genre si variable et peut-être même accidentels chez l'individu 
que j'ftl BOUS les yeux, 
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METOPONCUS Kraaiz. 



Ce genre renferme une trèa(aine d'espèces répiandues dans toutes 
les régions fauniques^ mais plus nombreuses dans les zones inter- 
tropicales. Deux seulement se rencontrent en Europe. Celles de la 
Motivelle^Cftlédottie sont remarquables pço: leur coloration vive et 
variée. < ' 

.A^. Taille très grande ; élytres à peine rougefttres k la base ; 5* seg- 
ment abdominal noir. .•.•.•.••.... \ . vartegatus, 

B. Taille très petite^ élytres très largement à la base et 5* segment 

testaoés .!..•.••..• • pulcheUus. 

• 

1. viuflcgatn»* FvJ„ Ann. EnUFr., 1874, 435. 

Nouvelle-Calédonie [Bavay), 
Collections Sharp, Gambej et la mienne. 

06». C'est la plus grande espèce décrite. 

2. palehcUas* Perr., Ann, Soc. Linn. Lyon, 1864, 83. — Fvl., Ann. 
Eta.Fr., 1874, 435. 

Kanala {Montrousier). 
Collection Perroud et la mienne. 

Obs. Contrairement àTindication de Perroud, la taiUe de cette 
espèce, dont je possède deux types, ne dépasse pas 5 millimètres. 



XANTHOLINUS ServiUe. 



Ce genre compte actuellement près d^ deux cents espèces et se 
'rencontre par tout le globe, bien que plus nombreux également 
dans les régions intertropicales. 

A. Tète et corselet Imponotués sur leur disque ; celui des élytres avec 
une série de points dans un sillon oblique ; abdomen cuivreux, 
très fortement ponctué ; antennes foncées • bolomMiat, 

3. Ponctuation rare sur le disque de la tête, blsérlée sur celui du 
corselet, confuse et éparse aux élytres, très fine à l'abdomen ; 
oelui-d d'un noir de poix à peine irisé ; antennes testacées-rou- 
geàtres, . • t kMaUnH», 
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1. holomelas* Perroud, Ann. Soc» Linn. Lyon^ 1864, 84. — Fvl,, 
Ann. Ent, Fr., 1874, 436; A nn. Mus. Civ. Genova, 1877, X, 244. 

Kaaala^ sous les végétaui décomposés {Montrousier). 
Aussi aux Iles Tonga et Samoa, en Australie, à la Nouvelle-Gbinée 
et aux lies Aru. 
De diverses collections. 

Oba, Du même groupe que les chloropterua, cyanapi&ru$ et chai- 
copterust d'Austr^ie et Tasmanie. 

2. k«B«leosis\ 

Xanth, erythr opter o Er. (australiensi) proximus, sed aliter co- 
loratus, capite thoraceque convexioribus, oculis majoribus, capite sub- 
tiliuspaulodensius punclato, sublus utrinque haud longitudinalîter 
éleva to-plicato, nitidiore, thorace aliquando nigro-piceo, angulis om- 
nibus magis rotundatis^ disco utrinque série (compléta) punctorum 
6 notato, elytris uigris, aliquando prope suturam obscure picescen- 
tibus^ convexioribus, evidenter longioribus, fortius minus dense 
punclatis, abdomine nigro-piceo, vix irideo, segmento 6° apice tan- 
tum, 7° dimidia parte apicali minus dilifte ruiis, pedibus obscure 
rutis, posticis piceo infuscatis. — Long., 12 mill. 

Kanala (Dep^ancTie); Yahoué, sous les pierres des ruisseaux, oc- 
tobre (Savés). 

EMUS Curtis. 

Ce genre, en y comprenant les Creophilus^ ne renferme que dix 
espèces, dont une largement répandue dans l'hémisphère boréal, 
une en Europe, une autre propre à Madagascar et à la Réunion, une 
de la région orientale, une de l'Amérique du Sud, les autres appar- 
tenant à la région australienne. 

i. erylhroeephalus Fabr., Sj/s^lJE^n.*., 265. — Oliv., ^nf., 111,42, 
12, pi. 2, flg. 9. — Er., Gm., 351 et syn. -^ FvL, Ann, Ent. Fr,, 1874, 
436; Tidischr. Nederl Ent. Vereen,, 1875, XVIII, 56; Ann. Mus. Civ, 
Cenova, iSll, X, 249. 

Ile Nou (Bavay), 

Aussi aux Iles Tonga, àTaïli, en Australie et Tasmanie. 

Espèce répandue dans les collections. 

Obs. D'après M. Vesco, qui a observé cet insecte à Taïti, il se trouve 
Revue d'Entomologie, — Septembre 1^9. 19 



Digitized by 



Google 




— 262 — 

daps les grandes coquilles en putréfaction , sous les c^avres de porcs 
et les bouses de ruminants. 



CAFIUS Stephens. 

Quarante espèces environ rentrent dans ce genre exclusivement 
maritime, le plus grand nombre habitant l'Amérique du Nord et la 
région australienne. 

A. Corselet très densément et mgaeusement ponctué, avec une ligne 
longitudinale lisse plus ou moins carénée ; tète et corselet presque 

mats ; taille grande. • • • » . nautieus, 

B, Corselet avec deux lignes discoïdales de points très nettes, mais 

se confondant en avant et en arrière avec la ponctuation latérale ; 

tête et corselet brillants ; taille très petite eoraiUcola, 

1. naotleua^ Fairm., Rev. Mag, Zool.y 1849, 288. — Fvl.^ Ann, Ent. 
Fr., 4874, 438 ; Ann. Mua, Civ, Genom, 1877, X, 258. 

Nouméa, sur la plage sablonneuse, sous les détritus, septembre 
[Savés], 
Aussi à Talti. 



2. coral|i(eola* Fairm., R»v, Mag. Zool., 1849, 289. — FvL, Ann. 
Mua. Civ. Gônot;a,1877,X,256. 

Nouméa, baie Coudeloup, sous les algues et les détritus du rivage 
sablonneux ; mai, août, septembre (Savés). 
Aussi à T^ti. 

Obs. A Taïti, M. Vesco a pris ces deux espèces sous les débris de 
madrépores ou de végétaux putréfiés. 



HESPERUS Fauvel. 

Ce genre compte une espèce en Europe, deux au Japon, deux 
dans l'Amérique du Nord, deux au Congo et à Libéria, et six dans 
la région australienne. 

A. Tète et corselet ponctués en dehors d'un espace lisse médian. 

a. Ponctuation de la tête et du corselet forte, simple, peu serrée; 
corps noir, élytres d'un bleu subviolacé, à ponctuation 

simple « * indigaeeu», 

b. Ponctuation de l'avant-oorps forte, très serrée, scabreuse ; 
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corps d'nn bronzé cuivreux ; antennes et pattes plus ou 

moins rousses • • • anctiova, 

B. Tête lisse sur tout le disque j corselet n'offrant que 3 points 
discoîdaux en série et quelques autres latéraux; élytres 
ponotuées-scabrenses 4 •.••••• ipeculifron». 

i. lodliraeeuft'^ FvL, Ann. Mus. Civ. Genova, 1878^ XIII, 544. 
Ile des Pins {Depîanche). — Une seule Ç. 

2. anehora* Fvl., Ann. Mus. Civ. Genova, 1877, X,258. 
Kanala {Beplanche). r- Deux cf. 

a mpmmuUfvQnar FtL, Ann. Mus. Civ. Genava, 1877, X, 259. 

Mont Kogi, sous les feuilles humides ; Yaboué, St-Louis, sons les 
pierres^ au bord des ruisseaux, février, octobre à décembre {Savés); 
Koné (Athinson); Bourail (Bougier); Ranala (Coste), 

Obs. Les segments 2 à 5 de l'abdomen en dessous ont chacun trois 
rangs successifs de strioles courtes, serrées, râpeuses. Le cT offre au 
sommet du 7» segment une incision assez large, subobluse et pro- 
fonde ; ses élytres sont aussi plus inégales. 

Cette espèce et la précédente doivent être distraites des Cafius et 
placées dans le genre actuel. 



DIPLOSTICTUS Fauvel. 

Va seule espèce de ce genre est propre à la faune calédonienne. 
£lle se distingue de tous les Staphylinieas par la forme élargie et 
déprimée des tarses. 

1. Chenui* Perroud, Ann. Soc. Linn. Lyon, 1864, 86. — Fvl., Ann. 
^nf.iîV., 1874, 437. 

Kanala {Montrousier); Mont Mu près Nouméa {Bavay). — 
Deux cf et une Ç. 

Ohs. Ce bel insecte n'est connu encore que par les trois exem- 
Dlaires de ma collection; son faciès rappelle un peu celui des Philon^ 
jroximm g, d'Europe. 
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PHILONTHUS Curtis. 

Genre cosmopolite et extrêmement nombreux (peut-être 500 es- 
pèces). Un certain nombre sont cosmopolites, parmi lesquelles trois 
se rencontrent en Nouvelle-Calédonie. 

A. Corselet offrant de chaque côté da disqae une série de 3 
points (1); élytres d'un vert bronzé ; antennes et pattes d'un 

brun noirâtre ; taille moyenne kanalenêU. 

B. Corselet à séries disooldales de 4 points. 

a. Corselet d'un brun de poix ; 1" article des antennes et pattes 
d'un testacé rougeâtre ; articles 4 à 6 de celles-ci carrés ; 

taille assez petite. « ventratti, 

b. Corselet noir, 

f Elytres d'un vert bronzé, densément ponctuées; articles 4 à 

6 des antennes bien plus longs que larges ; taille assez petite. quUqviiiariu», 
tf Elytres d'un rouge sanguin obscur, noirâtres au calus hu- 
jnéral et très largement à l'angle apical externe, éparse- 
ment ponctuées ; articles 4 à 6 des antennes carrés ; taille 

très petite • ê€mQvin09\i9* 

tf I Elytres noirâtres ou d'un brun de poix, densément ponc- 
tuées ; articles 4 à 6 des antennes bien plus longs que 
larges; taille moyenne • lonQieomU, 

C. Corselet d'un rouge vif, à séries discoïdales de 5 points ; taille 

petite • • ^ . • tanguinieoUi», 



1. luiiialeDsift\ 

Magnitudine et facie Ph, umbratili Grav. (europœo) subsimilis, 
sed latior et nitidior^ niger^ pube nigritula multo parciore, pedibus 
nigro fuscis, tarsis anticis rufulis, elytris virescentibus; antennis 
longioribus, articulis 6 primis prœsertim multo longioribus ; capite 
latiore, utrinque post oculos dense sdbtiliter punctulato, oculis mi- 
noribus ; thorace angusliore et longiore, capitis latitudine, punctis 
fortioribus, lateribus parallelis ; elytris dimidio fere parcius puncta- 
tis ; abdomine nitidissimo, vix cyanesceute^ segmentis basi sat dense, 
circa apicem vix, subtiliter punctulatis, circa basim profundins de- 
pressis, ultimo parum picescente; cf segmento 6° apice late paru m 
emarginato, 7** sat late profundeque inciso, incisura basi arcuata, 
depressione triangulari parva postice continuata ; 9 latet. — Long., 
i/2 miil. 

Kanala (Deplanehe) , — Un seul cf. 

(1) Je rappelle que dans ce nombre n'est pas compris le point placé près da 
bord au sommet du corselet, derrière le côté du oou, quoique les auteurs Talent 
admis jusqu'à présent comme faisant partie de la série dorsale. 
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2. ventralU Grav., Micr., 174. — FvL, Fn. gaW.-rA^., III, 453 «f 

Tonghoué, janvier (Savés). 

Aussi en Nouvelle-Zélande, Australie, Zanzibar, Caucase^ Asie 
Mineure, bassin de la Méditerranée, Europe, Açores, Madère, Cana- 
ries, Cap-Vert, Amérique du Nord, île St- Vincent, Cayenne. 

Obs. Paraît cosmopolite. 



3. qnisqalliarJns Gyll., Ins. Suec, II, 335. - Fvl., Fn, galL-rhén., 
III, 4^ et syn, -— chalceipennis* FvL, An7i. Mus, Civ. Genova, 1878, 
Xin, 547. — quadricollis* Horn, Trans, Amer, Eut. Soc, 1884, XI, 
194. 

Nouméa, sous les algues des plages sablonneuses ; août (Savés); 
Kanala [Deplançhe), 

Aussi à Siam, au Japon, en Chine, Sibérie, Turkestan, Caucase, 
Asie Mineure, Europe, bassin de la Méditerranée, Abyssinie, Zanzi- 
bar, Angola, Côte-d*Çr, Asbantis et Amérique du î(ord. 

Obs. Paraît également cosmopolite. 



4. 0an|^alnosu«*. 

Forma Ph, nigritulo Grav. (europœo) sat vicinus; parvus, 
niger, nitidus, pal pis femoribusque posticis obscure rufis, antenna- 
rum articulis 2 primis pedibusque testaceis, elytris sat obscure san- 
guineis, elytrorum humeris, basi usque ad scutellum maculaque a 
medio extus ad angulum suturalem fere, parum determinata, nigri* 
tulis ; antennis sat brevibus, prœter basin piceis, ariiculo 3® rufo- 
piceo; capite transversim orbiculato, punctis aliquot intra et post 
oculos sparsis; Iborace parum longiore quam latiore, capite parum 
laliore, subparallelo, seriebus dorsalibus 4-punctatis, profundis; 
elytris paulo longioribus quam latioribus, parce sat profunde punc- 
tatis, parce fusco pubescentibus ; abdomi.ne densius pubescenti, seg- 
mentis praeter apicem fere impunctatum danse subtiliter punctatis, 
2-4. circa basin sat fortiter transversim depressis ; cf segmento 6<* apice 
late vix angulatim emarginato, 1^ late profundeque triangulariter 
inciso, incisura basi acuta, depressione triangulari magna, basi 
acutd etprofundius impressa, podtice continuata; $ latet. — Long., 
4 i/2 mill. 
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Marais de l'Anse Vata, janvier (jDepîanç^e). — Un seul <f. 
Voisin du macellus Fvl., d'Australie, mais bien distinct notam- 
ment par sa couleur, surtout celle des élytres, la ponctuation plus 
forte et moitié plus écartée de celles-ci,, les antennes à articles pUis 
courts, etc. 



5. longittopvis Steph., Ill, Brit., V, 937. ^ Fv!., Ftt, gctU.-rhén., 
III, 480 et syn,; Ann. Mus. Civ, Genova, 1877, X, 264. 

Ile des Pins (Bougier). 
Cosmopolite. 



6. saiiir«^i«ollift* Fvl., Ann, Mus, Civ. Genovct, i877, X, 265. 

Nouméa (Deplanche). ■— Un exemplaire. 

Aussi en Australie. 

Cette espèce est très distincte à première vue par son corselet d'un 
rouge vif, à séries disooidales de 5 points, ses élytres marginées de 
testacô obscur au sommet et parfois sur une partie de la suture, etc. 



Tf ièM TMHrPOBMHH. 

CILEA DuvaL 
Erchomus Mots. — Goproporus Kraatz. 

Les CileUt y compris les Erchomus, comptent actuellement plus 
de cent espèces décrites ou inédites dans les collections. Très nom- 
breuses et assez également réparties dans toutes les régions chaudes 
du globe, elles n'ont que deux représentants en Europe. 

A. Élytres à canal latéral très'net, profond. 

a. Antennes enfumées, sauf les articles 1, 2, 3 et 11 testacés ; tête 
enfumée ; ponctuation des élytres et de l'abdomen nette, très 

dense ; corps large. tfensafo. 

b. Antennes d'un brun^de poix, sauf les 3 ou 4 premiers, articles 
testacés, le dernier brunâtre ; tête noirâtre ; élytres et abdomen 

à ponctuation très obsoè^te, assez rare ; corps étroit. .... eatul, 

B. Élytres à canal latérafcul et à ponctuation très rare, effacée, 
brunes avec la suture et les marges externe et apicale rouges ; 
antennes flaves -, corps étroit • . . . 
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1. d«ii«a#a*. 

Lata, brevis, minus nitida, rufotestacea, antennis articulis 4-10 
capiteque inluscatis ; illis sat eloofçatis, articulo 3^ ^ angustiore, 
non breviore, 4? vix longiore quam latiore, 5-iO latioribus, œqita- 
libus, vix transversis, 44<» majore, elongato, apice acuminato ; capite 
omnium subtilissime densissime transversim strigosello ; ôculis me- 
diociibus ; tborace basi capite duplo latiore et duplo latiore quam 
lengiore, a quinta parte postica ad apicem fortiter angustato, inde 
ad angulos posticos subrotundatos etiam fortiter angustato, lateribus 
elevato-marginatis, basi utrinque parum sinuata, cœterum undique 
subtilissime alutaceo, punctis sparsis vix perspicuis ; elytrîs tborace 
tertia parte fere longioribus, dorso dense subtiliter, circa latera siib- 
tilius punctulatis^ sulco laterali profundo, ahtice usque ad callitm 
bumeralem producto ; abdomine sat; dense subtilissime punctulato, 
lateribus elevatis seta nigra posticâ munitis, 7° supra 4-laciniato, laci- 
niis duabus intermediis incisura basi arcuata divisis, acutis, duabus 
extemis bis multo brevioribus. — Long., 1 2/3 milL 

Kanala (Deplanche). — Deux exemplaires. 

2. exal^ 

Prœcedente dimidio fere minor et multo angustior ; angustula, 
nitidula, rufotestacea, capite scutelloque nigro-piceis, labro rufo, 
antennis articulis 5-11 piceis, 4® testaceo-fusco, H® circa apicem fu- 
fulo, 3" 2° angustiore et breviore, 4® subquadrato, 5-10 sat fortiter 
transversis, H'' apice parum acuminato; capite omnium subtilissime 
alulaceo; (»culis.mediocrib\is; tborace basi capite tertia parte circiter 
latiore, a sexta parte postica ad apicem sat angustato, ante angulos 
posticos obtusos parum angustato, lateribus vix perspicue margi- 
natis; elytris tborace tertia parte longioribus, dorso vage parum 
dense, lateribus subtilissime punctulatis, sulco laterali sat profundo, 
ad quartam partem anticam evauescente; abdomine subtilissime 
altttaceo, vage vix perspicue punctulato, lateribus elevatis seta 
nigra postica munitis, ?<> supra 4-laciniato, laciniis intermediis in- 
cisura angusta basi arcuata divbis, minus acutis, duabus externis 
his parum brevioribus. — Long., 11/4 mill, 

Nouméa, sous une écorce, octobre {Deplanche), — Un seul 
exemplaire. 

3. cioetipenDto^. 

Convexior, angustula, nitida, Isete rufa, antennis Ûavis, multo 
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brevioribus, elytris piceis, basi cLrca sciiiellum, sutura, limbo api- 
cali et latius marginibus rufis ; an tennis articulis 2 primis inÛatis, 
3*^ 2^ duplo angustiore, parum breyiore, minuto, 4^ minimo, parum 
trahsverso, 5-iO fortiter transversis, \i^ apice breviter attenuato; 
capite lœvi, vix prœsertim circa oculos médiocres infuscato; tborace 
lottgiore, licet transverso, a basi ad apicem parum attenuato, an- 
gulis posticis subrotundatis, lateribus subtilissime marginatis, basi 
fere recte truncata ; elytris tborace quarta parte longioribus, bujus 
basi latitudine, vage vix perspicue punclulatis, lateribus baud ca- 
naliculàtis late pariim depressis; abdomine parce subtilissime punc- 
tulato, lateribus elevatis seta nigra postica munitis, 7^ supra subti- 
liter 4-laciniato, laciniis intermediis parvis, incisura angustiore basi 
acuta divisis, duabus externis bis parum brevioribus. — Long., 1 2/3 
tnill. 

Mont Kogi, sous une écorce pourrie, mai {Savés), — Un seul 
exemplaire. 



CONURUS Stephens. 

Les Conurus ne renferment pas moins d'une centaine d'espèces 
déjà connues. Ils sont répandus par tout le globe, mais paraissent 
plus nombreux dans les régions australienne et néotropicale. 

A. Antennes flaves ; angles postérieurs du corselet très saillants 
en arrière et aigus ; élytres d'un noir de poix, à épipleures et 

liseré apical rougeâtres aeutus. 

B. Antennes à articles 1 à 5 flaves, 6 à 9 noirs, 10 et 11 blanchâ- 
tres ; angles postérieurs du corselet non saillants, obtus ; élytres 

rougeâtres jpulchrieamis. 

1. aentas*. 

C, pediculario Grav. (europaeo) paulo major, robustior, griseo- 
pubescens, nigropiceus, ore antennisque flavis, fronte antica, capitis 
lateribus post oculos, tboracis limbo basali, elytrorum summa basi 
obscurius, epipleuris, limbo apicali, angulis posticis externis, sutura 
vix, segmentorum 2-4 tertia parte apicali, caeteris segmentis totis 
pedibusque rutis ; antennis Jongioribus, articulis omnibus tertia 
parte longioribus; oculis minoribus,, fronte subtilissime punctulata; 
tborace multo longiore, obconico, basi utrinque postice fortiter ar- 
cuato, angulis posticis retrorsum maxime productis, acutissimis, 
cœterum dense subtilissime punctulato; elytris longioribus, tborace 
parum brevioribus, apice conjunctim magîs emarginatis, subtilius 
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densiusquè punctulatis, tarsis multo longioribus primo visu dis- 
linctus. — Long., 2 2/3 mill. 

Nouvelle Galôdonie {Bougier). —Un seul exemplaire. 

2. polelirieornls*. 

In ter omnes insignis. Magnitudine et forma C. bipunctati Orav. 
(europœi), convexior, nilidulus, Ihorace nitidissimo capiteqiie ni- 
gropiceis, palpis antennarumque articulis 5 primis flavis, articiilis 
6-9 nigris, 10 et 11 albidis, fronte^ thorace lateribus lalius, basi 
summa anguste, elylris praeter basim dilutiorem, abdominis seg- 
mentis 3 apicalibus, 5^ obscuriiis, pedibusque rufis ; pube pilosella, 
parca, griseo-fulva indutus, in elytrorum tertia parte basali et apicali 
auréola ; anteunis fusco pilosellis, elytrorum abdominisque lateribus 
et apice nigro-setosis; antennis brevibus, sat incrassatis, articulo 5o 
paulo longiore quam latiore, 6-10 fortiter transversis, 11° duobus 
prsecedentibus sequali, apice subtruncato; oculis majoribus; capite 
thoraceque parce vix perspicue piinctulatis ; thorace tertia parte la- 
tiore quam longiore, antice sat attenuato, a medio ad basim vix 
ampliato, angulis posticis obtusis, basi utrinque vix sinuata; elytris 
thorace tertia parte longioribus, a basi ad aplcem parum attenuatis, 
parce vix asperatim punctati»; segmentorum abdominalium parte 
apicali lœvigata ; tarsis sat brevibus. — Long., 21/3 mill. 

Tonghoné, sous une écorce, juillet (Savés). — Un exemplaire. 

Obs, La coloration, surtout celle des antennes, rend cette espèce 
des plus remarquables dans le genre. 



Tw^bu AtBOCBAnMJHIM. 



MYLLiENA Erichson. 



Ce genre renferme une trentaine d'espèces plus particulières aux 
régions tempérées du globe. Celle de la Nouvelle-Calédonie y a 
peut-être été introduite d'Europe, de môme qu'en Australie, où elle 
se retrouve. 
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1. interaiedia Er., Kœf. Mark, I. 383. — FvL, Fn. galh-rhén., El, 
625 et syn.; Ann. Mus. Civ. Genova, 1878, XIII, 568. 

Marais de l'Anse Vata, juin (Savés), — Un exemplaire un peu 
immature. 
Aussi en Australie, Algérie, Maroc, Syrie, Caucase et Europe. 

BRACHIDA Rey. 

Les Brachida comptent actuellement 35 espèces décrites ou iné- 
dites, dont une seule européenne, les autres étant répandues sur-^ 
tout dans les régions chaudes du globe. 

1. elevata*. 

Minima, magnitudine et forma Oligotam simulauB, nitidula, 
parcius sat longe, abdomine longius fulvo pubescens» rufotestacea, 
antennarum articulis 2 ultimis, abdominis segmentis 4-5 elytrisque 
aliquando, fusculis ; antennis breyibus, articulis 4-10 fortiter trans- 
versis, sensim incrassatis, il" magno, duobus prseeedentibus lon- 
giore^apice ûbtuso ; capite glabro, nitido, vix perspicue punctulato ; 
oculis magnis, proeminentibus ; thorace convexo^ œquali, basi duplo 
latiore quam longiore, lateribus ab apice usque ultra médium for- 
titer amplialis, inde ad basim minus fortiter angnstatis, crebre vix 
asperatim punctato, basi tenuiter marginata, utrinque profuude 
sinuata, angulis posticis obtusis ; sciitello brevi, lato, apice rotundato- 
marginato, thoracis basi operto ; elytris minus convexis, thorace 
parum latioribus et longioribus, lateribus parum a basi ad apicem 
rotundato^amj^iatis, paulo parcius sat fortiter asperatim punctatis, 
apice conjunctim sat profunde emarginatis; abdomine basi elytris 
angustiore, obconico, œque ac thorax punctato ; cf sutura fortiter 
arcuatim elevato-carinata ; segmento 7" supra medio subtriangula- 
riter inciso. — Long., d mill. 

Nouméa, dans les champignons, mars (Savés). 

OLIGOTA Mannerheim. 

Ce genre, remarquable ^r âeis anténneis de 10 articles seulement, 
est représenté par tout le globe, surtout dans les régions tempérées; 
il compte une trentaine d'espèces, dont plusieurs paraissent cosmo- 
polites. 

A. Antennes flaves, à massue forte, brttne, de 4 articles ; abdomen à 
ponctuation rare, réticulée ; corps brun; les 2 derniers segments de 
l'abdomen flaves vemtralii. 
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B. Antennes d'un testaoé rougeàtre, à massue forte, de 4 articles ; ab- 
domen à ponctuation assez dense, réticulée ; corps noir ; anus rou- 
geàtre. granaria. 

C, Antennes flaves, à dernier article obscur ; massue fine, très peu 
marquée, de 3 articles j avant-corps roux j abdomen brun, à cari- 
nules râpeuses, écartées, les 2 derniers segments presque entière- 
ment d'un testaoé rougeàtre rwUUa, 

1. ventralis*. 

OL granariœ Er. vicina, sed dimidio minor et omnino aliter 
punctata et colorata ; brunnea, palpis, antennis prœter clavam, ab- 
dominiâ segmentis duobus apicalibus pedibusque flavis ; antenuis 
articulis 3-6 subtilibus, brevibus, clava lata, robusta, brunnea, 
4-articulata, articulis fortiter transversis, prœter ultimum apice ob- 
tusum; thorace sat dense subtiliter punctulato, vix asperulOjbasi non 
marginato ; elytris tborace sat longioribus, multo fortius transver- 
sim asperulo-pimctatis ; abdomine reticulalim parcius sat fortiter 
puuctato. — Long., 4 mill. 

KaïxaL\dL{Deplanche), — Un exemplaire. 

2. irraBaria* Er., Kœf. Mark, I, 364. — FvL, Fn. gâlL-rhén., m, 
657 ei syn. 

Kanala {Depïanche), — Un exemplaire. 
Aussi en Europe. 

Oba. Sans doute importée dans la colonie. 

3. rudella\ 

In génère sculptura insignis ; obscure rufa, abdomine praeter api- 
cem piceo, ni tida, parce longius fulvo-pubescens, ore, antennis prœler 
articulum ultimum vix obscurum, abdominis segmentis duobus ul- 
limis praeter summam basin penultimi, pedibusque flavidis ; an- 
tennis tenuibus, clava 3-articulata, gradatim parum incrassata, arti- 
culis 8-9 parum transversis, 10® sat elongato, apice obtuso ; thorace 
breyissimo, oculo fortisslme armato vix perspicue punctulato, basi 
summa subtiliter marginata; elytris transversis, tborace quarta 
parte longioribus, parce fortiter asperatim punctatis ; abdomine ob- 
conico, singulari sculptura^ segmentis quasi carinellis subtilissimis 
(in utroque 12 circiter) longitudinaliter asperulis, duobus apicalibus 
haud perspicue sculpturatis. — Long., 3/4 mill. 

Kanala (Deplanche), — Un exemplaire, 
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MŒURS ET MÉTAMORPHOSES D'INSECTES 

Par le capitaine XAMBEU. 

Silpha sinuata Fabr. 

Larve : longueur, 16 millimètres ; largeur, 10 millimèCres. 

Corps hexapode, obloDg, un peu convexe, finement granuleux, 
d'un brun noir ; dessous glabre, brun terne, quelques soies raides 
sur les côtés. 

Tête noire, cornée, finement chagrinée, transverse, bien détachée 
du prothorax, un tiers plus petite que lui ; verlex noir ; front légè- 
rement bituberculeux, creusé d'un léger sillon médian ; labre noir à 
extrémité ferrugineuse, en forme de trapèze ; mandibules à base fer- 
rugineuse, à sommet noir, cornées, lisses ; palpes maxillaires bien 
saillants, bruns à extrrîmité testacée, composés de 4 articles, premier 
et deuxième gros, courts, troisième aussi long que les deux précé^ 
dents, terminé par un faible tubercule surmonté d'une légère soie à 
son bord extérieur, quatrième petit, terminé en pointe ; en arrière 
des antennes et un peu au-dessous de leur insertion est un groupe 
de quatre ocelles arrondis, deux à la môme hauteur au-dessous de 
l'insertion àntennaire, petits, les deux autres en arrière des pre- 
miers et un peu plus gros ; antennes noires, de 4 articles, à extré- 
mité brune, premier en forme de tubercule, deuxième long, cylin- 
drique, légèrement cilié, troisième un peu moins long que le 
précédent, subcylindrique avec quelques cils, quatrièaie petit, plus 
fortement cilié, terminé eu pointe mousse. 

Prothorax noir, fortement ponctué sur les côtés, lesquels sont 
ferrugineux, traversé par un sillon longitudinal médian qni se con- 
tinue sur le mesothorax et sur le metathorax, légèrement arrondi à 
son bord antérieur, à bord postérieur un peu plus large et arrondi 
aussi ; quatre soies partent des bords, les deux premières dirigées 
vers la tête, les deux autres à direction inverse ; les deux segments 
thoraciques suivants sont d'un brun noir et en forme de trapèze, 
leur plus grande largeur sise au milieu du segment dont les bords 
sont légèrement ferrugineux, ciliés de poils raides, ceux de la pre- 
mière moitié dirigés en avant, les autres en arrière ; transversale- 
ment sillonnés à leur bord antérieur et postérieur, finement cha- 
grinés au milieu, fortement ponctués sur les côtés. 

Segments abdominaux brun- noir, finement chagrinés, semblables 
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comme forme, mais diminuant vers l'extrémité, convexes, terminés 
à leur bord postérieur par une saillie dentiforme à extrémité ferru- 
gineuse^ ciliée, la saillie du dernier segment moins prononcée, le- 
quel segment se termine par deux appendices bi-articulés, le pre- 
mier article très long, cylindrique, armé de fortes épines sur les 
côtés, le deuxième un tiers moins long, terminé en pointe mousse, 
tous deux bruns à extrémité plus p&Ie. 

Dessous du corps d'un brun terne, plus pâle aux parties corres- 
pondantes aux segments thoraciques, avec de petites aspérités 
noires ; l'extrémité de chaque segment abdominal terminée comme 
le dessus par une légère saillie dentiforme ciliée ; chaque anneau 
porte une forte impression latérale à teinte plus accentuée, formant 
une sorte de sillon de chaque côté du segment, le dernier anneau 
en est dépourvu ; stigmates noirs, peu apparents. 

Pattes brunes, longues, bien développées, hanches grandes, forte- 
ment accusées, cuisses longues, subcylindriques, tibia plus long, ter 
miné par un fort crochet muni d'une épine en dessous. 

C'est dans une mâchoire d'âne, en voie de décomposition, que je 
trouvai dans un pré et que j'apportai chez moi, que j!ai observé 
une vingtaine de ces larves; du 43 avril au 10 mai, elles absorbèrent 
toutes les parties charnues attenant aux cavités de Tossature; à partir 
du 11 mai, elles se sont abstenues de toute nourriture, elles ont creusé 
une loge dans du sable sur lequel reposait la mâchoire, puis un travail 
intérieur d'élaboration a commencé, à la suite duquel a eu lieu la 
nymphose ; une première nymphe revêtait le 15 mai son état plastique. 

Nymphe: longueur, 11 à 12 millimètres ; largeur, 8 millimètres. 

Corps, blanc mat, arrondi au sommet, accu miné vers l'extrémité; 
tète inclinée ; yeux saillants et noirs ; appareil de manducation bien 
visible et détaché ; pattes contractées vers le corps et ramassées, les 
tarses se touchant presque ; élytres et ailes rudimentaires, enchâssées 
entre la 2® et la 3^ paire de pattes ; prothorax en forme de bouclier, 
rond antérieurement, bisinué postérieurement, fortement cilié en 
particulier à la périphérie, deux groupes formés de deux cils longs 
bruns rayonnant autour des yeux, mesothorax en forme d'écusson 
fortement pointu, de sa base partent les élytres, metethorax pa- 
rallèle donnant naissance aux ailes; les six premiers segments 
abdominaux trapézoïdaux, égaux, avec bourrelet latéral renflé, sur- 
monté d'un long cil brun à direction latérale, septième et huitième 
segments bien plus longs que les précédents, mais moins larges, avec 
bourrelet et cil, neuvième beaucoup plus petit, avec bourrelet moins 
accentué et cils dirigés en arrière. 

dessous du corselet voilé par les pattes et par l'appareil alaire, 
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segments abdominaux comme en dessus, les bourrelets du dernier 
segment plus accentués qu'en dessus, au centre Tanus fait saillie, 
deux petits appendices coniques sont plaqués contre sa base. 

Les segments abdominaux sont doués d'une grande mobilité ; 
lorsque la nympbe est inquiétée, elle leur imprime des mouve- 
ments de rotation d'arrière en avant. 

La nymphose dure trois semaines^ au bout desquelles Finsecte 
accomplit sa dernière métamorphose. 

Insecte parfait. On trouve la Silpha sinuata sur les cadavres et 
sous les matières en putréfaction ; Fabricius et divers auteurs en ont 
donné la description, que l'on trouve aussi dans la Faune entomo^ 
logique Française de Fairmaire et Laboulbène, 1854, page 294. 



HypoboruB ficus Erichson. 

Larve: longueur, 1 i]^ à 2 millimètres. 

Corps suboylindrique, charnu, à fond blanc mat, à pnbescence 
légère, rousse, courbé en forme d'arc. 

Tète globuleuse, épistome trans verse, roux, tour de la bouche 
ferrugineux ; mandibules triangulaires, fortes, ferrugineuses à extré- 
mité noirâtre, taillées en biseau, Mdentées à l'extrémité. 

Mâchoires, antennes, palpes et yeux ne sont pas suffisamment ap- 
parents pour pouvoir être l'objet d'un examen détaillé. 

Segments thoraciques doubles des segments abdominaux, tous 
trois égaux, avec bourrelets très prononcés, servant à la reptation de 
la larve *, pas de trace de pattes. 

Segments abdominaux égaux, mais diminuant insensiblement 
vers l'extrémité, les six premiers avec replis et bourrelets, les 
septième et huitième un peu moins gros, neuvième beaucoup pins 
petit, arrondi, terminé par une petite pointe obtuse ; les bourrelets 
des six premiers segments aident à la progression de la larve ; une 
ligne longitudinale médiane, transparente, parcourt la région dor- 
sale. Stigmates peu apparents, à périmètre roux. 

Après le rapprochement des deux sexes, le couple se creuse un 
trou dans la tige du figuier et y pénètre ; l'insecte choisit de préfé- 
rence les pieds affaiblis et languissants, sans toutefois dédaigner les 
tiges bien saines de certains de ces arbres ; m&le et femelle mus par 
un même mobile, travaillent ensuite en sens contraire à ouvrir, 
mi-partie dans le liber, mi-partie dans l'aubier, une galerie circu- 
laire dont les deux extrémités arrivent à presque se toucher dans 
une tige de grosseur moyenne ; la circulation de la sève se trouve, 
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dès lors, ioterrompue par Tabla tioa du liber et la larve pourra ainsi 
travailler sans avoir à craindre un afflux du liquide végétal. Lorsque 
le oouloir est suffisamment élargi, la femelle dépose un œuf tantôt à 
droite, tantôt à gauche de la galerie circulaire ; ces œufs sont très 
rapprochés, mais cependant assez espacés pour que les larves, dans 
leur travail de cheminement, ne puissent se reacontrer.— Après une 
4Mrée de quinze jours environ, chaque œuf éclôt, donne naissance à 
une larve qui attaque aussitôt Taubier en rongeant perpendiculaire- 
ment à la galerie circulaire, aussi bien celles dont le travail se fait 
dans la direction de la tige, que celles dont la direction va vers le 
sol ; les tranchées creusées par ces larves sont parallèles, un rien 
les sépare ; aussi l'écoree de certaines tiges arrive à être désagrégée 
au point qu'il suffit du moindre contact pour que toute la partie 
subéreuse tombe. 

Tant que dure Tétai vermiforme, la larve mine les parties déli- 
cates de Técorce et du bois } aux approches de la nymphose, elle se 
creuse une cellule en élargissant l'extrémité de son trou de mine et 
plus particulièrement dans l'aubier, puis elle se prépare à sa nou- 
velle transformation. 

Le développement des larves est si rapide que les générations se 
succèdent presque sans interruption durant la belle saison ; les in- 
sectes de la dernière venue passent Thiver dans la. cellule qui a 
servi de berceau à la nymphe. 

Nymphe : longueur, 1 à 1 1/2 millimètre. 

Corps à fond blanc de lait, quelques poils épj^rs sur la surface,, 
tôte fortement penchée contre le dessous 4es segments thoraciques ; 
antennes relevées et dirigées sur le thorax ; élytres rayées, striées, 
triangulaires, très développées, atteignant presque le dernier seg- 
ment abdominal, lequel se termine en pointe bifide obtuse ; Texamen 
de cette nymphe au microscope, offrirait peut-être quelque autre 
particularité ; quoiqu'il en spit^ les détails que j'en donne suffisent^ 
pour la caractériser. 

Après un travail d'élaboration intérieure dont la durée dépend de 
l'activité de la température, la nymphe se débarrasse de ses langes et 
donne naissance à un petit insecte brun roux, à téguments mous ; 
insensiblement ces téguments prennent de la consistance, puis Tin- 
secte se fait jour en trouant la partie subéreuse de Técorce qui cor- 
respond à la cellule de la nymphe. 

Insecte parfait. L'Hypoborus fions est nocturne et, ce qui le 
prouve, c'est que Ton trouve souvent le matin, criblés de trous 
d'entrée, des figuiers qui la veille, n'offraient pas de trace d'inva- 
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sion. C'est un Xylophage de la tribu des Scoljtieus ; on en trouve la 
description dans Goureau, Insectes nuisibles auœ arbres frui- 
tiers, 4862, p. 25 ; la Revue d'Entomologie^ année 1863, pages 
407, 409, 432, pU 3, tig. 48, et année 4889, p. 72, en donne les 
caractères et cite ses localités; Perris (Larves de Coléoptères, 
4877, p. 445), n'a parlé que des galeries de ponte, qu'il dit « assez 
larges et transversales comme celles de VH. mori. » VHypobortis 
ficus «loit être rangé dans la catégorie des insectes nuisibles, comme 
le sont tous ses congénères ; les larves et les nymphes de VH. ficus 
deviennent la proie du Nemosoma elongatum Linné, qui les 
recherche aussi bien sous ces états qu'à l'état d'insecte parfait ; il s*en 
suit que le Nemosoma est un auxiliaire très utile. 



NÉCROLOGIE. 



M. J.-B. Géhin vient de mourir, le 2 décembre 4889, à l'âge de 
73 ans, à Remiremont, sa ville natale, qu'il était venu habiter à la 
suite de la guerre. L'un des fondateurs de la Société française d'En- 
tomologie, M. Géhin n'y compte que des amis. Ses principaux tra- 
vaux entomologiques sont un Catalogue des Coléoptères de la 
Moselle, un volumineux mémoire sur les insectes nuisibles au poi- 
rier, des lettres sur les Carabides et un Catalogue synonymique et 
raisonné des Carabides. 

Sa magnifique collection de Carabus et genres voisins, la plus 
riche que l'on connaisse, avait été vendue, en août dernier, à 
M. Oberthur, parce que la maladie ne lui laissait plus la force de s'en 
occuper. Ses amis seront heureux de savoir que cette collection 
est restée en France. 



Nous apprenons la xnort du D' Franz Lœw, décédé à Vienne, le 
22 novembre, à l'âge de 64 ans, après une longue et douloureuse 
maladie. Le D*^ Lœw, dont cette Revue a publié plusieurs articles 
très intéressants, était l'entomologiste qui connaissait le mieux les 
insectes galiicoles et les Psyllides ; il a publié sur ces insectes de 
nombreux et importants travaux dans les Mémoires de la Société 
I, R. zoologique et botanique de Vienne. C'est une perte 
cruelle et irréparable pour l'entomologie et pour ses nombreux 
amis. Espérons pourtant que son frère, M. Paul Lœw, continuera ses 
travaux et ses publications. D' A. Pdton. 
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LES COLÉOPTÈRES DE LA NOMELLE-CALÉDONIE 

ET DÉPENDANCES 

AYBG DESCRIPTIONS, NOTES ET SYNONYMIES NOUVELLES 

{Suite) 

Par ÂLBBRT FADVEL. 



PLACUSA Erichson. 

Ce genre cosmopolite est représenté en Nouvelle-Calédonie par 
une espèce probablement nouvelle, mais- dont je n'ai vu qu'un 
exemplaire trop incomplet pour être utilement décrit ; je me bo^rne 
à la diagnose suivante : 

Species brunnea, elylris abdomineque squalide testaceis, thorace 
maxime Iransverso; çf abdominis segmente 7" supra medio spina 
parva et utrinque altéra subtili, elongat^, subobliqua, armato. 

Kanala (collection Bougier). 



THECTURA Thomâon. 

Genre a«sez nombreux et cosmopolite; Tunique espèce que je 
connais de la Nouvelle-Calédonie rentre dans le groupe dé la cuspi- 
dataET, 



1. irarleolor*. 

Thect. cuspidata Er. (europœa) dimidio minor et angustior, 
elongata, parallela, sat nitida, flava, antennis prœter articulos 3 vel 
4 primos, fronte, capitis marginibus, abdominis segmento 5^ toto, 
6* basi tantum, fusco piceis; elytris vix obscuris, sat dense subti- 
lissime, capite vix, thorace parcius, flavo pubescentibus ; antennis 
brevissimis, maxima clavatis, articulis 2 primis crassis, 3" subtrian- 
gulari, fere transverso, 4-10 omnium brevissimis, fortiter sensim 
incrassatis, 11° ovato; oculis magnis, nigris; capite quadrato, piano, 

Bévue d'Entomologie. — Octobre 1889. 30 
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subtilissime alutaceo, medio longitudinaliter sulcatulo, utrinque sat 
fortiter parum dense punctulato, fronte antica, sulculo et vertice 
summo impunctatis ; thoracecapitis latitudine, subquadrato, parum 
transverso^ subdepresço, parce subtilissime punctulato, sulco parvo 
antice posticeque profundiore, basin et apicem haud attingente, im- 
presso, aDgalis omnibus obtusis ; elytris thorace tiertia parte longio- 
ribus, sat dense subtiliter punctatis ; abdomine nitidiore, ?ix alu- 
taceo, basi vage vis perspicue, àpice fere haud punctulato ; ^ seg- 
mento 1^ apice supra truncato, truncatura utrinque spina tenuissima, 
sat brevi armata. — Long., i mill. 

Kanala {fie'planche). — Un seul cf , peut-être légèrement imma- 
ture. 

Par sa taille microscopique et ses antennes très courtes et très 
rhopaliformes, cette espèce a un peu le faciès de certaines Bomalotes 
du groupe des Meotica \ mais sa tête plane et fortement ponctuée 
de chaque côté, et tous ses autres caractères la rapprochent de Thec- 
tura cuspidata Er. et de quelques espèces voisines. 



OXYPODA Mannerheim. 

Les espèces de ce grand genre (peut-être 200) sont répandues dans 
toutes les régions faunlques, mais paraissent surtout nombreuses 
dans les zones tempérées ou froides de l'hémisphère nord. 

1. antipodum*. 

Pfope Oxyp, ecoiguam Er. (europœam) colloca^da, sed colore 
formosœ Kraatz. In génère minutissima, fuscuta Rey dimidio 
minor, rufotestacea, antennis prœter articulos 4 primos infuscatis, 
capite^ elytris, abdominis segmentis 4-5 sextoque summa basi pi- 
ceolis ; subnitida, corpore antico sat dense subtiliter, abdomine par- 
cius longius fulvo pubescenti ; antennis parvis, brevibus, sat incras- 
satis, articulis 2 primis magais, elongatis, 3^ tenui, angusto, longiore 
quam latiore, 4*» parum, 5-10 fortiter transversis, ll^^Jmagpo, obtuse, 
fortiter deplanato-impresso ; capite indistincte, thorace vix perspicue, 
elytris crebre subtiliter vix asperatim, abdomine parcius subtilissime, 
punctatis ; capite fortiter transverso, œquali ; thorace œquali, capite 
multo latiore, brevissimo, basi plus duplo longiore quam latiore, 
summa basi angustissime marginato, a basi ad apicem sat fortiter 
angustato, angulis anticis parum, posticis magis obtusis ; elytris 
ijorace tertia parte longioribus, transversim subquadratis, tertia 
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parte basali obscure rufulis ; abdomine a bas! ad apicem sat atte- 
nuato. — Long., 1 2/5 mill. 

Yahoué, novembre {Savés), — Un exemplaire. 



ALEOGHARA Gravenhorst. 

Ce genre très naturel ne compte pas moins de 200 espèces, dé- 
crites ou inédites, et se trouve par tout le globe, bien que plus nom- 
breux dans les faunes paléarctique et américaine. 



i. wm^ti* Er,^Gen,, 172. - puberuîa* Klug, Ins. Madag.^ 139. — Er., 
l. c, 165. — Fairm., Fn. Fr., 1, 450. — Kraatz, Wiegm. Arch., 1859, 1, 
16. — WoU., Col. Sanct. Helen., 23 et syn. - Rey, Brévip., 1874, 60. 
— Fauv., Ann. Miâs. Civ. Genova, 1877, X, 202. — decorota* Aube, 
Ann. Ent. Fr., 1850, 311. — Armitagei' Woll., Ins. Mader., 559. — 
dubia* Fauv., Arm. Ent. Fr., 1863, 428. 

Nouméa {Deplanche); Kanala (Coste), 

Aussi en Australie, aux Philippines, à Sumatra, au Japon, en Chine, 
Tonkin, Birmanie, Geylan, Madagascar, Bourbon, Zanzibar, Cafre- 
rie, Cap, La Guadeloupe, Cuba, Madère, Amérique du Nord, Europe 
moyenne et méridionale et bassin de la Méditerranée. 

Obs, Espèce sans doute cosmopolite. 



SIPALIA Rey. 
Xenomma Woll. — Halmœusa Kiesenwetter. 

Les Sipalia comptent une centaine d'espèces, répandues d'ans les 
zones froides ou tempérées ; en dehors de TEurope, du nord de l'Asie 
et de r Amérique septentrionale, on n'en trouve que des représen- 
tants isolés dans le nord de l'Afrique, les îles Atlanlides, l'Inde et 
les fies Auckland. 

1. ealedoniea* Fvl., Ann. Mus. Civ. Genova, 1^78, XIII, 591. 

Ile des Pins (Deplanche). 

Obs. Je n'ai vu qu'un exemplaire de cet insecte, qui, par son cor- 
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selet élargi rappelle assez les Euryuaa d'Europe, et par son abdomen 
subclaviforme, les Gastrorhopalus du Chili et des Pampas. Peut-être 
devra-t-il former un genre nouveau; toutefois ses principaux carac- 
tères permettent de le ranger provisoirement parmi les Sipalia^ dont 
certains types ne manquent pas d'un faciès analogue. 



BOLITOGHARâi Mannerheim. 

Ce genre ne renferme guère qu'une trentaine d'espèces répandues 
dans les régions poléarctique et néarctique et offrant quelques re- 
présentants isolés au Chili, dans l'Inde, la Malaisie et l'Australie. 

1. nameeiisis*. 

In génère minima. Colore insignis, nitida, corpore antico parum 
dense subtiliter fusco-pubescenti, capite, thorace scutelloque nîgerri- 
mis, antennis articulis 4-10 maculaque subtriangulari in utroque 
elytro extus a tertia parte antica ad angulura externum et fere ad an- 
gulum suturalem extensa, piceolis; abdomine apice pedibusque rufo- 
testaceis ; antennis brevibus, clavatis, articule 4® parum, 540 maxime 
transversis, 41** magno, acuminato ; capite sat dense distincte punc- 
tato; thorace capite panim latiore, tertia parte latiore quam Ion- 
giore, circa basim vix angustato, antice fortiter rotundato, angulis 
anticis rotundis, posticis indicatis, basi tenuissime marginato, cœte- 
rum convexo, punctura vaga, inconspicua, impressione antescutel- 
lari sat magna, transversa, profunda, quasi bifoveolata, utrinque 
discum versus sœpe vix continuata, sulco medio antico post coUum 
brevi ; elytris thorace tertia parte latioribus, parum longioribus, con- 
vexis, parum dense subtiliter punctalis ; abdomine segmentis 2-4 
basi transversim impressis, disco declivis, impressione basali laevi, 
cœterum vage subtilissime punclulatis, 5^ basi etiam transversim 
impresso, impressione crenata, 6<* apice truncato ; cf 7^ apice supra 
medio spinulis 5 minutissimis aureolis et utrinque spinulis 2 mimitis 
armato. — Long., 1 3/4-2 mill. 

Nouméa, sous les écorces, octobre ; Yahoué, mars ; rare {Savés); 
Kanala [Beplanclîe), 
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DISTRroUTION OéoaRAPHIQUE. 



La faune néo-calédonienne ne compte encore que 64 espèces con- 
nues de Staphylinides, appartenant à 37 genres et 8 tribus ; mais 
cette famille étant peu recherchée et renfermant une majorité de 
très petits Coléoptères, nous devons attendre d'explorations futures 
un contingent notable de découvertes. 

Deux tribus paraissent faire défaut: les Phlœocharini et PrO' 
tinini. Quant aux genres, deux seulement {Numea et Diplos- 
iictus) sont spéciaux à la colonie, six appartiennent surtout à la 
faune. intertropicale (Eleusis, Ancœus, Lispinus, Holotrochus, 
Osorius et Pachycorinus)^ tandis que tous les autres (29) ont en 
Europe des représentants plus ou moins nombreux ; le caractère 
générique de la faune est donc ici en très grande partie paléarc- 
tique. 

Dans cette famille^ comme dans les Carabiques, les relations avec 
la Nouvelle-Zélande sont presque nulles, n'étant indiquées que par 
la présence d'une espèce également australienne et malaise (Oxyte- 
lus sparsus); au contraire, elles s'accentuent avec l'Australie, la 
Nouvelle-Guinée et rindo-Malaisie( A nccpws aruensis, Homalium 
singulare^ Osorius fumator^ Trogophlœus indicus, Stenus 
planifrons, Pœderus cruenticollisy Xantholinus holomelas, 
Emus erythrocephalus et Philonthus sanguinicolUs), Comme 
toujours, les rapports avec les petites îles de la Polynésie, très pau- 
vres en insectes, sont ici à peine notables et se réduisent à quatre 
espèces {Xanthobium holomelas, qui s'étend aux Tonga et 
Samoa, Emus erythrocephalus^ aux Tonga et à Taïti, Cafius 
nauHcus et corallicola, à Taïti); encore les deux premières ne 
sont pas spéciales à la faune polynésienne. Enfin, si on retranche 
les types plus ou moins cosmopolites ou évidemment importés, au 
nombre de dix {Trogophlœus exiguus^ Medon ochraceus, debi- 
licornis, Leptaeinus parumpunctatus, Philonthus ventralis, 
quisquiliariusy longicornis, Myllœna intermedia, Oligota 
granaria, Aleochara vaga), il reste 41 espèces propres à la Nou- 
velle-Calédonie, soit les deux tiers de son contingent total en Sta- 
phylinides. 
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CATALOGUE DES STAPHYLINIDES. 



1. Eleusis brevipennis Fauv. 32. 

2. Ancaeus-A^u^nsis Fauv. 33. 

3. Lispinus caledonicus Fauv. 34. 

4. Thoracophorus brevipennis 35. 

Fauv. 36. 

5. Holotrochus Caledoniae Fauv. 37. 

6. Homalium singulare Kr. 38. 

7. Osorius fumator Fauv. 39. 

8. Trogophlœus indicus Kr. 40. 

9. » duplex Fauv. 41. 

10. D exiguus Er. 42. 

11. Oxytelus antennalis Fauv. 43. 

12. » picticornis Fauv. 44. 

13. » sparsus Fauv. 45. 

14. » coriaceus Fauv. 46. 

15. » sp. ' 47. 

16. Bledius circularis Fauv. 48. 

17. » fossiventrls Fauv. 49. 

18. Stenus Thioni Montr. 50. 

19. » planifrous Fauv. 51 . 

20. Œdichi^us Sedilloti Fauv. 52. 

21. A stenus capitalis Fauv. 53. 

22. » reticollis Fauv.» 54. 

23. Scopœus unifasciatus Fauv. 55. 

24. Medon kanak Fauv. 56. 

25. » ochraceus (Jrav. 57. 

26. » debilicornis Woll. 58. 

27. Paederus cruenticollis Germ. 59. 

28. » Lacordairei Perr. 60. 

29. Numea serpens Fauv. 61. 

30. Pachycorinus caledonicus Fauv. 62. 

31. Leptacinus parumpunctatus 63. 

Gyll. 64. 



Metoponcus variegatus Fauv. 

» pulchellus Perr. 
Xantholiius holomelas Perr. 

» kanalensis Fauv. 
Emus erythrocephalus Fabr. 
Gafius nauticus Fairm. 

» . corallicola Fairm. 
Hesperus indigaceus Fauv. 

» anchora Fauv. 

» speculifrons Fauv. 
Diplostictus Chenui Perr. 
Philonthus kanalensis Fauv. 

9 ventralis Grav. 

D quisquiliarius Gyll. 

» sanguinosus Fauv. 

» longicornis Steph. 

sanguinicolUs Fauv. 
Gilea densata Fauv. 

» exul Fauv. 

9 cinctipennis Fauv. 
Conurus acutus Fauv. 

s pulchricornis Fauv. 
Myllaena iniermedia Er. 
Brachida elevata Fauv. 
Oligota ventralis Fauv. 

» granaria Er. 

» rudella Fauv. 
Placusa sp. 

Thectura varicolor Fauv. 
Oxypoda antipodum Fauv. 
Aleochara vaga Er. 
Sipalia caledonica Fauv. 
Bolitochara numeensis Fauv. 



Obs. Les Tsomalua prœustus Perroud et Isomalus f ustulatipennis 
Perr. {Ann. Soc, Linn. Lyon^ 1864, 90, 91) sont des Cucujides et non 
des Staphylinides. Le premier est VIno macularis Grouvelle, et le se- 
cond appartient au genre Diagrypnodes Waterhouse. 
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SGYDMiENIDES. 



EUœNNUS Thoms. 



Genre nombreux et cosmopolite, répandu surtout dans lés régions 
tempérées du globe. 

1. erlnitus*. 

S. rutilipenni Mûll. magaitudine et colore vicinus, nitidus, con- 
vexus, rufus, capite piceo, thorace praeter basim nigro, ore pedibus- 
que testaceis; anlennis robustis, brevioribus, articulis 1-7 Jatis, 
robuslis, connatis, 3* 2^ duplo fere breviore, 3, 4, 6 subsequallbiis, 
5, 7 bis longioribus, 8-H clavam distinctam formantibus, 8-10 for- 
titer traasversis, 11" magno, obovato ; ociilis convexis, proeminen- 
tibus; capite thoraceque dense pilis grossis brunneis et aureis setosis; 
thorace capite vix latiore, tertia parte longiore, antice fortiter, clrca 
basim "vix angustato, utrinque medio ante basim foveolato; elytris 
ovatis, basi truncatis, ibique intra humeros elevatos late impressis, 
ad médium thorace daplo latioribus, longe anreo pilosis, circa la- 
teraet apicem punctis grossis parce irregulariter parum profunde 
impressis ; tibiis posticis subsinuatis. — Long., 11/2 mill. 

Tonghoué, sous les écorces ; juillet {Deplanchô), — Unique. 

Obs. A placer auprès du denticomis, d'Europe, mais très différent 
pour tous les caractères énoncés. 



EUMICRUS Laporte. 

Deux espèces calédoniennes rentrent dans ce genre cosmopolite 
et très nombreux (peut-être 106 espèces). 

A. Les trois derniers articles des antennes très grands, les 9* et 11* 
plus de moitié, le 10' environ moitié plus longs que larges ; tête 
transverse, subquadrangulaire, à front fossulé et sillon du vertex 
profond . giganteus. 
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B. Les trois derniers articles des antennes ordinaires, les 9* et 10* 
subtransverses, le 11^ égal aux deux précédents réunis ; tête 
transverse orblculalre, à iront égal et sillon du vertex obsolète. atrorufUs. 



1. gigmntemM*. 

Magnitudine maxima inter omnes^nsignis, atrorvfo duplo major, 
similiter coloratus et pubescens, licet abdoraine dilutiore, rafo, an- 
tennarum capilisque structura prapcipue distinctus ; antennis longio- 
ribus et multo crassioribus, articulo 3° 1* longitadine œquali, 
4* lerlia parte breviore, 5° 3* paulo longiore, 6<* 4*» vix breviore, 
7® paulo longiore quam longiore, 8*» subquadrato, 9® 5" longiore« 
10^ 90 vix bref iore, sed latiore, extus arcuatim sat fortiter dilatato, 
H** maximo, a medio ad apicem acuminato ; palpis longioribus ; 
capite transversim subqaadrato^ ab oculis usque ad basin oblique 
parum angustato, angalis posticis indicatis, licet obtusis, fronte tota 
inter antennas fossulata, vertice sulco foveolato triangulariter pro- 
funde impresso ; thorace multo robustiore et ampliore, ante médium 
latiore, inde ad apicem multo magis atteuuato ; metathoracis epi- 
meris utrinque elytrorum basin siiperantibus, bene perspicuis, ni- 
gris ; elytris corpore anlico haud longioribus, ante médium latiori- 
bus, inde ad basin et apicem fere œqualiter angustatis, minus 
subtiliter punctatis; pedibus maxime robustis, femoribus incrassatîs, 
posticis apice fortiter clavatis, tarsis anticis articulis 3 primis, i^ for- 
titer, 2*» 3»que gradalim minus, dilatatis. — Long., 4 mill. 

Yaboué, février (Savés), — Un seul exemplaire. 

06s. Cette espèce et la suivante sont remarquables par leur grande 
taille, la coloration noire à l'avant-corps et rouge aux élytres et à 
l'abdomen , la longueur insolite de la tête et du corselet par rapport 
aux élytres, etc. Le gigantetis surtout est d'une grandeur exceptionnelle 
dans le genre. 



2. atrortafas*. 

E. tarsato MûU. triplo major, maxime convexus, nitidus, elytris 
brevibus, ovatis insignis ; niger, ore, antennis pedibusque rufis, 
abdomine rufo picescente ; antice fulvo, elytris aureo longius dense 
pilosus ; antennis robustis, articulo 2° breviore, 3-4 œqualibus, 5-6 
lougioribus, inter se etiam œqualibus, 7^ brevi, intus oblique trun- 
cato, 8° parum transverso, 9-11 clavatis, 11" pyriformi ; capite tho- 
raceque simul elytris paulo vel non longioribus, parce vix perspicue 
punctttlatis; capite transversim orbicuiato ; thorace longo, ovato. 
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hoc tertia parte latiore, antice fortius quam postice angustato, an-^ 
gulis posticis obtasis; elytris navicularibus, rufotestaceis, parum 
dense siibtiliter punctulatis ; tibiis posterioribus parum bisinuatis. 
— Long., 3-3 l/3mili. 

Mont Kogi, sous les feuilles mortes, à 200 mètres d'altitude; no- 
vembre ; rare (Savés). 
Collection Sédillot et la mienne. 



DISTRIBUTION GÉOGRAPHIQUE. 



Le très petit nombre de Scydmœnides trouvés jusqu'ici en Nou- . 
velle-Gaiédonie ne permet pas de faire de remarques spéciales sur 
leur répartition géographique. Les genres auxquels ils appartiennent 
soôt cosmopolites ; mais, tandis que ÏEuconnus crinitus rappelle 
les types européens ^ les deux Eumicrus ont un faciès exotique des 
plus reiharquables. 



CATALOGUE DES SCYDMJSNIDES. 



1. Euconnus crinitus Fauv. 3. Eumicrus atrorufus Fauv. 

2. Eumicrus giganteus Fauv. 



NOTE SUR LE GENRE PORUS WESTW. 

Par Albert FAUVEL. 



Le genre Porus, voisin des Myrmedonia^ a été créé et figuré 
par Westwood (in Royle, Illustr. Himalay. Mount., 1839, Ent,, 
54, pi. 9, fig. 10) et bien défini par M. Kraatz {Linn. Entom,, 1857, 
21, pi. 1, fig. 19), qui lui attribue deux espèces : l'une (ochraceus 
Westw.) du Nepaul, l'autre (ferrugineus Kraatz), du Soudan. 

Aucun de ces auteurs, pas plus qu'Erichson, qui a décrit V ochra- 
ceus {Gen.Sp. Staph., 43), n*a signalé les différences sexuelles des 
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çf^ et c'est à tort que H. Kraatz {L e.) a cru les ireecmQ,a!tre dans tme 
*|Bpraiiulatioû pliis distincte des 6* et 7® segments de l'abdomen. 

ParTacquisition de la collection Javet et des uniques de l'ancienne 
collection E. Deyrolle» et grâce aux riches envois d*Âbyssinie de 
mon ami et savant collègue, M. Achille Raffray. qui veut bien me 
réserver toutes ses captures en Staphylinides^ je possède aujourd'hui 
les deux sexçs des Porus ochraceus et ferriigineus et je puis 
résoudre la question de leur validité spécifique. 

Or, quoique ces deux prétendues espèces appartiennent à des 
faunes très distinctes et n'oflfranl que par exception des types com- 
muns, il est certain que le ferrugineus n'est qu'une variété éthio- 
pienne de YochracevtS de FInde. Le fait est d'autant plus remar- 
quable qu'il s'agit ici de Coléoptères sans doute myrmécophiles (si 
on en juge par leur grande affinité avec les Myrmedonia), et dont 
l'aire géographique de dispersion est habituellement restreinte, ou 
• au moins ne s'étend pas à deux régions fauniques aussi difiérentes 
que celles-ci. 

Le cf de Vochraceus se distingue par le 2® segment de l'abdomen 
armé en dessus de chaque cô»é, près de la marge, d'une épine assez 
forte, oblique, plus ou moins recourbée de haut en bas, tantôt attei- 
gnant par sa pointe Testrémilé du -3® segment, tantôt notablement 
raccourcie, variation ordinaire d'ailleurs aux Myrmedonia armées 
d'épines abdommales. Les segments apicaux n'offrent pas de diffé- 
rence dans les deux sexes. 

J'ajoute seulement aux caractères énoncés par les auteurs, que le 
vertex du d* et de la 9 présente un sillon transversal fin, entier, très 
sinué et dirigé en arrière de chaque 'côté, et un a\utre en arrière de 
celui-ci, interrompu dans son milieu et en grande partie cacbé laté- 
ralement sous le bord antérieur du corselet ; enfin que ce même 
corselet offre souvent un silloi^ longitudinal plus ou n^oins obsolète 
sur son disque. 

La variété ferre gineus se distingue à peine et uniquement par 
la ponctuation des élytres un peu moins serrée que celle du type. 

Vochraceus habite le Nepaul, l'Assam et le Bengale (Moradabad); 
mes exemplaires viennent des deux dernières provinces. 

La variété ferrugineus se trouve au Soudan oriental (notamment 
dans le Kordofan) et en Abyssinie, où M. Raffray l'a prise à Keren, 
dans le Bogos, à une altitude de 1500 mètres, en juin, juillet et 
août. 
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LYGMDES NOUVEAUX 

Par A.-L. MONTANDON. 



Stygnocoris mandibularis. 

Dessous du corps noir, assez brillant, finement ponctué, à pubes- 
cence flave, courte, plus dense et un peu 'plus longue sur Textré- 
mité des segments de l'abdomen ; propleures, metapleures et seg- 
ment génital ferrugineux. Cuisses, tibias, tarses, rostre et antennes 
d'un flave clair; 1®' et 4® articles des antennes subégaux, le 3® un 
peu plus long que le 4^ et de 1/4 plus court que le 2®. Crocbets des 
tarses noirs. Tête noire, très inclinée, brillante, à peine velue, joues 
notablement avancées au delà de Tépistome en avant duquel elles 
restent séparées et font saillie comme de petites mandibules entre- 
ouvertes. Yeux très saillants. Pronotum rétréci graduellement 
d'arrière en avant, d'un brun foncé sur sa partie antérieure, testacé 
postérieurement, finement et densément ponctué, à pubescence 
flave assez longue mais peu serrée; très étroitement rebordé sur les 
côtés latéraux qui sont presque droits ou imperceptiblement arqués, 
munis d'une très petite expansion lamellaire au niveau de l'étran- 
glement. Écusson densément ponctué, noir ou brun de poix, avec 
deux larges traits testacés de chaque côté près de l'extrémité qu'ils 
envabissent plus ou moins. Élytres testacées avec quelques taches 
rembrunies sur le disque et le long du clavus, finement ponctuées 
sur le disque, plus fortement le long du clavus et sur les côtés, un 
peu opaques, à pubescence flave et rare comme sur le pronotum ; 
clavus à 4 séries de points comme chez les autres espèces du genre. 
Membrane légèrement enfumée. — Long., 4-4 1/2; larg., 2-21/4 
mill. 

Oran {M. L. Moisson). 

Ce Stygnocoris ne saurait être confondu avec aucune des espèces 
connues du genre, qui sont toutes de taille bien inférieure : car 
il est plus robuste, plus large et plus convexe que les plus" gros 
exemplaires du rusticus Fall. La forme de sa tête avec ses joues 
proéminentes et sa teinte plus claire le feront facilement reconnaître. 
Ses fémurs antérieurs, sans être dentés, possèdent cependant sur 
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leur tranche inférieure 3 ou 4 légers tubercules surmontés d*an cil 
qui en fait le prolongement ; ce caractère s'observe aussi chez le 
rusticus, 

Lasiocoris antennatos. 

Tête et dessous du corps d*un noir légèrement bronzé brillant, 
abdomen recouvert d'une pubescence cendrée très courte. Antennes 
avec les trois premiers articles très renflés, le 4« grêle, beaucoup 
plus mince que les précédents, de même longueur que le 3^ qui est 
lui-même de 1/3 plus court que le second, longuement poilues ain^i 
que les pattes, la tête et le pronotum. Pattes noires, 4®"^ article des 
tarses plus clair à la base. Rostre noir^ dépassant les hanches inter- 
médiaires^ à premier {article atteignant le niveau du milieu du 
disque de Toeil, le 2® les hanches antérieures. Partie antérieure du 
pronotum noire ainsi que les angles huméraux et Pexlrêrae bord 
postérieur ; le lobe postérieur en avant ainsi que les bourrelets la- 
téraux du bord antérieur très étroitement flaves-grisâtres ou rou- 
geâtres. Écusson noir avec l'extrême sommet flave ou rougeâtre. 
Èlytres flavesr-grisâtres ou rougeâtres, ponctuées de noir avec une 
grande tache noire arrondie assez régulière sur le disque au niveau 
de l'angle interne. Membrane noire à limbe enfumé à peine visible. 
— Long., 7-7 1/4 mill. 

Demindje Keuy, Bosphore (M. Alléon; ma collection); Parnasse. 
(Collection de M. Pu ton). 

Mes exemplaires sont flaves-grisâtres ; celui que j'ai vu de M. le 
D' Pu ton est rougeâtre. 

Cet insecte diffère de Lasiocoris anomalus Kôl., dont il est très 
voisin, par la taille un peu plus faible et par la forme des antennes 
beaucoup plus épaisses ; il ne peut pas être rapporté à L. crassi- 
cornis Luc, dont le 4® article des antennes est plus long que le 3® 
et tout aussi épais (Cf. Lucas, Eooplor. se. de V Algérie, pi. II, 
fig. 3, 3 a, 3 &, 3 c); le bec de cette dernière espèce est aussi plus 
court ; d'après la gravure au trait des détails analomiques {loccit,), 
le premier article n'atteint pas la base du tubercule antennifère, 
tandis qu'il arrive au niveau du milieu de Tœil chez antennatus. 
De même le 1^' article des tarses postérieurs à peine plus long que 
les deux derniers réunis chez l'espèce de Lucas, est presque double 
de la longueur des deux suivants dans Tespèce que je viens de dé- 
crire. La coloration diffère aussi sur le pronotum, dont le disque 
antérieur noir est entièrement bordé d'un large liseré rouge chez 
crdssicornis Luc, qui a encore l'écusson plus largement rouge à 
Textrémité. 
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Pezocoris Reuteri. 

Noir, brillant, trôs légèrement métallique sur tout le dessous du 
corps, la tète et le pronotum, et recouvert d'une légère pubescence 
fauye« entremêlée de poils plus longs sur toutes les parties du corps. 
Abdomen très finement ponctué de même que le dessus de la tête ; 
disque antérieur du pronotum légèrement bombé, presque lisse, 
côtés latéraux du pronotum non entièrement droits, mais un peu 
sinués en dedans* rappelant bien la forme du pronotum des vrais 
Lasiocoris ; avec la partie postérieure dehsément ponctuée et les 
angles buméraux seuls jaunâtres. Écusson entièrement noir, à points 
espacés sur le disque qui est brillant, à ponctuation plus dense vers 
rextrémité,avec quelques cils assez longs, fauves et couchés, espacés 
sur toute sa surface. Élytres entièrement d'un fauve uniforme, avec 
une tache noire oblongue, longitudinale, près de l'aagle interne de 
la corie; la ponctuation des cories est concolore, sauf sur la moitié 
postérieure de la suture du clavus, où les points sont noirs et parais- 
sent former deux petites lignes noires mal définies. Membrane noire 
avec une tache blanche triangulaire à l'extrémité, qui ne recouvre 
pas le sommet de Tabdomen. Premier article du bec noir, deuxième 
jaunâtre. Antennes grêles et assez longues, à villosité assez longue, 
mais très fine, très claire et peu visible ; 1«' article noir sur ses 2/3 
basilaires, le sommet jaune ainsi que les 2^ et 3® articles, le 4^ rem- 
bruni ; 2® article ayant plus de deux fois la longueur du premier et 
environ 1 2/3 du 3°, lequel est subégal au 4®. Fémurs noirs, les 
antérieurs assez fortement dentés près de l'extrémité ; genoux, 
tibias et tarses en grande partie jaunâtres. — Long., 5 3/4-6 mill. 

Montagnes du Pamir ; Turkestau. 

Le genre Pezocoris que j'adopte pour cette forme àe Lasiocoris 
a certainement sa raison d'être. Il a été créé en 1875 par M. Jakow- 
leff, en faveur d'une espèce {villosus Jak.), déjà décrite par Costa 
en 1852, sous le nom de Pachymerus apicimacula^ei réunie plus 
tard au genre Lasiocoris, Ces insectes, en eflfet, bien que répon- 
dant aux caractères généraux des Lasiocoris tels que Fieber les a 
compris, s'en distinguent au premier coup d*œil ; leurs pattes bien 
moins développées leur donnent un faciès tout différent. Chez les 
vrais Lasiocoris les fémurs postérieurs atteignent l'extrémité de 
l'abdomen, tandis que chez les Pezocoris, ils sont beaucoup plus 
courts que l'abdomen, ce que M. Jakowleff a très bien signalé dans 
sa diagnose du genre par cette indication peut-être un peu sommaire : 
Hinterfuss hurz. 
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Peritrechus ambiguns florv.^ var. pallipes. 

Le type de cette espèce se rencontre assez: fréquemment dans les 
environs de Bucarest, je lai aussi récohé près de Baba-Dagh en Do- 
broudja. I^a coUleur claire de la base des fémurs peut s'étendre plus 
ou moins de manière à n'être plus qu'un simple anneau noir à 
l'extrémité de ceux-ci. Dans la variété que je signale sous le nom de 
pallipes^ le noir des cuisses a complètement disparu, de sorte que 
les pattes sont entièrement d'un jaune pâle. Je n'en ai pris encore 
qu'un seul exemplaire. 

Bucarest. 



6mpto|ieltiia angugtatos. 

Oblong allongé, noir. Tête et disque antérieur du pronotum noirs, 
presque lisses, partie postérieure du pronotum flave, densément par- 
semée de points noirs laissant une ligne étroite longitudinale sur le 
milieu, Ûave et imponctuée ; marges du pronotum fiaves avec quel- 
ques points foncés épars sur la tranche, surtout postérieurement. 
Ecusson noir, presque lisse, avec deux lignes assez fines de chaque 
côlé, sur la partie postérieure, et l'extrême sommet fiaves. Élytres 
fiaves, fortement et densément ponctuées de points obscurs, ponc- 
tuation formant des lignes foncées, accentuées le long des nervures ; 
extrémité de la mesocorie à peu près Jisse avec une petite tache noire 
allongée .obliquement, le long de la nervure interne de la mesocorie; 
cette tache atteint le bord externe dePélytre ou bien elle est raccour- 
cie et laisse avant le bord postérieur un petit espace plus pâle par- 
semé de gros points noirs. Marge élytrale pâle avec une ligne de 
points noirs irréguliers le long du bord extérieur. Clavus ponctué de 
deux lignes irrégulières de points noirs sur son disque, c'est-à-dire 
sur J'espace compris entre les deux séries parallèles de la marge 
extéiieure d'uae part et la série unique de la marge scuteliaire 
d'autre part. Membrane noire avec quelques petites taches fauves 
épacses. Dessous du ventre très finement ponctué, recouvert d'une 
t'^ès courte pubescence grise-dorée. Poitrine noire avec les bords 
poslécleurs des pro, meso et metasthetium ainsi qu'une tache sur 
chacune de ces parties au côté extérieur des hanchese flaves. Pattes 
noires, geaoux, tibias antérieurs et intermédiaires plus ou moins 
ferrugineux, fémurs postérieurs faiblement denticulés-ciliés sur leur 
trancbe inférieure, fémurs antérieurs avec une seule dent assez forte 
avant rextrémité. Antennes noires, très étroitement ferrugineuses à 



Digitized by 



Gooc' 



>- 291 ~ 

1b jonction des articles un et deux. — Long., 6 1/2-7 mill.; larg., 
2-2 1/4mill. 

Amour. 

Cet insecte est assez voisin de G, adspersus M. et R., mais il s'en 
distingue aisément par sa teinte générale plus foncée, les points des 
marges dupconotum et des élytres, par les cils de ses fémurs posté- 
rieurs et enfin par sa forme étroite, allongée, parallèle, qui ne per- 
met de le confondre avec aucune autre espèce. 



Graptopeltus validas Horv. var. Iiethierryi. 

Entièrement noir, un peu brillant, tête et pronotum finement et 
densément pouclués, à ponctuation très légère sur le disque anté- 
rieur du pronotum qui est presque lisse ; marges latérales dilatées 
du pronotum noires et ponctuées presque jusqu'au bord extérieur 
qui est à peine bordé de brun de poix à sa partie antérieure ; quel- 
ques toutes petites taches fauves à peine visibles, parsemées sur le 
disque postérieur du pronotum. Écusson finement et densément 
ponctué surtout dans sa partie médiane, qui est bordée de chaque 
côté en arrière, par les deux lignes fauves qui sont un des caractères 
distioctifs du sous- genre Graptopeltus (1); ces deux lignes sont ce- 
pendant moins visibles que chez les espèces voisines. Élytres noires 
avec les nervures brunes près de la base, densément ponctuées avec 
une grande tache lisse, brillante, près de l'angle interne à l'extrémité 
de la mésocorie. Disque du clavus avec trois rangées de points irré- 
guliers entre les deux séries parallèles extérieures et la série de la 
marge sculellaire. Membrane noire avec une petite tache blancbe à 
l'extrémité. Dessous du corps noie, dessous de la marge élytrale en 
grande partie, extrême bord postérieur du prostetbiura, dessous des 
marges latérales du pronotum en avant, brunâtres, ces dernières 
avec une tache flave au niveau du sillon des hanches antérieures. 
Pattes noires, genoux et tibias antérieurs sur les deux tiers basilaires 
de leur tranche supérieure, fulcres et extrémité du premier article 
des tarses ferrugineux. Fémurs antérieurs avec quelques petites 
dents très faibles et une plus forte près de l'extrémité sur la tranche 
inférieure interne ; fémurs intermédiaires et postérieurs avec de 
petits denticules ciliés et espacés. — Long., 9 mill.; larg., 3 3/4 mill. 

(1) Ce caractère est commun aux sous-genres Graptopellvs Stâl et Liolobus 
Reuter, très voisins l'un de l'autre . On ne connaît encore qu'une espèce euro- 
péenne de Liolobas décrite de Malte par Saunders, et qui a été retrouvée plus au 
Nord sur les bords de l'Adriatique pai' M. le D' Hensch, à Neum-sur-Mer (Her- 
zégovine), 
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Gorfou (M. X. Lethierry). 

J'avais d'abord eu l'intention de créer une espèce en faveur de cet 
insecte, qui semble faire le passage entre les Micro tomideus et les 
Graptopeltus; mais après l'examen de deux types de validus Horv., 
de Hongrie, et d'une variété très foncée de Syrie, obligeamment 
communiqués par MM. Puton et Horvatb, je ne trouve de différence 
que dans la couleur tournant presque entièrement au noir, sans 
trace de traits pâles bordant la tache noire de l'extrémité de la mé- 
socorie et dans l'aspect général plus brillant de l'insecte surtout sur 
le pronotum, l'écusson, le clavus et le dessous du corps ; or ces 
différences trop subtiles peuvent aussi provenir du plus ou moins de 
fraîcheur de Tinsecte et ne constituent pas de caractères valables 
pour la création d'une bonne espèce. 



fieosns luscus.Fabr. var. Bayssoni. 

Contrairement à la variété sphragidimium Am., les taches 
noires, au lieu de s'agrandir, tendent à disparaître; les trois premiers 
articles des antennes sont entièrement pâles sauf l'extrême sommet 
du 3®. Les fémurs antérieurs et intermédiaires sont pâles avec une 
petite tache noire sur la tranche supérieure avant l'extrémité. La 
tache noire de la corie est reléguée entièrement près de l'angle in- 
terne sur la mesocorie et est à peu près rhomboldale, ce qui donne 
à cette variété l'aspect d'un Aphanus saturnins ou quadratus; 
cette tache ne s'étend pas sur l'exocorie. La tache apicale blanche 
de la membrane envahit presque ou même entièrement toute la sur- 
face de celle-ci, ne laissant qu'une petite bordure noire au bord 
de chaque côté. La taille de cette variété est un peu plus faible que 
celle du type. 

J'en ai reçu deux exemplaires de M. H. du Buysson, Vun de Brout- 
Verhet (Allier), l'autre de Toulouse. 
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EXCURSIONS HÉMIPTÉROLOGIQUES 

A TÉNÉRIFJEnE ET A MADÈKE 

Par Maurice NOUALHIER 

AVEC l'kNUMÉRATION DES ESPÈCES RÉCOLTÉES ET LA DESCRIPTION 
DES ESPÈCES NOUVELLES 

Par le D' A. PUTON. 



Au cours d'un voyage entrepris durant l'hiver de 1887, j'ai récolté 
un certain nombre d'insectes à Ténériffe, à Madère et en Algérie. 
Mes recherches ont porté surtout sur les Hémiptères-Hétéroptères, 
qui font l'objet du travail suivant, dû à la plume autorisée du 
D» Puton. Je saisis avec empressement l'occasion qui m'est offerte 
de lui adresser ici le témoignage de ma profonde gratitude. 

Voici sur la géographie de Ténériffe et de Madère quelques re- 
marques qui m'ont paru devoir intéresser les lecteurs de la Revue, 

Ténériffe, située sous le 28<*de latitude Nord et par 49<> de longi- 
tude Ouest^ est une île triangulaire ayant environ 80 kilomètres de 
long sur 45 de base. C'est une des plus importantes de Tarchipel des 
Canaries et la plus connue, grâce au port de Santa-Cruz, escale des 
paquebots du Sénégal et de l'Amérique du Sud et aussi grâce à son 
fameux Pic (3,715 m.), que les Canariens nomment le Teyde, et qui 
s'élève au centre géométrique de Tlle. Le sol est montagneux et 
rocailleux, les trachytes qui le composent affleurant presque par- 
tout. On y rencontre, étagées sur les flancs du Pic, toutes les végéta- 
tions, depuis les cactus, euphorbes, palmiers et bananiers des pays 
tropicaux, jusqu'aux bruyères, rétamas et conifères des contrées po- 
laires. La température, rafraîchie par les brumes et les brises de 
l'Océan, n'est étouffante que quinze jours par an ; encore n'est-ce 
vrai que pour la zone littorale. Il suffit, selon l'époque de Tannée, de 
monter ou de descendre quelques mètres, pour se trouver dans un 
printemps perpétuel. Cette circonstance explique le nombre assez 
considérable d'espèces, pour une faune insulaire, qu'il m'a été donné 
de rencontrer, vu la mauvaise saison (février) où j'y étais. 

Malgré la proximité (lOOkilom. environ) du continent africain, la 

faune hémiptérologique des Canaries est entièrement paléarctique. 

.Les rares espèces non paléarctiques ne se retrouvent à ma connais- 
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sance nulle part en Afrique au sud du Maroc, et sont propres aux 
îles. Wollaston a conptaté que les formes méridionales des Coléop- 
tères qu*il y rencontra se rapprochent bien plus de celles habitant le 
Portugal et la zone méditerranéenne que de leurs congénères séné- 
galais. \ 

Je consigne ici quelques noms vulgaires d'insectes canariens : les 
Blattes, fort communes dans les habitations, au nombre de trois es-* 
pèces, se nomment Cucas ou Cucarachas ; les Mantes et Empuses 
portent le nom de Teresa, Enfin, la gamins (muchachos) du pays, 
que je tâchais d'intéresser à mes recherches, m'apportaient toujours 
de pleins flacons de San- Antonio (Pyrrhocoris œgyptius). 

Je ne puis oublier, en parlant des Canaries dans un journal ento- 
mologique, de signaler la Cochenille {Coccus cacti), qui a fait, il y 
a 80 ou 400 ans la richesse de ce pays. Importée du Mexique, elle y 
a admirablement prospéré, et on l'y cultive encore, quoique le prix 
de vente ait diminué d'au moins 80 "/o. Les Canariens la nourrissent 
sur une sorte de cactus sans épine {Opuntia coccinellifera WiW,), 
qu'ils nomment Tunera et dont ils mangent aussi les fruits [pita^). 
Rien de curieux comme les champs de ces cactus qui entourent 
Santa-Cruz, lorsque chaque feuille de l'arbuste est entourée d'une 
bande de toile blanche, que les Canariens y fixent pour protéger le 
jeune âge de leurs microscopiques élèves. 

Pour l'intelligence des localités, je dirai que Santa-Cruz est dans 
la zone littorale sur la côte méridionale ; Orotava se trouve sur le 
versant nord, à la limite infériem*e des forêts. Enfin la forôt d'Agtia- 
Mansa fait partie de la zone sylvatique (lauriers, cytises, cistes et 
Pinus canariensis)^k une altitude d'environ 1,500 à 1,800 mètres. 

Je n'ai séjourné à Madère que quatre jours, attendant un paquebot 
qui devait me ramener en Europe, et des pluies continuelles m^ont 
empêché de profiler de ce court séjour; Néammoins j'ai pu récolter 
un assez grand nombre de Coléoptères et une quinzaine d'espèces 
d'Hémiptères, et cela sans sortir des merveilleux jardins dont se 
compose la ville de Funchal, ou de quelques bois de pins avoisinants. 
La saison était bien moins avancée qu'à Ténérifl'e, quoique j'y fusse 
un mois et demi plus tard. L'aspect est aussi tout autre, et n'étaient 
les champs de canne à sucre et la vigne luxuriante qui couvrent la 
banlieue de Funchal, je me serais plutôt cru sur les derniers con- 
treforts de nos Alpes maritimes ou des Pyrénées-Orientales, pays 
avee lesquels Madère a une certaine ressemblance, grâce à ses larges 
croupes gazonnées entremêlées de massifs boisés. 

Enfin je suis rentré en France en traversant une partie 'de l' Al- 
gérie. J'ai chassé quelques jours aux environs d'Oran et quelques 
heures à Perrégaux, au milieu de la riche plaine de THabra, Pais 
j'ai été passer deux jours àSalda, station de la ligue d*Arzew à Me« 
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cheria, sur les hauts plateaux, au bord de ce que Ton nomme la mer 
d'Alfa. Enfio je suis rentré à Alger par Blidah et les gorges pitto- 
resques de la Chiffah, sur la route d'Alger à Laghouat. 



ESPÈCES RÉCOLTÉES A TÉNÉRIPFE. 

i . Macroscytus hrunneics F. — Santa-Cruz. 

2. Ochetostethus nanus H. -S. — fti peu partout, mais surtout 
commun à Orotava et dans la zone sylvatique, sous les pierres, 
on compagnie de nombreux Tarphius. 

3. Sciocoris maculatus ¥ieh, {sideritidis WoWdiSi.), 
4,,Sciocoris angularis nov. sp. — Sous les pierres, localisé à 

la forêl d*Agua-Mansa. 

5. Nezara viridula Linn. — Santa-Cruz, peut-être sur les eu- 
phorbes. 

6. Piezodorus punctipes nov. sp. — Santa-Cruz, probablement 
sur les euphorbes. 

7. Holcogaster fibuïata Germ. 

8. Verlusia sinuata Fieb. 

9. Pseudophlœus Waltlii H. -S. 

10. Ceraleptus squaïidus Costa. 

11. Corizus crassicornis L. Variété à côtes discoïdales des ély très 
transparentes et immaculées. 

12. Berytus hirticornis Brullé. 

13. Lygœus punctatoguttatus F., type à pattes noires. — Dam 
les tiges sèches et cariées à'Euphorbia eanariensis (Cierge), 
sorte de plante grasse à grosse tige quadrangulaire très com- 
mune près Santa-Cruz. 

14. Lygaeus militarisF. 

15. Lygaeosoma reticulatumU.-S. 

16. Nysius stalianus Horv. ined. {graminicola ^id}^ Put., nec 
Kolen.). — Santa-Cruz, sur des plantes basses dans un barranco 
(ravin). 

17. Ischnorhynchus geminatus Fieb. var. grisescens Put. — 
Agua-Mansa, sur la bruyère et le tea {Pinus eanariensis), à 
1.800 mètres d'altitude. 

18. Geocoris timidus Put. (verisimiliter). Un peu moins pubes- 
cent que le type de Biskra. 

19. Heterogaster urticœ F. 

20. Heterogaster artemisiœ Schill. 

21 . Macroplaœ vicina nov, sp. 
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22. Oxycarenus îavaterœF, — Puerta delà Orotava. 
$?3. Noualhieria coracipennis nov. gen. et sp. — Santa-Cruz, 
sous une pierre d'une falaise sèche et très chaude. 

24. Proderus suberythropus Costa. 

25. Tropistethus seminitens nov. sp, 

26. Lamprodema maurum F. {brach,). 

27. Plinthisus angulaiics Horv. var. — Espèce de Syrie et de 
Perse. 

28. Ehyparochromus puncHcollis Luc, var. nigrofemoratus 
Put. . 

29. Stygnus subglaber no\?sp. 

30. Hyalochilus médit erraneus Ferr. — Cette espèce, séparée 
par M. Ferrari en 1888 du H, ovatulus Costa, est en réalité 
Tespèce commune ep Italie, en Espagne, dans le midi de la 
France, en Algérie et même à Ténériflfe; c'est je crois à elle 
qu'aurait dû être attribué le nom de Costg. Vovatulus Ferr. 
ne m'est connu que de la Grèce et de la Dalmatie. Malgré cela 
je pense qu'il vaux mieux ne pas changer les. noms de M. Fer- 
rari. 

31. Aphanus pedestris Pz. vdiV.funereus Put. 

32. Beosus luseus F. var. sphragidimium Fieb. 

33. Emhlethis verbasci F. 

34. Scolopostethus adjunctus Dgl. S. 

35. Pyrrhocoris œgyptius L. ' 

36. Monanthia cardui L. 

37. Monanthia nassata Put. 

38. Gerris thoracica Schum. 

39. Pasira basiptera Stâl. — Santa-Cruz. 

40. Coranus œgyptius F. 

41. Oncocephalus (larves). 

42. Pirates (larves). — Santa-Cruz. 

43. Cerascopus grassator Put. -^ Santa-Cruz. 

44. Anthocoris alienus Buch. — Variété à l®"" et 2® articles des an- 
tennes entièrement roux. 

45. Cardias tethus nazarenus Reut. 

46. Triphleps maderensis Reut. 

47. Calocoris bipunctatus F. 

48. Calocoris instabilis Fieb. 

49. Camp tobrochis punctuïala Faïï. 

50. Orthops cervinus H.-S. — Variété plus foncée, avec Textrô- 
mité des cories et la base du cuneus lavées de rouge, nervures 
de la membrane rouges, ^ 

51 . Orthotylus flavosparsus Sahlb. 

52. Cyrtopeltis geniculata Fieb. 
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53. Macrolophus nubilus H.-S. 

54. Macrotylus nigricornis Fieb. 

55. Conostethus ventcstus Fieb. — Santa-Cru]^, sur les tamarix. 

56. Plagiognathus arbustorum F. var. — Cette variété res- 
semble à la var. t de Reuter, mais les cuisses ne sont pas 
bordées mais plus marbrées de noir, les tibias sont à points 
noirs plus grands, presque annelés. 

57. Psallus puncHcoUis Fieb. ? Cet exemplaire a les cories or- 
nées d'une facie transverse, brune, vague, un peu avant le 
sommet. 

58. Tuponia tamaricis Perds. 

59. Tuponia hippophaes Fieb. 

60. Tuponia rubella nov. sp. — Ces trois'espèces sur les tamarix, 
à Santa-Cruz. 

61 . Coriœa hierogîyphica Duf. 

O^^- 

^' 

ESPâCBS RÉGOLTÉBS A MADÈRE. 



1. Nezar a viridula Linn. 

2. Piezodorus incarnatus Germ. 

3. Lygœus militaris F. 

4. Nysius stalianus Horv. 

5. Tropistethus seminitens Put. (prach.), 

6. Stygnus arenarius Halin. 

7. Calyptonotus Rolandri L. 

8. Dry mus lathridioïdes nov. sp. 

9. Microveîia nilicola Costa? (larves). 

10. Ploiaria brevispina nov. sp. — En battant des pins 

il . Larves de Reduvides. 

12. Brachy stèles obesulus WolL — En battant des pins. 

13. Brachysteles Wollastoni Vf hiXe. ~- Id. 

14. Psallus Wollastoni Reut. 

15. Psallus proteus nov. sp. 

16. Maurodactylus limbatellus nov. sp. 
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DESCRIPTION DES ESPÈCES NOUVELLES 



1 . Sciocorii^ angv^aris Put. 

Déprimé en dessus, assez large, brunâtre, mat, à ponctuation 
assez forte et très serrée sur la tête, le pronotum et Técnsson, plus 
espacée sur les co ries ; tête en triangle assez allongé; yeux mé- 
diocres, fortement enchâssés. Antennes obscures avec les deux der- 
niers articles d'un testacé très pâle, rextrêmé base du 4® brune, le 
troisième article d'un ^iers plus court que le second. Pronotum 
ponctué de noir jusqu'au bord, le sommet de l'angle antérieur seul 
est très étroitement testacé. Éeusson légèrement déprimé de chaque 
côté de la ligne médiane. Angle postero-exteme de la corie aigu et 
plus prolongé en arrière que le sommet de Fécusson. Membrane 
marbrée de brun, un peu plus longue que Tabdomen. Connexivum 
à taches noires sur les intersections. Ventre avec deux très larges 
bandes noires sur les flancs et une grande tàclie noire sur le milieu 
du sixième segment; bord externe des metapleures noir. Tibias à 
épines très faibles. — Long., 7 1/2-8 mill. 

TénérifFe, forêt d'Agua-Mansa. 

Cette espèce, qui par la coloration de Tabdomen rappelle le S. Hel- 
feri Fieb., en diffère par sa forme plus large, plus déprimée, le 
pronotum sans bordure pâle, la ponctuation plus forte ; elle a plutôt 
Paspect du *Sf. homalonotus Fieb., mais elle en diffère par la cou- 
leur du ventre, les yeux plus fortement enchâssés, les cories plus 
longues, etc. 



2. Piezodorus punctipes Put. 

Voisin du P. incarnatus Germ., mais bien distinct par les carac- 
tères suivants: à peine plus grand, sensiblement plus large; cou- 
leur d'un rouge vineux uniforme, même sur le connexivum et le 
ventre, le bord externe de l'exocorie seul flavescent ; pattes testacées, 
très fortement ponctuées de noir, Pronotum à côtés non droits 
mais légèrement arrondis, bord latéral tranchant, non épaissi en 
bourrelet; disque avec une ligne médiane longitudinale très légère- 
ment élevée en carène très obsolète et visible seulement sous un 
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certain jour. Pointe ventrale plus longue, atteignant presque les 
hanches antérieures. Antennes avec les deux derniers articles noir?, 
les 2® et 3® subégaux. 

Ténériffe, Santa-Cruz, probablement sur les euphorbes. 



3. Ischnor&ynchus geminatus Fieb., var. grisescens Put. 

Celle variété est d'un aspect très différent du type ; je crois cepen- 
dant que ce n'est qu^une race locale parceque son habitat sur la 
bruyère arborescente est le uiême que dans le type. Dans cette va- 
riété toutes les portions rousses dans le type sont noirâtres et les por- 
tions testacées sont blanchâtres : ce qui lui donne un aspect grisâtre; 
le fond des points est noir ; les taches noires du disque et de 
l'extrémité de la corie sont plus grandes et plus apparentes ; le dos 
de l'abdomen est noir avec une grande tache carrée blanche de 
chaque côté du dernier segment au sommet ; le ventre est noir, les 
côtés de la poitrine blanchâtres à points noirs ; antennes et pattes 
roussâtres. 

Ténériffe, Agua-Mansa, sur la bruyère et le Pinus canariensis. 



4. Macroplax vicina Put. ' 

Extrêmement voisin du M. fasciata H.-S., mais un peu plus 
petit et différent par les caractères suivants : le clavus présente 
quatre séries de points à fond noir, tandis que le fasciata n'en a 
que trois à fond concolore ; les cories blanchâtres à la base ne pré- 
sentent pas une fascie brunâtre aussi nettement transversale, mais 
leur disque est plus brunâtre dans le sens longitudinal, jusqu'à 
rextrémilé surtout sur les deux côtes internes et le bord apical. La 
membrane ne présente pas un dessin aussi net et elle est plutôt for- 
tement marbrée de brun sur et entre les nervures. Le ventre est en- 
tièrement noir et sans bordure blanchâtre à l'extrémité des seg- 
ments, le bord postérieur des métapleures est beaucoup moins 
largement blanc. 

Le M. Preyssleri Fieb. a une seule rangée de points régulière, 
l'externe, au clavus ; les deux^rangées internes très irrégulières et 
confondues n'ont qu'un bien plus faible nombre de points. La colo- 
ration des élytres est différente et la membrane est plus courte. 

Ténériffej un seul exemplaire. 
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Noaalhierla Put. nov. gen. 

Forme allongée comme dans les PlociomeruSj mais plus élargie 
en arrière, plus atténuée en ayant; pattes et antennes plus grêles. 
Tète longue, létrécie en forme de cou derrière les yeux, qui sont 
globuleux, très saillants, très éloignés du bord antérieur du prono- 
tum ; tylus plus saillant que les joues, séparé de celles-ci par un 
très fort ^illôn ; verlex peu bombé ; ocelles rapprochés des yeux, au 
niveau de leur bord postérieur. Rostre grêle, atteignant le milieu 
des hanches postérieures, le premier article plus épai^, moins long 
que le dessous de la tète dont il atteint le niveau du bord postérieur 
des yeux, deuxième article prolongé jusqu'aux hanches antérieures. 
Antennes très longues et grêles, le premier article peu renflé, un 
peu arqué en dehors, dépasse le sommet de la tête des trois quart de 
de sa longueur ; les suivants filiformes, le deuxième d'un quart plus 
long que le troisième, le quatrième subégal au troisième. Pronotum 
trapézoïdal, brillant comme la tête et Técusson, son lobe postérieur 
plan, criblé de gros points ; son lobe antérieur transversalement et 
fortement convexe ; côtés légèrement sinués au milieu, assez forte- 
ment mais obtusément carénés, cette carène non visible d'en haut, 
mais très visible en dessous. Élytres mates, veloutées, comme dans 
Microtoma atrata. Membrane écourtée. Fémurs antérieurs fusi- 
formes, peu renflés, leurs tiers apical avec quatre dents médiocres, 
subégales, les deux apicales réunies par la base; tibias antérieurs 
droits, même chez le mâle, très légèrement dilatés au sommet. 
Pattes postérieures très longues, les tibias avec quelques poils courts, 
spiniformes, espacés sur Tarête externe et une frange de poils 
mous, très fins, semi-cou chés sur l'arête interne. Premier article du 
tarse postérieur au moins trois fois aussi long que les suivants 
réunis. Dessous du corps brillant avec une plaque odorifique mate, 
très grande. 

Ce genre remarquable, que je dédie à mon ami M. Maurice Noual- 
hier, qui l'a découvert, doit se placer dans le voisinage des Plocio* 
mer us j dont il diffère cependant beaucoup par la forme de son 
pronotum sans bourrelet antérieur et la carène de ses côtés. Tout en 
considérant et en décrivant comme type de ce genre nouveau l'es- 
pèce découverte par M. Noualhier, j'y rapporte cependant une espèce 
décrite antérieurement mais trop sommairement par BruUé ; elle 
n'en diffère génériquement que par la carène latérale de son pro- 
notum un peu moins forte, mais ses autres caractères et notamment 
la denticulation des cuisses antérieures sont les mêmes. 
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5. Nonalhieria coracipennis Put. 

D'un beau noir brillant , glabre , excepté les élytres et la mem- 
brane qui sont veloutées, mattes. Articulations des genoux, des 
hanches et du premier article des antennes très étroitement jau- 
nâtres, épipleures des élytres très étroitement et confusément rous- 
sâtres. Antennes sans longues soies. Tète finement coriacée. Lobe 
antérieur du pronotum fortement ponctué au bord antérieur même 
qui est déclive, ensuite son disque fortement convexe, lisse, sauf 
quelques gros points, dont une double série sur le milieu déter- 
mine une sorte de léger sillon longitudinal médian (caractère qui 
se retrouve dans le N. quadripunctata) ; lobe postérieur presque 
plan, criblé de très gros points. Écusson plan, fortement ponctué. 
Élytres et membrane mattes, veloutées, d'un noir à reflet légère- 
ment bleuâtre comme dB.ns Microtoma atrata\ sous ce velouté, on 
aperçoit difiicilement une ponctuation assez forte, surtout sur le 
clavus» Membrane laissant à découvert l'extrémité de l'abdomen, 
arrondie , développée surtout en dedans et ne dépassant pas en 
dehors l'extrémité de la corie. Dessous du corps brillant; côtés de 
la poitrine très fortement ponctués; orifices odorifiques foi^mant 
un long canal saillant et entourés d'une large plaque matte. Abdo- 
men très finement ridé en travers à la base, son sommet avec quel- 
ques longues soies. Tarses avec une pubescence roussâtre très 
courte. —Long., 7 1/2 mill. 

Ténériffe : Santa-Cruz, sous une pierre. 



6. Noualhleria quadripunctata BruUé. 
BruUé, Ins. Canaries, p. 80, pi. III fig. 2, 1838? (Aphanus). 

Un peu plus petit et un peu plus étroit que le précédent ; d'un 
noir passant au brunâtre sur le lobe postérieur du pronotum et 
sur les élytres ; celles-ci avec deux taches blanchâtres arrondies le 
long du bord externe, l'antérieure un peu après la base, étendue 
jusqu'au clavus, l'autre un peu avant l'angle apical; membrane 
noirâtre de même forme et longueur que dans Tespèce précédente. 
Mon exemplaire vieux et tourné au gras n'a pas les élytres velou- 
tées, ce qui tient peut-être à^sa vétusté; leur ponctuation est assez 
forte, surtout sur le clavus où elle forme quatre séries assez 
régulières. Tête et pronotum à peu près comme dans l'espèce 
précédente, mais carène latérale moins forte. — Long,, 6 3/4 mill. 

Mevue d'Entomologie. — Novembre 1889. 22 
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La description et la figure de Brulié sont très imparfaites et 
faites sans doute sur un exemplaire pïws bmn et plus pâle. Le 
mien provient dr la collection Fieber et portait sur une étiquette 
de la main de Meyer-Dùr les mots quadripunctatus Heer, et la 
localité Planzanotte, sans doute pour Lanzarotte, et' il est probable 
que Heer n'a jamais décrit cette espèce, mais il est à remarqu^T 
que le nom est le même que celui de Brulié. 

7. Rhyparochromus punciicollis Luc. 
var. nigrofemoratus Put. 

Diffère du type par tous les fémurs noirs ; sa taille est à peine 
plus grande. 

8. Tropistotkas semlnitons Put. 

Noir, ovale allongé ; rostre, tibias et colyles d'un testacé roussâtre, 
bord postérieur du pronotum assez largement d'ua roux ferru- 
gineux obscur. Tête et lobe antérieur du pronotum très brillant», 
glabres, le lobe postérieur et l'écusson veloutés, mats. Cories d'un 
jaunâtre obscur, avec quelques nébulosités plus brunes vers l'angle 
et le bord postérieurs ; membrane complète, jaunâtre. Quelques 
longues soies, très fines sur les côtés et l'extrémité du ventre. 
Antennes assez grêles ; le deuxième article d'un quart plus long 
que le troisième. Fémurs antérieurs du mâle sans angle dentiforme 
au milieu, leur moitié apicale denticulée sur Tarête inférieure. 

Ténériffe. 

Celte espèce diffère du T. holosericeus Schl. par sa taille un peu 
plus faible, sa forme moins parallèle» plus atténuée en avant et en 
arrière, les antennes plus grêles, la tête et le lobe antérieur du 
pronotum très brillants, ce dernier à ponctuation imperceptible au 
milieu, plus forte sur les côtés, le sillon transverse plus profond, 
ce qui rend les côtés plus sinués ; la bordure rousse du bord pos- 
térieur du pronotum plus large, Tabsence de grande dent aux 
cuisses antérieures. — Elle diffère dn T, nitidicollis Put. par 
plusieurs des caractères ci-dessus et en outre le lobe postérieur du 
pronotuuk mat et roux en arrière, le deuxième article des antennes 
moins long. 

Je rapporte à la môme espèce un exemplaire brachyptère de 
Madère, plus parallèle, ce qui résuite de l'effacement des épaules ; 
ses cories laissent à découvert les trois derniers segments de Tab*- 
domen, elles se terminent en pointe arrondie et n'ont qu'un rudi* 
ment de membrane au côte interne. 
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9. Stygnus subglaber Put. 

Oviilaire, un peu élargi en arrière ; noirâtre, brillant, sans duvet 
velouté, presque glabre avec seulement quelques soies jaunâtres 
très courtes, couchées et très clairsemées au côté externe des élytres 
et sur le pronotum. Tête courte, très large, densément ponctuée ; 
yeux très saillants, débordant fortement le bord antérieur du pro- 
notum, joues plus saillantes que le clypeus, ce qui rend la tète 
bifide en avant. Antennes presque noires, le premier article assez 
prolongé au delà du clypeus, le deuxième deux fois plus long que 
le troisième (le quatrième manque). Pronotum trapézuîde, peu 
rétréci en avant, si ce n*est brusquement en arrivant à l'angle 
antérieur; ses côtés sans sinuosité latérale, munis d*une carène plus 
accentuée et plus aigué que ses congénères, formant même un 
étroit rebord tranchant ; disque fortement et assez densément 
ponctué, noirâtre avec le lobe postérieur roussâtre ; celui-ci à peine 
plus déprimé et d'un tiers plus court que l'antérieur qui a, à sa 
partie postérieure, le commencement d'un sillon ou fossette longi- 
tudinale. Écusson noirâtre, densément et fortement ponctué. Élytres 
écourtées, laissant à découvert les deux derniers segments de l'ab- 
domen, brunes avec quelques petites taches plus pâles et vagues ; 
corie densément et fortement ponctuée sur toute sa surface ; clavus 
avec quatre rangées de points, l'interne et Texterne bien régulières, 
les deux intermédiaires réunies en une seule à la base sont irré- 
gulières au sommet. Membrane petite, d'un noir brillant. Dessous 
du corps noir: pattes et segment génital (9) d'un roux foncé: 
cuisses antérieures avec quelques tubercules dentiformes très faibles ; 
tibias sans soies spiniformes , les antérieurs droits. — Long., 
3 1/2 mill. 

Tenériffe, un seul exemplaire. 

Cette espèce a un aspect particulier, brillant, qui l'éloigné de 
tous ses congénères, ainsi que sa tête plus large, son pronotum à 
côtés droits, munis d'une carène bien plus saillante et tranchante. 

10. Drymus lathridioiides Put. 

Ovalaire, rétréci en avant, mat, glabre, densément, fortement et 
uniformément ponctué de brun en dessus, d'un jaunâtre foncé à 
taches brunes vaguement limitées. Tête noire, un peu plus étroite 
que le bord antérieur du pronotum ; yeux globuleux, saiilants. 
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Antennes noirâtres, non sétiileuses ; le premier article dépassant 
rêpistome de la moitié de sa longueur, le denxièine presque deux 
fois aussi long que le troisième. Rostre roux, le premier article de 
la longueur du dessous de la tête, le deuxième atteignant les 
hanches antérieures. .Pronotum tranverse, notablement plus 
étroit que la base des élytres ; ses côtés droits, non si nues, un peu 
rétrécis en avant, carène fine, aiguë ; son disque légèrement et 
uniformément convexe, plus brun sur le lobe antérieur, qui ne se 
distingue du postérieur pins court que par la couleur plus jaunâtre 
de ce dernier, Elytres sans membrane, laissant à découvert les deux 
derniers segments abdominaux, leur sommet arrondi, leur surface 
à taches brunes vagues; clavus à trois lignes de gros points, la 
médiane plus irrégulière, visible seulement aux deux tiers apicaux. 
Dessous du corps noir, extrémité de l'abdomen roussâtre, cotyles et 
bord postérieur des métapleures plus pâles ; poitrine très fortement 
ponctuée ; ventre finement rugueux. Cuisses noires, les antérieures 
très obsolètement denticulées, Tun de ces denticules cependant plus 
apparent ; tibias roux, les antérieurs droits un peu dilatés vers le 
sommet. — Long., 2 1/2 mill. 

Madère, un seul exemplaire. 

Cette espèce diffère de toutes les autres par son pronotum plus 
étroit que les élytres, à côtés droits, ses fémurs antérieurs sans 
grande dent. Elle est même un peu anormale dans ce genre; en 
effet, les taches mattes du quatrième segment ventral, très appa- 
rentes en forme de grosses fossettes, occupent une position ambiguë, 
un peu intermédiaire entre celles qui caractérisent les deux groupes 
Rhyparochromaria et Drymaria; la postérieure est entre le 
bord postérieur du segment et la tache antérieure ; par conséquent, 
un peu plus éloignée de celle-ci que dans les Lrymics^ en outre les 
fémurs antérieurs sont moins fortement dentés. Malgré ces diffé- 
rences, je préfère ranger cette espèce dans les Lrymus à cause de 
son aspect mat, fortement ponctué et de son faciès, qui est plutôt 
celui d'un Drymus que d'un Stygnus. 

11. Ploiaria brevispina Put. 

Cette espèce ne diffère de la P. Baerensprungi Dohrn que par 
les caractères suivants : 

Baerensprungi brevispina 

Épine du bord postérieur du . — Cette épine très courte, en 
pronotum assez longue, subcy- cône court, large à la base, 
lindrique, droite, érigée. 
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Premier article des antennes à — Premier article à huit an* 

six anneaux noirs plus larges que neaux noirs égaux aux blanc», 
les blancs qui sont très courts. 

Deuxième article noir avec seu- — Deuxième article , avec six 

lement deux très courts anneaux ou sept petits anneaux blancs, 
blancs à la base. 

Fémur intermédiaire avec sept — Fémur intermédiaire avec 

anneaux noirs plus larges que les huit anneaux noirs égaux aux 

blancs. blancs ( ou plus courts dans 

Fexemplaire d'Alger). 

Fémur postérieur avec huit an- — Fémur postérieur avec douze 

neaux noirs plus larges que les anneaux noirs égaux aux blancs 

blancs. (ou plus courts dans l'exemplaire 

d'Alger). 

Hanches antérieures entière- — Hanches antérieures mar- 

ment blanches. quées d'une grosse tache noire 

un peu avant le sommet. , 

Fémur antérieur noir avec deux — Fémur antérieur blanc avec 

courts anneaux blancs. quatre anneaux noirs courts. 

Connexivum noir à peine ma- — Gonnexivum à grandes ta- 

culé de jaunâtre. ches jaunâtres, quadrangulaires. 

Madère, sur le pin. J'en possède un exemplaire d'Alger, que 
j'avais à tort réuni dans mon catalogue à la Baerensprungi , 
espèce qui paraît n'avoir encore été trouvée que dans le nord de 
l'Allemagne. 

12. Psallas Proteus Put. 

Je réunis sous ce nom quatre exemplaires de Madère, de colora- 
tions extrêmement différentes, qui me paraissent appartenir à une 
même espèce, très variable» et très voisine du P. lepidus Fieb. 

L'un, le plus foncé, a la tête et le pronotum jaunâtres, l'écusson 
et les élylres d'un noir brunâtre, avec la base du clavus, l'extrême 
base et l'extrême sommet de la corie rouges , le cuneus très pâle 
avec le sommet noirâtre. 

Un deuxième semblable au précédent, mais sans mélange de 
rouge qui est remplacé par une teinte d'un lestacé livide très 
pâle. 

Le troisième est en dessus d'un testacé livide très pâle, avec 
seulement l'écusson et le milieu des cories brunâtres ; le cuneus 
très pâle, presque blanchâtre, n'a que l'extrême sommet un peu 
plus foncé. 

Enfin, le quatrième (9), est d'un beau rouge peu foncé et 
uniforme en dessus ; le cuneus est blanchâtre avec les bords 
rouges. 
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Tous ces exemplaires ont le dessous du corps asspz pâle, les 
antennes et pattes d'un testacé très pâle ; tous les fémurs avec un 
gros point noir sétigère avant le genoux en avant, les postérieurs 
marqués de quelques gros points noirs très peu nombreux en des- 
sous, les tibias très pâles avec une double série de points noirs por- 
tant chacun une épine noire et longue. 

En somme, cette espèce ressemble beaucoup au P. lepidus , 
mais elle me paraît en diflférer par sa forme plus étroite, par le 
deuxième article des antennes plus long, les fémurs postérieurs 
moins densément ponctués de noir, même chez les exemplaires les 
plus fortement colorés , les intermédiaires presque imponctués et 
surtout par le cuneus bien plus largement décoloré à la base et au 
centre. La membrane moins foncée n'a, vers rextrémité du cuneus, 
qu'une petite tache blanche à peine apparente. 

Madère. 

13. Maarodactylus lixnbatellus Put. 

Ovale, très allongé, dessus du corps assez brillant, avec quelques 
poils noirs; d'un rougeâlre assez pâle. Tête rougeâtre, devenant 
blanchâtre vers le bord postérieur, plus large que longue, clypeus 
pas plus saillant que les joues", mais bien limité par un sillon de 
chaque côté. Antennes presque aussi longues que le corps, d'un 
flavescent pâle, Pronotum très court, d'un rougeâtre pâle; son 
bord antérieur subsinué, son bord postérieur légèrement blan- 
châtre. Écusson et élytres d'un rougeâtre assez pâle , la ligne mé- 
diane de Técusson, tous les bords du clavus, la base, le bord ex- 
terne du cuneus blanchâtres. Membrane grisâtre, les nervures rou- 
geâtres, plus pâles à la base. Poitrine noirâtre , ventre rougeâtre 
foncé; fémurs d'un rougeâtre uniforme, plus foncé sur les posté- 
rieurs; hanches blanchâtres, tarses et tibias très pâles , ces der- 
niers avec d'assez nombreuses épuies noires très fortes et longues, 
paraissant naître d'un petit point noir pas plus grand que la base 
môme de l'épine.— Long., à peine 3 mill. 

Madère. 

Cet insecte ressemble un peu à la Tuponia rubella Put , de 
Ténériffe, mais il est un peu plus grand, sa tête est plus courte et 
plus large, ses ongles sont plus courts et ses tibias ont de très fortes 
épines noires, bien plus fortes que dans les M, Mcoîor et aluta- 
cens qui n^* lui ressemblent en rien. 
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14. Tuponia ? rubella Put. 

Oblong, étroit, peu brillant, d'un rougeâtre très pâle, lavé de 
blanchâtre, à pubescence jaunâtre, couchée , fugace et sans poils 
noirs. Tête d'un rouge pâle, lavée de blanchâtre sur le vertex , en 
triangle assez allongé, clypeus bien distinct des joues. Premier ar- 
ticle des antennes d'un rougeâtre assez foncé , les suivants plus 
pâles, le deuxième cylindrique, assez épais. Rostre blanchâtre, son 
sommet noir atteint les hanches postérieures. Pronotum très rétréci 
en avant, blanchâtre lavé de rougeâtre. Ëcusson rougeâtre. Élytres 
d'un rougeâtre pâle, devenant blanchâtres sur le clavus, la base et 
le bord externe de la corie et du cuneus. Membrane grisâtre , ses 
nervures d'un testacé légèrement rougeâtre. Abdomen rougeâtre 
pâle en dessus et en dessous, ainsi que la poitrine. Fémurs inter- 
médiaires et surtout postérieurs d^un rouge vineux assez foncé, 
mais sans points noirs ; tibias blanchâtres, à fine pubescence et avec 
quelques soies plus grandes, mais concolores.— Long., 2 1/2 mill. 

Ce n'est qu'avec doute que je place ce joli petit insecte dans le 
genre Tuponia^ car il a la tète un peu plus étroite et les yeux 
moins grands que les espèces de ce genre. La forme de la tête con- 
viendrait mieux au genre Plagiognatkus\ mais les fémurs et les 
tibias sont immaculés, et les ongles paraissent assez longs. 



ESPEGES d'âLGëRIE. 

Eurydema consobrinum Put. 
var. uniforme Put. 

Diffère du type par l'écusson uniformément vert bleuâtre, sans 
tache apicale. 

Oran. 

Velia Noualhieri Put. 

Otte espèce ne diffère de la Yelia currens brachyptère que par 
les caractères suivants : 

Taille beaucoup plus petite, 4 1/4 à 4 3/4 luill. au lieu de 6 1/4 
à 6 1/2. Pronotum plus roux, moins fortement ponctué. Antennes 
plus courtes, elles n'atteignent "pas comme la V. currens Textré- 
iTiité du processus du pronotum et les deux derniers articles sont 
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un peu plus robustes proporlionaellement. Connpxivuni plus faible- 
ment taché de noir. Enfin chez le mâle, les cuisses postérieures, au 
lieu d'avoir leur bord inférieur denticulé avec deux grandes dents, 
sont très obsolétement denticulées et n'ont qu'une seule dent un peu 
plus forte vers le tiers apical. 

La Ghiffah. 



COMPLEMENT BIBLIOGRAPHIQUE. 

Pour compléter nos connaissances sur la faune des Hémiptères 
des Canaries et de Madère, il nous reste à faire connaître les travaux 
antérieurs qui sont peu importants et se bornent à ceux de deux 
auteurs : 

1® Brullé. Animaux articulés recueillis aux Canaries par 
MM, Weeh et Berthelot : Hémiptères par Brullé (1838 ?). 

Dans ce mémoire, complètement ignoré des Hémiptéristes, tels 
que Stâl, Signoret, Reuter, etc., l'auteur, comme son collaborateur 
Macquart pour les Diptères, constate que la faune des Canaries 
présente la plus grande analogie avec celle du bassin de la Méditer- 
rannée et très peu avec celle du Sénégal. 11 énumére 47 espèces 
d'Hémiptères, parmi lesquels 9 nouvelles y sont décrites ; mais ces 
descriptiojis sont extrêmement imparfaites et il ne m'a été possible 
d'en reconnaître que quatre. Voici les espèces énumérées par 
Brullé; dans cette liste, je note d'une astérisque celles retrouvées par 
M. Noualhier : 

Corixa punctata Burm. 

Notonecta nivea F. 

Yelia rivulorum F. 

Velia currens F, 

*Gerris thoracica Schum. 

Hydrometra stagnorum î.. 

Reduvius personatus L. 

'Reduvius œgyptius L. 

Nabis viridis Brullé. La description permet de reconnaître le 

M, viridulus Spin. 
Nabis angusta Brullé (Il y a déjà un Nabis angustus Spin., 

1837, de Bombay). 
Corizus pratensis F. 
Pseudoplœus Fallenii Schil. 
Cor eus hirtieornis F. 
'Coreus quadratus F. 
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Cor eus suleicornis F. 

Cor eus spiniger F. 

Coreus elegans^vMWè^ pi. III, tig. 1. D'après la figure, cet insecte 
est un très joli Centrocoris "vert sans taches. 

Coreus ohtusus Brullé. Cet insecte, d'après l'auteur, se trouve 
aussi en Sicile et dans le midi de la France. 

Anisoscelis membranacea F. 

Anisoscelis geranii Duf. 

Stenocephalus nugacc F. 

Astemma clavimana F. — Insecte du midi de l'Europe , dit 
Brullé, mais je ne sais ce que c'est. 

*Lygœus mili taris F. 

Cymus ericœ Schill. — Probablement le Nysius Stalianus^ 
trouvé par M. Noualhier. 

Aphanus marginepunctatus Hah. 

"Aphanus urticœ F. 

* Aphanus Rolandri F. 

'Aphanus pedestris Pr. 

Aphanus quadripunctatus Brullé, pi. ïll, fig. 2. = Noual- 
hieria Put. 

"Pentatoma smaragdulaY, 

Pentatoma nigricornis F. 

Pentatoma baccarum L. 

Pentatoma vernalis Wollf. 

Pentatoma ornata F. 

Pentatoma festiva F. 

Cydnus tristis F. 

Cydnus albomarginellus F. 

'Cydnus hrunneus F. 

Cydnus cur^ws Brullé.— Le type, dont je viens d'obtenir commu- 
nication du Muséum de Paris, est VAmaurocoris laticeps 
Stâl. L'espèce devra donc prendre le nom d'A. curtus Brullé, 
qui a l'antériorité. 

Cydnus œneus Brullé. — ;La description permet, du reconnaître le 
Crocistethus Waltlii Fieb. 

Scutellera hottentota F. 

Scutellera semipunctata F. 

Scutellera caudata Burm. 

Scutellera albolineata B. 

'Miris bipunctata F. 

Miris fuscicornis Brullé. 

Miris parvula Brullé. 

2® WoUaston. — Cet auteur, dans les A nn. nat..hist., série III, 
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1, 1858, a décrit 6 espèces de Madère, dont 3 sont restées inconnues 

aux auteurs récents : 

Pirates ni^er.— Probablement strepitans Ramb. 

Sciocoris sideritidis = maculatus Fieb. 

Rhyparochromus madère nsis = Eremocoris maderemis 

Horv. 
Phytocorisf W^i^^i.— Inconnu. 
Capsus f obesulus = Brachy stèles obesulus Keut 
Tingis indigena = Monanthia indigena Stâl. 



CONTRIBUTIONS A LA FAUNE ALGÉMENNE 

LISTE DES HÉMIPTÈRES 

Recueillis par M. Desbrochers des Loges 

ET DESCRIPTION DES ESPÈCES NOUVELLES 
Par L. LETHIERRY. 



Depuis rénumération et la description des Hémiptères d'Algérie 
données par M. Lucas {Exploration de l'Algérie)^ les espèces de 
ce pays ont été recherchées avec soin par beaucoup d'entomolo- 
gistes, et bon nombre de listes partielles en ont été publiées. 

En avril, mai et juin, M. J. Desbrochers des Loges a parcouru 
plusieurs localités des provinces de Constantine , d'Alger et d'Oran, 
et y a récolté un grand nombre d'Hémiptères ; je crois faire œuvre 
titile en en publiant une liste qui , avec les précédentes , pourra 
servir plus tard de document pour la rédaction d'un Catalogue gé- 
néral des Hémiptères d'Algérie. 

J'ai adopté la classification et les noms du Catalogue de 
M. Puton, édition de 1886. 

HÉTÉROPTÈRES. 



Solenosthedium lynceum, — Hnssein-Dey; Philippeville; L*Arba. 
Psacasta cerinthe.—V Arba. 

•» Marmottani Huton. — Sidi-bel-Abbès. 
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Eurygaster maura. — Teniet, 

» hottentota, — Teniet. 
Corimelœna scaràbœoides, — Hussein-Dey. 
Trigonosoma œruginosum,--V krha. 
Ancyrosoma aîbolineatum,-~Ten\ei, 
Graphosoma semipunctatum, — Camp des Chênes. 

» lineatum. — Camp des Chênes. 
Geotomus punctulatus. — Biskra ; Misserghin. 

» var. lœvicolUs, — Misserghin. 

» elongatus. — Misserghin. 
Brachypelta a^errima.— Hussein-Dey. 
Sehirus bicolor, —Teniet 

»» dubius. — Orain. 
Crocistethus Waltli, - Sidi-bel-Abbès. 

» var. basalis,—Orain, 
Ochetostethus nanus. — Teniet. 
Sciocoris maculalus, —Oran; Hussein-Dey; Teniet. 

» var. Gravenhorsti, — Hussein-Dey. 

» sulcatus, — Teniet. 
Dyroderes marginatus.—Eussein-Dey, 
Mlia acuminata. — Oran. 
Stagonomus bipunctatus, — Teniel. 
Eusarcoris melanocephalus, — Edough. 
Staria Zwna^a.-— Teniet. 
Holcosthetus analis, — B\\àah. 
Carpocoris fuseipinus. —Teniet. 

» baccarum. — Oran 
Palomena angula ta, —Teniet. 
Nez ara Heegeri. - Biskra. 

» viridula. — Oran. 
Rhaphigaster grisea. —Hussein- Dey. 

Holcogaster fihulata. — Camp des Chênes, sur les genévriers. 
Eurydema consobrinu)n. — Teniei ^ Sidi-bel-Abbès. 
Picromerus nig ride ns,— Teniet, 
Centrocoris spiniger. — Oran. 

• variegatus, --Ova^n, 
Spathocera lobata,—Teniei. 
Enoplops bos —Teniet; Sidi-bel-Abbès. 
Verlusia rhombea v. sinuata. — Teniet. 

• sulcicornis. — Blidah. 
Gonocerus insidiator. — Teniet. 
Ceraleptus gracilicornis. — Teniet. 
Loxocnemis dentator, — Teniet. 
Cor eus denticulatus. — Biskra. 
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Coreus afflnis. — Teniel ; Camp des Chênes. 

Strohilotoma typhœcornis, — Teniet. 

Camptopus lateralis, — Oran. 

Therapha hyosciami. — Teniel. 

Corizus crassicornis var. abutilon. ~ Oran ; Bône. 

• hyalinus. — Edough ; Teniel ; Oran. 

» capitatus, — Hussein -Dey. 

» rufus var. lepidus, — Teniet ; Oran. 
Maccevethus errans, — Teniet. 
Neides aduncus. — Hussein-Dey. 
Lygœus equestris, — Teniet. 

» saœatilis var. Lusitaniens. — Teniet . 

» militaris. — Bône, bord de la mer; Teniet ; 

» punctatoguttatus, — Oran ; Teniet ; Alger. 

» gibbicoUis. — Teniet. 
Apterola pedestris. — Teniet, très commun. 
Lygœosoma reticulatum, — Teniet. 
Cœnocoris nerii. — La Ghiflfa ; Blidàli. 
Nysius senecionis, — Teniet ; Edough. . 
Cymus glandicolor, — Teniet. 
Ischnodemus Genei, — Oran. 
Henetaris laticeps. — Bône ; Oran. 
Geocoris luridus (larve). — Biskra. 
Artheneis foveolata, — Bône : Hussein-Dey, sur les tamarix. 

» alutacea, — Biskra. 
Heterogaster a/finis. — Teniet ; Oran. 

» artemisiœ. — Teuiet. 

» urticœ, — Blidah. 
Platyplaœ inermis. — Teniet. 
Microplax interrupta, — Oran. 
Oxycarenus lava ter œ. — Oran, commun. 

» collaris. — Biskra. 
Macroplax fasciata, — Biskra ; Teniet. 
Piezoscelis staphylinus, — St-Charles, près Philippe ville. 
Tropistethus holosericeus, — Oran. 
Lamprodema maurum, — Oran. 
Plinthisus Putoni. — St-Charles. 
Acompus rufipes, — La Ghiflfa ; Teniet. 
Peritrechus gracilicornis. — Oran ; Teniet. 

» nubilus, — Blidah. 

» luniger. — Teniet ; Hussein-Dey. 
Hyalochilus ovatulus. — Blidah ; Teniel. 
Trapezonotus Ullrichi, — Edough. 
Aphanus saturnins. — Oran. 



Digitized by 



Google 



— 313 ~ 

Aphanus pineti. — Teniet. 

Beosus luscus var. sphragidimium, -- Blidali. 

Scolopostethus decoratus. — Blidah. 

Notochilus contractus. — Sidi-Bel-Abbès ; Hussein-Dey. 

» nervosus. — El-Briard, près Alger. 

» marginicollis . — Teniet; Cran. 
Piesma maculata, — Oran. 
Dictyonota marmorea, — Edough- 
Kalama Putoni. — Teniet. 
Eurycera teucrii, — Teniet. 
Monanthia car dut, — Teniet ; Edough. 

» auriculataj 

» geniculata. — Teniet. 

* angusticollis, 

» Kiesenwetteri, — Teniet ; Alger. 

> Wolffi. — Teniel; Hussein-6ey. 

> nassata. — L'Arba. 
Monosteira w^ico^^a^a. —Sidi-bel-Abbès. 
Pyrrhocoris œgyptius, — Sidi-bel-Abbès. 

» apterus.— Oran, 
Phymata mons^ro^a.— Edough. 
Gerris cinerea. — Biskra. 

» lacus tris,— Teniet. 
Velia currens, — Teniet. 
Oncocephalus pilicornis, — Teniet. 

» curtipennis (larve). — Teniet. 

» squalidus (larve). -r-TenieL 
Pasira basiptera. — Teniet. 
Pirates hybridus, — Teniet. 
Harpactor lividigaster var. atripes Puton. 

» erythropus,—Temei, 
Coranus œgyptius (larves). 
Prostemma guttula.—Temet, 
Nabis lativentris, — Oran; Blidah. 

» férus, ^Ovàn. 

» viridulus, — Hussein- Dey, sur les tamarix. 
Salda saltatoria, — Misserghin. 
Leptopus ec/iinop^.— Edough, Teniet. 
Lyctocoris camjje^^ri^.— Hussein-Dey; Blidah. 
Anthocoris nemoralis. — Camp des Chênes. 

» var. austriacus. — Hussein-Dey. 
Triphleps ni^er.— Sidi-bel-Abbès. 

» var. Ullrichi, — Bône. 
Cardiastethus fasciiventris,—Orain. 
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Microphysa nigritula Puton. — Teoiet, forêt de cèdres. 

Pithanus Mœrkeli, — Bône. 

Miris lœvigatus. —'Ovsia ; Teniet. 

Lopus vittiventris. — Teniet ; Edoiigh. 

Phytocoris brachy merus. —Teniei. 

Calocoris sexpunctatus . — Oran. 

» var. nankineus et thoracicus ,—Eào\\%\i ; El-Biar. 

» trivialis .—ïX'hidiV . 

» instabilis.—Ovdiïï, 
Homodemus roseomaculatus, — Teoiet. 
Lygus pratensis. — Hiisseia-Oey ; Biskra. 

» brachycnemis, — Teniet. 
Dychrooscytus valesianiis, --TenieX. 
Camptobrochis punctulata.—Teniei, 

— lutescens. — Teniet. 
Capsus punc^ w m— Edou g. 
Cyphodema instabile.- Edong, 
Strongylocoris cicadifrons, — Misserghin. 
Labops saltator, — Biskra. 

» corâ^cinw^.— Teniet; Edough. 

» signatus, — Misserghin ; Teniet. 

» minor.—Ot'àn ; Teniet. 
Dicyphus erran*.— Edough. 
Campyloneura virgy la. ^Eôough. 
Heterocordylus tibialis.— Oran ; Blidah. 
Conostelhus î?enw5^W5.— Misserghin; Hussein-Dey. 
Thermocoris Munieri. — Hussein-Dey ; Blidah. 
Macrocoleus Krûperi, — Teniet. 
Macrotylus nigricornis.—Orsin ; Sidi-bel-Abbès. 
Harpocera thoracica. — Teniet ; Hussein-Dey. 
Psallus jownc^wîa^ws. —Hussein-Dey; Teniet. 
Sthenarus Roseri var. saliceticola, — Teniet. 
Auchenocrepis alboscutellata, — B'iskraf sur les tamarix. 
Megalodactylus macula-rubra. — Hussein-Dey; Teniet. 
Tuponia Lethierryi, — Biskra. 

» hippophaes. — Teniet. 

» concinna Reuter. — Biskra. 
Myiomma Fieberi. —Edmi^, 
Notonecta glauca. — Teniet. 
Coriœa Geoffroyi, — Teniet. 

» hieroglyphica. — Teniet 

» prœusta ? Teniet. 
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HOMOPTÈRES. 

Cicadelta cantans. — L'Arba. 

» musiva. — Biskra, sur les tamarix. 
Ormenis biskrensis, iiov. sp. — Biskra^ sur les tamarix. 
Oliarus concolor, — Biskra. 

Hyalesthes productics, nov. sp. — Edough, sur le chêne-liège. 
Dictyophara unicolor Siguoret. — Biskra, sur les tamarix. 

L'insecte décrit par Signoret (Annales de la Société Entomo^ 
logique de France^ 1860, p. 184), provenant de Madagascar, me 
parait pouvoir se rapporter à l'espèce prise à Biskra par M. Oes- 
brochers ; cependant, celle-ci a sur le disque du pronotum deux 
bandes orangées bien marquées, dont il n'est fait nulle mention dans 
la description ; peut-être n'est-ce là qu'une variété de coloration. 
Dictyophara obtusiceps, nov. sp. — Biskra, sur les tamarix. 
Orgerius conspersus^ Pu ton. — Oran. 
Issus coleoptraius. — El-Briard. 

» acuminatus, — Hussein-Dey; Blidah. 
Hysteropterum nervosum, — Blidah. 

» algiricuniy Lucas. — Blidah. 

» apterum, — biskra; Teniet; Hussein-Dey. 
Delphacinus Putoni. — Bône, au bord de la mer. 
Metropis latifrons. — Teniet. 
Tettigometra afra, — Misserghin ; Oran ; Teniet. 

» virescens var. bicolor. — Teniet. 

» pic ta. — Edough. 

» obliqua. — Teniet. 

» costulata. — Teuiet. 
Triecphora numida. — Teniet, forêts de cèdres. 
Ptyelus lineatuSf Linné. — Oran. 

» spumarius, — Oran. 

» var. leucocephalus ei pallidus . — Edough ; Bône. 

Idiocerus tœniops, — Blidah. 
Agallia venosa. — Oran. 
Acocephalus striatus. — Edough. 

» assimilis, — Edough ; Bône ; Oran. 
Cicadula sexnotata. — Teniet. 

Thamnotettiœ Desbrochersi, nov. sp.— Oran, Misserghin ; Teniet; 
Bône. 

» paryphantus. — Biskra ; Edough. 

» vitripennis. — Teniet. 

'» algirvcus, — Biskra ; Hussein-Dey. 
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Athysanus siactogala, — Hussein-Dey ; Teniet. 

» scutellaris. — Oran. 

» Pallasi. — Biskra. 

» paîliatus Lethierry. — Biskra. 

» obscur ellus, — L'Arba; Teniet. 

» varie g a tus, — Blidah. 
Goniagnathus brevis. — Edough ; Teniet. 
Jassus mixius. — Kdough. 
Leltocephalus striatus. — Edough; Teniet. 

^> Minki, — Oran. 
Aphalara aliéna Lôw. — Biskra. 
Diaphorina Putoni. — Teniet. 
Psylla cytisi, — Oran ; La Gliiffa. 
Trioza galii, — h)dough, 



Ormenis biskrensis. 

Entièrement d'un testa ce pâle, avec les ongles des tarses noirs. 
Front très légèrement convexe, presque plan, un peu plus long que 
large, sensiblement élargi en avant, et un peu rétréci vers le 
vertex, avec une seule carène médiane, peu saillante et n'atteignant 
pas le vertex. Pronotum avec une seule carène saillante. Écusson 
triangulaire, plus de trois fois plus long que le pronolum, muni en 
avant d'une très courte carène, moins saillante que celle du pro- 
notum ; sur le disque de l'écusson, une dépression concave bien 
visible, arrondie en avant et atteignant la base des homélytres. 
Angle postérieur externe des homélytres obtus, presque arrondi, 
rinterne tout à fait arrondi et projeté en haut notablement au- 
dessus de Id pointe du clavus ; clavus triangulaire, divisé en deux 
par une nervure médiane, la partie située entre cette nervure et la 
suture couverte sur sa moitié basale de granules très distincts ; le 
disqua des homélytres avec quelques nervures plus ou moins 
obliques, non reliées entre elles par des nervures transversales, est 
muni un peu avant le milieu de six à huit granules rapprochés ; à 
partir du milieu des homélytres les nervures sont reliées entre elles 
par de nombreuses nervures transversales formant une réticulation 
irrégulière; un peu avant Textrémité, une nervure transverse régu- 
lière suit les contours de l'extrémité apicale ; à partir de cette 
nervure transverse jusqu'à l'extrémité, on voit de nombreuses 
nervures longitudinales, celles du miheu simples, celles qui sont 
voisines des angles interne et externe, fourchues ; la bordure laté- 
rale est couverte de nervures trans verses, obsolètes et peu marquées 
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jusqu'au milieu, pliw fortes el plus marquées à partir du uiilieu $, 
T— Long., 8 miîl. 

Biskra, sur les tamarix. 

Forme et taille de VOrmenis madagascariensis Signoret ; 
couleur différente et nervures du disque des homélytres beaucoup 
moins nombreuses. 



Hyalesthes productus. 

Ressemble à VHyalesthes obsoletus, mais un peu plus grand. 
Noir, avec les carènes latérales du vertex et du front, le prothorax, 
le sommet des cuisses, la tranche latérale des tibias , les tarses et le 
sommet des segments de l'abdomen d'un blanc jaunâtre. ïéte pro- 
longée en avant notablement au-delà des yeux ; vertex une fois plus 
long que large; les carènes latérales du front fortes, foliacées, blan- 
ches, la carène médiane moins forte, non foliacée, un peu jaunâtre 
sur une partie de son parcours. Homélytres hyalines, un peu enfu- 
mées, les nervures brunes et lisses , excepté quelques-unes avant 
Textrémité qui sont très légèrement granulées.; leur bord marginal 
d'un jaune blanchâtre, Stigma noir, blanc à sa base. Tibias posté- 
rieurs mutiques. cf. — Long., 6 mill. 

Mont Edougb, près de Bône, sur le chêne-liège. 
Bien différent des espèces européennes par son vertex plus long, 
dépassant notablement le niveau des yeux. 

Dictyophora obtusiceps. 

Entièrement d'un vert très pâle, à l'exception du sommet des 
épines des tibias et des tarses qui est noir. Vertex en angle obtus 
en avant, presque aussi large que long, prolongé un peu en avant 
au-delà des yeux de la longueur à peu près du diamètre de 
l'œil, avec une carène médiane. Front avec trois carènes, se rejoi- 
gnant en-dessous de la suture du vertex, et une marge latérale bien 
saillante, tranchante. Pronotum avec une seule carène. Écusson tri- 
caréné. Homélytres un peu élargies à partir du milieu , arrondies 
chacune séparément à l'extrémité. Clavus avec deux nervures dis- 
coïdales, se joignant au milieu pour n'en former qu'une seule ; le 
reste des homélytres avec des nervures d'un vert plus vif que le 
fond, couvert dès le milieu de nombreuses nervures transversales 
formant avec les longitudinales une réticulation à mailles serrées, 
la plupart plus larges que longues , les unes rectangulaires, les 

Revue d'Entomologie. — Novembre 1889. ^ 
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autres triangulaires. Stigma nul. Tibias postérieurs avec cinq petites 
épines, et, à leur extrémité, deux éperons terminés, l'interne par 
quatre petites épines, l'externe par trois, cf.— Long., 8 mill. 

Biskra, sur les tamarix. 

Remarquable par les ailes supérieures ou homélytres dépourvues 
de stigma; peutr-étre cette espèce devrait-elle faire partie d'un 
genre nouveau. 

Thamnotettix DeBbrochersL 

Testacé. Verlex anguleux en avant, aussi long en son milieu que 
large entre les yeux, d'un tiers plus long en son milieu que le pro- 
notum. En avant du vertex et près de son sommet , deux petits 
traits angulairement arqués, bruns ou orangés, et sur le disque deux 
petites taches de même couleur de chaque côté, l'une avant le mi- 
lieu, l'autre près de la base, traits et taches qui disparaissent quel- 
quefois. Front avec de petites lignes brunes transversales peu mar- 
quées. Homélytres un peu coriaces, coupées obliquement à l'extré- 
mité, d'un tiers plus courtes à l'angle suturai qu'à l'angle externe, 
cet angle externe arrondi ; elles ne recouvrent que les premiers 
segments de l'abdomen, laissant à- découvert en dessous de l'angle 
externe , les quatre derniers segments, et en dessous de l'aDgle 
suturai au moins six segments; les nervures sont ou de la cou- 
leur du fond , ou plus pâles. Ailes inférieures rudimentaires. 
Abdomen en dessus avec les deux derniers segments plus longs 
que les autres, le dernier ou segment génital de même longueur 
que le précédent, finement marginé de noir à sa base. Ces deux 
derniers segments sont quelquefois ornés d'une petite ligne mé- 
diane brune; les autres segments sont couverts sur leur disque 
d'une rangée transversale irrégulière de très petits points bruns 
qui disparaissent quelquefois. Ventre ordinairement noirâtre en 
son milieu, le segment génital garni le plus souvent de soies jau- 
nâtres, la tarière ne dépassant pas les valves. Cuisses parsemées de 
petits traits ou taches brunes ou orangées. Tibias postérieurs avec 
de nombreuses et fortes épines dont les points d'insertion sont 
bruns. 9» — Long., 4 mill. 

Oran; Misserghin; Teniet-el-Haad ; Bône. Huit exemplaires, tous 
pareils pour la forme et la brièveté des homélytres. 

Ressemble un peu au T. maritimus Perris ; couleur différente, 
et homélytres coupées obliquement au bout au lieu d'être ar- 
rondies. 
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NOTE SUR LE GENRE HENSCHIELLA HORV, 

Par le D' E. BERGROTH. 



Dans la Revue d' Entomologie ^ 1888, p. 169, M. Horvath a publié 
la description d'un genre remarquable d'Hémiptères sous le nom 
de Henschiella. Ce genre n*esl pas nouveau ; il est identique avec 
genre Henicocephalus Westw.; mais la découverte d'un HenicO' 
cephalus en Europe est fort intéressante. M. Horvath le place 
dans la famille des Ceratoeombides. Je partage cependant l'opinion 
de Stâl, qui a établi {Rio Jan, Hem., I, p. 81 et Hem, Afr,, IIÏ, 
p. 165) sur ces insectes une famille particulière, Henicocephalidce, 
dont la place systématique, d'après Stâl, est entre les Reduviides et 
les Hydrométrides. Ce genre synthétique, reste des temps passés, 
ayant déjà plusieurs synonymes, je donne ci-dessous une liste 
des espèces décrites y appartenant avec leur habitat ; il manque dans 
VEnumeratio de Stâl. 



Gen. Henicocephalus Westw. (1837). 

(Syn. Systelloderus Blanch., 1852, Oncylocotis Stâl, 1855^ 
Henschiella, Horv., 1888); 

1. fulvescens Westw. {nasalis Hope). — Fossile (gomme 
animée). 

2. tasmanicus Westw. — Tasmanie. 

3. hasalis Westw. — Indes orient. 

4. nasutus Stâl. — Afrique mérid. 

5. pellucidus Hon . — Europe mérid. 

6. subantarcticus Berg. — Terre de Feu. 

7. moschatus Blanch.—- Chili. 

8. spurculus Stâl. — Brésil. 

9. r hypar us SiêÀ. — Brésil. 

10. flavicolUs Westh. — Ile St-Vincent. 

Je possède de ce genre deux espèces nouvelles, que je décrirai 
dans mon travail sur les Hémiptères récoltés au Venezuela par 
M. E. Simon. 
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DESCRIPTION DE DEUX LARVES DE CARABIQUES 

Par le capitaine XAMBEU. 



1. Nebria Lafresnayei Serv. Dej. 

Longueur, 24 mill. de rextrémité du dernier article des ^palpes 
maxillaires au bout de l'appendice caudal. Largeur, 4 à 5 mill. 

Forme de larve de Carabe. Corps allongé, effilé vers la partie anté- 
rieure, légèrement convexe, glabre, noir, brillant, avec une ligne 
longitudinale médiane enfoncée, parcourant les segments thoraciques 
et les segments abdominaux. 

Tête presque carrée, moitié moins longue que le premier segment 
thoracique, avec fines rides transverses; épistome sinuéet chagriné, 
le milieu concave, marqué et orné de deux points rougeâtres, 
terminé par deux petits tubercules ; labre peu apparent ; mandibules 
falciformes, longues et effilées, se croisant entre elles, terminées 
en pointe acérée, rougeâtres, sans points ni arêtes; mâchoires 
épaisses, portant deux palpes maxillaires très accusés, adaptés sur 
un très gros tubercule à pubescence longue, allongée, rougeâtre, 
sur lequel est d'abord un palpe de quatre articles, le premier 
court, brunâtre à la base, testacé intérieurement, le deuxième 
obconique, aussi long que le premier et le troisième réunis, 
le troisième de même couleur que le précédent, moitié plus petit, 
le quatrième entièrement bnin, légèrement ombré à sa base, 
terminé en pointe mousse ; ce même tubercule porte un deuxième 
palpe de deux articles dirigé vers Tintérieur et en forme de croissant, 
premier article court, noir, épais, conique, annelé de brun à l'ex- 
trémité, deuxième article rougeâtre, terminé en pointe ; touchant 
à ce palpe est un lobe conique, rougeâtre, d'une seule pièce, terminé 
par un poil effilé; palpes labiaux épais, de deux articles, premier 
conique, brun, avec renflement testacé au bout, deuxième même 
forme, brun, légèrement ombré à l'extrémité, dont la pointe est 
mousse ; antennes de quatre articles portés par un pédoncule très 
gros et très conique, premier article court, épais, noir, annelé de 
testacé à son point de jonction avec le 2«, lequel est plus grêle, 
deux fois plus long que le 1®', dont il participe quant à la couleur; 
3« bien plus grêle, conique, brun à la base, rougeâtre à l'extré- 
mité ; 4® rougeâtre, à bout effilé ; la base et le point de jonction 
de ces 4 articles sont garnis de soies brunâtres, longues. 
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Yeux situés au-dessous de la base des antennes, placés sur un 
tubercule noir, corné, lisse, de forme ovale, composés chacun de 
six ocelles noirs, luisants, disposés en cercle autour du tubercule. 

Segments thoraciques noirs, lisses, relevés à leur bord par une 
arête semi-circulaire tranchante, traversés à leur milieu par un 
fort sillon longitudinal ; entre ce sillon et Taréte est un enfon-* 
cément en forme de croissant, moins accentué au premier segment, 
lequel segment est arrondi à ses deux extrémités, plus étroit vers 
la tête et plus long que les deux suivants ; les bords antérieurs du 
deuxième segment s'avancent pour enchâsser la base du premier, 
son bord est creusé d'une forte ride légèrement sinueuse quoique 
parallèle au bord, la forme de ce segment comme celle du troisième 
est celle d*un rectangle, tous deux sont noirs et lisses, les bords 
antérieurs du 3^ segment sont moins accentués que ceux du 2«. 

Segments abdominaux noirs, lisses, de forme rectangulaire, les 
sept premiers égaux comme forme et comme dimension, le hui- 
tième un peu plus long et moins large, tous traversés par un sillon 
longitudinale médian et profond ; leur rebord latéral est courbe, 
relevé en forme de carène jusqu'à l'extrémité, laquelle se termine 
en pointe mousse ; une petite soie rougeâtre est implantée sur le 
rebord latéral antérieur et postérieur de ces huit premiers segments, 
et chacun d'eux porte entre le rebord et le sillon longitudinal deux 
fortes impressions dont l'intérieure est moitié plus courte ; neuvième 
segment d'un noir profond, moitié moins large qiie les précédents, 
la carène latérale plus relevée et se terminant en pointe vers l'ex- 
trémité ; im prolongement bifide, granuleux, pubescent, légèrement 
aplati en forme de lame, part du centre pour se terminer vers le 
milieu de sa tige en une pointe noire dirigée en dedans, une 
deuxième pointe de même couleur, à direction extérieure, part du 
deuxième tiers de la tige laquelle finit par une troisième pointe ; 
au-dessous de ce prolongement trifide est le tube anal, noir, très 
conique, légèrement pubescent et à prolongement bien accentué. 

Dessous du corps glabre, avec plaques brillantes, présentant les 
caractères suivants : 

Tête d'un brun de poix, convexe, lisse, bilobée, avec une forte im- 
pression longitudinale médiane; premier segment flaveavec la partie 
antérieure cornée et en forme d'écusson ; deuxième et troisième seg- 
ments flaves aussi, avec point noir à la partie antérieure médiane ; 
huit premiers segments abdominaux flaves avec plaques noirâtres 
disposées de la manière suivante : deux rangées latérales en forme de 
lames, une troisième rangée plus petite et de forme carrée, plus une 
plaque médiane lenticulaire suivie d'une autre plus petite divisée 
dans son milieu par une légère impression longitudinale ; le pénul- 
tième anneau abdominal ne porte qu'une plaque, ainsi que le 
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dernier que termine le tube anal, lequel est légèrement pubescent, 
corné au bout et biûde. 

Stigmates apparents, ombiliqués, à bord noir et chagriné. Pattes 
très allongées, de couleur brune-noirâtre, composées de cinq parties 
bien détachées et légèrement pubescentes, terminées chacune par un 
léger renflement, la dernière par un ongle acéré, biiide, recourbé. 

Habile avec l'insecte parfois les lieux frais et humides, en parti- 
culier, le dessous des amas de pierres dontj^le pied est baigné par 
les eaux de neige; parait en juillet et en août. 



2. Garabus rutUans Dej. 

Longueur, 35 mill. Largeur, 7 à 8 mill. 

Corps large, allongé, convexe, entièrement noir à Texceplion de 
la tête et du dernier segment, glabre, chagriné, avec un léger sillon 
longitudinal médian. 

Tête rouge en dessus comme en-dessous, plane, concave au centre, 
fortement chagrinée, sinus relevé ; épislome rougeàtre au milieu, à 
bords noirs, tridenté, les deux dents extrêmes surmontées d'un long 
poil à la base, terminées en pointe mousse, la médiane triangu- 
laire ; une petite carène pariant du milieu de Tépistome correspond 
à la dent médiane ; labre invisible ; mandibules rouges, falciformes, 
à extrémité très acérée, avec une forte dent recourbée à la base, 
rougeàtre; mâchoires noires, épaisses; palpes maxillaires insérés 
sur un petit mamelon brun rougeàtre, au nombre de deux, le pre- 
mier bi-articulé, brun, acuminé ; le deuxième de 4 articles bruns, 
testacés à l'extrémité, 4®^ court, gros, cylindrique, 2® et 3® plus 
larges, renflés à l'extrémité, 4^ aussi long que le 2® et terminé en 
pointe ; palpes labiaux épais, rougeâtres, de deux articles, 4®' court, 
épais, ^ terminé par un empâtement en forme de cupule, double; 
jeux situés au-dessous de l'insertion antennaire , formés de 
6 ocelles implantés sur une protubérance noire, cornée, chagrinée, 
dont ils circonscrivent le pourtour ; antennes de quatre articles, 
les 3 premiers noirs à extrémité annelée de brun, le 4^ brun rou- 
geàtre. le premier émergeant d'une petite protubérance à base 
teslacée, court, épais, glabre ; 2^ et 3*^ un peu plus longs avec de 
petites soies rousses à l'extrémité ; ¥ brun rougeàtre, terminé en 
une pointe d'où émergent deux soies, l'extérieure plus longue; 
dessous de la tête rouge vif, bilobé, un petit point enfoncé à la 
partie la plus élevée de chaque lobe, le trait de division noir. 

Segments thoraciques noirs, lisses, chagrinés, avec une forte ca- 
rène qui les reborde, premier plus étroit en avant qu'en arrière, de 
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moitié plus large que chacun des suivants, lesquels sont ausdi noirs, 
lisses, chagrinés, tous trois traversés en dessus dans leur millieu 
par une forte impression longitudinale; le rebord latéral se termine 
en pointe mousse au 1®' segment, et cette saillie, un peu moins ac- 
centuée au 2® segment, est à peine perceptible au 3®. 

Segments abdominaux légèrement convexes à la partie médiane, 
un peu moins vers les côtés dont le rebord est caréné, noirs, bril- 
lants, chagrinés, les huit premiers traversés par un profond sillon 
médian ; une impression chagrinée oblique est marquée à chacun 
de ces segments dont l'extrémité postérieure émoussée avance un 
peu sur le segment suivant ; les sept premiers égaux ou à peu près; 
en longueur et en largeur, le huitième un peu moins large est plus 
long, à trait intermédiaire plus accusé, le neuvième fortement gra- 
nuleux est plus court que les précédents, son rebord latéral se 
termine en pointe mousse ; de la base du sillon longitudinal partent 
deux appendices en forme de crochets, ciliés dans toute leur lon- 
gueur, noirs, à extrémité rougeâtre, à pointe recourbée, et dont la 
larve se sert pour se défendre, le premier de moitié plus long que 
le deuxième, lequel porte au premier tiers de sa longueur une 
petite épine noirâtre, surmontée d'un cil brun très long. 

Dessous des segments thoraciques et des segments abdominaux 
d'un noir brillant, diminuant d'intensité jusqu'à l'extrémité anale, 
laaquelle se termine en forme de tube court, conique, chagriné et 
légèrement cilié, de couleur brun noir ; les six premiers segments 
abdominaux portent une double plaque lisse, noire, en forme de 
parallélogramme, la deuxième interrompue au quart de sa largeur 
pour former une troisième petite plaque carrée, deux autres plaques 
en forme de chaîne bordent latéralement chacun de ces six seg- 
ments, le 7® offre une plaque simple et une chaîne double moins 
accentuées, le huitième offre plaque et chaîne simples, le neuvième 
sans plaque porte le tube anal qui est tronqué à son extrémité 
et en forme de ventouse. 

Stigmates flaves à périmètre noir. Pattes noires, de 5 parties bien 
distinctes, hanches grandes, canaliculées à leur partie extérieure, 
fortement pointillées, annelées de brun à l'extrémité, cuisses et 
jambes armées de fortes épines à leur partie intérieure, à extrémité 
teslacée; ongles garnis d*une arête intérieure, terminés par un 
crochet bifide, rougeâtre, à pointe recourbée en dedans. 

Cette larve est vive et alerte; on la trouve en automne et au 
printemps, sous les pierres pendant le jour et courant à la re- 
cherche de sa proie pendant la nuit ; elle fait la chasse aux vers de 
terre, aux jeunes limaçons et aux escargots du genre Hélix : c'est 
donc un utile auxiliaire pour ragriculture- ; les crochets qu'elle 
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porte à son extrémité anale et qu*elle redresse à volonté, joints à 
ses mandibules longues et effilées, constituent pour elle des armes 
défensives dont elle se sert contre ses ennemis ; on la trouve quel- 
quefois se déplaçant pendant le jour ; le tube anal lui sert de point 
d'appui pour sa marche. 

Lorsque la larve veut changer de peau, elle se contracte forte- 
ment vers sa partie antérieure, la peau se fend, après quelques 
efforts, sur la ligne média^e des trois segments thoraciques, la tête 
glisse, laissant en place la vieille peau, qui reste intacte même dans 
les plus petits détails des parties buccales ; enfin elle sort par l'ou- 
verture devenue béante et le corps se dégage, laissant après lui la 
dépouille complète des téguments extérieurs. 



J'ajoute au travail dé M. Xambeu les notes suivantes, que je con- 
serve depuis longtemps, sur les premiers états encore inconnus 
d'une autre espèce de Carabus^ le catenulatus Scopoli. 

J'ai trouvé la larve de ce Carabe à la fin de mars, sous la mousse 
au pied d'un hêtre, dans la forêt de Gerisy (Calvados). Elle est longue 
de 25 mil!, environ, d'un noir chagriné assez mat en dessus, sur- 
tout vers la marge des segments abdominaux qui est finement 
rebordée en bourrelet, le segment anal est anguleux de chaque côté 
en dessous et offre eu dessus deux épines divergentes, courtes, ro- 
bustes, très finement granuleuses, divisées à leur b^se par une 
échancrure en arc surmontée de deux petites fossettes ; chaque épine 
porte en dessus un peu avant son milieu deux autres petites épines 
divergentes et un peu recourbées en haut à leur sommet comme les 
épines principales. 

Le seul exemplaire de cette larve que j'ai recueili s'est transformé 
en nymphe vers le 15 mai et l'insecte est éclos dans les premiers 
jours de juin. Cette nymphe, longue de 20 mill. environ, est blanche 
avec les yeux noirs ; toutes les parties sont bien séparées, les pattes 
postérieures dépassant très notablement l'abdomen dont les seg- 
ments, sauf les apicaux, sont garnis sur le dos de cils noirâtres en 
séries transversales; on en observe de pareils de chaque côté du 
segment thoraciqne en avant. 

A. Fauvel. 
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NOTES SYNONYMIQUES ET 6É0GRAPB 

SUR 

LES HÉMIPTÈRES PALËARCTIQUES 

Par le D' G. HORVATH. 



I. — NOTES SYNONYMIQUES. 

1. Promecocoris Stschurovskii Osch.. 1871 (Psi 
Promecocoris pictus Jak., 1887. 

2. Psacasta neglecta H.-Sch., 1839 (Tetyra), 
Psacasta rugulosa Horv., 1883. 

3. Bolbocoris reticulatus DalJ., 1851, 
Dybowskyia ussurensis Jak., 1876. 

4. Tholagmus hreviceps Jak., 1883, sp. disli 

considère comme une espèce distincte.du Th.ft 
Fabr. non-seulement par la tête plus cour 
par la ponctuation» incolore du dessus, les ar 
(sauf le premier article), les carènes du prom 
ment disparues, etc. 

5. Graphosoma semipunctatum Fabr. 
var. Wilsoni White, 1839. 

var. persica Ferr., 1874. 

6. Gnathoconus trigultulus Motsch., 1866 {Seh\ 
Sehirus triguttatus Scolt, 1874. 

7. Sciocoris macrocephalus Fieb., 1851. 
Sciocoris luteolus Fieb..J861. 

8. Mustha serrata Fabr. [Lygœus), — C'est, < 

cius, une espèce américaine, qui doit être ray 
quent de la liste des Hémiptères paléarctiques. 

9. Œstopis acuta Sign., 1880. 
Carenoplislus Fixeni Jak., 1881. 

10. Carhula Putoni Jak., 1876 (Eusarcoris), 
Carbula amurensis Reul., 1881. 

11. Menida musiva Jak., 1876 (Stromatocoris). 
Menida japonica Dist., 1883. 

Revue d* Entomologie. — Décembre 1889. 
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grada pœcilaKlng, 1845 (Gimeœ). 

'^achia amœnula ^alh., 1878. 

igrada Abeiltei Put., 1881. 

n>orhynchus Dyhowshyi Jak., 1876. 

\oglypsus viridicatus Dist., 1881. 

yllomorpha lacerata H.-Sch., 1835 

lyllomorpha persica Weslw., 1845. 

"^aleptus squalidus Costa, 1847. 

'enocoris? œgyptius Westw., 1842, forte. 

galomerium méridionale Costa, 1838 (Metacanthus). 

rdopostethus fulvus Jak., 1875. 

ocatus melanostoma Scott, 1874. 

ocatus maculifrons Jack., 1881. 

nés taris halophilus Burm., 1835 (Cymus), 

mestaris geocoriceps Antess., 1885. — M. G. Breddin a 

bien voulu examiner le type de Burmeister conservé au 

Musée de l'Université de Halle, et il a trouvé qu'il est tout 

h fait identique au H, geocoriceps^ que je lui ai envoyé. 

M. Breddin m'informe aussi que c'est l'unique espèce qui 

se trouve dans les terrains salés de l'Allemagne centrale et 

notamment sur les bords du lac salé d'Eisleben, localité 

d'où Burmeister avait décrit son espèce. 

chygrontha antenna Uhler, 1860 {Peliosoma). 

ichygrontha nigriventris Keut., 1881. 

itopoplaoo Origani Kol., 1845 (Cymus). 

r. fuseinervis Stâl, 1872. 

V. cingulata Horv., 1881. 

frrhocoris tibialis Stâl, 1874. 

/rrhocoris coriaceus Scott, 1874. 

frrhocoris dispar Jak., 1880. 

smenus quadratus Fieb., 1844. 

)smenus dilatatus Jak., 1874 = f, hrachypt. 

smenus Kochiœ Beck., 1867. 

^smenus Fieberi Jak., 1874 = f.\macropt, 

onanthia scapularis Fieb., 1844, sp. distincta. — Celte 

espèce, confondue déjà par Fieber avec le simplex H.-Sch,, 

en diffère par la taille plus convexe et en général un peu 

plus faible, la couleur du dessus brunâtre, le 3« article des 

antennes plus court, les élytres parés de taches d'un blanc 

grisâtre et surtout par la marge des élytres costiforme, non 

aréolée, — unisériée seulement vers l'extrémité. 

manthia symphyti Vallot, 1829 {Tingis), 

onanthia vesiculifera Fieb., 1844. 

rates {Cleptocoris) brachypterus Horv., 1879. 
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Pirates concolor Jak., 1881. 

Pirates (Cleptocoris) mœstus Reul., 1881. 

27. Harpactor bipustulatus Fieb., 1861. 
Harpactor signiceps Walk., 1870. 

28. Harpactor leucospilus Stâl, 1859(i2ec?wi?iw5). 
Harpactor Fiçberi Nowick, 186. 

29. Montandoniellu dacica Put., 1888. 
Ectemnus magicornis Jak., 1889 = f. brachypt, 

30. Haïtiens pusillus H.-Sch., 1835 {Capsus). 
Haïtiens Henschii Reut., 1888. 

31. S trongylocoris niger H.-Sch., 1835 (Capsus), 
Capsus nigerrimus H.-Sch. , 1835. 
Stiphrosoma atrocœruleum Fieb.^ 1864. 

32. Piezocrannm siynulans Horv., 1877. 

Labops {Orthocephalns) pnnctatipennis Reul., 1881. =9. 



II. — - NOTES GÉOGRAPHIQUES. 

Eurygaster integrieeps Put. — Perse septentrionale {Mns. de 
Gênes), Aussi un exemplaire entièrement noir. 

Eurygaster dilaticollis Dohrn. — Ligurie: Voltri (Mus. Gen.) 
Sternodontus af finis Westw. — Hongrie centrale : Martonkata 
[Pavel), 

Byrsinns fossor M. R. — Hongrie centrale; Kecskemet!. 
Horgos ! 

Chilocoris piceus Sign. — Sibérie orientale, Wladiwostok (Chris 
toph). Genre de Gydniens nouveau pour la faune paléarclique. 

Sciocoris Helferi Fieb. — Perse. (Mns, Gen,) 

Ensarcoris inconspicuus H.-Sch. var. simplex Put. — Dal- 
matie ; Lésina (Novak), 

Lolycoris varicornis Jak. — Hongrie centrale : Dorosma, sur 
les bords d'un étang salé ; Russie méridionale : Sarepta (Christoph); 
Turkestan (Oschanin), 

Agatharchns lahowleffi Reut. — Asie mineure (Mus, Hung.)^ 
Spec. typ. 

Nezara viridula L. — La iforme typique de cette espèce, carac- 
térisée par le dessus du corps d'un jaune de paille avec quelques 
taches vertes de la tête, du pronotum, de Técusson et des cories, est 
propre aux régions tropicales ; mais le Musée de Budapest en pos- 
sède un exemplaire aussi de l'île de Crête. 

Menida violacea Motsch. — Sibérie Orientale : Wladiwostuk, 
Raddefka (Christoph). Espèce nouvelle pour la faune paléarctique. 
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Eurydema spectabile Horv. — Crimée : Sudak, Dwuchi 
Iakornij [Retowshi), — Je persiste à considérer cet insecte comme 
une espèce bonne et bien distincte et ne puis pas accepter l'opinion 
de notre honoré confrère, M. Montandon, qui le croit seulement une 
forme maritime et orientale de Vornatum, (V. Revue d'Ent.^ 
V, p. 259.) 

Bagrada picta Fabr. — Mésopotamie : Bagdad (Pfeiffer). 
Espèce nouvelle pour la faune paléarctique. 

Cercinthus Lehmanni Kol. — Turcomanie (2/ Sievers). 

Spathocera tuberculata Horv. — Dalmatie : Domanovich 
(D' Hensch). 

Spathocera tenuicornis Iak. — Perse (Mus. Gen.) 

Coreus scapha Fabr., var. Ulyricus Horv. — Ligurie : Gènes, 
Serravalle, Molassana. {Mus, Gen.) 

Eomococerus dilatatus Horv. — Sibérie orientale : Wladi 
wostok (Christoph). Genre de Coréides nouveau pour la faune 
paléarctique. 

Goraleptus squalidus Costa. — Egypte : Hamleh, près Alexan- 
drie {B^ 0, Schneider). 

Bothrostethus elevatus Fieb. — Crimée : Sudak, Balaklava 
{Retowshi). 

Lygœus fulvipes Dali. — Perse (Mus, Gen.). 

Lygœus Tris tr ami Dgl. Se. — Hongrie : Orsoval; Grèce 
(Reitter)) Perse (Mus. Gen.). 

Caenocoris Nerii Germ. — Perse (Mus. Gen.). 

Cymus obliquus Horv. — Italie septentrionale : Turin, Stazzano 
(Mus. Gen,). M. Montandon me l'indique aussi de la France 
(Uoubs) et de la Roumanie (Brosteni). 

Henestaris halophilus Burm. — Allemagne : Ëisleben , 
Sùlldorf, près Magdebourg, Artern, près Nordhausen, etc. (Breddin). 

Geocoris grylloides L. — Mon ami le D^ C. Ghyzer en a pris le 
14 juillet 1889 dans la Hongrie centrale à Kecskemét une femelle 
macroplère. C'est le deuxième exemplaire macroptère connu de 
cette espèce ; il répond exactement à la description que M. Fokker 
a faite du premier exemplaire macroptère, aussi une Ç, trouvé 
en 1886 en Hollande.(V. Tijdschr. voor Entomologie^ vol. XXX.). 

Geocoris collaris Put. — Egypte : Caire (Mus. Gen.). 

Holcocranum Saturejae Kol. — Hongrie: Kalocsa (Thaï- 
hammer), 

Plociomerus calcaratus Put. — Syrie : CaïfFa (Reitter). 

Rhyparochromus colon Put. — Corfou (Reitter); Turcomanie 
(Leder). 

Aoploscelis bivirgatus Costa. — Herzégovine: Domanovich 
(D^ Hensch). 
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Stygnocoris faustus Horv. — Ligurie : Gênes, Serravalle, 
Stazzano (Mus, Gen.), M. Montandon possède cette espèce méri- 
dionale aussi de Carcassonne, d'Hyères et de Gorice. 

Stygnocoris pygmœus Sahlb. — Hongrie : Budapest ! Simon- 
tornya I ; Autriche Gloggnitz (P. Loew) ; Saxe : Elster (Z/ 0, 
Schneider), 

Stygnocoris Mayeti Put. — Caucase (Leder); Syrie: Caïffa 
(Eeitter), 

Trapezonotus anorus Flor. — Bosnie : Sarajevo (Apfelbeck), 

Calyptonotus œthiops Dgl. Se. — Egypte: Caire {Mus. Gen.), 

Aphanus moerens Reut. — Perse (Mus, Gen,). 

Aphanus consors Horv. — Perse {Mus. Gen,). — La variété 
noire {morio Reut.) a élé recueillie par le D"^ Hensch à Dobricévo 
en Herzégovine. 

Aphanus Waîkeri Saund. — Dalmatie : Pridworje (Reitter). 

Beosus quadripunctatus Muell. (erylhropterus Brull.). — 
Sibérie orientale : Martagan {Chris toph). 

Drymus pilipes Fieb. — Crimée : Theodosia (Retowski). 

Notochilus obscurior Rey. — Hongrie, répandu dans tout le 
pays l ; Caucase {Leder). 

Notochilus Damryi Put. — Dalmatie : Lésina (Novak). 

Pyrrhocoris ForsteH Fabr. — Perse {Mus. Gen.). 

Serenthia atricapilla Spin. — Hongrie méridionale: Belo- 
Brdo ! 

Acalypta hellenica Reut. — Toscane: Florence, Vincigliata 
(Mus. Flor.) ; Grimée : Tbeodosia {Retoioski). 

Monanthia hellenica Put. — Syrie : Caïffa {Reitter). 

Monanthia ragusana Fieb. — Hongrie septentrionale : Csicsva î 
Istrie : Pyrano (PostT), 

Monanthia Horvathi Put. — Autriche : Bruhl, sur Eryngium 
campestre (P. Lœw), 

Aradus Brenskei Reut. — Sicile, Sardaigne (Mus. Gen,). 

Aradosyrtis Ghilianii Costa. — Syrie : Caïffa (Reitter). 

Rhagovelia nigricans Burm. ». » 

Ploiaria Xambeui Mont. — Hevrégovine : Domanovich (/K 
Jlensch). 

Stenolemus Novaki Horv. — Notre honore collègue, M. Fer- 
rari, a décrit (Ann. Mus. civ, di Genova, 1874, p. 194), de 
Stazzano en Ligurie les nymphes d'un Émesien qu'il a rapportées, 
mais avec beaucoup de réserve, au mystérieux Ploiaria amhigua 
Natale. Or, j'ai examiné ces nymphes de Stazzano, conservées au 
Musée de Gênes, et je les ai bientôt reconnues pour celles du raris- 
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molemus Novaki dont on ne connait jusqu'à présent qu'un 

fn pi a ire parfait de Dalmatie (1). 

lampis hidentata Fourcr. - Sibérie orientale : Wladi- 

Christoph). 

nocoris (2) melanogaster Fieb. — Syrie : CaïflFa {Beitter), 

nocoris quadrimaculatus Serv. — Caucase : Derbent 

)ph). Espèce nouvelle pour la faune paléarctique. 

actor leucospilus Slâl. — Transcaucasie : Gap Apcheron 

■)ph). 

sta Goedelii Ko). — Herzégovine : Domanovich (Z)' 

). 

ocoris pilosus ïak. — Crimée : Karassubasar. Friedenthal 

ocoris limbatus Fieb. — Hongrie septentrionale : Lucski! 
iîeps laticollis Reut. — Herzégovine : Domanovich (IF 

). 

ly stèles rufescens Costa. — Hongrie : Kalocsa {Thaï- 

r). 

ocoris angusticollis Bier. — Sibérie orientale : Nikolsk 

)p/i). 

ocoris antennatus Bob. — Turcomanie : Askhabad {Reit- 

? bicolor Fieb. — Sibérie orientale : Martagan (Christoph), 

icoris Signoreli Perr. — Hongrie : Simontornya I 

oris Reuteri Horv. — Serbie: Belgrad, ?>\\y Ligiistrum 

î (Spasojevich). 

opterna p ulehr a ^.-Sch, —Hongrie orientale: Toplicza 

•)• 

norhinus hasalis Reut. — Herzégovine : Domanovicb 

sch). 

tylus ruhidus Fieb. Put. — Hongrie orientale: Szamos- 

'.-Bajom 1 

'ria Marqueti Put. — Hongrie : Simontornya, cbônes I 

)ylomma simillima Jak. — Hongrie centrale: Budapest ! 

let!, sur Populus alba. 

arus ocularis M. R. - Dilmatie: Lésina (Novak). 

mma Fieberi Put.— Herzégovine: Domanovich (D^Hensch) 

notellus quadrivittatus Fieb. — Hongrie méridionale : 



exemplaire de cet insecte vient d*ôtre découvert à La Pape près Lyon 
nthonnax. {\ote du D^ Pulon). 

nocoris Mayr, 1865. — Euments Klug, 1830. Le nom de Klug est donc 
tt ; mais, comme il a été occupé déjà antérieurement (1822) par Meigen 
>nre de Diptères, il nous faut conserver le nom plus récent de Mayr. 
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Anoterostemma IvanoffihQih, — Hongrie orientale : Szamos- 

falva ! 
Stegelytra Putoni R^y. — Dalraatie: Lésina (Novah). 
Parabolocratus glaucescens Fieb. — | Hongrie centrale: Do- 

rosmal; Tiircomanie : Askliabad (jRei^^gr). 

Platymetopius albolimbatus Kb. — Dalmatie : Lésina {Novak), 
Chlorita frontalis Lelh. — Crimée: Friedenlhal [Retowski), 
Zygina MsignataM. R. — Dalmatie : Lesmat [Novak), 
Psyllopsis discrepans Flor. — Hongrie : Kolozsvar, sur FraœU 

nus eœcelsior I 
Bactericera PerrisH Put. — Hongrie : Budapest 1 
Trioza velutina Frst. — Serbie : Belgrad ! 



MÉLOMÉLIE TARSALE CHEZ UN CARABIDE 

( HARPALUS RUBRIPES ) 



Par Albert FAUVKL. 



Je rappelle que la mélomélie est une forme de monstruosité carac- 
térisée par l'insertion d'un ou plusieurs membres accessoires sur 
un ou plusieurs membres normaux, ou, en d'autres termes, par le 
dédoublement ou la multiplication des membres. 

La mélomélie larsale, chez les insectes, ne paraît pas comnnme, 
et le Coléoptère qui fait l'objet de cette note, est seulement le troi- 
sième chez qui je Taie observée. 

L^ premier était un Histéride, YHister cadaverinus; je le 
donnai à feu Mocquerys père, de Rouen, qui Ta décrit et ligure 
dans son Recueil de Coléoptères anormaux (édition Bourgeois, 
p. 59) ; il portait deux tarses surnuméraires complets à la jambe 
antérieure droite. 

Le second était un Staphylinide, le Philonthus ventralis^ pris 
à Limoges, et appartenant à notre collègue, M. Bleuse, de Rennes ; 
il offrait au tarse postérieur droit un tarse supplémentaire incomplet, 
c'est-à-dire formé de 3 articles (au lieu de 5), et inséré à la base 
du 3® article normal ; en outre, les crochets de ce tarse anormal 
étaient au nombre de 4 (au lieu de 2) superposés deux à deux. J'en 
ai donné la description et la figure dans cette Revue (1883, p. 93, 
pi. Il, n° 2). 

La monstruosité actuelle concerne un Carabide, VHarpalus 
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rubripes Duft., trouvé àRemiremont, par noire savant collègue, 
M. le D' A. Piiton, qui a bien voulu me l'envoyer pour le décrire. 

Chez cet HarpaluSy le tibia postérieur gauche est fortement 
dilaté au sommet, où s'insèrent trois tarses de 5 articles chacun. 
Les deux tarses surnuméraires sont placés en dehors du tarse nor- 
mal, au sommet de la tranche externe du tibia. Leur premier 
article est très large et soudé de façon à n*en former qu'un seul. 
Le tarse surnuméraire interne qui se détache de cet article a ses 
articles 2 à 5 conformés comme ceux du tarse normal ; mais chez 
le troisième tarse (ou surnuméraire externe), les articles 2 à 4 sont 
plus courts que les normaux, sans en différer d'ailleurs autrement. 
Les crochets des trois tarses sont semblables et régulièrement con- 
formés. 

L*insecte est une 9 à pattes rouges {rubripes type). 



DESCRIPTION DE DEUX LARVES DE COLÉOPTÈRES 

Par le Capitaine XAMBEU. 



1. Chennium bituberculatum Latr. 

Larve : Long., 5 mill. 1/2; larg., à peine 1 mill. 

Corps allonç2:é, blanc mat sale en entier, légèrement transparent 
à la partie antérieure. 

Tête presque carrée, fortement garnie de longs cils bruns émer- 
geant chacun d'une petite aspérité, diversement implantés sur toute 
la surface et à directions différentes ; bords antérieurs fortement 
terminés en pointe, teintés de ferrugineux, bords postérieurs en 
ovale, marqués à leur milieu inférieur de deux petits points cornés 
de couleur ferrugineuse ; épistome transverse ; labre saillant, qua- 
dridenté, l'extrémité de chaque dent de couleur brune; mandibules 
grandes, falciformes, à extrémité acérée; mâchoires libres; palpes 
maxillaires de couleur plus claire que le fond, coudés à leur milieu, 
formés de quatre article, i®'*obconique, court, 2® de môme forme, un 
peu plus Ions:, 3® conique, aussi long que les deux précédents, 
4® grêle, aussi long que le 3®, terminé en pointe dirigée vers l'in- 
térieur; palpes labiaux bi-articulés, 1®' article sphérique, 2° en 
cône tronqué ; languette saillante, arrondie, légèrement ciliée à son 
rebord antérieur ; antennes de quatre articles (peut-être cinq) sub- 
cylindriques, le dernier terminé en pointe mousse, de l'extrémité 
du 3® part un long cil à direction intérieure, ; ocelles d'un brun rouge, 
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au nombre de cinq, très petits, sis en arrière de l'insertion anten- 
naire et près du rebord latéral de la tête. 

Segments thoraciques : le premier est séppré de la tête par un 
long col, sa partie antérieure atténuée est moitié moins large que 
le bor.l postérieur, son rebord latéral est légèrement denté; ce 
segment est hérissé de longs poils sur tout son'pourtour ; les 2® et 3® 
segments sont rectangulaires et portent des cils conime le premier. 

Segments abdominaux : 1^' aussi large que l'anneau précédent, 
les huit suivants diminuant de volume jusqu'au dernier, lequel se 
termine par deux faisceaux de poils longs sortant d*un prolon- 
gement charnu en forme de tube ; au centre, Tanus faisant légè- 
rement saillie, est en forme de cône tronqué ; le bord postérieur de 
chacun des huit premiers anneaux, ainsi que leur rebord latéral, 
est terminé par une rangée de longs .cils de couleur brune, et le 
rebord de ces anneaux est plus terne que la couleur du fond. 

Le dessous n'offre rien de particulier, si ce n'est que les segments 
abdominaux portent de petits cils : pattes longues, de 4 parties bien 
développées, la dernière terminée par un onglet très effilé. 

Stigmates : même à un fort grossissement, on n'aperçoit pas de 
traces de stigmates ; leur place est probablement cachée par le 
rebord latéral, ainsi que par les cils qui le terminent. 

J'ai trouvé cette larve, qui a la forme des larves de Staphylinides, 
avec l'insecte parfait, le 25 avril, aux environs de Ria (Pyrénées 
Orientales), dans le nid d'une petite fourmi brune {Formica cœs- 
pitum Linné), assez commune avec l'insecte sur les coteaux bien 
ensoleillés. Ainsi que l'insecte, la larve est très lente dans ses mou- 
vements de progression. 

2. Gatopomorphus pilosus Muls. 

Larve : Long.. 5 mill,, larg., 1 mill. 

Corps allongé, en entier d'un brun terne, se rapprochant comme 
forme des larves du genre Silpha, 

Tète fortement bombée, pubescente, verruqueuse, d'un brun 
terne très accentué, avec tache triangulaire plus claire à locciput; 
épistome trapézoïdal, transverse, avec deux traits noirs aux deux 
tiers du bord postérieur, traits que l'on serait tenté de prendre pour 
de petites granulations ocellaires, s'ils n'étaient situés si en avant; 
labre pubescent, à pourtour rond ; mandibules cornées, d'un brun 
fortement accusé, légèrement acérées à leurs extrémités qui se 
rejoignent, intérieurement évidées à leur milieu ; mâchoires libres, 
en forme de lobe arrondi au bout ; palpes maxillaires de 3 articles, 
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j®' court, s;ros, conique, 2® deux fois plus long que le 1®^ le 3« 
brun plus foncé, à extrémité déliée; languette saillante; palpes 
labiaux de deux articles peu apparents ; antennes placées très 
en arriére, sur les côtés de la tête, la tige dirigée vers le 
corps, comprenant cinq articles, l»^s trois premiers courts, moni- 
liformes, 4® deux fois plus long que les trois précédents réunis, 
très renflé vers l'extrémité postérieure, cilié, nn long cil termine 
cet article, qui est annelé de blanc à Textrémité; 5® court, co- 
nique, terminé par un faisceau de cils ; pas de trace d'yeux ni 
d'ocelles autres que celles signalées cîi-dessus. 

Segments thoraciques larges, légèrement pubescents, le premier 
cordiforme, une fois pins large que la tête, le deuxième un peu 
moins cordiforme, le troisième simplement arrondi à ses bords laté- 
raux, tous trois égaux comme.dimension ; un long cil noir pari du 
milieu du rebord latéral de cbacun de ces trois segments, lequel 
milieu est légèrement renflé en forme de tubercule. 

Segments abdominaux diminuant de largeur de la base à l'extré- 
mité, traversés dans leur milieu par un sillon plus pâle que la cou- 
leur du fond, les trois premiers fortement bombés, les suivants de 
forme analogue mais plus allonges; tous fortement ciliés, en parti- 
culier sur le rebord latéral dont les cils sont bien plus allongés ; 
l'extrémité de cbacun de ces rebords dépasse en forme de pointe le 
bord antérieur de l'anneau suivant; le rebord latéral du 9« segment 
se termine de chaque côté par un prolongement cbarnu en forme de 
tube; entre ces deux prolongements il en existe un troisième deux 
fois et demie aussi long que l'anneau qui le porte, à Textrémité du- 
quel est l'anus. 

Dessous de la couleur du fond, légèrement pubescent, en partie 
verruqueux; les segments thoraciques et abdominaux plats et de 
dimensions analogues à celles du dessus; patti^s allongées, de trois 
parties bien distinctes, jambes avec une double rangée de cils bruns, 
tarses terminés par un onj^let très acéré et teinté de ferrugineux. 

Stigmates peu apparents, à péritrême nettement ombré de roux. 

J'ai pris cette larve avec l'insecte parfait à Argelès-sur-Mer (Pyré- 
nées-Orientales), sur les berp^es d'un torrent très raviné, sous une 
pierre qui recouvrait le nid de l'Atta structor Latr., fourmi d'un 
noir-brun, et contre la paroi inférieure. 

Au milieu de la fourmilière et sous la même pierre se tenaient des 
Catopomorphus pilosus immatures: preuve évidente de l'évolution 
complète de l'insecte dans le nid de VAtla structor. Autant l'insecte 
est vif et agile, autant la larve est agitée et remuante ; il ne faut pas 
perdre de temps à s'en emparer. 
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NOTE SUR LES BEROSUS SPINOSUS ET GUTTALIS 

r'ar Albbbt F AU V EL. 



Plusieurs de nos collègues m'ayanl fait part de leurs iacertitudes 
au sujet des Berosus spinosus Steven et guttalis Rey, j'ai dressé 
le tableau suivant de leurs principaux caractères distinctifs : 

A. Abdomen feutré-velouté, alutacé ; Jabre noirâtre ; 2* interstrie 
des élytres unisérié ; cT 5* segment simple ; 9 niate, à sommet 

suturai divariqué et arqué, en dehors fp(no*u5. 

B. Abdomen ponctué, non feutré, un peu brillant; labre testacé ; 
2« interstrie élytral confusément ponctué ; cS 5« segment échan- 
cré-bidenté au sommet ; 9 brillante, à sommet de la suture et 
son épine convergents (un peu entrecroisés, quand les élytres 

sont bien fermées) gultatis, 

1. spioosas Steven, Kuwert, Rey (fulvus Kuw.). 

Eaux saumâtres. 

Dunes de Calais (Cussac); f.oire-Inférieure, salines de Bourgneuf, 
très commun î lie de Ré ! — Hongrie ! Grèce l Caucase! 

Obs. M. Rey (Palpic, 135) le cite encore des environs de Montpel- 
lier et d'Hyères, mais ces localités devront être vérifiées ; les exem- 
plaires qu'il indique de Suisse {Guillebeau) et que j'ai eus sous les 
yeux, sont des guttalis. M. Fairmaire (Fn. Fr., I, 231) le note à tort de 
Dieuze, comme je m'en suis assuré sur un exemplaire que M. Le- 
prieur a bien voulu m'ofTrir et sur d'autres que j'ai examinés dans sa 
collection. 



2. i^uttalis Rey (spinosus Heer, Duval). 

Eaux douces ou saumâtres. 

Dieuze (Leprieur); Valais, Guercet! Milhaud près Nîmes (Rey), 
— Suisse ! Allemagne 1 Hongrie ! 

Obs. M. Rey le cite encore de Montpellier et d'Alsace; mais je n'en 
ai pas vu de ces deux localités. 
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ERRATA. 



i 96, lignes 4 et 20, au lieu de : III, lire : I. 
211, ligue 28. Au lieu de : B. Écusson., ., lire : b. Écu 
215, ligne 10. Au lieu de : subcarrée, lire : subcomée. 
238, ligne 17. Au lieu de: intraventaires, lire: intraocu 
283, ligne 22. Au lieu de: pour, lire : par. 
322 ligne 7, Au lieu de : parfois, lire : parfait. 
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COMPTE DES RECETTES ET DEPENSES POUR 1888. 



I. RKCBTTES. 

1. Cotisations de 1888 et cotisatioas arriérées. . . 2.387 fr. 20 

2. Vente de la Revue et annonces (remise déduite). 60 10 

3. Vente du Catalogue Puton 184 » 

2.631 fr. 30 
H. r>Éf>JBCNSBs, 

1. Impression des 400 exemplaires de la Revue^ des 
tirages à part gratuits, circulaires^ etc. (mémoire du 
l'imprimeur) 2.087 fr.75 

2. Gravure et tirage des planches (mémoire du 

graveur) 59 10 

3. Suscription des bandes^ affranchissement de la 

Revue, des circulaires, tirages à part, eic 241 20 

4. Dépenses du secrétaire, du trésorier et du biblio- 
thécaire 90 » 

5. Loyer du local pour le dépôt de la Revue. . . 40 > 

6. Achat du tome I de la Wiener Zeitung pour 
compléter cette publication 10 » 

2. 598 fr. 05 

BALANCE. 

Recettes 2.631 fr. 30 

Dépenses - .. 2.528 05 

Excédant de recettes 103 fr. 25 

Reliquat de 1887 1.261 »» 

Reste en caisse au 31 décembre 1888. 1.364 fr. 25 

Reste à recouvrer sur les cotisations 228 fr. 

Le Trésorier^ A. Osmont. 

Vu et approuvé le compte ci-dessus, dont il est donné décharge 
au trésorier. 

Les Délégués régionaux, désignés par le bureau de la Société : 

Charles Brisout de Barneville, Louis Pandellé, 
Auguste PuTON, E. Abeille de Perrin. 
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STATUTS 

pprouvés par la Société dans sa séance générale, à Lyon, 
le 25 juin i882. 



Société prend le litre de Société Française cTFntomo- 
Son but est de concourir aux progrès et aux applications de 
ience. 

nombre des membres est illimité ; celui des honoraires est 

bureau se compose : d'un président^ d'un secrétaire, d'un 
r et d'un bibliothécaire ; ils sont nommés pour deux ans et 
les. 
secrétaire dirige les publications. 

Société est représentée dans chaque région par un délégué 

pour deux ans. Ce délégué correspond avec le bureau et a 
libérative. 11 centralise et favorise les recherches dans sa 
— 11 y a quatre délégués choisis dans autant de régions 
les. 

utes les fonctions sont gratuites. 

aque membre paie une cotisation de 12 fr. et reçoit les 
ions. Cette cotisation est payée en janvier; sinon, le recou- 

en est fait par Ja poste, en février, aux frais du retar- 

réserve sociale ne pourra provisoirement dépasser 2,000 fr., 
fonds ordinaires disponibles devant être employés à des 
ions. 

Société publie une Revue d'Entomologie en 12 numéros 
comprenant notamment: des mémoires sur l'Entomologie 
nne ou exotique ; des notices et nouvelles, listes d'échanges, 
Bs de renseignements, annonces, etc. Les insertions des 
pour leurs publications, avis, échanges, etc., sont gra- 
les annonces commerciales sont payées 3 fr. par quart de 

3s travaux présentés ne sont admis qu'après rapport favo- 
deux membres désignés par le bureau, 
laque auteur d'un travail de plus d'une feuille d'impression 
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a droit à un tirage gratuit de 20 exemplaires. Le prix des tirages 
ordinaires est de 7 c. la feuille de 16 pages. 

12. La Société forme une bibliothèque. Chaque membre a droit, 
sous sa responsabilité et à ses frais, au prêt des ouvrages, sauf 
ceux très rares ou hors du commerce. Il ne peut être piété plus de 
quatre volumes à la fois et le prêt est fait pour un mois. 

13. La Société formera une collection dès que ses ressources le 
permettront. 

14. La Société institue un Comité d'études pour aider les associés 
à déterminer leurs insectes. Les noms des membres du comité sont 
publiés dans la Revue avec la spécialité de chacun. Les associés 
s'entendent directement avec eux. Les espèces intéressantes sont 
publiées dans la Revue avec le nom de l'associé. 

15. 11 est tenu chaque année une session dans une région choisie 
par le bureau, d'accord avec les délégués. Avis en est donné dans la 
Revue f qui publie le programme de la session (séances et excur- 
sions). Le secrétaire organise ces réunions, y assiste et rend compte 
de leurs résultats dans la Revue. 

16. L'élection du bureau, des délégués, des nouveaux membres 
et des membres honoraires a lieu dans une séance de la session. Tous 
les associés y prennent part en personne ou par correspondance. 

17. Le budget de la Société est arrêté par le bureau et les délé- 
gués. L'état des recettes et dépenses est publié dans la Revue. 

18. La Société s'occupera immédiatement de la publication d'une 
Faune synoptique et d'un Catalogue des Insectes de la France. 

19. En cas de dissolution delà Société, tous les membres sont 
appelés à décider l'emploi de ses propriétés. 
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Abbillb de PfiRRiN (EIzéar), avocat, place des Palmiers^ 11, à Hyères 
{Y Sir). —Coléoptères et Hyménoptères d'Europe. 

AcHON (H. d'), rue St-Euverte , 33, à Orléans. — Coléoptères de 
France, 

AizE Q^ professeur libre, rue Caponière, 18, à Gaen. — Entomo- 
logie générale. 

Allard (Ernest), chef de bureau au chemin de fer d'Orléans , rue 
Paradis-Poissonnière, 2, à "^divis. ^Coléoptères d'Europe. 

Alluaud (Charles), rue de Commaille, 2, à Paris (actuellement aux 
Canaries). — Coléoptères et Hémiptères d'Afrique^ surtout 
occidentale. 

Amblard (D"^ Louis), rue Paulin, 14 bis, à Agen. — Hyménoptères. 

Angey (Th.) 0, avocat, administrateur civil, à Berrouaghia (Alger). 
— Coléoptères, 

André (Ed.), ingénieur, boulevard Bretonniôre, 21, à Beaune (Côte- 
à'OT),— Hyménoptères. 

André (Ernest), notaire, rue des Promenades , 17, à Gray (Haute- 
Saône). — CoZ^op^ére* d'Europe \ Hémiptères de France \ 
Formicides. 

Antessanty (l'abbé Gabriel d'), aumônier du lycée, à Troyes.— Co- 
léoptères et Hémiptères de France. 

Argod (André-Albert), à Crest (Drame).— Coléoptères. 

Argod (Louis), à Crest. — Hémiptères y Orthoptères et Névr op- 
ter es. 

Atkinson (E-.T.) , comptable général, The Treasury, à Calcutta 
(Inde Britannique). — Hémiptères. 

AUBERT (Maurice), ancien médecin de la Mariné, agent comptable 
des hôpitaux maritimes, cours Lafayette, 56, à Toulon. — Coléop- 
tères. 
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AuTRAN (Eugène), chalet des Charmilles près Genève (Suisse). — 
Hémiptères, 

AuvERT (Georges), à St-Denis-en-Val , par Orléans. — Coléoptères 
de France, 

Barthe (E.), professeur au collège, houlevard Marre-Desmarais , à 
^oMièMmdx, --Coléoptères de France, 

Beauchêne (Ferdinand de), lieutenant au 115® de ligne, rue Natio- 
nale, 65, à Vidimev?».^ Coléoptères de France, 

Baudi de Selve (chevalier Flaminio), via Baretti, 18, à Turin. — 
Coléoptères d'Europe et circa, 

Bbckkrs (G.), professeur au séminaire de Rheydt (Prusse rhénane). 
^Coléoptères, 

Bedel (Louis), rue de l'Odéon, 20, à Paris. — Coléoptères d'Eu- 

. rope et circa. 

BÉGUiN-BiLLEGOGQ (Louis), attaché au Ministère des affaires étran- 
gères, rue de Boulainvilliers,43,à Paris. — Coléoptères de France. 

Belon (Paul-Marie-Joseph), professeur de théologie, rue du Plat, 25, 
à Lyon. — Coléoptères d'Europe et circa ; Lathridiens et 
Cerambycides exotiques. 

Benoit (Georges), étudiant eu médecine , rue de la Charité, 50 , à 
Lyon.— Coléoptères, Hémiptères, 

Bérard (Charles) eg«, capitaine en retraite, percepteur, à St-Fort-sur 
Gironde (Charente-Inférieure).— CoZ^op^ére^ d'Europe, 

Berg (D»" Carlos), professeur de zoologie à l'Université^ Casilla 169, à 
Buenos- Ayres (République Argentine). — Entomologie générale ^ 
surtout Lépidoptères, 

Bergroth (E.), à Forssa (Finlande-Russie). — Coléoptères, Hémip- 
tères. 

Bertaux (Jules), rue des Halles, 7, à Paris. — Coléoptères de 
France. 

Bkrtholey, notaire, à Mornant (Rhône). — Coléoptères d'Europe. 

BÉTHUNE (A.), notaire , à Tours-sur-Marne (Marne), — Coléoptères 
de France, 

BiAL de Bellerade (Ch.), place Henri IV, 1, à Bordeaux.— CoZ^qp- 
tères de France ; Phytophages d^ Europe ; Chrysomélides 
exotiques. 

Blanc (Edouard) ►$<, inspecteur-adjoint des forêts, rue de Bour- 
gogne, 52, à Paris,— Entomologie générale, surtout Coléop- 
tères d'Europe et d'Afrique. 

Blanchard (Frederick), Eight street, 21, à Lowell, Mass. (États-Unis). 
— Coléoptères de V Amérique du Nord. 

Blanchard (Louis), rue St-Basile, 19, à MatselWe .—rColéoptères de 
France, 
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Blatch (William-Gabriel), Green Lan«, 214, Smallheath, à Birmin- 
ghaai (Augleievre). — Coléoptères d'Europe, 

Bleuse (Léon), quai du Maiï-ii'Ong<'s, 125, à Rennes. — Coléop- 
tères d'Europe. 

Blondel(E.) notaire, rue de TÉcole-de-Droit, 2, à Dijon. — Co-- 
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Cartier (Félix), à Buxy (Saôue-et-Loire). — Coléoptères d'Eu- 
rope. 

Carvalho Monteiro (Antonio-Augusto de), docteur en droit et es 
sciences naturelles, rua do Alecrim, 72, à Lisbonne. — Lépidop- 
tères du globe, 

Casey (Thomas L,), lieutenant du génie, Army Building, à New- 
York (États-Unis). — Coléoptères de l* Amérique du Nord, 

Castillon (Gérard de), au château, de Parron, par Mézin (Lot-et- 
Garonne). — Coléoptères de France, 

Gaulle (Pierre), percepteur, rue Berchet, 3, à Sedan (Ardennesj.— 
Coléoptères de France. 

Cayol (Marins) ►$<, rédacteur au Ministère de l'Agriculture, rue des 
Moines, 50, aux Balignoiles, Paris. — Coléoptères d'Europe, 

Champenois (Amèdée), inspecteur des forêts, à Autun (Saône-et- 
Loire). — Entomologie générale et appliquée, surtout 
Coléoptères d'Europe, 

Chanrion (Fabbé), rue du Vernay, 36, à Saint- Etienne. — Coléop- 
tères de France, 

Chardon (Gabriel), commis principal des postes et télégraphes, à 
Bône. — Coléoptères de France et d'Algérie, 

Choraut (D"^), rue Dorée, 4, à Avignon. — Coléoptères de France, 

Gosso (Cyprienj, rue de Constautine, 28, à Alger. — Coléoptères. 

Costa (Achille), directeur du Museo zoologico, via Santa-Antoiiiu 
alla Vicaria, 5, à Naples. — Entoinologie générale, 

Croissandeau (Jules), négociant, rue du Bourdon-Blanc, 15, à Or- 
léans. — Coléoptères de France, 

Cuny-Gaudier, négociant, à Gérardmer (Vosges). — Coléoptères de 
France. 

Daude (Pierre), trésorier de la Caisse d'épargne, place du Palais, à 
Saint-Flour. — Coléoptères de France. 

David (Guerry) ►î^, avocat, rue de l'Arsenal, 58, à Angoulême. — 
Coléoptères de France, 

Decœne-Ragouchot (Alfred), aux Antoines, par Luzy (Nièvre). — 
Coléoptères d'Europe ; Entomologie appliquée, 

Degors (Alfred), receveur de l'earegistremenl, au Blanc (Indre). — 
Coléoptères de France, 

Delaby (l£dmond), rue de l'Aïuiral-Gourbet, 10, à Amiens. — Co- 
léoptères de la Somme. 

Delamare (Aristide), hôtel du Lion-d'Or, rue d'A-lençon, à Bernay, 
(Eure). — Coléoptères de France, 

Délugin (A.), l'hiver, rue du Pont-St-iNicolas, 7, à Périgueux ; Télé, 
au château de Maroualte, par Montagrier (Dordogne). — Coléop- 

. tè7^es de France. 
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i (Henry), me de Hennés, 121, à Paris. — Coléoptères de 

SRS DES Loges (Jules), rue de Boisdénier, 23, à Tours. — 

\ères éP Europe et eirca. 

ïY (Jules), au château de Mont-d'Arnaud, par Autun 

3t-Loire). — Coléoptères d'Europe, 

), clerc de notaire, à St-Loup-sur-Thouet (Deux-Sèvres). 

optères de France, 

DE Ghambord (Ernest), avenue de Paris, 30, à Millau 

n). — Coléoptères de France. 

OE Chambord (René), ibid. — Coléoptères de France, 

B GiusTiNO (Agoslino), à Gênes (Italie). — Coléoptères 

pe). 

lurice), ancien officier d'infanterie, photographe, rue des 

Iles, 2, à Laon. — Coléoptères. 

iT (Victor), distillateur, rue de Paris, 119, à St-Denis 

— Coléoptères, 

ilbert), rue Richaud, 14, à Versailles. — Coléoptères 
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is (A.), directeur de Técole primaire supérieure, rue 

t, 15, à Caen. — Coléoptères de France. 

(J.), inspecteur des forêts, aux Montils (Loir-et-Cher), — 
)ères d'Europe, 

(Joseph- Alexandre), à Dax (Laudes). — Coléoptères, 
t Lamellicornes et Longicornes, Libellulides^ Ortho 
Hémiptères et Lépidoptères d'Europe. 
iylvain), employé aux aciéries, à Unieux (Loire). — Lépi- 
3s d* Europe. 

M (D' Eduard), à Germersheim, Pfalz (Bavière-Rhénane), 
optères d'Europe ; Staphylinides exotiques. 
lez M. Prulière, naturaliste, rue Coutellerie, 4, à Mar- 

- Coléoptères des France. 

K Eduard), professeur à TEcole moyenne, Slationsweg, 79, 

ye. — Coléoptères d'Europe. 

ieph de), rue Tournefort, 2, à Nantes. — Coléoptères de 

(Léon), rue du Dragon, 21, à Paris. — Coléoptères^ 
tères, Hyynénoptères . 

.), quai de Marne, 25, à Thorigny-Lagny (Seine-et-Marne). 
nptères. 

r (Mary-Louis) , à l^a Frette , Autun (Saône-et- Loire). — 
ères d'Europe. 

harles-Albert) >^ O» avocat, rue d'Auge , 16 , à Caen. — 
ères gallo-rhénans \ Lépidoptères de Normandie; 
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Staphylinides exotiques ; Coléoptères de la Nouvelle-Calé^ 
donie. 

Favarcq (L.), rue du Vernet, 4, à St-Étienne. — Coléoptères de 
France. 

Ferdinand, prince de Bulgarie (Son Altesse Royale), à Sofia. — En- 
tomologie générale, surtout Lépidoptères. 

FiNOT (Adrien), ^, capitaine d'état-major, en retraite , rue St-Ho- 
noré , 27 , à Fontainebleau (Seine-et-Marne). — Entomologie 
générale, surtout Orthoptères, 

Flacodrt (Henri-M. de), au Canal, près St-Pierre (La Réunion). — 
Coléoptères de France et de la Réunion. 

Fleutiaux (Edmond), rue Malus, 1 , à Paris. — Coléoptères de 
France, 

FoKKER (ly A.-J.-F.), avocat, à Zierikzee (Pays-Bas).— /f^mip^ère^. 

FowLER (Rév. W. W.), The School house, à Lincoln (Angleterre). — 
Coléoptères d'Europe. 

Fradin (Paul), avoué au tribunal civil, rue St-François, à Parthenay 
(Deux-Sèvres),— CoZ^op^ére5 de France, 

Gadeau de Kerville (Henri), rue Dupont, 7, à Rouen. ^~ Entomo- 
logie générale, surtout Myriopodes. 

Gallois (Joseph), inspecteur du service des enfants assistés, rue du 
Canal, 16, à Angers.— CoZ^op^ér 65. 

Gannat (Claude), capitaine au 15^ bataillon d'artillerie de forteresse, 
à St-Servan (Ille-et-Vilaine).— CoZ^op^ère^ de France, 

Gavoy (Louis), rue de la Préfecture, 5 bis , à Carcassonne. — Co- 
léoptères d'' Europe. 

GoBERT (D' Emile), ►!< O , rue Victor Hugo, 53 , à Mont-de- 
Marsan. — Diptères, 

Gourguechon (Paul), route de Toulouse, 186, à Bordeaux. — Co- 
léoptères de France, 

Gozis (Maurice des) k^ , avocat , place de l'Hôtel-de-Ville, à Mont- 
luçon (Allier). — Entomologie générale française, surtout 
Coléoptères^ Hémiptères et Hyménoptères. 

Grenier (D' A.), à Bagnères-de-Bia^orre (Hautes- Pyrénées), et rue 
de Vaugirard, 55, à Paris, — Coléoptères dJEurope. 

Grouvelle (Antoine) ^, à la manufacture des tabacs de Paris- 
Reuilly, rue de Charenton, à Paris. — Coléoptères de France; 
Cucujides, 

Grouvelle (Jules), ingénieur civil, rue des Écoles, 26, à Paris. — 
Coléoptères d'Europe. 

Guède (J.-P.), eSî, directeur des constructions navales, en retraite, 
boulevard de Port-Royal, 85, à Paris. — Coléoptères de France. 

Guédel (D' V.), cours Berriat, 68, à Grenoble. — Coléoptères de 
France. 
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GuERPEL (Henry de), an château de Carville, par Le Bény-Bocage. — 
Coléoptères de France, 

GuiLLEBEAu (Francisqiie), au Plantay, par Marlieux (Ain). — Coléop- 
tères d'Europe, 

GuYON (Henri), rue des Bourdonnais, 20, à Paris. — Entomologie 
générale, 

Henry, inspecteur-adjoint des forêts, quai Claude-le-Lorrain, 8 bis, 
à Nancy. — Coléoptères de France ; Entomologie appliquée, 

Hervé (Ernest), ancien notaire, place Tiiiers, 14, à Morlaix (Finis- 
tère). — Coléoptères et Hémiptères d'Europe, 

Heyden (D^ Lucas von), )^, major en retraite, Schlosfetrasse, 54. à 
Bockpnheini,près Francfort-sur-Mein (Allemagne). — Entonna- 
logie générale, surtout Coléoptères, 

tioLMBERG (D' Eduardo L.), Galle Gerrito, 416, à Biienos-Aires (Ré- 
publique Argentine). — Entomologie générale,. 

HoRN (D^ Georges-Henry), North-Fourth street. 874, à Philadelphie 
(Pennsylvanie, États-Unis). — Coléoptères^ surtout des États- 
Unis, 

HoRVATH (D^ G. de), Délibab-iitcza, 15, à Buda-Pest (Hongrie). - 
Hémiptères. 

Jakowleff (W.), réviseur en chef du contrôle de l'État, à Irkoutsk 
(Sibérie-Russie). — Coléoptères et Hémiptères, 

Jalouzy (t.éon), pharmacie Peyrusson, place Dauphine, 10, à Li- 
moges. — Coléoptères de France. 

JouRDHEUiLLE (Camille), juge honoraire, à Lusiarny (Aube) ; l'hiver, 
rue de Rennes, 101, à Paris. — Lépidoptères d^ Europe^ sur- 
tout Micros. 

KiLLiAs (D' Éduard), à Chur (Grisons, Suisse).— Coléoptères d'Eu- 
rope. 

Kraatz (0' Gustav), Linkstrasse, 28, à Berlin. - Coléoptères, 

Kunckel-d'Herculais (Jules), 0, aide-naturaliste d'entomologie 
au Muséum, avenue du Bois de Boulogne, 56, villa Saïd, 20, à 
Paris. — Entomologie générale; Anatomie. 

Lajoye (Abel) courtier, rue Ruinart-de-Brimônt, 9, à Reims 
* (Marne). — Coléoptères d'Europe. 

Lamey (Adolphe), conservateur des forêts, en retraite, cité des 
Fleurs, 22, aux Batignolles-Paris. — Coléoptères d'Europe et 
circa, 

Laplanche (Maurice de) , au château de Laplanche , par Luzy 
(Nièvre). — Coléoptères de France, 

Lapouge (G. Vacher de), professeur à l'Université, rue de la Loge, 
à Montpellier. — Anatomie des Insectes, 

Larclause (R. Savin de), au château de Montlouis, par St-Julien- 
TArs (Vienne). — Coléoptères de France. 
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Lassère (Ernest) ^, lieutenant de vaisseau, me de Chabannes, 4, 

à Toulon. — Coléoptères. 
La ToucHfi (Roumain de), officier d'administration, en retraite, 

rue d'Antrain, 1, à Rennes. — Coléoptères et Lépidoptères, 
Laverdet (Louis), rue de la Paix, 32, à Troyes. — Coléoptères de 

France, 
Le Danois (Edmond), ancien référendaire, rue Hippolyte-Lebas, 1, à 

Paris. — Entomologie générale. 
Leesberg (A. F. A.), avocat notaire, Jan Hendrik straat, 9, à La 

Haye. — Coléoptères d'Europe, 
Lefèvre (Edouard), rédacteur au ministère des Travaux publics, 

rue du Bac, 112, à Paris. — Coléoptères d'Europe; Clythrides 

et Eumolpides exotiques. 
Lelong (l'abbé), aumônier militaire, rue David, 44, à Reims (Marne). 

— Coléoptères d* Europe, 

Le Pileur (D' Louis), rue de TArcade, 15, à Paris. Entomologie 
générale. 

Leprieur (C.-E.), ^, pharmacien principal de l'^ classe de l'ar- 
mée, en retraite, rue des Écoles, 38, à Paris. — Coléoptères 
d'Europe^ d'Algérie et d'Egypte. 

Lbséleuc (D' a. de), rue Voltaire, 40, à Brest. — Coléoptères, 

Lethierry (Lucien), rue Blanche, 46, à St-Maurice-lèsLille. — Co- 
léoptères, Hémiptères, 

Levqiturier (J.-A.), à Orival, par Elbeuf (Seine-Inférieuî:e). — 
d'Europe. 

Lobot de La Barre, inspecteur de la ligne P.-L.-M., à Chambéry. 

— Coléoptères de France, 

Lynch- Abribalzaga (Félix), à Chacabuco (prov. de Buenos- Aires, 
République-Argentine).— Co?^op^ére5, Hémiptères, Hyménop- 
tères de l'Amérique du Sud. 

Mac-Lachlan (Robert), Westview, Clarendon Road, Lewisham, à 
Londres. — Névroptères, 

Madon (E.), ancien président de chambre, boulevard de Strasbourg, 
70, à Toulon. — Coléoptères de France, 

Manoel de Locatel (comte Alfred de), au château de Conflans, à 
Albertville (Savoie). — Coléoptères d'Europe, 

Marghi (Léopold de), capitaine d'infanterie, en retraite, via délie 
Rosine, 13, à Turin. — Coléoptères d'Europe, 

Marmottan (D^, rue Desbordes-Valmore, 31, à Paris-Passy. — Co- 
léoptères d'Europe, 

Marseul (l'abbé S.-A. de), boulevard Pereire, 271, aux Ternes- 
Paris. — Coléoptères d'Europe et circa ; Histérides et Hété- 
romères exotiques. 

Martin (René), avocat, au Blanc (Fndre). — Névroptères d'Europe, 
surtout Odonates ; Coléoptères de France. 
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Martinez y Sakz (Francisco), professeur au Musée, d'histoire natu- 
relle, plaza Ministerios, 5, 3® étage, à Madrid. — Coléoptères. 

Mason (Philip B.), membre de la Société Linnéenne de Londres, à 
Burton-on-Trenl (Angleterre). — Coléoptères, 

Matmeu (A.), ^, conservateur des forêts, en retraite, faubourg 
St-Jean, 21, à Nancy. — Coléoptères de France; Entomologie 
appliquée. 

Mauppin (Alfred), boulevard St-Germain, 455, à Paris. — Coléop- 
tères d'Europe. 

Mayet (Valéry), professeur à l'École d'agriculture, rue de Boulonnet, 
4, à Montpellier. — Coléoptères d'Europe et circa ; Mœurs 
des Insectes ; Entomologie appliquée. 

Mayr (R<:*v. Matthews), professeur au Gymnase, à Hall (Tyrol.) — 
Hémiptères ; Cicadines. 

Mége (J.), curé de Villeneuve, près Blaye (Gironde). — Coléoptères 
et Lépidoptères de France. 

Mesmin (Louis), chez M. Gabillaud, à St-Barbant, par Bussière-Poi- 
tevine (Haute- Vienne), — Coléoptères d'Europe et Lépidop^ 
tères du centre de la France. 

MiNSMER (J.-J.)» capitaine au 142® régiment d'infanterie, à Mende. 

— Coléoptères de France. 

MoNNOT (Edouard), sous-économe au lycée, rue Thiers, 56, à Troyes. 

— Coléoptères d'Europe. 

MoNTANDON (Amold-L.), directeur de la fabrique Mandrea, slrada 
Viilor, à Filarete-Bucarest (Roumanie). — Entomologie géné- 
rale, surtout Hémiptères hétéroptères. 

Neervoort van DE PooL (J. R. H.), Heerengracht, 476, à Amsterdam 
(Hollande). — Entomologie générale, surtout Coléoptères. 

Nicolas (André), ancien magistral, ru« Jean-Réveil, 36. à Pau 
(Basses-Pyrénées). — Carabides et Longicornes d'Europe ; Ca^ 
rabus et Dorcadion du globe. 

Noualhier (Maurice), à Puymaud, près Nieul (Haute-Vienne). — 
Hémiptères d'Europe. 

Oliveira (Manoel Paulino de), professeur à TUniversité, à Coimbra 
(Portugal). — Entomologie générale, surtout Coléoptères. 

Olivier (Ernest), cours de la Préfecture, 10, à Moulins. — Coléop- 
tères d'Europe et circa ; Hémiptères et Hyménoptères d'Europe, 

OsMONT (Auguste), contrôleur des douanes, rue de l'Oratoire, 26, à 
Caen, — Lépidoptères ; groupe des Carabides. 

Pagton (l'abbé P.), rue de Vaugirard, 74, à Paris. — Coléoptères de 
France. 

Pandellé (Louis), rue du Pradeau, 1, à Tarbes. — Coléoptères, 
Hémiptères et Hyménoptères d'Europe. 

Pauli (Hugo), Stefansplatz, 8, à Wien (Autriche). ^ Coléoptères et 
Hémiptères d'Europe. 
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Paux (IK p. D.), place de la Nouvelle-Aventiire, 34, à Lille. — Lê^ 
pidoptères, surtout Micros. 

Pavesi (Pietro), professeur à TUniversité royale, à Pavie (Italie). — 
Entomologie générale. 

PÉRiNGUEY (Louis), sous-direcleur du Muséum, à Cape-Town (colo- 
nie du Cap). — Coléoptères (f Afrique. 

Pic (Maurice), à Digoin (Saôae-et-Loire). — Coléoptères de France. 

PiERsoN (Henri), rue de la Poterie, 6, à Paris. — Orthoptères et 
Névroptères. 

Planet (Victor), notaire, à Entre-Deux-Guiers, par les Echelles (Sa- 
voie). — Coléoptères de France. 

PoLLE DE ViERMES (Léon), Tuc du Faubourg-St-Houoré, 225, à Paris. 
— Coléoptères de France. 

Portier (Paul), à Bar-sur-Seine {kwhë).—- Lépidoptères de France, 

PouzET, à Partheiiay (Deux-Sèvres). — Coléoptères d'Europe. 

PuTON (D' Auguste), à Remiremont (Vosges). - Coléoptères, Hé- 
miptères et Hyménoptères. 

Pyot (Victor), ancien contrôleur des contributions directes, à Gien 
(Loiret). — Coléoptères de France. 

Raffray (Achille) >^, consul de France, à Singapore. — Coléoptères 
d'Afrique ; Psélaphides exotiques. 

Ragusa (Enrico), via Stabile, 89, à Palerme (Sicile). — Coléoptères 
d'Europe. 

Ravoux (Alfred), pharmacien, à Nyons (Drôme). — Coléoptères et 
Lépidoptères de France. 

RÉGiMBART (D' Maurice), rue de la Petite-Cité, 4, à Évreux. — Co- 
léoptères d* Europe. Dytiscides, Gyrinides et Hydrophi- 
lides du globe). 

Reibbr (Ferdinand), faubourg de Saverne, 8, à Strasbourg. — 
Coléoptères et Hémiptères d'Europe. 

Reuter (D^ 0. M.), Brunnsparken, Baduset, à Helsingfors (Finlande- 
Russie). — HémiptèreS'Hétéroptères paléarctiques ; Podurides. 

Rey (Claudius), il, naturaliste, place Saint-Jean, 4, à Lyon; l'été, 
chemin du But, à Saint-Genis-Laval (Rhône). — Coléoptères et 
Hémiptères d'Europe. 

RcKLOFs (Piul J.), rue Delin, 56, à Anvers (Belgique). — Coléoptè- 
res d'Europe. 

RoGG (Alfred), boulevard du Musée, 23, A Marseille. — Coléoptères 
de France. 

RoMANOFF (Son Altesse Impériale le grand-duc Nicolas Michaïlo- 
witch), à Saint-Pétersbourg. — Entomologie générale, surtout 
Lépidoptères. 

RouAST (Georges), rue du Plat, 32, à Lyon. — Lépidoptères d'Eu- 
rope, surtout Psychides. 
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.ET (Ausone), rue de TÉvêché, 14, à Angoalôme. — Coléop^ 

js de France. 

N (comte Edmond de), au château de Magnanne, par Château- 

itier (Mayenne). — Coléoptères de France, 

ERG (John), professeur d*Entomologie à TUniversité, Alberts- 

in, 32, à Helsingfors (Finlande-Russie), — Coléoptères et Hé- 

)tères, 

b-Claire-Deville (J.), avenue de Villiers, 85, à Paris. — Co- 

otères de France, 

(Auguste), naturaliste, nie Guy-de-la-Brosse, 13, à Paris. — 
éoptères d* Amérique, 

LOT (Maurice), O, avocat, rue de TOdéon, 20, à Paris. — Co- 
otères. 

:tz (D»* Georg), assistante l'Institut anatomique de l'Université . 
tertragheim, 4, à Kônigsberg (Prusse). — Coléoptères, 
: (D»" Hippolyte), rue de Verneuil, il, à Paris; Tété, à Ussel, 
Chantelle (Allier). — Coléoptères. 

» (David), Wilminglon. à Dartford (Kent-Angleterre). — Co- 
otères. 

D (D** A.), médecin aide-major au 143® de ligne, à Albi.— Co- 
otères de France. 

ot-Revol, à Semur (Côte-d'Or). —Coléoptères de France, 
TÉ d'Histoire naturelle de Metz (Lorraine), rue de TÉvêché, 25 
SINGER (D^ Otto), villa Diana, 3, Blasewilz, Dresden (Saxe). — 
ndoptères, 

: (Théodore), assistant au Muséum zoologique, à Berne (Suisse). 
Entomologie générale. 

►UT (Ch.), greffier à la Cour d'appel, cours Berriat, 112, à 
noble. — Coléoptères et Lépidoptères de France, 
LL (Joseph), à Argentat (Corrèze), et à Paris, boulevard Mont- 
nasse, 163. — Hyménoptères et Diptères (Syrphides) g allô- 
nans, 

)GER DE Beaupré (Marcel), lieutenant au 144® de ligne, rue 
i-Burguet, 34, à Bordeaux. — Coléoptères de France. 
et-Litardière (D^ Charles), à Mazières-en-Gatine (Deux-Sè- 
s). — Coléoptères de France, 

fiER (Adolphe), rue de Cernay, 3, à Reims (Marne). — Coléop- 
î« de France, 

ANN (E.), S. J., à Exaeten, près Roennond (Limbourg-Hol- 
ie). — Coléoptères, surtout myrmécophiles. 
LT (F. de), boulevard Malesherbes, 162, à Paris ; Tété, au châ- 
II de Pom pierre, par Chantenay (Loire Inférieure). — Coléop-- 
?s de France, 
su (Vincent), capitaine adjudant- major, eu retraite, à Ria, par 



Digitized by 



Google 



J 



— 351 — 

Prades (Pyrénées-Orientales). — Entomologie générale, surtout 

Insectes de France, 
YvER (PJ, à Briare (liOiret). — Coléoptères de France. 
ZuRGUBR (Charles), chimiste, maison Boeringery Zurcher et C®, rue 

Thiers, 9, à Épinal. — Coléoptères de France, 

225 
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Trésorier et Bibliothécaire : M. Auguste Osmont, rne de l'Oratoire, 
26, à Caen. 
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D' Auguste PuTON, à Remiremont. 
Louis Pandellé, rue du Pradeau, 1, àTarbes. 
Elzéar Arbille de Perrin, place des Palmiers, 11, à Hyéres. 
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TABLE ALPHABÉTIQUE DES ESPÈCES NOUVELLES. 



COLÉOPTÈRES. 

Astenus capitalis Fvl. 254. 

» reticoUis Fvl. 255. 

Bledius circularis Fvl. 251. 

» fossiventris Fvl. 252. 
Bolitochara numeensis Fvl. 280. 
Brachida elevata Fvl. 270. 
Cilea densata Fvl. 267. 
» cinctipennis Fvl. 267. 
I» exul Fvl. 267. 
Gonurus acutus Fvl. 268. 

» pulchricornis Fvl. 269. 
Eleusis brevipennis Fvl. 242. 

»» virgula Fvl. 243. 
Euconnus crinitus Fvl. 283. 

» pyrenaeus Xamb. 241. 
Eumicrus giganteus Fvl. 284. 

» atrorufus Fvl. 284. 
Euplectus Guillebeaui Xamb. 239. 
Holotrochus Galedoniae Fvl. 245. 
Lampra dives Gllb. 7. 

» modesta Gllb. 5. 

» vicina Gllb. 3. 
Medoii kanak Fvl. 256. 
Neuraphes conifer Fvl. 238. 
Œdichirus Sedilloti Fvl. 254. 
Oligota rudella Fvl. 271. 

» ventralis Fvl. 271 
Osorius fumator Fvl. 246. 
Oxypoda antipodum Fvl. 278. 
Oxytelus antennalis Fvl. 249. 

» coriaceus Fvl. 250. 

» picticornis Fvl. 249. 
Philonthus kanalensis Fvl. 264. 

« sanguinosus Fvl. 265. 
Rhantus v. vermicularis Fvl. 82. 
Scopaeus unifasciatus Fvl. 256. 
Stenus planifrons Fvl. 253. 
Thectura varicolor Fvl. 277. 



Thinobîus angusticeps Fvl. 84. 

j» diverslcornis Fvl. 86. 

ï> heterogaster Fvl. 87. 

» nodicornis Epp. 206. 

» obscurus Epp. 208. 

» quadricollis Epp. 207. 
Thoracophorus brevipennis Fvl. 

244. 
Trachys Goberti Goz. 203. 
Trogophlœus duplex Fvl. 268. 
Xantholinus kanalensis Fvl. 261 . 

HÉBnPTËRES 

Beosus V. Buyssoni Mont. 292. 
Deltocephalus alboniger Leth. 81. 

» marginivalvis Leth. 82. 
Dictyophora obtusiceps Leth. 317. 
Drymus lathridioides Put. 303. 
Eurydema v. uniforme Put. 307. 
Graptopeltus angu status Mont.290 

» V. Lethierryi Mont. 291 . 
Hyaleslhes productus Leth. 317. 
Ischnorhynchus v.grisescens Put. 

299. 
Lasiocoris antennatus Mont. 288. 
Macroplax vicina Put. 299. 
Maurodactylus limbatellus Put. 

306. 
Noualhieria (n. g.) coracipennis 

Put. 300. 
Ormenis biskrensis Leth. 316. 
Peritrechus v. pallipes Mont. 290. 
Pezocoris Beuteri Mont. 289. 
Piezodorus punctipes Put. 298. 
Ploiaria brevispina Put. 304. 
Psallus Proteus Put. 305. 
Rhyparochromus v. nigrofemo- 

ratus Put. 302. 
Sciocoris angularis Put, 298. 
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Stygnocoris mandibularis Mont. 

287.. 
Stygnus subglaber Put. 308. 
Thamnotettix Desbrochersi Letb . 

318. 
Trigonosoma cribrosum Horv. 39. 

» V. reflexum Horv. 43. 

» V. archivum Horv. 44. 

» ceriferum Horv. 45. 

9 Oschanini Horv. 47. 

» v. Martini Horv. 48. 

» oblongum Horv. 49. 
Tropistethus seminitens Put.302. 
Tuponia rubelia Put. 307. 
VeHa Nouaihieri Put. 307. 

HYMÉNOPTÈRES. 

Anochelus inermis Andr, 221. 



Atopomyrmex {n, g.) Mocquerysii 

And. 227. 
Componotus compressiscapus 

And. 218. 
Componotus bituberculatus And. 

217. 
Catauiacus Mocquerysii And. 229. 
Grematogaster gambiensis And. 

228. 
Grematogaster mandibularis And. 

229. 
Eciton cristatum And. 223. 
Ectatomma numeense And. 221 . 
Lobopelta aspera And. 222. 
Podomyrma caledonica And. 225. 
Polyrhachis concava And, 218. 
» decemdentata And. 219. 
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André (Ern.). 

Belon. 

Bergroth. 
BuYSSON (H. du) 

Groissandeau. 

Eppelshbim. 
Fauvel. 



Flagh. 
Gozïs (des). 



Hyménoptères nouveaux a 

des Formicides. 217. 
Les Lathridiens dans la F( 

Dr Seidlitz. 50. 
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MEMBRES UE LA SOCIÉTÉ FRANÇAISE D'eNTOMOLOGIE 
Ayant payé la cotisation pour 1889, 
M. Neervoort van de Pool, à Amsterdam. 



AVIS. 

Conformément à Tarticle 7 des statuts, MM. les Membres 
qui n'ont pas payé leur cotisation de 12 fr. pour 1890, 
sont priés de l'adresser immédiatement au trésorier 
(M. Aug. OsMOxNT, rue de TOratoire, 26, à Gaen), pour ne 
pas épouver de retard dans l'envoi de la Revue. 



Les Tomes I à VIII de la Revite (1882-89) sont en vente, 
chez le Trésorier, au prix de 12 fr. chacun. 



Ouvrages reçus pour la Bibliothèque. 

Wiener Entomologische Zeitung. Wien, 1890. Heft I. (Échange). 

Société entomologique de Bel.gique. Comptes-rendus, sér. IV, 
n» 2. (Échange). 

Jakowleff. Tnsecta a Cl. Potanin in China et in Mongolia novis- 
sime lecta. III. G. Sphenoptera. X. Neodorcadion et Cotnpsodorcddion. 
XI. CymindiSy Pseudopelta^ Lethrus. XVI. Hetniptera heteroptera. 

— Hetniptera heteroptera sibirica. 11 pag. 

— Hemiptera heteroptera irkutensia nova. 22 pag. 

— Zur Hemipteren-Fauna Russlands und der angrenzenden Lœnder, 
38 pag. 

Atkinson. Catalogue of the Capsidœ. Calcutta, 1889, 200 pag. 



Annales à prix réduits. 

A céder: Annales de la Société Entomologique de France, aux prix 
très réduits ci-après : 
Années 1877 à 1881 inclusivem., les cinq volumes ensemble, 60 fr. 
Années 1882 à 1885 inclus., les quatre volumes ensemble, 60 fr. 

OCCASION EXCEPTIONNELLE 

Les quatre premières années des mêmes Annales, 1832 à 1835 (de- 
puis longtemps introuvables, même séparément, dans les ventes ou 
en librairie). 

Ensemble : 400 francs. 



On demande à acheter d'occasion les volumes XV et suivants de 
UAheille. 

M. G. Fallou, 25, quai de Marne, à Thorigny-Lagny, demande à 
acheter d'occasion l'ouvrage suivant : 

Distant. Biologia Centrali-Americana, 1880. Hémiptères, ou d'au- 
tres ouvrages sur les Hémiptères. — Envoyer liste avec prix. 
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GARABIDES. — BEMBIDIONI, 205 

Aussi en Sjiisse, Bohème, Tyrol, Slyrie, Carinlhie, Italie et, selon 
Dejean, en Espagne. 

Obs. Cet insecte et le suivant sont les deux plus grands du genre. 
— Chez certains exemplaires du Tyrol (bulsanense Gredl.), la tache 
rouge' atteint les deux tiers des élytres et s'étend aussi sur la 
suture; chez un exemplaire de Naples, cité par M. Kraatz, elle en- 
vahit même toutes les élytres. 

39. fulvipes Stm., Deut. Ins., Vil, 160. — Jacq. Duv., Mon., 1851, 
557 et syn. - Schaum, Nat. 712 e« syn. - distinctum Dej., Spec.j V, 
137 ; Icon., IV, 403, pi. 217, fig. 1. 

Très voisin ô*eques ; distinct uniquement par sa couleur verdâtre 
ou bleuâtre en dessus sans tache aux élylres, l'épistome tronqué, le 
corselet plus long, plus étroit, moins cordiforme, moins rétréci, 
plus atténué en avant, le 1^' article des antennes et la base des 3 
suivants ainsi que les pattes d'un rougeâtre plus ou moins clair. — 
L., 7-9 1/2 mill. 

Élylres rarement brunes. 

Sous les pierres, les détritus, au bord des rivière? et torrents, 
dans les régions montagneuses ; juin à août (r). 

Valais, Saas (de Bonvouloir)., Vièg^; [Bugnion)^ Chippis, bords de 
la Navisanche, Varone, La Souste, bords du Rhône [Favre)\ Se'^ej 
[de Gautard); Genève, bords del'Arve (Heer); Albertville, bords de 
lArly, St-Thomas, bords de l'Isère, St-Jean-de-Maurienne, bords de 
TArvan, Modane, bords de l'Arc I Ain, bords du Rhône et de TAin 
(Guillebeau); Aix, Grande-Gharlreuse, Lyon {Rey)\ Bourg-d'Oisans 
{Fairmaire)] Monetier de Briançon I Villars-d'Arène, bords de la[Ro- 
manche (Chaffanjon); montagnes de St- Etienne [Favarcq). 

Aussi eu Suisse, Piémont, Bavière, Tyrol, CariritUie, Transylvanie, 
Sicile. 

Obs. Bien que tous les auteurs, depuis Dejean, considèrent cet in- 
secte comme très distinct de Vaques et même l'en éloignent beaucoup, 
je ne suis pas sans incertitude sur la valeur des caractères indiqués 
ci-dessus, les seuls que j'aie pu reconnaître d'ailleurs pour séparer 
les deux types. Encore certains individus de Veques et du fulvipes ont 
une forme de corselet plus allongée et atténuée que d'ordinaire chez 
le premier, plus courte et plus arrondie chez le second. Restent la 
couleur de l'insecte et la forme de l'épistome ; mais la première pour- 
rait n'indiquer qu'une variété, et peut-être une série nombreuse 
d ' ex-^mplaires ferait voir que l'épistome est également variable. Donc 
sans tirer encore une conclusion de ces remarques, il me suffit de les 
avoir signalées à l'attention des entomo 0|<istes. 

26 
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CARABIDES. — BBMBIDIONI. 207 

d'un vert bleuâtre ; majeure |arlie des anlennps brune, moitié ba- 
silaire environ des élytres (sauf la suture et les marges) et pattes 
rouges, cuisses souvent d*un brun de poix submétallique. — 
L., 5 1/2 mill. 

Sur la gravier, au bord des rivières et torrents, sur la vase des 
marais; plaines et vallées inférieures des montagnes ; du printemps 
à l'automne. 

Commun dans la France méridionale occidentale : 

Cahors, bords du F.ot! Albil Bègles près Bordeaux ! Agen ! Tou- 
louse! Béziers {Marquet); Aude (Pandellé)', Gers, Bouzon, bords de 
l'Adour! Haute-Garonne, Boussens, bords de la Garonne! Argelez, 
Luz, Arrens, Mugron, Pau, Plaisance {Pandellé); Cauterets ! Ossau 
(L. Du four); Oloron, Eaux-Chaudes (Nicolas), 

Aussi en Espagne. 

Obs, Il manque dans le bassin du Rhône et les Alpes. 

p. seapnlare* Dej., Spec, V, 104; Icon,, IV, 370, pi. 212, fig. 5. — 
Jacq. Duv., Mon.y 1852, 121 et syn. 

Couleur foncée des élytres envahissant 1» base vers la suture, 
l'écusson et la marge externe et ne laissant qu'une tache rouge 
oblique, subhumérale; cuisses d'uu brun de poix submétallique. 

Albertville, bords de l'Isère ! St-Jean-de-Maurienno, bords de 
l'Arc ! Ain, bords du Rhône [Guillebeau)^ Ambronav, bords de TAinl 
Nyons ! 

Aussi en Suisse et Piémont. 

Cette variété paraît propre aux Alpes et aux Apennins de Ligurie. 

Y. oblon^um* Dej., Spec, V, 119; Icon., IV, 387, pi. 214, fig. 6. - 
Jacq. Duv., Mon., 1852, 127 etsyn.,Glan. ^n^,1860, 11,156. — Schaum, 
Nat. I, 702 et syn; Berl. Ent. Zeits., 1861, 209. — dimidiatum Mén., 
Cat. rais., 139. — Fald., Fn. Transe, 1, 108. — Mots., Kœf. RûssL, 10. 
— varallelipenne Chaud., Bull. Mosc, 1850, II, 183. 

Élytres chacune avec deux grandes taches rouges ou d'un roux 
lestacé ; cuisses d'un brun de poix submétallique. 

Valais, Brieg I Albertville, bords de TArly et de Tlsère I Chambéry, 
bords de la Leysse ! Seyssinet, bords du Drac (Guédel); Ain, Ambrp- 
nay ! Gap I Faillefeu ! Digne ! Nyons (Ravoux); St-Martin-Lantosque ! 
Nice! Draguignan (Robert), 

Aussi en Suisse^ Piémont, Autriche et Caucase. 
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CARABIDES. — BEMBIDIONI. 2H 

larve qu'il supposé appartenir à cette espèce, et qu'il a trouvée avec 
l'insecte parfait, au bord de l'eau, sous les pierres. 

45. montleola Stm., Dent. Ins. y VI, 135, pi. 158, fig. b. B. {monti' 
cotum err. typ.). — Jacq. Duv., Mon.^ iSoi; 565 e^ sj/n. — Schaum, 
NcU.jlW et syn. ^ Fowler, Col. Brit. 7«i.y I, i\2. — fuscieorneDei.y 
Spec, V, 139 ; Icon., IV, 406, pl.2l7, fig. 3. 

Distiact du nitidulum par la tète et le corselet moins brillants^ les 
éljires à fond alutacé, assez mates, avec les stries encore plus fine- 
ment et densément ponctuées que cbez la var. affine, le corps vert- 
bleuâtre, les antennes d'un brun noir^ à i^'' article testacé ainsi que 
les pattes, les 2* et 3® à peine rougeâtres à la base, le corsejet moins 
transverse, moins cordiforme, moins étranglé à la base, le sinus 
des côtés bien moins profond et bien plus distant des angles pos- 
térieurs, les stries moins profondes, surtout les externes, et plus 
eflfacées au sommet, à points égaux jusqu'aux 2/3 et non diminuant 
de grosseur comme cbez nitidulum. — L., 4 1/2-5 mill. 

Sous les pierres, les feuilles, au bord des eaux ; dans les détritus 
des inondations ; février à novembre (n). 

Belgique, Angre (Lethierry); Brabant, Hainaut, province de 
Liège (de Borre); Strasbourg (Gaubil); Pont de Valvins près Fontai- 
nebleau (Bonnaire); Tonnerre {de La Brûlerie), Aube, Gyé (Le 
Grand), Pont-St-Parres ! bords du la Somme, île Ste-Aragone (Car- 
pentier); [\ouen [M ocquerys); Mayenne, Lassayl Calvados, Verson, 
Longues! Valais, Gryon, Aigle (Jaccard); Nantua, Reculet, massif 
de Portes, Grande Cbartreuse (Guillebeau); bords du Guiers ! Lyon, 
Morgon (Jîey); Monl-Dore (Puton); Agen {Laboulbène); Montréjeau, 
bords de la Garonne I Luchon ! lacs de Séculéjo et ^e Gaube 
{■V. Kiesenwetter); Hautes-Pyrénées, Tramesaigues (Lucante)^ Mau- 
bourgiiet, Tarbes, Argelez, Gazost, Luz, Arrens, Vielle, Louron 
(Pandellé); Pic du Midi ! Oloron (Nicolas). 

Aussi dans presque toute TEurope tempérée, surtout dans les 
montagnes. 

06s. De la Brûlerie (Ann. Eut. Fr., 1875, 444) considère cet insecte 
comme une variété du nitidulum-, mais je n'ai pas observé de pas- 
sages entre les deux espèces, et je crois avec M. Bedel (Fn. Seine, I, 
31) que les caractères indiqués ci-dessus suffisent à les valider. 

46. Innalnm Duft., Fn. Austr., Il, 211. - Dej., Spec, V, 108; Icon., 
IV, 375, pi. 213, fig. 3. - Jacq. Duv., Mon., 1852, 148 et syw.— Schaum, 
Nat., 695 et sj/n.— Fowler, Col. Brit. Isl., 1, 114. 

Large, robuste, convexe, d'un vert bronzé clair, les élytres sou- 
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